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Hijloire  de  T ancienne  Italie.  \ 


ordre  de  l’hiftoire  m’engageant  à 
arler  de  I Italie,  {i)  j’en  commencerois 
olontiers  le  difeours  par  les  paroles  de 
>enys  d’HalicarnaflTe , qui  ayant  entre- 
ris  d éclaircir  les  antiquités  de  ce  con-> 


( i)  Ce  chapitre , & les  deux  fuivans , font  encore  tirés  de 
Iifloire  aniverfelte  du  comte  de  Boulainviliiers , dont 
us  avons  déjà  parlé.  I/abbé  Lenglet  n'y  a rien  changé. 
>us  obferverons , qüe  nous  avons  vu  deux  copies  manuf- 
tes  de  cçtte  Hijloire , oii  ces  deux  chapitres  manquent 
cierement. 
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rihent , & jugeant  que  l’obfcurité  des 
événemens  & la  foibieffe  des  peuples , 
dont  il  devoit  traiter  ne  pouvoient  ni 
dater  j- ni  inréreffer  fes  leébeurs , en  com- 
parant fa  joiatiére  av£c  celle  du  refte  de 
Mon  -hiftoire  , a pris-occaiion  de  la  gloire 
poftérieure  & de  la  beauté  naturelle  de 
Pltalie  , pour  faite  ; naître  la  curiofîté  ; 
étendant  ou  faifant  remonter  la  réputa- 
tion des  Romains , jufqu’aux  tems  ob- 
l'curs  de  leurs  premiers  commencemens. 

Mais  comme-  il  y a bien  loin  du  def- 
fein  quales  anciens  Hiftoriens  fe  propo- 
saient 3 d’acquérir  l’immortalité  par  les 
grâces  de  leurs  ouvrages , à celui  de  cet 
abrégé,  qui  n’a  pour  objet  que  la  vérité 
fans  fard  & fans  embelliffement , un  tel 
avant-propos  feroit  inutile.  Je  dois  me 
renfermera  confidérer  l’Italie,  comme 
un  pays  premièrement  inhabité , qui  a 
reçu  fes  peuples  peu  à peu  des  terres 
voifines  de  la  Grèce , de  l’Illyrie  & de 
la  Gaule,  & qui  a changé  autant  de  fois 
de  face  &c  de  nom  ,'  qu’il  a été  occupé 
en  fes  diverfes  parties  par  des  nations 
différentes  de  mœurs,  de  langue  & d’o- 
rigine. Nous  pafTerons  enfuite  fort  natu- 
rellement à la- confidération  d’un  tems 

ftoftérieur,  dans  lequel  nous  verrons  que 
es  colonies  grecques,  ou  inftruites  des 
arts  & de  la  religion  pratiquée  dans  la 
Grèce , ont  prévalu  fur  toutes  les  autres; 


Ancienne  Itatie,  ÿ 

lotions:  tant  la  prudence  & l'expérience 
l’emportent  fur  le  nombre  & fur  les 
autres  avantages  naturels.  Nous  verrons 
enfuite  à quelle  occafion  les  marchands, 
qui  y trafiquoient,  lui  ont  impofé  la 
- nom  d’Italie , par  rapport  à leur  com- 
merce. Enfin  nous  paierons  au  tems , où 
J éclat  du  nom  Romain  a fait  cefler  tou-», 
tes  les  diftinétions  particulières  des  peu- 
ples qui  la  remplifïoient , chacun  s’etanc 
efforcé  de  confondre  fon  nom  avec  celui 
des  maîtres  de  la  terre. 

On  ne  peut  s’empêcher  de  regarder  l’I- 
talie, comme  le  pays  du  monde  le  plus 
heureufement  fitué , foit  par  rapport  à la 
température  de  l’air,  foit  par  la  com- 
modité des  mers  qui  l’environent,  foie 
par  le  voifinage  des  trois  principales  par- 
ties du  monde,  dont  elle  lie  le  commer- 
ce , de  forte  qu’elle  femble  erre  for- 
mée pour  en  être  le  chef  commun. 
D’ailleurs  la  fertilité  de  fon  terroir  eft 
prefque  générale  : en  quoi  elle  a beau-» 
coup  d’avantages  fur  la  Grèce.  Les  bleds, 
le  vin  , les  pâturages , la  pureté  & l’a- 
bondance des  eaux  , les  fruits  , les 
odeurs  , & en  général  toutes  fortes  de 
délices  , l’<élevent  tellement  au-delïus  de 


routes  les  contrées  de  l’occident , qu’on 
ne  pouroit  trop  s’étonner  quelle  ait  It 
long-tems  manqué  d’habitans  , s’il  n’c- 
roit  vrai  que  le  monde  n’a  pu  fe  peui- 
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pler  que  par  degrés , dans  le  progrès  défi 
générations  & des  années.* 

Mais  il  faut  dire  auflî  que  ce  beau 
pays  n’a  pas  été  exemt  , dans  la  plus 
profonde  antiquité , des  difgraces  de  U 
nature  : car  outre  les  violentes  fecouf- 
fes , que  la  terre  y a fouffertes , qui  ont 
abîme  non-feulement  des  villes  , mais 
des  campagnes  entières , qui  ont  arraché 
la  Sicile  du  continent , & donné  de  nou- 
veaux pacages  à la  mer , on  a fait  de- 
puis peu  d’années  une  nouvelle  décou- 
verte , qui  fait  connoître,  qu’il  eft  arrivé 
des  changemens  incroyables  à la  fur- 
face  de  la  terre  ; même  dans  la  plaine 
de  Lombardie,  où  l’éloignement  de  la 
mer  & des  volcans  fembloir  aflurer  fa 
confidence. 

Ceux  qui  ont  trouvé  le  fecret  de  tirer 
du  plus  profond  de  la  terre  des  fontai- 
nes jaillilTantes  & perpétuelles , comme 
on  le  pratique  dans  le  territoire  de  Mo-, 
dène  , rapportent  que  dans  la  profon- 
deur de  6 5 pieds , qui  eft  le  terme  ou 
l’on  recontre  de  l’eau  \ on  trouve  fuccef- 
(ivement  divers  lits  de  terrein , qui  ont 
autrefois  été  expofés  à l’air , qui  ont  pro- 
duit de  l’herbe , des  arbres  dont  on 
trouve  encore  les  tiges , les  feuilles  & 
les  noyaux  fains  & entiers.  Sur  chacun 
de  ces  lits  s’étend  une  terre  marleufe , 
mêlée  de  coquillages  , ce  qui  pouroit 
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Paire  penfet  que  la  mer  a Couvert  cé 
pays-là  à différentes  reprifes.  Mais  cè 
qui  furprend  davantage,  eft  qùe  par- 
àeffus  tous  ces  lits  differens,  à la  ptoi 
fondeur  de  quinze  ou  dix-huit  pieds, 
on  a trouvé  fous  l’endroit  où  Modène  eft 
bâtie , une  grande  quantité  de  ruines  i 
que  l’on  peut  juger  être  celles  decpiei-^ 
que  grande  ville , fi  ancienne  que  la  fu- 
oerficie  de  la  terre  n’en  a confervé  au- 
:un  veftige.  Cependant  on  eft  obligé 
le  dire  que  ces  f uines  n’ont  pas  une  an-1  ' _ 

iquiré  plus  éloignée  que  là  mémoire 
:ommune  des  hommes,  puifque  Ion  y 
rouve  du  fer  mis  en  œuvre,  pour  for- 
ner  diverfes  fortes  d’inftrumens  mécha- 
îiques;  & nous  avons  vu  dans  l’hiftoire 
le  la  Grèce , le  tems  précis  de  la  décou- 
verte de  ce  métal. 

A la  vérité , on  pouroit  donner  pout 
aifon  d’un  accroiffement  fi  confidérable 
le  la  terre  de  Lombardie , la  caufe  ordi- 
naire de  l’augmentation  des  terreins  bas  , 
jùi  eft  le  voifinage  des  montagnes  & la 
:hûte  des  neiges  & des  eaux  qui  les  dé- 
gradent. Mais  comme  toute  la  Lombar- 
de eft  un  pays  également  uni , il  faut 
uppofer  que  cet  accroiflTement  n’a  point 
*e  particulier  au  territoire  de  Modène  : 
k croira-t-on  facilement  que  les  mon- 
agnes  aient  pu  fournit  allez  de  térfe  J 
w • - \ ••  ■"  À iij  - ''ÏJ 
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pour  couvrir  un  fi  vafte  pays , & le  re* 
lever  de  la  hauteur  de  pieds. 

Il  faut  donc  avouer , que  la  caufe  do 
ces  changemens  naturels  n’eft  pas  bien 
connue  , & nous  ferons  obligés  d’en  dire 
autant  par  rapport  à l’état  politique  dq 
l’Italie.  L’antiquité  & l’ignorance  des 
premiers  hommes  nous  dérobent  la  con- 
jioiflance  de  celui-ci.  La  nature  nous 
cache  les  autres,  & produit  de  tems  en 
tems  des  effets  incroyables  à la  poftéri- 
té , qui , faute  de  connoître  l’étendue  de 
fes  forces , les  prend  ou  pour  des  mi- 
racles , ou  pour  des  fnppofitions. 

Le  témoignage  des  anciens  auteurs , 
qui  ont  traité  de  l’origine  des  nations  dç 
l’Italie , nous  fendra  pour  éclaircir  U 
difpute  qui  a été  entr’elles  : car  fi  d’une 
part  , les  Hiftoriens  Grecs  nous  font 
connoître  que  les  parties  inférieures  de 
l’Italie  , comme  la  Japigie,  la  Bruttie, 
Ja  Peuoétie,  qui  iônt  voifines  de  la  terre 
ferme  de  la  Grèce , ont  été  habitées  par 
çles  peuples , qui  y ont  pafle  de  l’Epire 
ou  de  l’Elide , dans  la  plus  profonde  an- 
tiquité d’autre  part,  Denys  d’Halicar^ 
naffe  & Diodore  de  Sicile  , nous  difent 
que  les  Liguriens  pafférent  de  fort 
bonne  heure  en  Italie } qu’ils  formèrent 
la  nation  des  Sicules , ainfi  appellés  du 
nom  d’un  de  leurs  rois  ou  capitaines  j 8c 
" que  ces  Sicules  font  fi  anciens , qu’ilsônt 
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récédé  les  Aborigènes , par  lesquels  ils, 
urenc  chaflfés  vers  l’extremité  méridio- 
lale  de  ce  continent,  d’où , pour  s’éiar- 
;ir  en  quelque  forte,  ils  furent  con- 
raints  de  palier  dans  i’îie  voiltne , à la- 
[iielle  ils  donnèrent  le  nom  de  Sicile 
i toutefois  cette  étymologie  eft  préfé- 
able  à celle  que  nous  donnerons  ci- 
près. 

Il  eft  donc  vrai  que  les  Aborigènes; 
îe  font  pas  le  plus  ancien  peuple  de, 
'Italie,  quoique  leur  demeure  fût  éta-. 
die  au  milieu  de  cette  contrée , à-peiK 
>rès  dans  les  lieux  que  l’on  a depuis, 
îomrnés  TUrabrie  fit  le  Latium  ? fie 
outefois  il  eft  certain  qu’ils  font  biep 
jIus  anciens  que  les  colonies,  qui  paf- 
érent  de  la  terre  ferme  de  Grèce  à 1% 
jointe  de  l’Italie.  Nous  examinerons  ce 
qu’on  peut  favoir  touchant  les  Sicules  t 
tous  ne  parlerons  à préfent  que  des 
Aborigènes.  Mais  de  déterminer  leur 
origine  certaine , c’eft  ce  qui  eft  fort  dif- 
ficile, les  anciens  n’en  fai  faut  que  des  ré-  • 
cits  douteux  , fie  interprétant  leux  nom 
bizareinent  , tantôt  à raifort  de  l’igno- 
rance de  leur  première  patrie,  fie  tantôt 
à raifon  de  l’incertitude  dë  leur  demeure 
& des  diverfes  erreurs  de  leurs  voyages  , 
fuppofant  qu’ils  venoient  d’un  pays  fort 
éloigné  : Aborigènes  quafi  Ab  errigenes.- 
Cependant  l’opinion  la  plus  probable  eft 

Ah 
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qu’ils  étoient  de  race  grecque  \ c’eft  le 
ientiment  de  Denys  d'Halicarnalfe  ÔC 
d’Aurélius  Viétor.  . * 

Le  premier,  qui  rapporte fes  opinions 
de  ceux  qui  l’ont  précédé , dit  que  Por- 
cius  Cato  foutenoit  qu’ils  étoient  origi- 
naires d’Achaïe  , c’eft-à-dire , de  l’Eliae' 
occidentale , qui  pçrtoit  ce  nom-là  du 
tems  de  cet  auteur  , & qu’ils  étoient  paf- 
fés  en  Italie  long-tems  avant  la  guerre 
de  Troye;  mais  il  ne  diflimule  pas  que 
d’autres  auteurs  les  faifoient  defcendre 
des  Liguriens  , qui  font  certainement 
les  premiers  & les  plus  anciens  habirans 
de  la  partie  d’Italie  qui.  confine  aux 
<Àlpes. 

Le  mouvement  fubit  des  Aborigènes  » 
qui  les  fit  tomber  fur  les  pays  des  Sicu- 
les  , eft  attribué  à l’invafion  d’une  nou- 
velle colonie , qui  arriva  de  Grèce  , fous 
la  conduite  d’QEnotrns,  fils  de  Lycaon  , 
roi  d’Arcadie  j foit  que  ces  nouveaux 
hôtes  les  aient  chalTés  de  leur  pays , foit 
qu’après  les  avoir  reçus  en  fociété  des 
mêmes  demeures,  ils  fe  foient  enfuite 
trouvés  chargés  d’un  trop  grand  peuple , 
& dans  la  ncceffité  de  porter  la  guerre 
chz leurs  voifins  pour  s’étendre.  Mais 
le  premier  fuccès  de  leur  entreprife  ayant 
élevé  leur  ambition  , ils  ne  voulurent 
point  mettre  de  fin  à la  guerre,  qu’a- 
près avoir  entièrement  détruit  la  nation 
vt  n 
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îles  Sicules  5 ou  du  moins  l’avoir  relTer- 
:ée  en  des  limites  fi  étroites , qu’ils  fu- 
rent contraints  de  pafler  le  trajet  de  la 
Sicile. 

L’âge  d’CEnotrus  fe  rapporte  à, celui 
le  Deucalion  ; ce  qui  n’eft  pas  toutefois 
kns  difficulté,  à caufe  des  autorités,  qui 
sortent  que  tous  les  enfans  de  Lycaon , 
tu  nombre  de  cinquante , périrent , à la 
réferve  de  Niétime , qui  lui  fuccéda  au 
royaume  d’Arcadie  v mais  on  peut  en* 
endre  cela  de  ce  que  plufieurs  enfans 
le  ce  roi  s’abfenterent  de  la  Grèce  , 
:K>ur  n’y  revenir  jamais.  C’eft  au  tems 
le  ce  Niétime,  que* lé  fécond  déluge  de 
ta  Grèce  arriva  : ainfi  l’on  voit  que  l’Ita- 
lie a commencé  d’être  connue  des  Grecs 
prefque  auffitôt  après  la  fondation  d’Â- 
rhènes  \ ce  qui  n’eft  pas  une  antiquité 
médiocre.  ' 

Denys  d’Halicarnalfe  fait  le  détail  de 
rette  expédition , tantôt  fous  le  nom  de 
Ton  chef,  & tantôt  fous  celui  de  Pélaf- 
giens , qu’il  donne  à toute  la  colonie , 
par  rapport  à Crotopùs , roi  d'Ârgos  , 
nceul  d’CEnotrus.  Le  même  auteur  rap- 
porte auffi  les  diverfes  autres  peuplades 
ferries  d’Arcadie , & il.Jeur  donne  â tou-‘ 
tes  le  même  nom  de  Pélafgiens,  fur  le 
même  fondement  que  les  rois  d’Arca-* 
die  croient  iflus  des  Inachides,  dits  Pé- 
lafgiens.  Mais  je  crois  devoir  obferver 
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ici , qu  il  a trop  refiferré  cette  appellation, 
puifque  Strabon  (i)  dit  exprefifément , 
que  tous  les  anciens  Grecs  étoient  nom- 
mes Pélafgiens,  parce  qu’ils  étoient  no- 
mades. J ai  remarqué  ci-devant,  qu’il  y 
a bien  de  1 apparence  que  l’exemple  des 
Scythes  ou  Titans,  qui  s’établirent  dans 
la  Grece , introduifit  cette  manière  de 
vie  parmi  les  naturels  du  pays  : mais 
Al.  le  Clerc  (z)  prétend  que  les  noms  de 
Pélafgiens  6c  de  Hellènes  /ont  dérivés 
du  phénicien.  Palout-goi  lignifie,  félon 
lui,  nation  fuyante  ; 6c  il  en  dérive  aifé- 
ment  le  nom  de  Pe'lafgos.  Pareillement 
hallan  fignifie  un  homme  qui  fait  peu  de 
féjour  en  un  même  lieu  ; 6c  il  n’eft  pas 
moins  facile  d’en  tirer  ceux  de  Hellènes 
& de  Hellas  : 6c  il  faut  reconnoître  qu’ils 
conviennent  également  à des  nomades  , 
tels  qu’étoient  les  anciens  Grecs , félon 
Strabon.  Alais  il  faut  convenir , par  la 
même  raifon , que  fi  Denys  d’Halicar- 
uaiTe  a ete  bien  fondé  à rapporter  les 
premières  colonies  venues  de  Grèce  en 
ïtalie , a ces  anciens  Grecs  nommés  Pé- 
lafgiens, il  s’eft  trompé  dans  l’appropria- 
tion qu’il  y fait  de  ce  nom  aux  feuls  Ar- 
cadiens , puifqu’il  y avoit  des  Grecs  no- 
mades , aù/îi  bien  fur  toutes  les  côtes  de 


(i)  Lib.  j. 
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la  Grcce  qui  regardent  l’Italie  » que 
dans  le  fond  de  l’Arcadie  ; & qu’il  eft 
évident  que  ceux-là  même  pouvoient 
plus  facilement  palier  la  mer  6c  s’y  éta- 
blir » qu’aucuns  des  autres  Pélafgiens. 
Je  conviens  cependant  qu’CEnotrus  6c  fa 
colonie  étoient  fortis  d’Arcadie  : car  la 
filiation  de  ce  prince , qui  eft  connue  , 
juftifie  qu’il  étoit  Pélafgien  a double 
titre. 

Le  même  Denys  rapporte  , que  fa 
flote  fut  jettée  par  les  vents  dans  le 
Golfe  Adriatique,  & quelle  échoua  au 
promontoire  qui  couvre  la  plus  méri- 
dionale des  bouches  du  Pô.  Ici  j’obfer-- 
verai  que  les  flores  des  Pélafgiens  doi- 
vent être  regardées  comme  des  canots  de 
pêcheurs,  ou  plutôt  comme  celles  des 
fauvages  de  l’Amérique , fur  lefquelles- 
il  eft  impoflible  d’entreprendre  des  voya- 
ges de’  long  cours.  Ainfi  quand  on  dit. 
que  cette  colonie  fut  jettée  par  le  hazard 
des  vents  à une  fi  grande  diftance  du  lieu 
de  fon  embarquement , on  peut  compter 
préfque  Jurement  qu’elle  ne  penfoit  guè- 
res  aller  fi  loin.  C’eft  pourquoi  la  nécef-, 
fité  les  retint  au  lieu  où  elle  étoit  abor- 
dée , n’y  ayant  pas  moyen  de  regagner  la, 
Grèce  : d’où  j’infére  que  cet  exemple  ne 
tire  point  à conféquence , pour  foutenir, 
le  prétendu  voyage  de  Kronos  en  Ita-, 
lie,  que  noss  montrerons- plus  bas  avoir. 

A • 
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été  impo/îîble  par  plufieurs  autres  rat- 
ions. 

(Enotrus  fonda  une  ville  au  lieu  de 
fon  débarquement , & il  la  nomma  Spi- 
na.  Elle  effc  devenue  dans  la  fuite  fort 
confidérable , & conferva  une  liaifon  fi 
étroite  avec  les  Grecs  du  continent,  que 
les  Amphiétions  de  Delphes  lui  don- 
nèrent le  droit  d’avoir  une  chapelle 
dans  le  temple  : faveur  qui  n’étoit  ac- 
cordée qu’aux  colonies  les  plus  illu- 
ftresr. 

Je  ne  m’étendrai  point  fur  toutes  les 
autres  circonftances  de  l’expédition  des 
(Enotriens , puifqu’il  fuffit  d’avoir  mar- 
qué que  ceux  d’entr’eux  qui  s’établirent 
dans  les  campagnes  , ne  formèrent  avec 
le  tems  , qu’un  même  gouvernement 
avec  les  autres  peuples , qui  habitoient 
le  milieu  de  l’Italie , foit  Aborigènes , 
foit  Umbriens  : mais  il  faut  dire  qu’au 
lieu  de  changer  les  mœurs  barbares  de 
leurs  hôtes,  ils  fe dépouillèrent prefque 
entièrement  de  celles  qu’ils  avoient  ap- 
portées de  leur  patrie  \ enforte  qu’ils  per- 
dirent i’ufage  des  arts  les  plus  nécefîàires 
à la  vie  5 & il  ne  fallut  rien  moins  que 
trois  ou  quatre  colonies  pour  les  remet- 
tre dans  la  pratique  des  coutumes  poli- 
cées. Cependant  j’avoue  que  la  Grèce 
elle-même  étoit  informe  au  tems  du  dé-! 
pan  des  (Enotriens  ; ainfi  on  peut  dire 
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que  la  barbarie,  où  ils  tombèrent,  leur 
éroit  plus  naturelle  , qu’il  ne  femble’ 
:ommunémenr. 

C’eft  au  tems  qui  a fuivi  immédiate- 
ment  l’âge  d’GXnotrus , c’eft-â-dire,  pen- 
dant la  vie  des  enfans  d’Eole , fils  de  Hel- 
lefi,  petit-fils  de  Deucalion,  qu’Euftathe 
fur  Denys  Périégète,  au  vers  475 , rap- 
porte , félon  l’interprétation  de  M.  le 
Febvre  de  Saumur,  le  plus  rude  trem- 
blement de  terre,  qui  ait  jamais  ébranlé 
l’Italie  s puifqu’on  dit  qu’il  fut  fi  violent  , 
qiu’ii  en  détacha  la  Sicile,  ayant  brifc  & 
mglouti  plufieurs  ternes,  & donné  un 
aouveau  paflage  à la  mer  -,  fentiment  qui 
aaroît  & vraisemblable  & affez  bien  ap- 
puyé par  les  auteurs  anciens. 

Ce  fut  peut-être  alors  que  les  bouches 
lu  VéfuveÔt  de  l’Ethna  s’ouvrirent  pour 
la  première  fois  5 ce  qui  n’a  pu  fe  faire 
que  par  un  effort  extraordinaire  des  feux 
louterreins , qui  ayant  enflammé  & fon- 
du les  foufres  & les  minéraux,  ont  rongé 
le  rerr'ein  & ouvert  un  paflàge  à quel- 
ques eaux  fouterreines , lefquelles  *fe  ré- 
pandant dans  ces  minières  fondues.,  cau- 
férent  alors  & ont  caufé  fouvent  depuis? 
Ae  térribles  combats  des  deux  élémens  ,* 
Aans  lefqüels  le  plus  foible  cède  tou -t 
ours  au  plus  fort , s’écoulant  ou  par  des? 
:orrens  de  feù  qui  pôrtentame  effroyable  - 
iéfolation , fi  le  métal  eft  obligé  de  for- 
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tir  , ou  par  de  rivières  d'eau  bouillante  , 
fi  c’eft  l’eau } les  uns  & les  autres  étant 
toujours  accompagnés  de  flammes , de 
fumées,  de  cendres  & de  pierres  , que  la 
terre  jette  par  ces  funeftes  ouvertures. 

Ces  malheurs  font  toujours  arrivés 
depuis  ce  tems-là  de  flécle  en  flécle, parce 
que  c’eft  une  loi  de  la  nature , que  l’eau 
& les  marcaiïites  fondues  ne  peuvent  de- 
meurer enfemble  , fans  caufer  la  fuite 
de  l’une  ou  de  l’autre  ; & de-là  s’enfui- 
vent  néceflairement  lafecouflfe  & l’ébran- 
lement des  terres,  qui  font  au-deflus 
des  lieux  où  cela  fe  pafle.  On  pouroit 
prefque  juger  qu’à  la  longueur  des  flé- 
cles,  les  foyers  & l’embrafement  fe  font 
éloignés  des  deux  ouvertures  que  nous 
avons  nommées,  parce  qu’en  effet  elles 
jettent  une  bien  moindre  quantité  de  feu 
qu’autrefois  ; mais  en  revanche  les  trem- 
blemens  font  plus  fréquens,&  les  fecotif- 
fes  de  la  terre  plus  violentes  à certaines 
diftances  de  ces  montagnes , vers  Rome 
d’un  côté,  & de  l’autre  vers  le  midi  de 
la  Sicile,  parce  que  l’embrafement  eft 
à préfent  au-deflfous  de  ces  endroits  ; 
tout  l’efpace  qui  eft  entr’eux , & peut- 
être  un  beaucoup  plus  grand  vers  l’o- 
rient, fe  trouvant  creux  &c  confommé 
par  la  longue  durée  de  cet  incendie.  Ce 
qui  donne  une  terrible  idée  du  danger 
où  fe  trouve  ce  beau  pays , d être  eu- 
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louti  par  le  feu  intérieur  qui  le  dévore  ; 
iu  d’être  renverfé  par  les  tremblemens 
le  terre,  qui  doivent  néceflairement  Va- 
nter de  plus  en  plus , fi  les  veines  de  fou- 
ie ne  tarifent  à la  fin } à quoi  il  n’y  a 
juères  d’apparence,  i 
Mais  pendant  que  les  parties  d’Italie 
roifines  de  la  Grèce,  fe  peuploient  des 
olonies  qui  en  fortoient , celles  qui 
ont  proche  des  Alpes  tiroient  leurs  ha- 
fitans  de  la  Gaule.  On  convient  qu’an-< 
riennement  les  côtes  de  Provence  6C 
lë  Languedoc  étoient  comprifes  fous  le 
rom  de  Ligurie , qui  s’eft  dans  la  fuite 
rommuniqué  à ce  qu’on  nomme  à prêt 
eut  la  Rivière  de  Gènes , & à toutes 
es  balles  Alpes  du  Piémont  & des  états 
de  Milan  & de  Venife,  parce  que  les 
Gaulois  Liguriens  s’étendirent  dans  tous 
ces  quartiers.  On  fait  qu’Hercule  à fon 
retour  d’Efpagne  , revint  par  terre  le 
long  des  côtes  de  la  Gaule  méridionale, 
5 c qu’il  y fit  la  guerre  contre  les  Ligu- 
riens. Il  s’en  fallut  même  peu,  qu’il  n’y 
perdît  & fa  réputation  & la  vie.  Nous 
voyons  aufli  dans  les  auteurs,  que  ces 

2 les  confervérentjlong-tems  après  leur 
ge  au  - delà  des  Alpes , les  coutumes 
des  Gaulois , foit  qu’ils  fulïènt  curieux 
de  garder  la  mémoire  de  leur  origine  <* 
foit  qu’ils  euflènt  une  répugnance  na- 
turelle pour  la  contrainte  des  mœurs 
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des  Grecs,  parce  qu’ils  aimuient  la  li- 
berté d’une  autre  manière  qu’eux.  C’eft  à* 
cet  attachement  pour  leurs  vieilles  con- 
çûmes , dont  le  régné  d’Augufte&  la  fou- 
million  qu’on  rendit  aux  empereurs  fui- 
vans  , les  détacha  infenfiblement , que 
Lucain  fait  allufion , lorfqu’il  dit  ï 

t - " 

Et  nunc  tonfc  Ligue , quondam  per  colla  décore  , 

Crinibus  eîufis , &c. 

Or,  entre  ces  anciennes  mœurs,  aucun 
fentiment  ne  leur  étoir  fi  cher  que  l’in- 
dépendance j & ce  fut  aufli  le  point5 
qu’ils  difputérent  le  plus  long-tems  aux 
Romains.  "*■  ■> 

Le  nom  des  Liguriens  ne  s’étendit  ja- 
mais au-dela  du  neuve  Macra  , qui  les 
féparoit  des  Tofcans  : car  ce  nom  elt 
très-ancien  ; mais  il  fe  répandit  fur  les 
riyages  méridionaux  du  Pô,  fans  entrer 
néanmoins  dans  la  plaine  de  l’autre  côté. 
Ce  qui  peut  faire  juger  que  ces  quartiers 
étoient  encore  très -marécageux  , en’ 
quelque  forte  inhabitables , jufqu’à  ce 
que  le  terrein  s’eft  accru,  & enfin  eftr 
devenu  alfez  élevé , pour  aflfurer  fes  ha- 
bitans  contre  l’inondation  de  la  Mér 
Adriatique.  Ma  penféë  eft  foutenue  par 
le  filence  que  tous  les  anciens  ont  gardé, 

. par  rapport  aux  habitans  du  pays  , que* 
nous  nommons  aujourd’hui  Lombardie , 
avant  que  les  Gaulois  y vinffent  du  teins  - 
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es  premiers  • rois  Romains  ; & elle  Fe 
couve  confirmée  par  la  découverte  donc 
ious  avons  parlé. 

A l’égard  des  Tofcans , Tyrrhéniens , 
u Etruriensj  ( car  tous  ces  différens 
10ms  font  propres  au  même  peuple  \ )> 
ss  auteurs  font  Fort  partagés  touchant 
2ur  véritable  origine.  On  peut  voir  dans 
)enys  d'Halicarnaife  , que  les  plus  an- 
iens  hiftoriens  les  fiaifoient  venir  de 
.ydie  , par  une  généalogie  Fabuleufe  $ 
[lie  les  autres  les  conFondoient  avec  leâ 
‘élafgiens,  mais  pour  lui,  il  Fe  deter- 
nine  nettement  à dire  que,  comme  ils 
Font  rien  de  commun  avec  les  Grecs  * 
es  Lydiens , ni  les  peuples  de  la  balle 
talie  , Foit  dans  le  culte  , Foit  dans  les 
utres  coutumes , il  ne  peut  embralTer 
le  Fentiment  plus  probable  , que  de  le9 
iroire  Indigènes  ou  Autochtones,  c eft- 
L-dire,  originaires  du  pays  qu’ils  occu- 
pent , Félon  l’exprelfion  grecque.  Ce- 
>endant  nous  avons  fi  bien  montre  que 
'Italie  n’a  point  eu  d’habitans  , qui  ne 
ui  Foient  venus  des  provinces  voifi- 
aes,  qu’il  eft  impoffible  deTuivre  Fon 
apinion.  En  effet , comment  Feroit  - il 
poffibleque  les  Tofcans , Fuppofés  natu-i 
rels  du  pays  , Fe  Fuffent  contenus  dans 
les  bornes  du  Tibre  d’un  côté  & du  Man 
cra  de  l’autre,  Fans  avoir  fettté  des  co- 
lonies au-delà  de  ces  rivières , dans  qa 
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pays  fans  comparaifon  plus  beau  que 
le  leur , lorfque  l’on  voit  les  (Enorriens 
ôc  les  Pélafgiens  fe  multiplier  en  peu  de 
tems  fi  confidérablement , qu’ils  fe  trou- 
vèrent en  état  de  chalfer  les  Sicules  au- 
delà  de  la  mer  ? 

Cette  conlidération  a1  empêché  la  plu- 
part des  auteurs  , qui  ont  recherché  les 
antiquités  d’Italie  , d’embralfer  le  fenti- 
ment  de  Denys.  Fuller  (1)  a voulu  prou- 
ver que  lesTyrrhéniens  étoient  fortis  de 
la  Paleftine , & proprement  de  la  ville 
deTyr,  s’appuyant  fur  la  relfembance 
des  noms , & fur  le  nombre  & la  diver- 
fité  des  peuplades,  que  cette  ville  a en- 
voyées fur  toutes  les  côtes  de  la  Médi- 
terranée. 

Mais  Bochart  a fait  voir  folidement, 
que  (z)  cette  idée  n’eft  pas  foutenable  : 
i parce  qu’aucun  ancien  n’a  dit  que  les 
Tofcans  fuflent  venus  de  la  Paleftine, 
de  qu’il  feroit  impoflîble  que  dans  les 
guerres  des  Romains  contre  Carthage , 
ôc  particuliérement  dans  les  tems  de  l’in- 
vafion  d’Annibal , on  n’eût  recherché  les 
liaifons  d’une  telle  origine  , pour  a du- 
rer des  alliances  au  préjudice  de  Rome  * 
ee  qui  pourrant  n’a  jamais  été  fait.  Si- 
lius  Italicus  a tellement  entré  dans  cette 
idée , qu’il  n’a  pas  oublié  de  faire  parler 

(i)  Mifcell.y.  i.  c.  t.  Crit.  Satr.  rom.  VIII. 

‘ (i)  Çhanaan,  1.  i.c.  53, 
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ie  Divinité  Latine , [ c’étoit  Anna  Pe- 
înna,  que  l’on  difoit  avoir  été  fœur 
e Didon  } de  l’origine  qui  lui  étoit  con>- 
îune  avec  les  Carthaginois. 

....  Ego  Œnotris  ætcrnum  numen  in  oris 
Çoncclebror  , vcftri  généra  ta  e fanguine  Bell. 

* ' v 

. plus  forte  raifon  il  n’auroit  pas  oublie 
îs  Tofcans,  qui  étoient  des  peuples  li 
onfidérables. 

iQ.  Bochart  a montré  la  différence 
bfoiue  du  langage  phénicien  & du  tof- 
an  , par  une  longue  énumération  dei 
îots  qui  reftent  de  ces  deux  langues,  s 
3°'  Enfin,  il.  s’eft  fervi  avanrageufe- 
lent  de  ce  que  Denys  d’Halicarnaffe  a 
it  de  l’étymologie  du  nom  Tyrrhéniens > 
u’il  fait  venir  de  la  forme  des  tours  & 
ies  murailles , dont  ils  fortifioient  leurs 
demeures  j & il  appuyé  cette  obferva- 
ion  du  témoignage  d’une  foule  d’an- 
iens.  - 

Jufque-là , Bochart  me  femble  avoir 
aifoné  fort  jufte  j mais  je  ne  goûte  pas 
ie  même  fon  fentiment  particulier  fur 
origine  des  Tofcans , quoiqu’il  Péta# 
>lifle  par  trois  paflages  fort  précis  d’Hel- 
anicus  de  Lefbos , de  Marcien  d’Héra- 
lée,  & de  Denys  Périégéte. 

A l’égard  des  deux  derniers , je  les 
rouve  peu  confidérables  , parce  que  les 
>oèces  ne  font  pas  ordinairement  fort 
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exaéfo  : & d’ailleurs,  ils  difent  bien  que. 
les  Pélafgiens  s’établirent  dans  la  Tof- 
cane;  mais  ils  lailTent  entendre  qu’ils  y 
trouvèrent  d’anciens  habitans  nommés 
Tyrrhéniens  j & ç’eft  de  ceux-là  dont  il 
s’agit.  .5 

A l’égard  de  l’autorité  d’HelIanicus, 
il  faut  reconnoître  qu’elle  n’a  point  paru 
aflez  forte  à Denys  d’Halicarnalfe , pour 
lui  faire  abandonner  fon  opinion  parti- 
culière, que  nous  avons  déjà  rapportée. 
Il  femble  donc,  que  c’eft  abufer  de  ce  pal- 
fage , que  d’en  faire  un  autre  ufage , que 
celui  qu’il  en  a fait  lui-même.  D’où  jd 
conclus,  qu’encore  qu’il  foit  fort  poflible 
que  quelques  Pélafgiens  fe  foient  habi- 
tués avec  lesTofcans,  fur-tout  quand 
ils  ont  fait  palier  des  colonies  jufqu’à’ 
Noie  6c  Capoue , cependant  on  ne  peut 
pas  dire , que  le  gros  & le  corps  de  la- 
llation fut  d’origine  grecque.  En  effet , 
ils  defeendoient  véritablement  des  Gau- 
lois. 

Je  le  prouve  par  le  même  Denys  d’Ha- 
licarnafTe,  qui  allure,  i°.  que  les  rois1 
Italus,  Siculus  Bc  Morgès,  qui  ont  ré- 
gné dans  laTofcane,  étoient  Liguriens: 
ce  qui  fait  juger  que  les  Tofcans  6c  les 
Sicules  avoient  une  même  origine  : i°. 
que  plufîeurs  anciens  ont  cru  que  les  Si- 
cules & les  Aborigènes  [ c’eft-à-dire,  les 
premiers  habitans d’Italie,  entre  lefquel% 
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ti  doit,  fans  difficulté , mettre  lés  Tof- 
ins  ] étoient  d’origine  gautoife.  Silius 
:s  nomme  ; Ligurum  pubes  duclore  Si- 
do . 

Au  refte , ces  peuples  étoient  propre- 
îenr  appelles  Rhafenes  : car  les  noms 
e Tyrrhéniens  & de  Tofcans  leur  ont 
:é  donnçs  par  les  Grecs , à raifon , com- 
ie  nous  l’avons  déjà  dit , des  tours  & 
es  murailles  de  leurs  villes  que  l’on 
ommoit  * vfrut»  dont  s’eft  formé  le  nom 
e Tyrfenes  > & enfuite  celui  de  Tyr * 
tenes  ou  Tyrrhéniens  : mais  peut  - être 
uffi  à raifon  de  leurs  fréquens  facrifices: 
ar  cette  nation  a toujours  été  extrême- 
îent  religieufe  \ & l’on  fait  que  les  Ro- 
mains avoienr  pris  d’elle  la  plupart  de 
;urs  cérémonies,  avec  la  fcience  des 
ugures.  Ainfi,  ils  furent  nommés  Tof- 
ans  , Tuf  ci  , «r»  9 ivi»  ; ce  que  l’on  pro- 
tonçoit,  tomme  l’obfervele  même  au* 
eur- , tv$r** »,  c’eft-à-dire  , facrifians  ou 
cligieux . Cette  étymologie  feroit  fort 
xonorable  à*la  nation  ,1  fi  l’on  fe  pou- 
roit  appercevoir  qu’il  y eût  en  effet  quel- 
jue  vérité , ou  quelque  régie  raifonable 
îans  fes  pratiques.  Mais  il  faut  avouer 
}Ue  cela  ne  paroît  aucunement.  Ainfi  , 
nous  devons  nous  contenter  de  dire  que 
les  Tofcans  étoient  plus  fuperftitieux 
gue  tous  les  autres  peuples  d’Italie, 

On  demandera  peut-être  fur  quelle 
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probabilité  j’imagine  que  les  Gaulois  oïft 
pu  venir  en  Italie  pour  la  peupler , puif- 
-que  je  n’ai  point  donné  d’hàbitans  pro- 
pres à la  Gaule , & que  je  fuis  contraint 
<le  chercher  jufque  dans  le  nord  de  l’Àfie 
l’origine  de  cette  nation. 

Mais  i9.  il  eft  certain  que  les  Ligu- 
riens étoient  de  race  Gau loife,  plus  an^ 
ciens  en  Italie  que  les  Pélafgiens , àu 
Œnotriens  : par  conféquent  on  ne  fauroit 
difconvenir , que  la  Gaule1  ne  fe  foit 
trouvée  en  état  d’envoyer  des  colonies , 
dans  les  régions  voifines , plutôt  que  la 
Grèce  même.  4 ; 

i°.  Les  nations  feptentrionales  ont 
toujours  été  plus  fécondes  que  les  autres  î 
c’eft  un  avantage  quelles  ont  poflfédé 
dans  tous  les  tems.  La  fuite  de  l’hiftoire 
nous  apprendra  qu’elles  fe  font  trouvées 
<ï  chargées  de  peuples  de  fiécle  en  fiécle  , 
qu’elles  ont  été  obligées  fton-feulemerit 
de  fe  répandre  dans  les  pays  inhabité*  ; 
mais  même  d’entreprendre  des  guerres 
dangereufes , contre  des  nations  bien  éta- 
blies, pour  obtenir  d’elles,  ou  la  fociété 
de  leurs  demeures , ou  laceflion  de  quel- 
que partie  de  leurs  terres. 

Nous  avons  vu  dans  l’hiltoire  des 
Grecs,  qu’une  de  leurs  colonies,  qui 
avoit  paüé  d’abord  dans  l’Arménie , s’é- 
tendit en  Cappadoce,  de-làen  Phrygie» 
enfuite  dans  la  Thrace , d’où  elle  fe  ré- 
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andlt  par  toute  la  Grèce,  & qu’elle  y 
fait  un  (1  grand  nombre  de  change- 
ons, mêlés  de  guerres  tant  domeftiques 
u étrangères  , dans,  le  court  efpace  de 
uatre  générations , qu a plus  forte  raifon 
on  peut  penfer  que  les  colonies,  qui 
rirent  le  chemin  du  nord,  s’avancèrent 
n moins  de  tems  , parce  qu’elles  ne 
rouvérent  aucun  obftacle  dans  leur  route, 
dais  fi  l’on  demande  ce  qui  pouvoir  ha- 
ïr leur  marche , parce  qu’en  effet  ils  ai- 
dent au  hafard , fans  fa  voir  quels  fe- 
oient  les  avantages  des  terres  qu’ils  de* 
oient  pofféder}  on  réfoudra  aifément 
:ette  difficulté , par  l’exemple  de  lacon- 
luite  que  ces  mêmes  nations  ont  tenues,, 
[uand  elles  ont  envoyé  de  nouvelles  co- 
onies  dans  les  pays  occidentaux , au  dé- 
lin de  l’empire  romain.  Les  premiers 
renus  cédoient  toujours  leur  place  aux 
lerniers  partis.  Ils  fe  repouffoient  mu*  - 
uellement  en  avant  ; & c’eft  de  cette 
naniére  que  les  Vandales  ont  patte  juf- 
ju’en  Afrique , après  avoir  fait  le  circuit 
le  l’Allemagne  , de  la  Gaule  & de  l’Ef- 
pagne. 

Ainfi  , je  juge  que  les  premières  colo- 
nies Scythes  font  parvenues  aflèz  tôt  dans' 
la  Gaule } & que  de-là  elles  fe  font  ré- 
pandues en  Italie , en  Efpagne  & en 
Angleterre  , environ  quelques  fiécles 
avant  la  vocation  d’ Abraham. 
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Dé  dire  à préfent  cequi  fe  pafla  dattS 
l’Italie,  chez  tous  ces  diffèrens  peuples., 
dans  la  longue  fuite  d’années,  qui  s’é- 
coula entre  leur  arrivée  en  ce  pays , &c  la 
guerre  deTroye , c’eft  ce  qui  eft  entière- 
ment impoflible.  Je  croirois  néanmoins 
que  tout  ce  tems-üle  palTadans  un  grand 
repos  , les  hommes  y ayant  .vécu  trau- 

Î[uillementde  l’abondance  de  leur  terre, 
ans  s’embaraffer  de  loix , de  fciences  , 
d’ambitlon,aii  de  politeflej  ignorance  qui 
leur  afluroit  une  félicité , que  les  moeurs 
étrangères  vinrent  trop  tôt  renverfer. 

O fortunat*  genres , Saturnia  régna, 

Antiqui  Aufonii  ! 

S’écrioit  Virgile  : & ailleurs. 

Salve  magna  païens  frugum , Saturnia  tellus, 

Magna  Vinîm. 

C’eft  fans  doute  par  allufion  à cette 
félicité  des  anciens  habitans  d’Italie  , 
qu’on  la  nomma  le  royaume  de  Saturne  , 
parce  qu’on  croyoit  que  cette  divinité 
avoit  gouverné  le  monde  pendant  l’âge 
d’or , que  les  Italiens  ont  fait  durer  plus 
long-tems  que  toutes  les  autres  nations 
connues  de  ces  premiers  tems. 

. C’eft  aufli  pourquoi  les  Grecs  feigni- 
rent que  les  Champs  Elyiîens,  le  Jardin 
des  Hefpérides,  les  Iles  fortunées , le  fé- 
jour  des  héros  & des  âmes  bienheureu- 
fes  étoient  vers  le  couchant,  dans  une 

terre 
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rre  , qu’dis  nommoient  Hefpérrey  par 
:rte raifon  ; &'<æu:  co mm encemen t , ctri 
3 doutoit  ipoiqi  queee.  ne  fût  l’ica  lie'; 
airi’éto^t  cotina£que?  fous  de  noindà* 
fais  à mefure  qu’ils  ont  mieux  décou-» 
art  les  terres ,■  i&  quelles  rèlations  des 
icieiis  voyageurs  ; lent  JSdud odeyeruiès 
ifpeétes5;  ils  ont  cpçruléj.tetteu  Mrre 
Hefpérie,  &c  ont  fait  pa'ffer  fonaom  à 
Efpagne  , à laquelle  ils  l’ont  encore 
ré , quand'  iis  loriDtautdiUfait  connue  , 
uur  le  donner  à une  Me ,!  qu’ils  ont  ima- 
inée  dans  la  Mer.  Atlantique  : car  ils 
ont  jainais  donna  le;  nouveau  monde. 
Mais  cfomme  dès.  plus  grands  kom- 
îes  font  fujets  à .changer  d’opinion , le 
icme  Virgile,  qui  a n hquieqient  loué 
;tte  félicite. des  Italiens , a condamné, 
ans  un  autre  endroit , la  rudelfe  de  leur 
ie  : 

: --h  vf»  ur  •■.!■'  1 ••  .•<■ 

Hase  nemora  indigen*  Eaimi  Nimphæque  tenebanr, 
Genfque  virûna  truocis  6c  duro  roboce  nata  , 

Queis  neque  mos,  neque  cultus  état  : nec  j ungere  tautof 
Aut  componerc  6pes  notant , aut  parcete  patto  : 

Sed  rami  arque  afpet  viétu  venatus  alebat. 

Vautres  auteurs  les  ont  fait  pafler  pour 
ntropophages;,  & les  ont  nommés  Lef- 
' igons , pour  exprimer  le  dernier  terme 
e la  barbarie. 

D’autres  ont  dit  qu’ils  étoient  enchan- 
îurs  ou  magiciens,  jufque-U  qu.e  Bc- 
Tomc  V%  B 
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chart  n’a  pas  balancé  à prendre  1 etymo 
logie  du  nom  des  Latins^  du  phénicien 
& de  l’hébreu  Latimr  qui  lignifie  pro- 
prement fortilcçe^jOn  fait,  que  le  fé- 
jour  de  la  forciere  Circé , étoit  au  pro- 
montoire de  la  Campanie  qui  eft  pro- 
che Anxure  & Terracine. 

Mais  il  faut  rapporter  toutes  ces  idées 
aux  récits  fabuleux  dès  anciens  voyageurs. 
C’eft  par  le  même  principe. qu’ils  ont 
placé  ies  ténèbres  Cimmérienes  proche 
de  Cumes  & de  Baye*,  au  voifinage  du 
lac  d’Averq^}  & au  contraire  le.féjour  de 
l’Aurore  , où  le  coucher  & le. le  ver  du 
foleil  fe  mêloient  enfémble , à l’île  d’Æ- 
ca,  qui  n’eft  autre:  qüe  le  cap  de  Circé  , 
Circeium  , depuis  nommé  le;  icdp  d’El- 
phénor,  peudiftantdu  premier  lieu.  Ce- 
pendant ils  ofoient  dire  que  des  ténè- 
bres éternelles  y régnoient  toujours , ôc 
qu’au  contraire  le  jour  ne  celToit  jamais 
en  l’autre  endrbit. 

Les  noms  Aufones  & Aurunci , qu’on 
Oonnoit  à ces  premiers  Italiens,  font, 
félon  le  fentiment  de  Bochart , une  al- 
lufion  évidente  au  mot  hébreu  qui  ligni- 
fie lumière  : ce  qui  femble  avoir  donné 
occafion  à la  fable  du  jour , qui  ne  finif- 
• foit  point  en  cette  contrée.  Mais  dans  la 
vérité , les  négocians  Phéniciens , qui  vh 
fitoient  fouvent  cette  cote,  leur  donnè- 
rent ces  noms-là  par  rapport  à leurs  trou- 
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t>eaux.  Avetoth  j ou  Auroth  , figuifie  en 
hébreu  des  hordes  de  bétail. 

Denys  d'Halicarnafle , Aurélius  Vi- 
ftor,  & prefque  tous  les  anciens  s’accor- 
dent à dire,  que  le  nom  d’Italie  vient  de 
abondance  des  veaux,  Italia^quaji vita- 
ia'  Cette  étymologie  ridicule  ne  fert 
lu ’à  faire  valoir  celle  que  Bochart  a 
tonnée  aux  noms  Aurunci  & Aufones.  Le 
nême  auteur  , après  avoir  décrit  les 
principaux  endroits  de  la  côte  d’Italie  , 
;ui  ont  été  connus  des  Phéniciens , fait 
°ir  fenfiblement  que  le  nom  général , 
ue  le  pays  entier  porte  aujourd’hui  \ 
’éroit  propre  autrefois  qu  a fon  extrê- 
me méridionale  , où  les  Phéniciens  fai- 
dent  commerce  de.  poix  noire  & de  poix 
tifïne , dont  les  forets  de  ces  quartiers 
mrniflfoient  une  grande  abondance.  Le 
lit  eft  confiant  par  Strabon  & par  plu- 
surs  autres  auteurs , dont  Bochart  rap- 
Drte  les  témoignages  ; mais  je  ne  dois 
is  oublier  ceux  d’Ariftote , de  Denys 
Halicarnafle  & d’Etienne  de  Byzance , 
ii  renferment  la  propriété  du  nom  d’I- 
lie  à la  contrée  que  les  Romains  appel- 
Cela étant  prouvé , Bochart  fait  voir 
ne  ce  nom  a été  formé  du  phénicien 
: ar , qui  fignifie  de  la  poix  : que  l’on  a 
it  premièrement  Itaria  > qu’en  chan- 
tant infenfiblenient  PR  en  L , on  a pro- 

Bij 
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noncé  Italia  : appellation  que  les  négo-i 
cians  ont  à la  fin  communiquée  indiffé- 
remment à toute  la  contrée. 

Cela  efl:  appuyé  d’une  infinité  decon-*  * 
venances  particulières  ; mais  il  fuffira 
d’en  rapporter  deux  principales.  La  pre- 
mière , que  le  nom  Bruttia  a été  vrai- 
femblablement  formé  de  ceux  de  Breat 
ou  de  Bretia , qui  fignifient  aufli  de  la 
poix  j quoique  d’autres  le  dérivent  de  la 
peuplade  de  quelques  efclaves  Grecs , 
qui  s’y  réfugièrent , s’étant  dérobés  de 
leurs  maîtres , comme  on  le  peut  voir  en 
Strabon  & Diodorq.  Mais  on  voit  encore 
aujourd’hui , que  bruttare  en  italien  ligni- 
fie fouiller  &c  gâter .,  comme  par  allufion 
à la  difficulté  qu’il  y a de  détacher  la  poix. 
La  fécondé  eft  que  le  nom  de  Calabre , 
que  l’on  donne  communément  an 
même  pays , à la  même  racine  ; ptiifque 
Calab  j en  hébreu,  fignifie  aufli  de  la 
poix.  Ainfi  je  crois  qu’il  y a lieu  de  dire 
que  l’opinion  de  Bochart  fur  l’origine 
du  nom  d’Italie,  a autant  de  convenance 
& de  raifon,  que  les  autres  étymologies 
font  dénuées  d’apparence , foit  qu’on  les 
tire  d’un  roi  d’Italie  fabuleux,  foitqu’on 
les  prenne  du  latin  vitulus , ou  vitalia. 

Si  nous  fuivons  l’hiftoire  par  l’an? 
cienne  tradition , il  faut  dire,  qu’en viroit 
•foixante  ans  avant  l’expédition  de  Troye, 
p’çff-à-dire,  peu  après  l’an  ^ 407 -de  la 
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eriode  Julienne,  qui  eft  le  5*  du  régne 
Ægee,  & qui  combe  précisément  dans 
■s  rems  héroïques , Evander  , Arca- 
ien  de  nai dance  , ayant  commis  un 
icurtre  dans  fon  pays,  fut  obligé  de  le 
uitter  : & comme  c’étoit  un  homme 
enfidérable , plufieurs  perfonnes  s’étant 
rtac liées  à fa  fortune , il  afîembla  une. 
péce  de  flote , avec  laquelle  iis  paftc- 
mt  tous  enfemble  en  Italie,  où  ils  s’éra- 
Iirent  dans  le  Latium. 

Cet  Evander  étoit  originaire  de  Pai- 
ntium  , bourg  fitué  au  pied  du  mont 
lénale.  Virgile  le  fait  petit-fils  du  fon-^ 
ateur  de  ce  lieu  nommé  Pallas,  duquel 
^pendant  on  ne  fait  rien  de  précis  j fi  ce 
eft  qu’Apollodore  le  met  au  nombre 
es  enfans  de  Lycaon.  Mais  comme  les 
omains  ont  reconnu  ce  capitaine  pour 
îefde  la  première  colonie,  qui  ait  ha- 
lte leur  territoire , ils  n’ont  pas  man- 
ué,  pour  illuftrer  fa  n ai  (Tance  ,de  le 
lire  fortir  d’une  divinité.  C’eft  pourquoi 
s ont  dit  qu’il  étoit  fils  de  Mercure , 
nt  parce  qu’il  eft  le  premier  qui  ait  ap- 
orte  l’ufage  des  lettres  en  Italie,  que 
arce  que  ce  dieu  avoir  lui-même  vécu 
a Arcadie,  où  il  étoit  particuliérement 
onoré.  Sa  mere  s’appelloit  Nicoftraca  ; 

- par  la  même  raifon  on  l’honor#comme 
rce  nymphe , dont  la  beauté  & l’efprit 

B*  • • A 
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avoient  charmé  le  dieu  des  fciences.  Oit 
a prérendu  quelle  prédifoit  l’avenir,  ôc 
qu’elle  mit  premièrement  la  poéfie  en 
ufage  parmi  les  Latins.  Elle  fut  furnom- 
mée  Carmenta,  & l’on  difpute  fi  c’eft 
d’elle  que  les  vers  ont  été  appellés  Car - 
mina , ou  fi  au  contraire  c’eft  de  fon  goût 
pour  la  poéfie , quelle  a pris  fon  furnom. 
11  n’eft  pas  fans  apparence  qu’on  ne  fît 
avant  elle  des  vers  & des  chanfons  dans 
l’Italie;  du  moins  les  Gaulois  en  ont  eu 
l’ufage  dès  la  première  antiquité. 

Evander  apporta  plufieurs  coutumes 
de  fon  pays , qui  furent  reçues  avec  ap- 
plaudifiement  par  les  Latins.  Il  leur  en- 
feigna , avec  l’écriture , l’ufage  des  flû- 
tes , des  mufettes  & des  chants  bucoli- 
ques d’Arcadie;  &,  ce  qui étoitbien  plus 
néceflaire,  une  meilleure  manière  de 
conduire  leur  labourage , & de  préparer 
le  lait  de  leurs  troupeaux.  Mais  fur-tout 
il  les  inftruifit  de  la  religion » dont  ils 
avoient  peu  de  connoiflance  auparavant, 
je  veux  dire,  du  culte  des  divinités 
grecques  , & particuliérement  de  celui 
du  dieu  Pan , qui  étoit  honoré  par  les 
bergers  d’Arcadie  , auxquels  il  tenoit 
lieu  de  Jupiter.  C’eft  pourquoi  il  lui  dé- 
dia un  temple  , fur  l’une  des  monta- 
gnes , ml  Rome  fut  depuis  bâtie , fur  la- 
quelle il  fit  aufli  une  habitation , qu’il 
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omnia  Pàllantium  > en  mémoire  de  la 
acrie  : c’eft  celle  que  l’on  a depuis  nom- 
aéedeMomPaîatim  «,  ; n r .... 

Il  infticua  la  folemnitc  des  Luperca- 
;s,  comme  les  bergers  d’Arcadie  la  pra- 
quoient.  Et  qùoiqute  ce  fût  une  fuper- 
ition  rout-à-fait  grofliére  & indécente , 
;s  Romains  ne  laifférent  pas  de-s’y  fou- 
lettre  long-tems  après  \ tant  il  eft  vrai 
u’en  matière  de  religion;,  fou  vent  i’é- 
ucàtion  & la  coutume  ont  plus  de  force 
ue  toute  forte  de  bonnes  raifons.  Evan- 
sr  fuivit  en  cela  la  méthode  ordinaire 
2 tous  ceux  qui  deviennent  puiflans 
ins  un  pays  étranger  , s étant  efforcé 
y introduire  les  ufages  du  lieu  de  fa 
dfTance,,  & fa  religion,  plus  que  le 
;fte.  . 

La  foule  des  chronologiftes  & des 
iftoriens  veut  quEvander  ait  été  reçu 
1 Italie  par  un  roi  qu’ils  nomment 
aunus  , qui  gouvernoit  le  Latium  , 
rant  fuccédé  à Pieu  s , lequel  eft  fup- 
ofé  fils  de  Saturne.  Mais  Bochart  a fort 
ilidemeht  montré  que  Faune  eft  le 
ieu  Pan , lequel  a eu  auffi  deux  autres 
oms,  Silvanus  & Jnvius . Dans  la  fuite, 
ignorance  de  l’antiquité  a fait  confon- 
re  les  chofes  : on  a fuppofé  des  rois 
ui  n’ont  jamais  été , & on  a fait  trois 
ieux  différens , d’un  meme  , la  fuperfti- 
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tion  craignant  toujours  de  fé  mépren-» 
dre , & d’oublier  quelqu’un  des  plan- 
tâmes, quelle  fe  propofoit  dlltonbrèr. 
L'auteur  dont  nous  parlons  f,  ai  ^produit 
de  très -bons  garansae  &ii  opinion. 

La  fuppofition  du  roi|  Eaütfus  nous 
donne  une  ocçafîon  très-naturelle  de  ré-, 
futer  Kopinion  du  régne  de  Saturne  en  ce 
même  pays,  & il  eft  aifé  de  le  faire  avec; 
évidence  : carDenys  d’HalicarnalFe  aiTure 
pofitivement  qu’Enée  le  Troyen  fuc-*» 
céda  aifroi*  Latinus  , en-là  quatrième' 
année  depuis  fon  départ  d’Afie  j c’eft-à- 
dire,  la  cinquième  depuis  la  ruine  dè 
Troye.  Et  comme  on  convient  aflfez  que 
Latinus  n’a  régné  que  3 5 ans,  il  s’enfuit 
naturellement,  que  la  mort  de.  Faunus 
fon  pere  & fon  prédécefleur  tombe  à l’an 
3448  de  la  Période  Julienne  : mais  on 
compte  que  Faunus  en  a régné  44.  H a 
donc  commencé  l'an  3404.  Si  de  ce 
nombre  on  en  ôte  encore  trente-fept 
pour  le  régne  de  Picus , fils  de  Saturne: 
3c  pere  de  Faunus,  il  refte Tan  3367  , 
pour  le  rems  précis  de  la  mort  du  Saturne 
des  Latins,  auquel  on  veut  que  Picus 
ait  immédiatement  fuccédé. 

Or  il  elt  aifé  de  voir  combien  ce  cal- 


(1)  AureÜus  Vi£lor.  Ritilius  Numacianus , dans  fou  /««. 
;uraire.  Ovide,  Fajîor.  lib.  V.  On  pouroic  y joindre  H» . 
,tae«  & Maniai. 
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:ul  eft  éloigné  de  l’âge  du  véritable  Sa- 
rurne , pere  de  Jupiter,  que  l’on  fait  être 
e Kronos  des  Grecs,  dont  la  mort, 
tinfi  que  nous  l’avons  fait  voir  dans  l’hi- 
ïoire  de  Ja  Grèce , eft  arrivée  avant  l’an 
5.040  de  la  Période  Julienne.  Il  y a donc 
.in  anachronifme  de  3 27  ans  3 & par  con- 
"équent  011  ne  fauroit  douter,  qu’il  n’y 
lit  une  entière  différence  entre  ces  deux 
^rinces  ou  divinités.  Nous  avons  aullî 
nontré , outre  l’impofîibilité  d’une  con- 
quête générale  de  l’Europe , qu'on  attri- 
bue fans  preuve  aux  rois  Scythes , qui 
bnt  régne  dans  la  Grèce , que  le  défaut 
le  vaiffeaux  n’a  jamais  pu  permettre  ail 
■oi  Kronos  de  faire  fa  retraite  en  Ita- 
ie  , s’il  n’y  eft  paffé  tout  feul.  Ici  la  dé- 
nonftration  s’achève  d’elle-même,  non- 
eulement  par  la  différence  des  noms  , 
mais  bien  plus  par  celle  de  l’âge,  fur  le- 
quel les  deux  nations  ont  eu  des  tradi- 
rions  fi  peu  conformes. 

On  ne  peut  oppofer  que  deux  chofes  â. 
notre  réfutation.  La  première  eft  l’em- 
preinte de  la  proue  d’un  vaiffeau , qui 
étoit  fur  la  monnoie  des  Latins , que  l’on, 
prétend  être  la  figure  du  navire,  qui  ap- 
porta Saturne  en  Italie.  La  fécondé , que 
Picus  n’étoit  pas, immédiatement  fils  de 
Saturne  3 mais  feulement  l’un  de  fes  def- 
çendans  éloignés,  le  nom  de  fils  ne  figni- 
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fiant,  en  cette  occafion , que  la  rige  dont  » 

Picus  tiroit  fa  naiflance. 

Je  réponds  à ces  deux  difficultés  , 
i°.  que  l’ancienne  forme  de  la  monnoye 
ne  prouve  rien , parce  que  le  vaiffeau 
qui  y étoit  repréfenté , convient  moins 
à Saturne , dont  le  voyage  eft  contefté , 
qu  a tout  autre  chef  de  la  colonie  venu 
par  mer  en  Italie.  Pourquoi  en  effet  ne 
dira-t-on  pas  que  ce  vailfeau  repréfentoit 
celui  qui  porta  Evander  à l’embouchure 
du  Tib  re , puifque  fa  venue  en  ce  lieu 
par  mer  eft  certaine?  Mais  d’ailleurs  ne 
fait-on  pas  que  l’invention  de  la  mon- 
noie  dans  l’occident,  eft  poftérieure  de 
plufieurs  fiécles  à ces  tems-là  ? Nous 
avons  vu  que  Théfée  eft  le  premier 
prince  qui  ait  frapé  des  efpéces , plus 
de  400  ans  après  la  mort  de  Kronos. 
Ainfi , quand  j’accorderois  que  la  mon- 
noie  a été  en  ufage  chez  les  Latins  dès 
ce  tems-Ià,  il  faudra  convenir  qu’ils  ne 
l’avoient  pas  prife  des  Grecs  ni  de  Satur- 
ne, & il  eft  fort  naturel  de  penfer  qu’ils 
la  tenoient  des  Phéniciens , qui  par  la 
néceflité  du  commerce , étoient  engagés 
à porter  de  la  monnoie  dans  les  pays 
étrangers.  Je  donnerai  ailleurs  de  bon- 
nes preuves , que  le  vailTeau  dont  il  eft 
ici  queftion , étoit  l’empreinte  des  piè- 
ces frapées  eu  Syrie , long-teras  après  ce 
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îems-ci  î car  il  n’eft  pas  néceflàire  de 
lire  que  l’on  ne  réduifoit  point  encore 
’or  ni  l’argent  en  monnoie  \ mais  qu’on 
les  prenoit.au  poids. 

a°.  Il  n’eft  jamais  arrivé , ni  en  Grèce 
li  en  Italie , que  l’on  ait  omis  une  filia- 
ion  entière , pour  fe  donner  la  gloire  de 
îefcendre  immédiatement  d’une  divini- 
é.  Ceux  qui  affeétoient  ces  fortes  d’il— 
uftrations , choififloient  ou  de  les  tirer 
le  leur  généalogie,  ou  de  reconnoître 
pie  leur  mere  s’étoit  laiflee  furprendre. 
îinfi  Alexandre  le  Grand , qui  defcen- 
loit  en  ligne  direéte  d’Hercule , aima 
nieux  tenir  immédiatement  fa  naiffànce 
le  Jupiter.  Mais  un  tel  exemple  ne  peur 
'appliquer  au  fait  dont  il  s’agit , parce 
pie  non-feulement  la  filiation  des  rois 
matins  eft  connue  ; mais  les  années  de 
eur  régne  font  exa&ement  fupputées. 
Le  tems  de  l’arrivée  de  Saturne  eft  fixé 
iu  régne  de  Janus , quia  laifie  fon  royau- 
me au  fils  immédiat  de  cette  divinité  , 
qui  eft  Picus.  Ainfi  le  moyen  propofé  ne 
fauroit  fervir  à difliper  l’anachronifme 
que  nous  juftifions  être  dans  l’opinion 
commune. 

Mais  ajoutons , que  le  régne  de  Janus 
eft  très-certainement  fabuleux  & chimé- 
rique : car  outre  qu’on  ne  connoît  aucune 
de  fes  aétions,  les  plus  fubtils  mytholo- 
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gués  ont  décidé  que  Janus  & l’année  dé 
douze  mois  font  une  même  i divinité. 

Jane  biceps  anni  tacicè  labends  origo , 

Solus  de  Superis  qui  tua  terga  vides. 

C’eft  pour  cela  que  fon  temple  avoic 
quatre  portes , & fa  ftatue  .quatre  vifa.- 
ges  , pour  repréfenter  les  îjaifons.  Le 
nombre  des  jours  de  l’année  lui  étoit  par- 
ticuliérement confacré.  On  ouvroit  fou 
temple  durant  la  guerre , pour  témoi- 
gner l’emprelTement  qu’on  avoir  que  les 
années  de  troubles  fulTent  bientôt  écou- 
lées $ & on  le  fermoir  durant  la  paix  , 
comme  pour  arrêter  les  jours  de  tranquil- 
lité. Mais  quand  on  commença  à s’ap- 
pejrcevoir  que  le  foleil  étoit  le  vrai  prin- 
cipe de  l’année , on  confondit  fon  culte 
avec  celui  de  Phébus , en  gardant  néan- 
moins les  vieilles  cérémonies , que  les 
hommes  ont  trop  fouvent  regardées 
comme  l’ame  de  la  religion.  En  tevan-* 
che  on  inventa  une  divinité  féminine  , 
dont  le  nom  Anna  fut  dérivé  d ’Annus» 
On  y ajouta  celui  de  Perenna , parce 
qu’pn  lui facrifioit  pour  obtenir  pluiîeurs, 
ans  heureux  : Ut  annare  & perannare  com- 
mode, liceret.  (i) 

Il  femble  qu’après  ces  obfervarions 


(i)Macrob.  Saturnal.  I.  i.  « it. 
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îous  fommes  en  droit  de  décider  nette- 
Tient,  que  le  Kronos  des  Grecs  n’a  jamais 
bté  en  Italie  j que  l’origine  du  nom  de 
Latium  ne  fe  peut  pas  prendre  de  fa  re- 
traite en  ce  pays-là , & que  par  consé- 
quent Virgile  s’eft  trompé,,  lorfqu’il  a 
«lit  - - • t ..  / 

......  Eatiiimque  vocaïi' 

Maluit  , his  quoniam  latuiflet  tutus  in  oris. 

Toutefois  G fon  fuit  l’idée  du  P.  Pez- 
ton  , & la  preuve  qu’il  a donnée  que  le 
nom  de  Saturne  elï  véritablement  gau- 
lois r ou  plutôt  fcythe,  rren  n’empêche 
qu’on  ne  dife , <p’il  y a eu  un  roi  d’Ita- 
lie ainfi.  nomme  , pourvu  qu’on  recon- 
noilTe  qu’il  étoit  de  race  ligurienne  ou 
gauloife  , & qu’il  n’a  eu  rien  de  com- 
mun , ni  avec  les  Grecs , ni  avec  leur 
Saturne»  . v 

Mais  pour  revenir  à Evandek  > il 
faut  reconnoître  qu’il  n’a  pas  etc  le  feul 
Grec,  que  la  fortune  ait  conduit  en  Ita- 
lie de  fon  tems.  Nous  avons  vu  que  Mi- 
nos  II  du  nom,  pourfuivant  Théfée, 
envoya  une  flote  que  les  vents  jettérent 
dans  la  Japigie  , où  fes  troupes  défefpé- 
tant  de  revoir  jamais  l’île  de  Crète , fon- 
dèrent une  ville,  à laquelle  ils  donnèrent 
le  nom  de  Brundujium^  qu’elle  a retenu 
fous  les  Romains,  &c  qui  étoit  le  lieu 
de  leur  embarquement  pour  la  Grèce. 
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On  ne  fauroit  donner  â cette  colonie , 
d’autre  année  fixe , que  celle  du  com-, 
mencement  du  régne  de  Théfée  à Athè- 
nes, c’eft-à-dire,  l’an  3414  de  la  Pé- 
riode Julienne,  qui  eft  la  17e  après  l’ar- 
rivée d’Evander. 

Hercule  vint  auffi  en  Italie  pendant 
la  vie  de  ce  premier  héros  des  Latins. 
Quoiqu’Evander  ait  vécu  très  - long- 
rems  , il  n’y  a néanmoins  aucune  pro- 
babilité à étendre  fon  régne  jufqu’à  l’ar- 
rivée des  Troyens  , comme  quelques- 
uns  ont  fait.  Il  mourut  enfin , & fut  in- 
humé auprès  des  murailles  du  mont  Pa- 
latin , qu’il  avoit  bâties.  On  a autrefois 
découvert  un  fépulcre  en  ces  quartiers  , 
qui  contenoit  un  cadavre  énorme,  qu’on 
jugea  avoir  30  pieds  de  hauteur  ; & on 
a prétendu  que  c’étoit  les  os  d’Evander , 
ou  de  fon  fils  Pallas  : mais  c’étoit  une 
pure  conjeéfcure  , ou  plutôt,  une  idée 
populaire  3 car  ce  monument  ne  conte- 
noit aucune  infcription  , ni  même  de 
marques  qui  puffent  appuyer  cette  opi- 
nion. 

L’occafion  du  voyage  d’Hercule.  en 
Italie  fe  doit  prendre,  comme  je  l’ai  dit 
bien  des  fois , des  ordres  du  roi  Euri- 
fthée,  qui  l’engagèrent  à faire  un  prodi- 
gieux nombre  de  courfes , foit  pour  com- 
mercer , foit  pour  faire  des  découvertes. 
On  peut  même  y ajouter  que  , comme 
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ce  héros,  naturellement  brave  & ambi-  ' 
tieux,  étoit  aufli  farouche  & indom ta- 
ble : ce  prince , qui  appréhendoit  les  ef- 
fets de  fa  violence , le  pouffa , vraifem- 
blablement , à ces  entreprifes  périlleu- 
fes , efpérant  s’en  défaire  par  ce  moyen  , 
ou  du  moins,  l’éloigner  de  lui  pour  un 
tems  confidérable.  Ce  fut  donc  la  caufe 
des  voyages  , qu’il  fit  en  Efpagne,  en 
Italie  &c  en  Afrique , & qui  font  fi  cé- 
lébrés parmi  fes  travaux. 

Denys  d’Halicarnaffc  & Diodore  nous 
apprennent  qu’au  retour  d’Efpagne  il 
s’engagea  dans  la  Ligurie  gauloife,  où  il 
trouva  tant  de  réfiftance  de  la  part  des 
habitans , qu’il  y penfa  périr  > principa- 
lement parce  que  les  foldats  manquèrent 
de  flèches.  Mais  comme  la  fable  n’aban- 
donne jamais  les  héros,  on  a feint  que 
le  ciel  qui  vouloir  le  favorifer,  verfa  fur 
fes  ennemis  des  pierres  au  lieu  de  pluie , 
& par  ce  moyen  , il  en  obtint  la  victoi- 
re. Ces  pierres  fe  voient  encore  à l’em- 
bouchure du  Rhône  , dans  la  campagne 
qu’on  appelle  la  Crau , du  mot  celte, 
Craig  y qui  fignifie  une  pierre. 

Après  cet  avantage.  Hercule  pafla  les 
Alpes  , & vint  à Monoecium  y à préfent 
Monaco  3 où  il  fonda  une  ville  qui  eft 
devenue  célébré  par  le  culte  de  fa  divi- 
nité. Enfin , il  arriva  fur  les  bords  du 
Tibre , où  il  fallut  de  nouveau  fe  battre 
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contre  Cacus , que  les  uns  difent  avoir 
été  un  brigand,  & d’autres  un  des  com- 
pagnons d’Evander.  Il  en  vint  néanmoins 
à bout , tant  parce  qu’il  étoit  beaucoup 
plus  fort,  que  parce  que  Cacus  n’avoic 
aucun  art  pour  féconder  fa  hardiefTe. 

Evander  étonné  du  fuccès  des  armes 
d’Hercule , data  le  vainqueur  le  mieux 
qu’il  put  : il  le  reconnut  pour  un  dieu  , 

lui  dreffa  des  autels , feignant  que  les 
dieux  fuprêmes  lui  avoient  ordonné  de 
le  faire  , par  un  oracle  que  fa  mere  Car - 
menta  avoit  prononcé  \ & par  ce  moyen 
il  fe  rendit  Hercule  fi  favorable , qu’après 
qu’il  eut  inftalé  deux  familles,  lesPoti- 
tiens  & les  Pin-ariens  dans  la  qualité  de 
fes  prêtres , pour  avoir  dans  la  fuite  des- 
f écles  le  foin  de  perpétuer  fon  culte,  à l’i- 
mitation des  Eumolpides  & des  Ceryciens 
d’Eleufine,il  pafla  vers  la  baffe  Italie,  &c 
s’étant  embarqué  un  peu  au-deflous  de 
Naples,  au  lieu  qui  de  fon  nom  fut  ap- 
pelié  Herculcus  Portus  , il  navigea  en  Si- 
cile , ayant  laide  l’Italie  preique  aufli 
paiftble  qu’il  l’avoit  trouvée. 

Denys  d’Halicarnaffe  prétend  qu’Her- 
cule  y laifTa  plufieurs  de  fes  foldats , ou 
plutôt  des  compagnons  de  fon  voyage  , 
& que  ces  gens  étoient  de  toutes  les  na- 
tions différentes  qu’Hercule  avoit  vain- 
cues , parce  que  c’étoit  fa  politique  or- 
dinaire , de  fe  faire  fuivre  par  les  plus 
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raves  de  ceux  qu’il  avoit  fournis.  Plu- 
ieurs  conquérans  ont  depuis  imité  cec 
îxemple , & ehtf  autres , 1 Affila , roi  des 
duus,  & quelques  autres.  » j ’ q 

Mais  il  y a de  grandes  difficultés  à dé- 
cider fi  cet  Hercule  étoit  véritablement 
Alcide  fils  d’Alcméne,  ou  fi  c’en  étoit 
un  autre,  dont  le  nom-propre  j qu’Auré- 
lius  Viétor  nous  a confervé  , étoit  Reca - 
fanus.  Bochart  a prétendu  qUé  c’étoit 
Un  roi  d’Aïnbracie  , fur  la  côte  d’E- 
pire  -y  d’autres  veulent  que  ce  fut  un  négo- 
ciant Phénicien  : ainfi  on  peut  choifir. 
Nous  avons  un  paftàge  pofitif  d’Héro- 
dote , qui  dit  que  le  premier  des  Grecs, 
qui  a navigé  en  Efpagne , étoit  Coleus 
de  Samos,  lequel  eft  poftérieur  de  plus 
de  600  ans  au  tems  dont  nous  parlons  : 
mais  je  ne  crois  pas  que  fes  paroles  doi- 
vent être  prifes  à la  rigueur , ni  que  cec 
auteur  ait  voulu  détruire  l’idée  commune 
qu’on  ,avoit  de  fon  tems  des  voyages 
d’Alcide., Il  me  femble  qu’il  n’a  voulu 
marquer  autre  chofe,  fi  non  que  Coleüs 
eftle  preihier  qui  a rendu  cette  naviga- 
tion fréquente.  Ainfi  , mon  opinion  fe 
réduit  à admettre  ce  que  l’antiquité  a 
toujours  cru  des  voyages  éloignés  de 
l’Hercule  de  Thèbes , particuliérement 
ceux  d’Efpagne  & d’Italie , où  il  a fait 
des  exploits  qui  l’y  ont  fait  honorer  com- 
me un  dieu  pendant \me  longue  fuite  de 
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Cèdes  y mais  je  conviens  néanmoins  qu£ 
la  plupart  de  fes  exploits  ont  été  embel- 
lis & augmentés , foit  par  la  fable , foie 
par  la  .confufion  des  noms , tous  les  né-» 
goçians  portant  alors  le  nom  d’Hercule. 

Depuis  Alcide  jufqu’à  la  colonie  des 
Troyens , qui  fut  conduite  au  pays  Latiti 
par^NÉE,  l’hiftoire  ne  rapporte  aucun  * 
événement  propre  à l'Italie,  qui  foit  di- 
gne de  remarque.  Mais  comme  laguerre. 
de  Troye  a été  caufe  d’une  infinité  de 
nouvelles  peuplades  fur  les  côtes  d’Afie, 
dans  les  îles  de  l’Archipel  & dans  le  con- 
tinent de  la  Grèce , aulli  l’Italie  reçut- 
elle  trois  grandes  colonies  à fon  occafion. 

La  première  fut  celle  de  Diomède  , 
fils  de  Tydée , de  la  race  des  rois  de  Ca- 
lydon , qui  revenant  de  l’expédition  de 
Troye , où  il  s’étoit  fignalé  par  des  aébions 
de  valeur  & de  prudence  toutes  fingu- 
liéres , fut  fi  honteux  de  retrouver  chez 
lui  une  époufe  infidèle  , qu’il  prit  le 
parti  d’abandonner  la  Grèce , & 4e , f® 
retirer  en  Italie.  Il  fut  reçu  chez  les 
Dauniens , peuples  de  la  Pouille , parmi 
lefquels  il  s’établit,  ayant  époufé  lafille 
du  roi  du  pays , qui , en  confidération 
de  cette  alliance,  lui  donna  des  terres  à 
cultiver^,  tant  pour  lui  que  pour  fes 
compagnons  de  fortune.  Il  réuffit  même 
fi  bien  parmi  ces  peuples , qu’il  fut 
choifi  pour  fuccédér  à fon  beau-pere*  Il 
mourut  enfin , & fut  inhumé  dans  les 
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es , qui  font  au-deflous  du  mont  Gar- 
an , lefquelles  par  cette  raifon  prirent 
m nom.  On  les  a depuis  mieux  conv 
ues  , par  le  féjour  que  Julie,  petite  fille 
’Augufte , y a fait  durant  fon  exil.  ;La 
ampagne  par  laquelle  coule  le  fleuve 
Lufidus,  prit  auffi  le  nom  de  ce  héros. 
Peft-là  6ue  les  Romains  perdirent  depuis 
i fatale  bataille  de  Cannes, contre  Anni- 
ai:  ce  qui  a fait  dire  à Silius  Italicus  : 

Jnfauftum  Phrygibus  Diontedis  Domine  carnpum. 

I n’eft  pas  néceflaire  de  remarquer,  que 
ar  les  Phrygiens  , le  poète  entend  les 
lomains  defcendus  d’Enée. 

Mais  quelque  réputation  qu’ait  eu  cet 
tablilfement  de  Diomède,  il  s’en  faut 
»ien  qu’il  ait  égalé  les  avantages  de  celui 
PAntenor  , lequel  avec  unç  troupe  de 
rroycns  infidèles , fe  hafarda  fur  la  Mer 
onienne,  d’où  il  pafla  dans  le  Golfe  A- 
Iriarique.  Il  fut  joint  fur  fa  route  par  un 
>euple  nommé  les  Hénétes,  qui  avoir 
:té  chafle  de  la  baffe  Afie , d’autres  di- 
*ent  de  Paphlagonie;  & tous  enfemble 
f prirent  terre  au  fond  du  golfe , d’où 
ils  chafferent  les  Euganiens , nation  Li- 
gurienne qui  habitoit  ce  pays-là. 

On  prétend  qu’Anténor  fonda  la  cé- 
lébre  ville  de  Padoue , dans  laquelle  on 
crut,  il  y a quelques  fiécl es , avoir  dé- 
couvert fon  tombeau  , qui  ne  portoit 
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pas  une  épitaphe  bien  honorable  à fa  po- 
ftérité  : car  on  y lifoit  autrefois  ces  vers , 
qui  ne  s’y  voient  plus.- 

Hic  jacet  Antenor , Paduanat  conditor  urbis  : 

Ptoditor  ipfe  fuit , liique  fcquuncar'eum.  11 

Il  eft  certain  que  les  Hénétes  ou  Vé- 
nérés , que  nous  nommons  à préfenc 
Vénitiens»  ont  habité  cette  contrée.  De- 
puis ce  tems-lâ , ils  prirent  foin  de  la 
deffécher  , en  facilitant  l’entrée  du  Pô 
dans  la  mer  : ils  creuférent  divers  ca- 
naux pour  l’écoulement  des  autres  ri- 
vières & des  eaux  dormantes , qui  étoient 
en  fi  grand  nombre , que  Strabon  n’a  pas 
fait  difficulté  de  la  comparer  à la  balle 
Egypte.  Quant  aux  Euganiens,  ils  fe  re- 
tirèrent vers  les  Alpes,  fe  [oignant  aux* 
Liguriens,  dont  ils  ciroient  leur  origine. 

A ce  fujet  » il  eft  bon  d’obferver 
que  les  Euganiens  , les  Trentins  & les 
Etéones,  fous  les  noms  defquels  font 
compris  tous  les  habitans  de  ce  pays-là  , 
depuis  les  Alpes  [ufqu’au  Pô  , étoient 
véritablement  Liguriens.  Cela  fe  prouve 
par  quelques  infcriptions  triompha- 
les du  Capitole  , rapportées  par  Gru- 
ter , où  l’on  voit  les  noms  particuliers 
de  ces  peuples  , joints  à l’appellation 
commune  à toute  la  nation  Ligurienne. 
Il  femble  que  l’on  pouroit  conclure  de- 
là , que  les  rivages  du  Pô  étoient  habités 
pai  la  même  nation  , long-tems  avanç 
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que  les  Gaulois  feptentrionaux  euffent 
pâlie  les  Alpes,  & y euffent  fait  un  éta- 
bliflèment  fi  folide,  que  toute  cette  par- 
tie de  Tltalie  en  prit  le  nom  de  Gaule 
Cifalpine. 

A l’égard  des  habitans  de  l’Iftrie 
Marcien  d’Héraclée  dit  nettement  qu’ils 
étoient  Thraces  d’origine  ; ce  qui  eft 
aufli  facile  à croire  d’eux  , que  de  leurs 
voifins  les  Illyriens  & les  Dardaniens', 
à caufe  de  la  proxihiité  de  la  Thracè 
proprement  dite.  Il  eft  pourtant  certain 
-que  les  Gaulois  pénétrèrent  auftîjufque- 
là  , & qu’ils  y fondèrent  (1)  une  grofte 
vrille , près  du  lieu  où  Aquilée  a été 
bâtie  : mais  C.  Marcellus , en  haine  du 
nom  Gaulois  , la  détruilit  contre  les  or- 
dres du  Sénat.  (2)  Au  refte , il  ne  faut  pas 
douter  que  plufieurs  autres  Colonies 
grecques  & phéniciennes,  ne  foient  ve- 
nues s’établir  fur  cette  côte  , auftï-bien 
que  dansle  refte  de  l’Italie,  mais  ici  nous 
cherchons  à découvrir  l’origine  des  na- 
tions entières , fauf  à marquer  dans  la 
fuite  les  divers  accroiflëmens  qui  leur 
font  arrivés  par  la  venue  des  étrangers. 

La  troifiéme  Colonie  qui  vint  habi- 
•ter  l’Italie , fut  compofée  du  refte  des 
Troyens,  qui  fe  joignirent  à Enée  après 


<0  Tire  Lire , lib.  XXXIX.  ç.  ai» 
4»)  Plia.  I.  m.  e.  lÿf 
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la  ruine  de  leur  ville,  & quif  cotîduifît 
jufqu’aux  bords  du  Tibre,  où  elle  s’éta- 
blit. Divers  auteurs  ont  combattu  cette 
tradition.  On  a dit  que  les  Grecs  avoient 
mis  Enée  en  pofTeflïon  du  royaume  de 
Troye,  parce  que  c’étoit  le  prix  de  fa 
rrahifon;  qu’il  l’avoit  rétablie  & laiflTé 
après  fa  mort  à fes  enfans , fans  fonger 
à chercher  une  retraite  aufii  éloignée  , 
que  le  pays  Latin.  D’autres  ont  cru  qu’il 
avoitfixéfa  demeure  dans  laThrace,  8c 
qu’il  y avoit  même  bâti  une  ville  de  fon 
nom. Quelques-uns  veulent  qu’il  fe  foit  re-  / 
tiré  en  Arcadie.  Le  détail  de  ces  diverfes 
opinioiis  feroit  aufH  long  qu’inutile,pui£- 
qu’en  effet , la  fucceffion  des  rois  Latins 
montre  affez  qu’ils  étoient  defcendus  des 
Troyens&deîa  famille d’Enée.  Il  y avoit 
â Rome  un  nombre  confîdérable  de 
familles  , qui  faifoient  remonter^  leur 
filiation  jusqu'aux  Troyens;  ce  qui  n’a 
jamais  été  contefté  dans  les  anciens 
terns. 

Si  l’on  joint  â ces  preuves,  celles 
qu’on  peut  tirer  de  l’inftitution  des  fêtes 
romaines  & de  leurs  cérémonies  facrées; 
des  livres  des  Sybilles , des  oracles  de 
Delphes,  du  confentement  prefque  una- 
nime des  meilleurs  auteurs,  8c  enfin  les 
autres  circonftances  rapportées  par  De- 
nys  d’HalicarnalTe  , il  y auroit  de  la  té- 
mérité à faire  revivre  les  opinions  con- 
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Ordres  à celles  quelles  établirent d’auf- 
tant  plus  qu’elles  font  abandonnées  de- 
puis Jong-tems,  parce  qu’elles. ont  paru 
infoutenabies.>en  comparaifon  de  celle 
qui  nous  apprend  qu’JEûée,  fous  la  prote- 
ction des  Grecs , conftruifit  des  vaillèaux 
au  pied  du  n\ont  Ida  \ que  s’étant  embar- 
qué avec  fon,pere  Anchife  & le  refte  de 
la  famille  fa^js  publier  fes  dieux  pénates» 
il  fut  d’abord  porté  dans  }a  Thrace , où  il 
-ne  s’arrêtai  que  peu;  de  tems , fe  défiant 
des  embûches  de  Polymneftor,  roi  du 
pays  : que  de-là  il  palfa  en  Samothrace  , 
où  il  reçut  l’expiation..  Apparemment 
que -les  malheurs  de  fa  patrie  l’aboient 
.attendri, & difpofé  à avoir  l’ame  p|us  fi- 
dèle. Depuis  ce  têtus , il  fut  fi  dévot,  que 
l’épithéte  principale  qui  lui  eft  dpnnée 
par  Virgile,  eft.tirée  dp  fa  piété.  En  effet, 
il  bâtit  des  temples  dans  tous  les  lieux., 
OÙ  il  s’arrêta  fur  fa  route , à Palléne  dans 
la  Thtace , àCithére,  à préfent  Cérigo, 
à la  pointe  du  Péloponnèfe , à Zacinthe, 
•qui  eft  Zante  , à A&iutn  & Ambracie. 

- Ce  fut  de-là  que  le  pieux  Enée  fit  le 
voyage  de  Dodone , tant  pour  honorer 
Ja  divinité  de  ce  lieu  , que  pour  fatis- 
faîre  fa  curiofité  , en  confultant  l’oracle 
fur  fa  deftinée..  11  y trouva  des  Troyens  , 
dont  Hélénus  , fils  de  Priam  , étoit  Ip 
chef,  qui  le  reçurent  apparemment  fort 
mal  j car  il  n’y  féjourna  guères  : mais  il 
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lui  fut  aifé  dè-1  s’èd  coïifôiéc5?  pâèdïfr 
îiance  qu’il  fit  âVèe  quelque^  ^Srfeèà* 
qui  fe  joignireut  âJkû , ’&'qûi  lÉfllfëtvf- 
rent  de'  pilotes  ÿi ‘pour  travèrfer  ié^krànai 
& aborder  en  Italie.  ; - ' *wc<i 

Il  toucha  premièrement  à là  pointfc 
"de  la  Japîgie  *,  mais  le  terroir  lui  en  pafüt 
•ftérile'ï  de  forte  !qü’$  poin£. 

Il  fe  remit  fur  mer,  sécant- contenté  db 
'bâtir  une  chapelle  à Vernis  ÿ‘ fa  divïriiié 
tutélaire.  Ses  pilotés  le  conduilîrentéri- 
fuite  en  Sicile  , où  il  prit  terre  àu  pro- 
montoire Drepanum.  On  dit  qu’il  eut 
félon  V irgile , la  côrifolatiûn  d’y  trbuvet 
des  Troyens.  Conduits  parElime,  &:  p£t 
'Ægéfte  natif  de  cette  île  , quoique  Phry- 
gien d’origine,  ils  s’y  étoient  déjà  éta^ 
blis  î mais  c’eft  une  fiiStion  du  Poète.  > 1 
L’autorité  de  Virgile  & des  auteurs,' 
qüi  ont  parlé  du  voyage  d’Enée , fait 
penfer  communément  , que  cê-lieu  de 
Drépanum  eft  celui  qui  ;fe  trouve  à la 
-pointe  occidentale  de  la  Sicile.  Mai?  ou- 
tre que  celui-ci  eft  beaucoup  plus  mo- 
derne, puifque  c’eft  Hamilcar,  qui  le  bâ- 
tit des  ruines  de  la  ville  d’Erix,  il  eft 
aifé  déjuger,  par  la  timidité  d’Enée, 
que  Virgile  na  pu  diflimuler  ,*  qu’il  n’a- 
voit  garde  de  s’engager  à faire  le  circuit 
de  la  Sicile,  ayant  un  chemin  beaucoup 
plus  court  en  paffant  le  détroit.  C’eft 
aufli  ce  qu’il  fit , ôc  le  Drépanum  où  il 

s’arrêta , 
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s’arrêta , a été  remarqué  par  Pline  & par 
Ptolémée  , qui  le  placent  un  peu  au- 
deflus  de  Naxe  , qui  eft  la  première  co- 
lonie grecque  qui  fe  foit  établie  en  Si- 
cile, laquelle  prit  enfuite  le  nom  de 
Tauroméne.  C’eft  à Enée,  qui  étoit  fi 
foigneux  de  bâtir  des  temples  dans 
tous  les  lieux  où  il  abordoit , qu’il  faut 
rapporter  l’établiftement  de  celui  de  Vé- 
nus de  Naxe  , ou  Tauroménienne,  qui  * 
a été  fi  fameux  dans  la  fuite  , & auquel , 
par  cette  raifon , Augufte  rendit  tant  de 
devoirs,  avant  & après  la  bataille,  qu’il 
donna  en  ce  même  lieu  contre  le  fils  de 
Pompée. 

A l’égard  de  ce  que  nous  avons  dit 
d’Ægefte  & d’Elitne,  que  nous'avons 
donnés  comme  des  Troyens  établis  en 
ce  pays-là  avant  Enée,  nous  verrons  plus 
particuliérement  dans  l’hiftoire  de  Sicile, 
que  c’eft  une  fable,  qu'on  a dévelopée 
par  les  étymologies  phéniciennes , qui 
font  voir  que  ces  noms  font  fort  éloignés 
du  grec.  D’ailleurs,  les  autres  rapports 
de  cette  contrée  avec  laTroade,  ont  une 
caufe  poftérieure  de  plufieurs  fîécles  à ce 
rems-ci. 

Le  féjour  qu’Enée  fit  en  Sicile  dimi- 
nua beaucoup  fa  troupe,  dont  une  partie 
déferra.  11  remonta  néanmoins  fur  la 
mer  \ 5c  navigeant  toujours  le  long  de  la 
côte,  ferrant  de  près  l’Italie , pour  évitée. 
Tome  F.  C 
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la  Carybde , autrefois  fi  redoutée  ; il  prit 
terre  au  cap  de  Palinure , d’où,  fans  s’ar- 
rêter , il  pafla  jufqu  a Mycène , donnant 
des  noms  grecs  à tous  les  lieux  où  il  abor- 
doit  , comme  on  le  pratique  dans  les 
nouvelles  découvertes.  Enfin  , il  vint  à 
Caïette  , qui  fut  le  dernier  abordage  de 
fa  flore j car  les  équipages  étoient  fi  las 
de  la  mer,  principalement  les  femmes, 
•*  que  durant  l’abfence  d’Enée  , qui  ctoit 
allé  recoilnoître  le  pays,  elles  mirent  le 
feu  aux  vaifleaux  dans  une  efpéce  de  fé- 
dition. 

Enée  trouva  pourtant  moyen  de  frire 
gagner  le  port  de  Laurentium  à fa  troupe 
fatiguée  , où  heureufement  il  reçut  di- 
vers lignes  du  ciel , qui  lui  firent  con- 
noître  fort-à-propos  que  c’étoit  l’endroit 
deftiné  à fa  demeure.  11  ne  manqua  pas 
d’en  inftruire  fes  compagnons  ; ce  qui 
ne  fervit  pas  peu  à leur  faire  fupporter 
les  travaux  néceflaires  pour  la  fondation 
d’une  ville. 

Les  anciens  ont  dit  des  chofes  fort 
extraordinaires,  des  prodiges  arrivés  en 
faveur  de  ces  Troyens  fugitifs.  Ils  ont 
afluré,  que  comme  ils  manquoient  d’eau 
douce  au  milieu  des  fables  de  Laurente , 
il  fortit  au  bord  de  la  mer  des  fontaines, 
qui  n’avoient  jamais  paru  auparavant, 
lis  difenc  aufii , qu’Enée  affligé  de  la  fté- 
riliré  du  lien  où  il  s’étoit  arrêté,  fans 
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avoir  moyen  d’en  fortir , fut  averti  par 
line  voix , de  11e  pas  s’abandonner  au  cha- 
grin , parce  que  ce  terrein  , qui  lui  pa- 
roiflfoit  mauvais  , nouriroit  un  peuple 
puiflant,  qui  polTéderoit  un  jour  les  plus 
riches  pays  de  la  terre.  Lapoftérité,  per- 
fuadée  de  la  vérité  de  cet  oracle  , à caule 
du  fuccès,  confacra  un  autel  à la  divinité 
qui  l’avoit  rendu,  fous  le  nom  du  dieu 
Âio  y qui  a été  honoré  jufqu’à  la  fin  de 
l’empire  romain.  Enfin,  ils  veulent  que 
Latinus,  roi  de  cette  partie  d’Italie, 
où  Enée  avoir  pris  terre,  voulant  avec 
tout  fon  peuple  repoulfer  ces  nouveaux 
hôtes,  qui,  de  leur  part,  ne  pouvoient 
conferver  leur  vie  que  par  les  armes  , 
les  chefs  des  deux  armées  furent  réci- 
proquement avertis  en  fonge  de  s’unir 
l’un  à l’autre , pour  leur  mutuel  avan- 
tage *,  ce  qui  donna  lieu  au  mariage 
d’Enée  avec  Lavinie,  fille  deLatinus. 

Cette  alliance  fe  fit,  dit -on,  aux 
conditions  qu’après  la  mort  de  Latinus, 
Enée  fuccéderoità  fon  royaume , & après 
lui , les  enfans  fortis  de  Lavinie.  O11 
peut  croire  qu’une  liaifon  fi  étroite  entre 
les  chefs , procura  bientôt  l’uniôn  des 
peuples.  Les  Troyens  obtinrent  d’abord 
un  terrein  féparé  , où  ils  bâtirent  une 
habitation  qu’ils  nommèrent  Lavinium , 
à l’honneur  de  la  nouvelle  époufe  d’E- 
ïiéç'y  mais  dans  la  fuite , ils  fe  confoiv* 
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dirent  avec  les  Latins , 6c  par  le  progrès 
desfiécles , ils  ne  formèrent  qu’une  feule 
nation. 

Sans  recourir  ici  à la  fable , ni  aux 
prodiges  , il  paroît  que  le  motif  qu’eut 
Latinus  de  s’allier  avec  Enée  , vint  de 
la  paflion  qu’avoit  le  roi  des  Latins  de 
fe  venger  de  quelques-uns  de  fes  voifins. 
Comme  les  orientaux  avoient  plus  de 
connoiffance  de  l’art  militaire 'que  les 
Italiens , Latinus  trouva  un  grand  avan- 
tage dans  cette  alliance  } mais  auffi , 
comme  le  commandement  des  troupes 
paffoit  entre  les  mains  des  Troyens  , ce 
fut  une  occafion  de  faire  entrer  la  royauté 
dans  la  famille  d’Enée. 

En  effet , Latinus  étant  mort  dans  une 
guerre  contre  les  Rutules,  peuple  parti- 
culier des  Latins  ( car  ils  étoient  divifés 
en  plufieurs  petites  dominations*,  ) Enée 
la  foutint  après  lui , fans  néanmoins  la 
pouvoir,  finir,  parce  qu’il  mourut  trop 
tôt.  Quelques-uns  difent  qu’étant  tombé 
armé  dans  un  ruiffeau  voifin  de  Laurente, 
nommé  Numicus,  il  s’y  noya,  au  grand, 
regret  de  fes  Troyens , 6c  meme  des  La- 
tins,* qui  s’accordèrent  par  reconnoif- 
fance  à en  faire  une  divinité,  fous  le 
nom  latin  Indigetes.  On  déféra  le  com- 
mandement de  la  guerre,  qui  duroit  en- 
core , à fon  fils  Ascanius  , qui  tira  les 
Latins  d’un  extrême  péril,  ayai#  défair 
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Mézence , roi  d’une  partie  de  l’Etrurie, 
venu  au  fecours  des  Rutules.  Mais  d’un 
autre  côté , il  devint  fufped  aux  Latins ,,  * 

parce  que  Lavinie,  veuve  de  Ton  pere, 
s’imaginant  qu’il  en  vouloir  à la  vie  d’un 
enfant  pofthume,  qu’elle  avoit  eu  d’E- 
née , s’étoit  retirée  fecrétement  avec  ce 
fils  : ce  qui  fit  penfer  qu’ils  étoient  morts 
violemment  l’un  & l’autre,  &caufa  une 
fédition.  Mais  ayant  étc  retrouvés  , Sc 
Afcanius  ayant  engagé  fa  foi  de  ne  point 
attenter  à la  vie  de  ion  frere , le  trouble 
s’appaifa. 

Les  Troyens  étoient  alors  tellement 
augmentés  en  nombre  & en  force  , que 
Lavinium  ne  les  pouvoir  plus  contenir. 

C’eft  ce  qui  les  engagea  de  fonder  la 
ville  d’Albe,  fituée  plus  avant  dans  les 
terres , entre  une  montagne  & un  lac,, 
qui  contraignirent  beaucoup  la  difpofi- 
tion  des  bâtimens,  & lui  donnèrent  ef- 
fectivement la  longueur , dont  elle  a ti- 
ré fa  diftinétion  , Alba  longa. 

Les  prodiges  fe  renduvellérent  en  cette 
occafion  : car  on  a dit  qu’après  la  fon- 
dation de  la  ville  d’Albe  , Afcanius  y 
ayant  fait  porter  les  images  des  dieux 
Pénates  , autrefois  fauves  de  l’incendie 
de  Troye,  il  arriva  qu’elles  fe  trouvèrent 
le  lendemain  à la  place  où  Enée  les  avoit 
mifes  d’abord  , fans  qu’on  pût  foupço- 
ner  aucun  homme  dê  les  y avoir  repor- 
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lées.  Leur  fermeté  pour  le  choix  de  cet 
endroit  fe  diffipa  néanmoins  avec  le 
tems  j car  Denys  d’Halicarnafle  les  avoir 
vus  à Rome,  dans  le  temple  qui  leur  avoir 
été  bâti  en  particulier.  C’étoit  deux  pe- 
tites figures  , repréfentant  de  jeunes  hom- 
mes aflis , & armés  à l’antique  , au  - def- 
fous  defquels  étoit  écrit  ce  mot,  Dé- 
notés , où  le  D tient  la  place  d’un  P. 

Il  n’eft  guère  croyable  qu’Enée  eut 
auffi  apporté  le  Palladium  , quoique  les 
Romains  fe  vantaflent  de  le  tenir  de  lui  : 
car  l’hiftoire  grecque  témoigne  qu’Ulyffe 
& Diomède  i’avoient  enlevé.  Ce  n’eft 
pas  auffi  le  fentiment  de  Denys  d’Hali- 
carnàlTe,  qui  a cru  que  les  images  dont 
Enée  s’étoit  chargé  , étoient  celles  des 
dieux  honorés  en  Samothrace , aux  my- 
ftères  defquels  il  s'étoit  fait  initier.  Il  ne 
craint  pas  même  de  dire  que  le  prétendu 
Palladium , confervé  dans  le  temple  de 
Vefta,  étoit  fabuleux. 

Eufébe  rapporte  la  fondation  de  la 
ville  d’Albe  à la  34e  année  après  la  prife 
de  Troye.  Afcanius  ne  lui  furvécut  pas 
de  beaucoup , étant  mort  la  3 8e  de  fou 
régne  , & la  45e  depuis  la  même  ruine. 
Sa  fucceffion  fut  difpurée  entre  fon  fils 
lu  lus  , &Sylvius  le  pofthumefon  fre- 
re.  Ce  dernier  l’emporta,  comme  ilfu  des 
anciens  rois  Latins.  Ainfi,  il  fe  forma 
deux  branches  de  la  maifon  d’Enée  , les 


Digitized  by  Google 


Ancienne  Italie.  5 $ 

Iules  & les  Syl viens.  Ceux-ci  ont  régné 
les  premiers;  mais  ceux-là  furent  bien 
récompenfés  de  la  longue  patience,  avec 
laquelle  ils  avoient  attendu  le  retour  de 
la  fouveraine  puilTance.  Jules-Céfar,  le 
dernier  de  cette  race  , fut  maître  non- 
feulement  des  Latins,  mais  d’une  grande 
partie  du  monde.  Il  ne  faut  pas  oublier 
de  dire , que  fi  les  Sylviens  retinrent  la 
royauté , les  Iules  eurent  en  partage  le 
facerdoce  ; dignité  qui  dans  ces  tems-là 
n’étoit  pas  moins  confidérable  que  la 
couronne. 

Sylvius  régna  vingt-neuf  ans  :Enée 
II,  trente-un,  Latinus  II,  51,  Alba 
3 .)  , Attius  Capetus  16 , Capis  z8 
Capetus  II  1 3 , Tiberinus  8.  C’eft 
celui-ci  qui  donna  fon  nom  au  Tibre , 
parce  qu’il  s’y  noya.  Ce  fleuve  étoit  au- 
paravant nommé  Albula.  Agrippa  lui 
fuccéda  pendant^  1 ans  ; & à celui-ci 
Aremulus  Sylvius  furnomm é/e/ucri- 
lége.  On  prétend  cfb’il  fut  puni  de  fon 
impiété,  par  un  tremblement  de  terre, 
qui  l’accabla  fous  les  ruines  de  fa  mai- 
fon  , laquelle  fut  enfuite  engloutie  par 
le  lac  d’Albe.  Mais  ce  prodige  n’eft  pas 
plus  croyable  que  les  autres , qui  vont 
à établir  le  culte  des  faux  dieux , que 
l’on  adoroit  alors  dans  les  nations. 

Aventinus  régna  37  ans  après  fon 
pere  Aremulus.  Il  communiqua  fon 
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nom  au  mont  Aventin , l’une  des  fept 
collines  où  Rome  a été  bâtie.  Il  fur 
pere  de  Procas  , & celui-ci  de  Numi- 
tor  & d’AMULius,  dont  l’hiftoire  eft 
fi  connue,  qu’il  fuffitdedire  que  le  pre- 
mier eut  pour  fille  unique  RhéaSyl- 
yia,  qui  fut  mere  de  deux  jumeaux. 
Remus  & Romulus,  fondateurs  de  la 
Ville  de  Rome. 

Je  ne  finirai  pas  l’hiftoire  ancienne  d’I- 
talie , fans  obferver  que  le  nombre  de 
431  ans , que  Denys  d’Halicarnaiïe  donne 
au  régne  des  rois  Latins  defcendus  d’E- 
née  , ne  fuffit  point  pour  remplir  i’efpa- 
ce , qui  fe  trouve  effectivement  entre  la 
ruine  de  Troye  & la  fondation  de  Rome, 
lequel  eft  de  484  ans.  Nous  traitons  ail- 
leurs des  caufes  de  cette  différence,  que 
îdarsham  n’a  cru  que  de  16  ans  , au  lieu 
quelle  fe  trouve  de  5 z ; tems  fi  énor- 
me , qu’il  ne  faut  point  fonger  à réparer 
fon  irrégularité  parja  voie  de  la  feule 
réduction  en  années  fotaires , parce  que 
ce  moyen  ne  racourcit  l’efpace  donné 
que  de  onze  années  : ainfi  il  en.refte  tou- 
jours 41  d’erreur,  dont  la  caufe  vient 
de  ce  que  les  auteurs  & les  Grecs  mê- 
me, n’ont  jamais  été  d’accord  du  tems 
écoulé  entre  la  prife  de  Troye  & la  pre- 
mière olympiade  vulgaire. 
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Hijloire  ancienne  de  la  Sicile. 

y 

§ j a Sicile  pafloit  dans  l’antiquité  pour 
un  pays  de  prodiges , où  les  miracles 
naiiïoient  fous  les  pas  de  tous  ceux  qui 
s’y  rendoient.  On  croyoit  que  la  nature 
du  rerrein  les  produifoit , & que  les  for- 
ces furnaturelles  s’y  joignoient,  pour  jet- 
ter  les  hommes  dans  la  crainte  & l’admi- 
ration. Il  n’y  a qu  a lire  ce  qu’en  écrit 
Juftin.  (i) 

Ses  habitans  font  certainement  venus 
des  terres  voifines  ; & les  premiers  qui 
s’y  font  établis  font  ceux  qui  y font  paf- 
fés  de  l’Afrique.  On  n’en  fauroit  mar- 
quer le  tems , parce  qu’ils  s’y  font  ren- 
dus à plulieurs  fois , & que  la  première 
colonie  eft  h ancienne , qu’elle  précédé 
les  fables  des  Grecs.Elle  fe  divifa  en  deux 
peuples,  les  Cy clopes  & les  Lejlrigons. 

Les  premiers  habitèrent , non  dans  le 
voilinage  du  mont  Ethna,  comme  les" fa- 
bles ont  donné  lieu  de  le  croire  ; mais  au 
promontoire  Lilybée  , dans  les  cavernes 
du  mont  Erix  , & les  autres  endroits  voi- 
hns,  où  l’on  voit  encore  des  veftiges  de 

<1;  Juftin,  uir.  . 
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leur  habitation.  On  ne  fauroit  douter  de 
la  fttuation  de  leurs  demeures,  après  la 
defcription  qu’en  fait  Homère , puifqu’il 
dit  que  vis  à-vis  du  lieu  où  fon  héros 
prit  terre , il  y avoit  dqs  îles , & une 
entr’elles  remplie  de  chèvres  fauvages  , 
laquelle  ne  peut  être  que  l’île  d’Egufe  , 
ainfi  nommée  des  chèvres  qu’elle  nourri 
foit.  Cette  ficuation  ne  convient  donc 
qu’au  promontoire  Lilybée,  le  refte  du 
rivage  n’ayant  aucune  île  dans  le  même 
éloignement. 

On  fait  allez , que  Virgile  , dans  la 
route  qu’il  a fait  tenir  à Enée  , eft 
un  imitateur  continuel  & prefque  lit- 
téral de  l’Odyftce.  Ainfi  il  n’a  pas  ba- 
lancé à le  faire  aborder  au  même  en- 
droit. 

Mais  pour  revenir  aux  Cyclopes , il 
eft  vrai  que  leur  barbarie  étoit  extrême  ; 
car  outre  qu’ils  n’avoient  point  l’ufage 
des  maifons,  faifant  leur  demeure  dans 
les  rochers,  ils  étoient  timides  à l’excès, 
& d’une  cruauté  plus  qu’humaine  envers 
ceux  qui  leur  romboient  entre  les  mains. 
Us  mangeoient  la  chair  crue  ; ils  s’arra- 
choient  la  nouriture  les  uns  aux  autres  j 
en  un  mot  ils  n’avoient  aucune  connoif- 
fance , ni  même  l’idée  des  arts.  Homère 
remarque  qu’ils  n’avoient  point  l’ufage 
de  la  navigation , tant  à caufe  de  leur 
timidité , que  parce  qu’ils  n’avoient 
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point  Padrefie  de  conftruire  les  moin- 
dres barques.  De  forte  qu’il  fut  aifé 
aux  Grecs  d’en  prendre  & d’en  donner 
une  étrange  opinion  , plutôt  comme 
des  monftres  hideux , que  comme  des 
hommes. 

Bochart  a parfaitement  bien  remar- 
qué , que  le  nom  de  Cyclope  a une  ori- 
gine toute  pareille  à celui  de  Lilybée , 
où  ils  demeuroient,  l’un  & l’autre  expri- 
mant également  le  voifinage  de  la  Ly- 
bie , Kech-Lub  j ou  Keeh-Lelub  j Sinus  ad 
Lybiam.  Cette  étymologie  eft  d’autant 
plus  vrai-femblable  , qu’elle  convient 
mieux  à la  fituation  des  lieux  ^ & il  n’eft 
pas  difficile  d’imaginer  comment  les 
Grecs  ont  corrompu  ces  noms  orien- 
taux , en  les  prononçant  à leur  manière , 
ou , fi  l’on  fait  le  grec,  comment  du  mot 
Cyclope  ils  ont  enfuite  formé  l’imagina- 
tion , que  ces  hommes  n’avoient  qu’un 
oeil  au  milieu  du  front  : 

Orbiculare  ingens  mediis  in  froQcibus.iüi* 

Lumen  erat  -,  Cyclopum  ide6  fut»  nomen  adepci. 

Mais  c’eft  tout  le  contraire.  On  a feint 
qu’ils  n’avoient  qu’un  œil,  à caufe  qu’ils 
portoient  auparavant  le  nom  de  Cyclo- 
pes,  que  les  Grecs  ont  expliqué  * fuivant 
l’idée  de  leur  langue , fans  rapport  à la 
^lignification  originale. 

Quant  aux  Lejlrigons , ils  s’étendirent 
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au  milieu  de  l’île,  8c  la  traverfant  ils  fe 
retrouvèrent  au  rivage  de  la  mer  du  côté 
oriental , où  ils  furent  depuis  mieux  con- 
nus fous  le  nom  de  Léontins.  On  ne  fau- 
roit  douter  qu’ils  ne  filfent  leur  demeure 
en  ces  contrées , & qu’ils  ne  furent  une 
branche  de  Cyclopes  $ car  ils  donnèrent 
aux  montagnes  8c  aux  rivières  de  ce 
territoire  des  noms  de  leur  langue  : on 
y voyoit  un  autre  mont  Erix  8c  une  ri- 
vière de  même  nom.  D’ailleurs,  tous  les 
anciens  conviennent , que  les  Léontins 
ont  été  les  fuccefleurs  des  Leftrigons 
dans  les  mêmes  demeures.  Bochart  a 
montré  que  le  nom  de  Leftrigons  en 
langue  punique,  a la  même  lignification 
que  celui  de  Léontins  en  grec. 

La  barbarie  des  Leftrigons  n’a  pas  eu 
moins  de’  réputation  chez  les  anciens, 
que  celle  des  Cyclopes.  On  allure  qu’ils 
dévoroient  les  étrangers  , 8c  qu’en- 
rr’eux  ifs  fe  mangeoient  les  uns  les 
autres. 

Ces  deux  peuples  font  donc  les  plus 
anciens  habitans  de  la  Sicile.  C’eft  le 
principe  que  Thucydide  a pofé  j mais  il 
ajoute  qu’il  ignoroit  & leur  race  8c  leur 
origine  , aulu-bien  que  ce  qu’ils  étoient 
devenus  dans  la  fuite  des  tems.  Le  refte 
de  fa  narration  qui  regarde  les  Sica- 
niens,  les  Elimés  8c  les  Phocéens,  n’eft 
établi  que  fur  qne  tradition  frivole  , qui 
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régnoît  de  fon  tems , & dont* les  moder- 
'jnes  ont  apperçu  l’erreur. 

Mais  comme  pour  découvrir  la  vérité 
dans  une  antiquité  fi  éloignée  , en  Sui- 
vant une  route  fi  peu  battue , on  eft 
obligé  de  faire  une  exaéte  attention  à 
tout  ce  qu’on  peut  recueillir  dans  les 
anciens  auteurs  ; il  m’a  femblé  que  l’on 
peut  en  cette  occafion  faire  ufage  de  la 
fable  , aufli  bien  que  dans  l’hiftoire  de  la 
Grèce  : car  quoiqu’elle  ait  confondu  fans 
aucune  raifon  les  Cyclopes  avec  les  Ti- 
tans , il  femble  que  ceux  des  Cyclopes , 
dont  elle  a confervé  les  noms, '-ont  été 
parmi  eux  des  capitaines  ou  des  rois, 
comme  on  le  remarque  des  Titans.  Ainfi 
on  poura  dire  que  Briarée  , autrement 
Encelade  j ou  Typhon , a été  l’un  des  plus 
renommés  d’ëntr’eux  ; & cette  fuppofi- 
tion  nous  donnera  beaucoup  de  lumière; 
car  on  apprend  par  le  fcholiafte  de  Théo- 
cri te  , fur  la  première  idylle,  qu’un  très- 
ancien  auteur  nommé  Démétrius  de  Ca- 
Iafle  ( c’étoit  une  ville  de  la  Pouille  de 
fondation  grecque  ) a écrit  que  Briarée 
fut  pere  de  deux  fils , Sican  & Ethna,  des- 
quels le  premier  fiit  âülli  roi  des  Cyclo- 
pes après  fon  pçre.  Or  on  peut  croire 
probablement  que  , quoique  le  nom  du 
mont  Ethna  ait  une  étymologie  plus  pro- 
pre dans  la  langue  punique , ( car  Etuna 
veut  dire  fournaife  ) il  y a quelque  rap- 
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port  du  nom  de  cette  montagne  à celui 
du  fils  de  Briarée  , qui  y avoir  établi  les 
premières  fonderies  qu’on  ait  vues  en 
Sicile.  Et  quand  dans  la  fuite  le  mont 
Ethna  s’eft  ouvert  pour  jerter  des  feux , 
fou  appellation  lui  eft  venue  doublement 
propre , fans  qu’on  ait  perdu  toutefois  la 
liberté  de  fuivre , fi  l’on  veut , la  pre- 
mière explication.  ' 

On  peut  penfer  pareillement,  que  du 
nom  du  roi  Sican  s’eft  formé  celui  des 
Sicaniens , que  les  peuples  qui  lui  étoient 
fournis  prirent , fuivant  un  ufage  allez 
commun  en  ce  tems-là , comme  nous  l’a- 
vons vû  des  Pélafgiens , des  (Enotriens , 
des  Sicules,  &c.  ce  qui  eft  appuyé  fur  le 
confentement  prefque  univerfel  des  an- 
ciens auteurs  Siciliens , particuliérement 
de  Diodore , qui  doit  en  être  plutôt  cru 
que  tout  autre.  Ils  reconnoilfent  tous  , 
que  ces  peuples  étoient  les  naturels  du 
pays.  Il  faut  donc,  par  une  conféquenee 
néceftaire , dire  qu’ils  étoient  de  la  pô- 
ftérité  des  Cyclopes  6c  des  Leftrigons , 
ou  plutôt  des  Africains,  qui  étoient  paf* 
fés  les  premiers  en  cette  île. 

Il  eft  vrai  cependant  que  Thucydide 
a dit  que  les  Sicaniens  étoient  venus 
d’Efpagne  en  Sicile , ayant  été  chafles  des 
bords  de  l’Hébre  par  les  Liguriens.  Mais 
la  tradition  qui  a fait  parler  cet  hiftorien , 
eft  manifeftement  fabuleufe  jcar  ils  a au- 
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rolent  pû  y patfer  que  par  mer , ou  par 
terre.  Le  premier  étoit  impoflible;  on 
convient  qu’ils  n’avoient  point  de  vaif- 
feaux , ni  d’ufage  de  la  navigation.  Le 
fécond  n’étoit  point  pratiquable  \ il  au- 
roit  fallu  traverfer  dans  leur  longueur 
la  Gaule , la  Ligurie  , 8c  même  toute 
l’Italie. 

Les  Sicaniens  fe  multiplièrent  allez 
pour  occuper  leur  île  route  entière  \ mais 
dans  le  tems  que  les  Opiques,  ou,  pour 
mieux  dire , les  Sicules  y palTérent , on 
prétend  que  cette  nouvelle  colonie  obli- 
gea les  anciens  habitans  d'abandonner  la 
pointe  feptentrionale  du  triangle,  8c  de 
le  reflerrer  vers  le  midi , ce  qui  déter- 
mina toute  cette  contrée  avec  l’angle 
occidental  au  nom  propre  de  Sica- 
nie , qu’elle  a porté  même  fous  les 
Romains. 

Nous  avons  à peu.  près  fixé  le  tems 
de  ce  pafiage  des  Sicules , en  parlant  de 
l’Italie  : c’eft  pourquoi  nous  ne  répéte- 
rons point  ce  que  nous  en  avons  dit , ni 
même  ce  qui  regarde  leur  origine  ou  la 
«aufe  de  leur  mouvement. 

Mais  il  eft  befoin  de  marquer  la  dif- 
férence qui  fe  trouve  entre  Thucydide  & 
Diodore,  touchant  ce  qui  fe  pafla  entre 
eux  8c  les  Sicaniens.  Le  premier  veut 
qu’ils  fe  foient  long-tems  aifputé  le  ter- 
rein,  jufqu  a ce  que  les  anciens  polTef- 
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feurs  , moins  aguerris  que  les  nouveaux 
venus , furent  obligés  de  leur  en  céder 
une  partie.  Mais  Diodore  , mieux  in- 
ftruit  des  antiquités  de  fa  patrie  , alfure 
que  les  Sicaniens  avoient  déjà  aban- 
donné toute  l’étendue  du  pays  , qui  eft 
au  nord  de  l’île,  ayant  été  effrayés  par 
l’incendie  dumontEthna,  qui  avoir  ré- 
pandu des  feux  bien  loin  dans  la  cam- 
pagne. Ce  qui  fe  rapporte. parfaitement 
à l’obfervation  que  nous  avons  faite,  tou- 
chant le  prodigieux  tremblement  de  ter- 
re, qui  fépara  la  Sicile  de  l’Italie, & qui  fît 
pour  la  première  fois  fortir  les  feux  des 
entrailles  de  leurs  deux  volçans. 

Depuis  ce  tems,  on  commença  de  par- 
ler deux  fortes  de  languçs  dans  la  Sicile  ÿ 
l’africaine  ou  punique , qui  étoit  l’an- 
cienne, & celle  des  Sicules,  qui  tenoit 
beaucoup  de  la  gauloife , à caufe  de  leur 
origine  Ligurienne.  Cependant  elles  fe 
confondirent  bientôt  ; mais  la  première 
fe  renouvella  tout-à-fait  par  le  moyen 
des  Phéniciens  & des  Carthaginois  , qui 
y vinrent  de  nouveau.  De  forte  qu’avant 
la  guerre  de  Tçoye  , il  y avoit  en  Sicile 
trois  langues  d’ufageq  la  naturelle  for- 
mée comme  nous  l’avons  dit  ÿ la  phé- 
nicienne pure  , & la  grecque , qui  s’y 
communiqua  au  commencement  par 
les  voyageurs  ôc  les  marchands  , & en- 
fuite  par  une  infinité  de  colonies.  C’eft 
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pourquoi  les  Siciliens  étoient  nommés 
Hommes  de  trois  langues  , Trilingues.  Et 
afin  qu’on  ne  croie  pas  que  le  grec  n’a 
été  commun  en  Sicile  que  dans  les  der- 
niers rems  , on  peut  lire  ce  qu’en  écrit 
Platon  dans  fa  lettre  aux  parens  de  Dion. 

A l’égard  des  Colonies  grecques,  qui 
fe  font  rendues  fi  illuftres  dans  la  Sicile, 
leur  hiftoire  ne  convient  prefque  point 
au  teins  qui  a précédé  la  ruine  deTroye , 
fi  ce  n’eft  par  rapport  à celles  qui  y 
étoient  établies , lorfque  Dédale  s’y  ré- 
fugia \ mais  l’on  n’en  fait  précifément 
ni  les  noms  , ni  les  places,  comme  nous 
le  montrerons  au  fujet  du  voyage  que 
Minos  y fit.  Quelques  auteurs  préten- 
dent que  la  fondation  de  Naxe  Tauromé- 
nienne  eft  beaucoup  plus  ancienne  que 
le  tems  d’Enée , & que  c’eft  à cette  pla- 
ce , qu’il  faut  rapporter  tout  ce  que  les 
poètes  ont  dit  du  bon  vin  de  Naxe,  du 
iéjour  que  Bacchus  y a fait , & la  mort 
d’Ariadnej  mais  ce  n’eft  pas  mon  fenti- 
ment. 

Tout  ce  que  l’on  a d i t d es  colonies  troy  en* 
nés,  conduites  par  Elim  & par  Egefte  , 
aùfli  - bien  que  de  celles  des  Phocéens 
erransàleur  retour  de  Troye,dontThucy- 
dide  a parlé,  eft  détruit  par  Bccharr,  qui 
a montré  que  les  Sicaniens  ont  été  nom- 
més Elimés,  par  rapport  aux  lieux  élevés 
où  ils  faifôientleur  demeure.  Elim  figni- 
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fie  en  phénicien  le  fommet  d'une  mon » 
tagne  ; 6c  l’on  fait  que  les  principales 
villes  des  Sicaniens , telles  que  Êrix  , 
Entella  6c  Ségefte,  étaient  toutes  trois 
bâties  fur  la  cime  des  rochers.  Il  a ex- 
pliqué de  même  le  nom  des  Phocéens 
de  Thucydide  j & il  en  prend  l’étymo- 
logie dans  le  mot  de  Phocanim  , qui 
veut  aufli  dire  en  phénicien  des  lieux 
élevés.  Ainfi,  les  Elimés  & les  Phocéens 
n’auront  été  que  des  Africains  établis  en 
Sicile  , diftingués  des  autres  par  leurs 
forterefles  , bâties  fur  la  pointe  des 
montagnes.  Diodoreeft  favorable  à cette 
opinion , ainfi  que  divers  autres  an- 
ciens, dont  Bochart  a rapporté  les  témoi- 
gnages- 

Qu’il  nous  foit  permis  d’obferver,  au 
fujet  de  la  ville  d’Egefle , que  fon  nom 
vient  fi  peu  d’un  chef  de  colonies  , ou 
du  vieux  Alcefte,  dont  Virgile  a parlé, 
que  Feftus  a dit  qu’on  y avoit  ajouté  une 
S , pour  prononcer  Ségefte  , afin  d’ôter 
dans  l’ufage  l’obfcénité  du  nom  fimple  , 
qui  fignifioit  la  même  chofe  que  le  gerre 
de  Naxe,  {genitalia  3)  dont  nous  avons 
parlé.  Ces  deux  villes  , 6c  plufieurs  en- 
droits de  l’île,  avoient  donc  le  même 
culte,  qui  tiroit  fon  origine  de  Syrie.  Il 
eft  même  vrai  de  dire  , que  c’efl;  à l’u- 
fage ordinaire  que  faifoient  les  Siciliens, 
6c  à leur  imitation  les  étrangers , qui  ve- 
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nant  chez  eux  Te  laiffoient  toucher  de  la 
religion  du  pays  , de  fufpendre  dans  les 
temples  de  monftrueufes  figures,  que  la 
coutume  d’en  confacrer  de  pareilles  dans 
les  jardins  & les  grands  chemins , s’in- 
troduifir  en  Italie  , où  l’on  étoit  perfuadé 
que  celles  qu’on  pendoit  au  col  des  en- 
fans  , des  femmes  grofies , des  voya- 
geurs, &c.  étoient  des  préfefvatifs  affu- 
rés  contre  les  accidens  : Bon a fc<tv& 
caufây  difoit  Varronj  c’eft-à-dire  , pour 
changer  la  mauvaife  fortune.  Il  y avoit 
én  Sicile  une  autre  ville  nommée  Ono - 
bala  , fituée  allez  proche  de  Naxe , dans 
laquelle  on  avoit  divinifé  les  parties  des 
femmes , de  qui  elle  avoit  pris  fon  nom , 
fuivant  l’expreflion  du  mot  phénicien 
Ombola.  Il  n’y  a rien  de  plus  précis  que 
ces  remarques  , pour  détruire  l’idée  des 
colonies  troyennes.  Non  que  je  vouluffe 
affiner  qu’il  ne  foit  relié  aucun  Troyen 
en  Sicile  après  l’abordage  d’Enée  : mais 
parce  que  ceux  qui  y demeurèrent  ne  peu- 
vent paffer  pour  des  peuplades,  au  fens 
que  Thucydide  a parlé  des  Elimés  &c  des 
Phocéens. 

A régariï  du  gouvernement  des  peu- 
ples & desaétions  des  rois,  qui  ont  été 
parmi  eux,  l’on  n’en  a aucune  connoif- 
iance,  fi  ce  n’eft  de  Briarée  & de 
Sican,  auflî-bien  que  de  Cocale,  roi 
de  Camyque  & d’Yuique  , chez  qui  Dé-^ 
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dale  fe  retira,  quand  il  eut  trompé  le 
roi  de  Crète.  On  juge  aifément  qu’il 
gouvernoit  les  Sicaniens  , parce  que  ces 
deux  villes  étoient  précifément  fituées  au 
bord  de  la  mer  de  leur  territoire.  Ynique 
eft  renommée  par  Tes  bons  vins } & c’eft 
l’origine  cfe  fon  nom  en  phénicien. 

Pour  Camyque  , Dédale  entreprit  de 
la  fortifier  ,»&  il  en  vint  fi  heureufement 
à bout,  que  Diodore  dit  qu’elle  pouvoir 
ctre  défendue  par  trois  ou  quatre  per- 
fonnes  feulement , étant  élevée  fur  un 
rocher  efcarpé,  où  l’on  ne  pouvoit  abor- 
der que  par  un  feul  chemin  fort  long  &c 
fort  ét.roit.  ' 

On  peut  croire  que  la  Sicile  étoit  déjà 
fréq  uentée  des  Grecs,  puifque  Dédale  y 
jfit  fa  retraite  ; mais  ce  qui  le  confirme 
bien  davantage , eft  que  Minos  entreprit 
de  l’y  fuivre  ; ce  qu’il' n’auroit  peut-etre 
pas  fait  fi  hardiment , fi  c’eût  été  un 
pays  inconnu. 

Il  prit  terre  à l’endroit  où  la  rivière 
de  Haliique  , à préfent  Bélicé,  fe  jette 
dans  la  mer.  Et  foit  qu’elle  fût  aflez 
creufe  pour  porter  des  vaiflfeaux , foit 
que  fa  flore  ne  fût  corn po fée  que  de  bar- 
ques , il  entra  dans  la  rivière , & s’em- 
para d’une  place  considérable  , qui  étoit 
alors  nommée  Macara  j par  allufion  à 
fes  greniers  taillés  dans  le  roc,  que  l’on 
y voit  encore.  11  ne  la  faut  pas  prendre 
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néanmoins  pour  celle  qui  porte  aujour- 
d’hui le  nom  de  Ma\ara  j qui  en  eft  fi- 
tuée  à peu  de  diftance  : car  celle-ci  eft  trop 
moderne  , n’ayant  aucun  veftige  d’anti- 

Îiuitc.  Minos  fit  apparemment  un  long 
éjour  en  ce  lieu,  puifque  non-feule- 
ment il  en  fit  une  ville  , à laquelle  il 
donna  fon  nom  , félon  Diodore  , & le 
confentement  général  des  anciens;  mais 
qu’il  y établit  les  mêmes  loix,  qu’il 
avoit  données  aux  Crétois. 

Enfin , il  fit  la  paix  avec  Cocale  , ou 
parce  que  Dédale  fe  retira  chez  les  Lef- 
trigows  , comme  le  difent  quelques-uns , 
ou  parce  qu’il  mourut  dans  ce  même 
tems  ; mais  il  fut  la  première  vi&ime 
de  la  foi  punique  ; car  c^t  ennemi  ré- 
concilié le  fit  étouffer  dans  le  bain , pour 
fe  défaire  d’une  puiffance  étrangère  , qui 
lui  étoit  fufpe&e  dans  fon  pays.  On  re- 
marque que  ce  furent  les  filles  de  Co- 
cale , qui  commirent  cette  infidélité. 
C’étoit  anciennement  les  femmes  & les 
filles  qui  avoient  foin  de  la  propreté  des 
hôtes.  On  ne  fait  que  cette  feule  parti- 
cularité de  la  vie  de  ce  roi  de  Sicile  fi 
toutefois  on  le  peut  appel  1er ‘ainfi  : car 
l’apparence  eft  que  chaque  habitation 
confidérable  avoit  fon  prince  particulier. 

On  parle  d'HYPSAS  , qui  régna  auftï 
dans  ces  contrées  méridionales.  La  tradi- 
tion porto  it  que  dans  fa  jeunefle  il  avoit 
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été  le  plus  bel  homme  de  fon  rems.  Dans 
la  fuite,  la  jeuneiïe  grecque  d’Agrigente 
le  prit  pour  la  divinité  tutélaire  des  agré- 
mens  de  fon  âge , & lui  facrifioit  tous 
les  ans. 

La  Sicile  étoit  un  pays  délicieux  , 
dont  les  peuples  firent  un  ufage  abfolu 
de  tous  les  plaifirs , quand  une  fois  ils 
les  connurent.  Il  ne  faut  donc  pas  s’é- 
tonner , que  toute  leur  religion  fe  foit 
tournée  au  culte  de  Vénus  & des  Amours,  ‘ 
ni  qu’elle  ait  divinifé  les  hommes  & les 
femmes , dont  la  beauté  avoit  eu  de  1c- 
clat  parmi  eux.  Cette  qualité  qui  charme 
les  cœurs,  étoit  plus  digne  d’une  véné- 
ration religieufe  , que  les  emportemens 
d’Hercule  oi^  fon  humeur  indomtable; 
fi  ce  n’eft  que  la  religion  populaire  em- 
brafle  plus  volontiers  les  objets  qui  lui. 
font  peur. 

La  mort  de  Minos  & le  régne  de  Co- 
cale nous  conduifent  naturellement  au 
tems  du  voyage  qu’Hercule  fir  en  Sicile, 
fur  lequel  nous  trouvons  très  - peu  de 
chofe  qui  puilfe  entrer  dans  l’hiftoire, 
le  récit  en  étant  prefque  tout  fabuleux. 

Il  y a pourtant  beaucoup  d’apparence 
qu’il  doubla  le  promontoire  Lilybée  5 
car  il  aborda  au  même  lieu  où  Minos 
avoit  fondé  une  ville  peu  de  tems  aupa- 
ravant. Son  ambition  le  porta  à la  nom- 
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mer  Héraclée,  en  changeant  fon  nom  dé 
Minoïde  , qui  lui  dura  peu. 

Hercule  eut  une  guerre  avec  le  roi  des 
Sicaniêns,  qui  faifoit  fon  féjour  à Erix. 

La  fable  , par  une  méprife  fenfible , le 
nomme  abfolument  le  roi  Erix . Mais 
le  fuccès  de  la  querelle  fut  peu  confidé- 
rable  , parce  que  les  places  de  Sicile , - 
toutes  bâties  fur  des  rochers  ou  fur  des 
montagnes  peu  acceflibles , étoient  hors  _ 
d’infulte.  Âinfi,  Hercule  fe  contenta  de 
ravager  les  troupeaux  épars , qui  paif- 
foientà  la  campagne } il  fit  même  porter 
en  Grèce  dans  fes  vaifleaux  quelaues 
bœufs  qui  lui  parurent  plus  rares,  dont 
il  fit  préfent  à Eurifthée,  qui  les  facrifià 
à Junon  Argienne.  Cet  exploit  entre  dans 
le  nombre  des  travaux  de  ce  héros.  Je 
ne  m’attacherai  point  à réfuter  les  par- 
ticularités , dont  la  fable  en  charge  Thi- 
ftoire  ; elles  n’en  valent  pas  la  peine. 

Peu  après  la  ruine  de  Troye  , Ulyfle 
voulant  regagner  fon  royaume  d’Ithaque , 
fut  jette  par  la  tempête  fur  les  côtes  d’A- 
frique , où  il  eut  diverfes  aventures , 
qui  ne  nous  regardent  pas.  Mais  de-là , 
il  vint  aborder  en  Sicile,  afiez  près  du 
promontoire  Pachime , qui  eft  le  plus 
oriental.  Ce  fut  au  port  d’Edefle  , ville 
phénicienne , aihfi  nommée  félon  Bo- 
chart,  de  l’abondance  des  myrthes  de  fon 
territoire.  Mais  comme  le  voyage  d’U- 
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lyfle  a etc  illuftré  par  le  poème  d’HoV 
mère , qui  porte  le  nom  d’Odyftee , &c 
qu’il  y a un  rapport  fenfible  dans  la 
prononciation  de  ces  deux  noms  , les 
Grecs  changèrent  dans  la  fuite  le  premier 
au  fécond , 8c  cette  ville  fut  depuis  nom- 
mée Odyirée. 

De-là,  il  jiafla  jufqu’à  la  pointe  de 
Lilybée.C’eft  a cet  endroit  que  fe  doivent 
rapporter  les  aventures  qu’il  eut  avec  les 
Cyclopes  , 8>c  l’aveuglement  de  Poli- 
phéme.  Il  crut  apparemment  que  le  che- 
min le  plus  fur  pourarriver  en  fa  patrie  , 
croit  de  faire  route  par  la  patrie  fepten- 
trionale  de  la  Sicile  j c’eft  ce  qui  l’enga- 
gea à doubler  le  Lilybée  : mais  au  lieu 
de  fuivre  la  côte , comme  il  fe  l’étoic 

{>ropofé , il  fut  jette  dans  les  îles  Æo- 
iennes,  que  nous  nommons  à préfent 
Upari , Srromboli , &c.  Ce  fut  une  oc- 
casion a de  nouvelles  aventures  , car 
comme  quelques-unes  de  ces  îles  ont  des 
volcans  , qui  répondent  vraifemblable- 
ment  au  mont  Ethna , & qu’elles  ont  de 
plus  la  circonftance  de  briller  au  milieu 
de  la  mer , il  a été  aifé  au  poète  d’orner 
fa  narration  de  tels  prodiges  qu’il  lui  a 
plu.  C’eft  pourquoi  Virgile  a feint  qu’on 
entendoit  le  bruit  des  marteaux  de  Vul- 
cain  & de  fes,  compagnons , lorfqu’ils 
travailloient  dans  leurs  forges  fouter- 
reines  > & qu’Homére  y a fait  régner 
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ïoîe,  roi  des  vents , qui  favorifaUlyfle 
jufqu’à  les  enfermer  dans  un  outre  pour 
les  confier  à la  garde  de  ce  héros , & ren- 
dre par-là  fon  voyage  heureux.  Aol  ^ en 
phénicien  , fignifie  la  tempête , les  tour- 
billons de  vents:  ce  qui  découvre  l’o- 
rigine de  cette  royauté  d’Eole  fur  les 
vents.  Le  nom  de  Lipara  eft  auflî  pris  du 
punique,  Nibaras  j qui  fignifie  1111e  lam- 
pe, ou  un  flambeau  , par  allufion  aux 
feux  que  jettent  ces  îles. 

De  ces  lieux,  Ulyflè  navigea  en  Ita* 
lie  y mais  il  revint  en  Sicile , y ayant  été 
jette  de  nouveau  par  la  tempête  vis-à- 
vis  de  Lipari , au  lieu  nommé  à préfenc 
Milazzo  , qui  étoit  l’ancienne  MyU  j 
ainfi  appelléede  fes  excellens  pâturages: 
ce  qui  a fait  dire  que  les  bœufs  du  foleil 
y étoient  nouris.  Il  y auroit  une  infinité 
de  chofes  à remarquer,  ou  plutôt  à ex- 
pliquer , à tout  cela.  Mais  ce  font  des 
bagatelles  qui  n’ont  rien  d’important 
pour  l’hiftoire,  fi  ce  n’eft  qu’elles  ont 
été  confacrées  par  les  vers  du  plus  illu- 
ftre  des  poètes. 

De  Myie,  Ulyfle  doubla  le  cap  de 
Pélore  y ôc  dans  ce  paflage,  il  perdit  une 
partie  de  fes  gens , qui  firent  naufrage , 
en  punition  des  violences  qu’ils  avoient 
faites  aux  bœufs  du  foleil.  Il  pafla  en- 
fuite  devant  Zanclé,  à préfent  Mefline , 
qui  devoir  alors  être  une  ville  confidc- 
Tome  F.  P 


Digitized  by  Google 


74  Méthode  pour  VHiJîoïre. 
rable , s’il  eft  vrai , félon  la  traduction 
que  S.  Jérôme  a faire  de  la  chronique 
d’Eufébe  , quelle  ait  été  fondée  l’an  1 5 6 
d’Abraham  , ce  qui  revient  à l’année 
z98o  de  la  Période  Julienne.  Mais  com- 
me cette  époque  ne  fe  trouve  point  dans 
le  grec , elle  paroît  allez  douteufe.  On 
croit  pourtant  que  Zanclé  étoit  une'ville 
très  * ancienne.  Diodore  , /•  I V , parle 
d’un  roi  Zanclé  , & du  travail  que  fit 
Orion,  à fa  prière,  pour  creufer  un  port 
à cet  endroit.  Mais  cela  eft  fabuleux, 
aufll  - bien  que  ce  qu’on  a dit  de  la  con- 
ftru&ion  du  Pélore , élevé  des  terres  qu’il 
*voit  tirées  de  la  baye  de  Meffine. 

Ce  fut  en  ce  partage  qu’Ulyfle  fit  l’ef- 
fai  des  écueils  fi  dangereux  de  Carybde 
& de  Sylla  , «qui  étoient  la  terreur  des 
anciens  mariniers.  On  n’étoit  pas  encore 
tout-à-fait  éclairci  de  ce  que  c’étoit , au 
tems  de  Séneque  , comme  on  le  voit 
par  fa  lettre  79e.  U dit  pourtant  que  Sylla 
n étoit  qu’un  rocher  peu  terrible  : mais 
pour  Carybde,  il  s’informe  diligemment 
de  Lucilius , fi  c’eft  une  fimple  agita- 
tion de  mer , caufée  par  un  certain  vent, 
ou  fi  c’eft  un  gouffre  où  les  eaux  fe  per- 
dent, comme  on  le  difoit,  L expérience 
a fait  connoître  la  vérité  de  l’opinion 
commune  à cet  égard  j mais  elle  ne  con- 
firme pas  ce  que  les  anciens  difoient, 
que  ce  qui  étoit  englouti  dans  cet  en- 
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droit , relfortoit  de  l’autre  côté  de  la  Si- 
cile , auprès  de  Tauroméne. 

Après  ces  divers  périls , UlylTe  arriva 
à nie  d’Ogygie  , qui  paroît  un  lieu  fa- 
buleux , qu'on  fuppofe  avoir  été  à la  côte 
de  Crotone  \ du  moins  on  ne  l’y  trouve 
plus,  la  mer  Tayaut  peut-être  lailfé  rejoin- 
dre au  continent,  comme  il  efl:  arrivé 
au  Circeïum , qui  étoit  autrefois  une 
île  , & à plufieurs  autres  endroits. 

Nous  abandonnerons  ici  UlylTe,  pouc 
terminer  notre  hiftoire  de  l’ancienne  Si- 
cile. On  fera  peut-être  furpris  que  nous 
ne  difions  rien  de  la  fameufe  Cérès , que 
Diodore  alTure  avoir-  régné  dans  cette 
île  , ni  deProferpine  fa  fille*,  mais  nous 
nous  fommes  déclarés  pour  un  autre  fen- 
timent , fur  l’autorité  des  Marbres  d’A- 
rondel  , & toutes  les  recherches  que 
nous  avons  faites  à ce  fujet , pour  parler 
avec  précifion  de  ce  qui  regarde  la  Si- 
cile, ne  nous  ont  rien  fait  connoître , 
qui  puilfe  balancer  l’autorité  que  nous 
avons  fuivie. 

11  pouroit  être  néanmoins,  que  quel- 
que reine  de  Sicile  auroit  perdu  fa  fille 
par  un  enlèvement,  ou  que  les  peuples 
iuperftitieux  TeulTent  facrifiée  , comme 
il  étoit  d’ufage  parmi  les  Africains  : 
car  il  feroit  difficile  de  combattre  la  tra- 
dition & le  confentement  des  auteurs  , 
qui  parlent  tous  d'une  reine  d'Enna  , qui 
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perdit  fa  fille  , & qui  porta  fes  regrets 
dans  toutes  les  parties  de  l’ile.  On  ne 
fauroit  guères  douter  qu’elle  & fou  peu- 
ple ne  fufient  d’origine  africaine  , à ju- 
ger par  l’étymologie  d’Enna  & des  en- 
droits voifins  , qui  fe  rapporte  parfaite- 
ment à la  defcription  qu’en  fait  Diodore , 
liv.  5 , & Cicéron  in  V zrrcm  4.  Enna 
veut  dire  une  fontaine  de  plaijîrs  j d’où 
il  a pu  arriver  que  Proferpine  aurait  écé 
facrifiée  en  ce  lieu  par  quelque  vœu,  ou 
entêtement  populaire  > à l’infu  de  fa  me- 
re , & malgré  fes  plaintes  ; mais  ce  n’eft 
qu’une  conjecture. 

Moj  fuit  in  populis , quos  condidit  advena  Dida  , 
ïofcere  czde  Deos  veniam  , ac  flagrantibus  arif  , 
Infandum  diâu  j irnponerc  natos  (i). 

t 

Silius,  qui  recherche  en  fes  vers,  l’ori- 
gine de  cet  ufage , rapporte  enfuite  les 
plaintes  d’Imilcès , femme  d’Annibal  , 
dont  le  fils  devoit  pareillement  fervir  de 
viCtime  publique.  „ 

Je  ne  donne  pas  cette  conjecture  pour 
affinée  ; mais  elle  me  paroît  avoir  quel- 
que probabilité,  car,  d’ailleurs,  je  n’eu 
trouve  aucune  à fuppofer  que  Cérès  ait 
pa(Té  de  Sicile  en  Afrique , pour  y cher- 
cher fa  fille  j qu’elle  ait  fait  le  voyage  à 
pied , fans  être  accompagnée , ni  à tou* 


{ 1 ) Çilius  UaliciK,  1,  IV» 
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- tes  lés  autres  circorïftances  qué  la  fable 
en  rapporte  \ d’autant  moins  que  lés 
Marbres  d’Arondel  donnent  l’époque  de 
cet  enlèvement , depuis  fon  arrivée  en 
Attique. 

Avant  que  de  finir  l’article  He  la  Si- 
cile , il  faut  dire  quelque  chofe  des  di- 
vinités qui  lui  étoient  propres , lef- 
quelies , quoique  d’origine  purement  pu- 
nique ou  phénicienne,  les  Grecs  ont  dé- 
guifées  par  leurs  fables  ordinaires,  en  les 
rapportant  à leurs  dieux.  Je  parle  d’A- 
dranus  & des  Paliques.  A l’égard  du 
premier , il  y a eu  des  gens  qui  ont  cru 
que  fon  nom  étoit  une  corruption  de  ce- 
lui de  l’empereur  Adrien,  fans  confidé- 
rer  l’antiquité  de  l’un  &.la  nouveau- 
té de  l’autre.  Mais  Bochart  a montré , 
que  c’eft  la  même  divinité  que  les  Sy- 
riens honoroient  fous  le  titre  de  roi  ma- 
gnifique j Adra-  Melech  , & par -là  ils 
‘entend oient  apparemment  le  foleil.  Le 
temple  d’Adranus , fitué  fur  la  côte  mé- 
ridionale du  mont  Ethna,  étoit  fuperbe 
& gardé  par  mille  chiens , dont  l’ihftinét 
étoit  furprenant , fi  leur  hiftoire  eft  vé  - 
ritable.  Denys  le  tyran  enferma  de  mu- 
railles les  maifons  qu’on  avoir  bâties 
dans  le  voifinage  de  ce  temple,  & il  s’en 
forma  depuis  une  ville  confidérable.  - 

Pour  les  Paliques  , qu’Efchile  a dit 
Cnfans  de  Jupiter , & qu’Héfychius  & 
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Elien  font  naître  d’Adranus,  avec  plus  de  - 
rapport  à la  religion  des  Siciliens,  quoir 
qn’ils  n’aient  pas  atteint  la  vérité  j c’étoit 
les  divinités  qui  prélidoient  aux  fermens. 
On  prétendoit  que  deux  petits  lacs  d’eau 
dormante  , qui  font  dans  les  terres  des 
Leftrigons  , près  de  la  fource  de  la  ri-  . 
viére  d’Erix,  & peu  éloignés  de  la  ville 
d’Enna , étoient  le  lieu  particulier , où 
ils  fignaloient  leur  puiflance , en  rendant 
leurs  eaux  mortelles  aux  parjures.  Il  n’efl: 
pas  befoin  de  rapporter  les  témoignages 
des  auteurs  fur  cela  j mais  il  eftbon  d’ob- 
ierver  l’étymologie  de  leur  nom  , qui 
vient  vraifemblablement  du  fyrien  Pe- 
’lach , qui  fignifie  honorer , rendre  un  culte  3 
en  forte  que  les  Grecs  avoient  fait  un 
nom  propre  de  la  vénération  qu’on  avoit 
pour  eux , & de  la  qualité  naturelle  qu’on 
attribuoit  aux,  lacs  de  ces  divinités.  Ils 
étoient  auffi  appellés  Delli  3 d’un  autre 
mot  phénicien  , qui  fignifie  preuve  té- 
moignage. 

Ceci  nous  fervira  pour  établir  une 
conclufion  hiftorique,  que  je  crois  très- 
jufte.  C’efl:  que  les  Titans  n’ont  jamais 
pafie  en  Sicile,  quoiqu’en  dife  la  fable , 

& quelque  idée  que  le  P.  Pezron  ait  vou- 
lu nous  donner  de  l’étendue  de  leur  do- 
mination & du  féjour  particulier  , qu’il 
prétend  qu’ils  y ont  fait;  : car  on  n’y  a 
connu  les  divinités  grecques , que  quand 
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les  Grecs  s’y  font  établis.  On  voit  que 
les  objets  anciens  de  la  religion  du  pays 
n’ont  aucune  relation  avec  elles,  8c  qu’ils 
tirent  leur  origine  de  Syrie  8c  d’Afrique , 
dont  nous  croyons  que  les  premiers  Sici- 
liens font  venus.  Je  11’en  excepte  pas  le 
culte  de  Vénus  8c  des  Amours , qui  étoic 
fi  fort  en  ufage  dans  l’orient  8c  dans  l’E- 
gypte dès  la  première  antiquité. 

Quand  je  parle  de  Vénus , ce  n’eft  pas 
celle  que  nous  cormoi  fions  fous  ce  nom, 
ou  celui  d’Aphrodite;  c’eftde  la  chofe’û- 
gnifiée , c’eft-à-dire , de  la  fécondité  de 
la  nature , ou  fi  l’on  veut , de  la  luxure  , 

Su’on,  honoroit  à Mendès  , fous  la  figure 
es  boucs , 8c  en  Syrie.,  en  fe  confacranc 
à la  lubricité  publique.  Ainfi,  quoique 
dans  le  fond  l’objet  intérieur  fût  le  même, 
comme  la  chofe  avoir  pris  un  autre  tour 
parmi  les  Grecs,  c’eft  par  un  abus  de  noms, 
qu’on  a fait  une  même  divinité  de  la  Vé*- 
nus  grecque  & des  gerres  de  Tauromé- 
ne,ou  du  dieu  d’Ericine.  Mais  fur-tout, on 


voit  bien  que  les  Siciliens  ne  connoifloienr 
anciennement  ni  Jupiter  , ni  Neptune  , 
ni  aucune  autre  des  divinités  vulgaires 
des  Grecs , pnifqu’outre  la  rareré  de  leurs 
temples  en  ce  pays , il  n’y  en  avoir  pas- 
d’anciens  dans  cette  île  , dont  on  ne  con- 
noiffe  la  fondation  faite  par  quelque 
Grec  illuftre,  comme,  par  exemple, 
celui  de  Neptune  au  Phare  de  Mefîine 
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par  Orion , celui  de  Vénus  au  Drépanum 

de  Naxe  par  Enée  y ainfi  des  autres. 


L— — — — - i ! — — m 

CHAPITRE  XIV. 

Hifioire  des  Colonies  Phéniciennes  en 
Afrique  j dans  les  îles  de  la  Mer  Médi- 
terranée j & dans  les  parties  de  l’Eu- 
rope qui  confinent  à l’Océan. 

De»  x fortes  dé  colonies  ont  peuple 
l’Europe.  Celles  des  Scythes , qui  ont 
fourni  les  corps  des  nations , & celles 
des  Phéniciens  ^ qui  les  ont  , pour 
ainfi  dire,  animes,  en  leur  procurant 
la  connoiffance  des  arts,  & en  éclairant 
leur  efprit  des  lumières  de  plusieurs 
fciences.  En  effet,  la  vérité  de  l’hiftoi- 
re  nous  montre , que  tous  les  peuples 
fortis , comme  d’un  centre  commun  , 
que  l’on  fixe  très-probablement  en  Chaî- 
née, fe  font  répandus  jufqu’aux  extré- 
mités  du  continent,  par  deux  canaux  prin> 
cipaux , l’un  qui  a coulé  du  nord  au  tra- 
vers de  la  Sarmatie  & de  l’Allemagne  $ 
l’autre  , qui  a fuivi  les  côtes  d’Afrique  , 
& a communiqué  fes  peuplades  à tous 
les  rivages  de  la  Mer  Inferieure  , que 
nous  appelions  Méditerranée. 

Dans  le  Chapitre  de  la  Difperfion  des 
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peuples , ci-devant , tome  II.  chapitre  1^ 
•nous  avons  montré  que  tous  les  habitans 
de  l’Afrique  tirpient  leur  origine  de 
Cham  , par  Phut,  pere  des  Maures  & 
des  Numides  , Ôc  par  les  enfans  de  Mez- 
raïm , qui  ont  peuplé  la  Lybie , la  Pen- 
rapole  ou  Cyrénaïque,  la  Marmarique  & 
les  autres  contrées  plus  voifmes  de  l’E- 
gypte. On  voit  bien  que  nous  ne  parlons 
ici  que  des  peuples  blancs  : car  pour  les 
noirs',  nous  n’en  favons  abfoiument 
rien  , que  ce  que  l’hiftoire  a marqué  de 
la  colonie  des  Ethiopiens.  Tous  ces  peu- 
ples furent  au  commencement  barbares, 
grofliers  , méchans,  inhumains.,  & fort 
timides  ; ce  qui  ht  qu’ils  lailTérent  dans 
la  fuite  des  tems  occuper  les  meil- 
leurs endroitsde  leurs  terres  à des  étran- 
gers , tels  que  les  Phéniciens,  les  Grecs 
& les  Romains  , qui  cependant  n’y  font 
venus  que  fort  tard. 

Le  premier  conquérant  qui  fe  fort 
fait  connoître  à ces  nations,  eft  Siso- 
s t ri  s , qui  porta  la  guerre  jufqu  a l’ex- 
trémité de  l’Afrique;  y ayant  été  envoyé 
par  fon  pere , pour  faire  fon  apprentif- 
fige  de  la  conquête  du  monde  entier 
qu’il  méditoit.  J^aurois  de  la  peine  à 
croire  qu’il  eût  porté  fes  armes  au  bout 
de  l’Afrique;  car  il  auroit  fallu  plufieurs 
années,  pour  en  faire  feulement  le  voya- 
ge-, quoiqu  a la  vérité  les  conquêtes  de 
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ce  premier  héros  reftemblatrent  plutôt  à 
un  voyage  qu’à  une  guerre  effective. 
Mais  c’eft  allez  de  le  faire  arriver  au  ri- 
vage de  la  grande  Syrte , qui  a pu  être 
prife  pour  l’extrémité  de  la  terre , par 
ceux  qui  ignoroient  qu’on  en  pouvoir 
faire  le  tour , 6c  continuer  un  très-long 
chemin  le  long  de  la  mer.  La  jeunefle 
de  Séfoftris , 6c  le  peu  de  tems  qu’il  em- 
ploya à cette  expédition , ne  permettent 
pas  de  lui  en  attribuer  davantage  : mais 
fon  antiquité  eft  très-grande,  par  rap- 
port aux  affaires  des  Grecs,  puifqu’étant 
arrivée  avant  l’année  j 1 3 9 de  la  Période 
Julienne,  elle  précédé  de  dix  ou  douze 
ans  le  déluge  de  Deuealion. 

Si  nous  concevons  que  la  Lybie  pro- 
prement dite  , la  Marmarique , & les 
terres  de  la  grande  Syrte  ont  été  habitées 
par  des  colonies  égyptiennes,  ou  parles 
defcendans  de  Mezraïm  , il  refte  pour 
la  nation  des  Maures,  tout  le  vafte  ef- 

S ace  qui  eft  entre  la  Cyrénaïque,  & le 
étroit  de  Gadès  , e’eft-à-dire  , jufqu’à 
la  Mer  Atlantique , quoique  le  pays  de 
Mauritanie  ait  été  poftérieurement  di- 
ftingué  du  refte  de  l’Afrique  6c  de  la 
Numidie.  Mais  ces  fortes  de  divisons 
ont  eu  leur  fondement  darts  la  police 
romaine,  plutôt  que  dans  la  diverfité  des 
nations  : car  il  eft  certain  que  toute  cette 
étendue  étoit  remplie  de  barbares  erraiis , 
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qui  vivoient  fans  cultiver  la  terre , fe 
contentant  des  pâturages , qu’ils  y trou- 
voient  pour  leurs  troupeaux  j lorfque  les 
Phéniciens  y ayant  pris  terre  en  plufieurs 
endroits , en  reconnurent  bientôt  la  fer? 
tilité  : c’eft  pourquoi  ils  lui  donnèrent  le 
nom  de  Feric , qui  lignifie  un  épi  de 
bled  , d’où  s’eft  formé  celui  d’Afrique , 
par  l’addition  de  l’article  , Al  - feric  , 
Affric , & enfuite  Africa  chez  les  Ro- 
mains. * » 

Il  n’eft  pas  befoin  de  prouver  ici , par 
l’autorité  des  anciens  , que  c’étoit  en 
effet  le  plus  abondant  pays  qu’il  y eut  au 
monde , & qui  répondoit  le  mieux  au 
travail  des  laboureurs  ; c’eft  un  fait  hors 
de  conteftation.  Pline  rapporte  qu’un  in- 
tendant d’Augufte  lui  envoya  une  plante 
de  bled , qui  portoit  un  peu  moins  de 
quatre  cens  épies,  & que  la  meme  chofe 
arriva  depuis  fous  Néron , un  feul  grain 
ayant  produit  4 60  épis  bien  fournis.  Il 
eft  donc  fenfible  , que  l’étymologie  que 
nous  venons  de  lui  donner  après  Bo- 
chart , a autant  de  vrai-femblance  que 
celles  des  anciens  en  ont  peu , lorfqu’ils 
la  tiroient  ou  d’Afer  , prétendu  fils 
d’Hercule,  ou  du  mot  latin  Apricus , qui 
veut  dire  expofé  au  foleil. 

Le  même  Bocharta  parfaitement  bien 
montré,  que  les  fubdivifions  des  pro- 
vinces-d’Afrique  , comme  la  Byfacénje  ? 

£>  vi 


Digitized  by  Google 


84  Méthode  pour  VHijloin . 
la  Zengitane , &c.  ont  porté  des  nom* 
phéniciens  , par  rapport  aux  différens 
degrés  de  leur  fertilité.  C’eft  une  preuve 
fort  évidente  du  grand  nombre  de  colo- 
nies , qui  y ont  paffé  de  Syrie. 

11  y a deux  fentimens  différens  tou- 
chant l’époque  de  la  fondation  de  Car- 
thage , dont  la  difcufïïon  eft  néceflaire  , 
parce  que  le  tems  de  cette  colonie  doit 
fervir  pour  déterminer  celles  qui  l’ont 
précédées.  On  convient  unanimement 
que  Didon  n’a  vécu  qu’environ  $ 5.0  ans 
après  la  ruine  de  Troye.  Mais:  quoi- 
qu’elle foit  regardée  comme  la  fonda- 
trice de  cette  illuftre  ville,  il  y a lieu 
de  croire  qu’elle  n’a  fait  que  donner  un 
éclat  nouveau  à une  colonie,  qui  y étoit 
établie  ans  avant  Troye.  On  le  prouve, 
par  deux  autorités^ 

■ La  première  de  Philiftus,  cité  dans  la 
Chronique  d’Eufébe,  au  nombre  804;  & 
la  fécondé  d’Appien , qui  met  cette  fon- 
dation encore  dix-huit  ans  plus  haut. 
Marsham,  de  la  chronologie  duquel  je 
fais  beaucoup  de  cas  , méprife  l’un  & 
l’autre.  En  effet , la  citation  d’Eufébe 
contient  une  erreur  grofliére,  en  ce  que 
Zorus  & Carchédon,  qui  font  nommés 
pour  chefs  de  la  colonie , n’ont  point  été 
des  hommes  particuliers.  Zor  eft  le  nom 
commun  des  Syriens , & propre  toute- 
fois à la  ville  de  Tyr  j & Carchédon  eft 
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Un  mot  grécifé  du  phénicien  Carthada  , 
qui  fignifie  ville  nouvelle. 

Cependant  il  y a fi  peu  de  probabilité 
à dire  que  Didon,  veuve  défolée  & fu- 
gitive , à l’infu  du  roi  du  pays , ait  pu 
afiTembler  afiez  de  monde , pour  exécu- 
ter une  entreprife  aufli  grande , que  l'a 
fondation  d’une  ville  nouvelle,  que  je 
ne  puis  m’empêcher  d’acquiefcer  à l’au- 
torité d’Appien,  qui  veut  qu’elle  l’ait 
trouvée  toute  bâtie , & qu’elle  y ait  fiim* 
plement  ajouté  le  quartier  qui  fut  nom- 
mé Byrfa , non  pas  par  allunon  à un  cuir 
fabuleux  , qu’on  dit  en  avoir  marqué  la 
première  enceinte,  mais  parce  que  c’é- 
tdit  l’endroit  le  plus  fort  de  k ville. 
Ainfi  quand  on  dit,  que  , félon  Vel- 
leïus  Paterculus  , Juftin  , Solin  , ôcc. 
cette  ville  n’a  duré  qu’environ  750  ans*, 
à la  vérité  il  faut  les  compter  depuis  le 
lents  de  Didon  ; mais  fans  préjudice  du 
tems  qu’elle  a fubfifté  avant  que  cette 
héroïne  y eût  fait  l’augmentation , qui  la 
rendit  la  plus  confidérable  ville  d’A- 
frique. 

Sur  ce  fondement,  nous  croyons  pou- 
voir placer  la  fondation  de  Carthage  a 
l’annee  3445  de  1a  Période  Julienne, 
fuppofant  qu’elle  ne  contenoit  d’abord 
que  la  partie  de  la  ville , qui  porta  le 
nom  de  Carthada , ou  nouvelle  ville  , 
, par  oppofition  à une  autre  beaucoup 
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plus  ancienne  , qui  étoit  celle  d’Uti- 
que , bâtie  de  l’autre  côté  de  la  baye  ver» 
l’occident. 

Ariftote,  fondé,  à ce  qu’il  dit,  fur  le 
témoignage  des  Hiftoires  phéniciennes  , 
place  le  tems  de  la  fondation  d’Utique 
287  ans  avant  celle  de  Carthage.  La  dif- 
ficulté eft  de  favoir  s’il  faut  l’entendre 
de  la  première , ou  s’il  compte  feule- 
ment avant  Didon.  Mais  fi  cette  der- 
nière explication  a peu  d’apparence  , 
parce  qu’elle  rendroit  Utique  de  beau- 
coup poftérieure  à la  ruine  de  Troye  , 
l’autre  calcul  paroît  excéder:  i°.  parce 
qu’il  palfe  de  1 1.0  ans  l’entrée  des  Ifraé^ 
lites  dans  la  Paleftine  , qui  eft , félon 
quelques-uns , le  tems  le  plus  conve- 
nable à ces  Colonies  phéniciennes  : 2®. 
parce  que , comme  il  eft  certain  que  la 
fondation  de  Gadès  a précédé  celle  d’U- 
tique,  ou  du  moins  lui  eft  égale,  cette 
colonie , qui  eft  la  plus  éloignée  dont  on 
ait  parlé  dans  l’ancien  monde  , deviens 
droit  fort  douteufe , à caufe  de  l’igno- 
rance de  la  navigation  dans  une  fi  pro- 
fonde antiquité. 

D’ailleurs , en  plaçant  ces  deux  colo^ 
nies  fous  le  régne  de  Séfoftris , on  en 
rend  l’éppque  très-probable , parce  qu’on 
imagine  aifément  que,  quand  les  Phili- 
ftins  entrèrent  en  Paleftine  , ils  chafle- 
rent  les  anciens  habitans  des  lieux  qu’ils 
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«jccupoient,  & que  ceux-ci  furent  obli- 
gés de  fe  retirer  au  nord  vers  Sidon  : ce 
qui  donna  peut-être  occafion  de  bâtir  la 
ville  de  Tyr  : je  parle  dé  l’ancienne , qui 
étoit  dans  le  continent.  Mais  comme  les 
peuples  fe  trouvèrent  , malgré  ceiâ  , 
trop  prefTés  ; Sc  que  d’un  autre  côté  Far- 
rivée  des  Philiftins  venus  par  mer,  leur 
avoit  appris  la  facilité , qu’ils  pouvoient 
avoir  à chercher  une  autre  demeure  par 
la  même  voie,  ils  fe  déterminèrent  bien- 
tôt à la  fuivre  j & c’eft  ce  qui  fur  Foc- 
cafîon  du  premier  voyage  de  Gadès  , de 
la  fondation  d’Utique , & des  autres  co- 
lonies de  la  Mer  Méditerranée , qui  de- 
vinrent la  plupart  des  lieux  d’entrepôt 
pour  les  vaifteaux  dans  une  fi  longue 
route. 

Les  autres  colonies  phéniciennes  * 
telles  qu’Adrumet,  les  deux  Hyppo» 
Tacapé,  la  grande  & la  petite  Leptis  , 
Sabrata , Oæa  , &c.  font  aufli  très-an- 
ciennes y mais  on  ne  peut  rien  dire  du 
tems  précis  de  leur  fondation  , ni  de 
leurs  auteurs,  fi  ce  n’eft  qu’elles  pa- 
roilïént  toutes  également  devoir  leur 
établilïèment  à des  marchands , qui  ont 
eu  le  commerce  pour  objet  principal. 
C’eft  conftamment  ce  que  l’on  peut  ima- 
giner de  plus  probable  touchant  les  dif- 
férais Hercules , fi  vantés  dans  l’ancienne 
Hiftoire  ; ce  qui  n’exclud  pas  néanmoins 
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la  part  que  le  fimple  peuple  pouvoir 
prendre  à ces  établilfemens.  Car  ce  qui 
le  fait  aujourd’hui  dans  les  colonies 
d’Amérique  , fe  faifoit  fans  doute  en 
ce  tems-là  : les  riches  font  la  dépenfe 
des  colonies , les  pauvres  les  habitent  Si 
les  cultivent , pour  en  tirer  leur  fubfi- 
fiance , abandonnant  les  gros  profits  aux 
premiers. 

De  l’Efpagne. 

La  relation  que  l’Afrique  a toujours 
«ue  avec  les  parties  méridionales  de  l’Ef- 
pagne , jointe  à ce  qu’elles  ont  été  peu- 
plées dans  ces  pretniers  tems  par  les  mê* 
mes  nations  , nous  oblige  d’en  parler 
préfentement,  avant  de  continuer  ce  que 
nous  devons  dire  du  refte  de  l’Afrique 
Sc  des  îles , parce  qu’il  eft  évident  que 
les  colonies  d’Efpagne  ont  été  l’occafion 
de  la  plupart  de  celles  que  les  Phéni- 
ciens ont  établies  dans  la  Méditerranée. 

Mais  avant  de  traiter  cette  matière,  il 
eft  bon  de  rappeller  le  fou  venir , que  dans 
le  chapitre  de  la  Difperfion  des  peuples, 
nous  avons  rejetté  l’opinion  vulgaire, 
qui  fait  defcendre  ceux  d’Efpagne  de 
Tharsïs,  fils  d’ion  ou  J a van  , fondés 
fur  le  peu  de  probabilité  qui  fe  trouve  à 
faire  palfer  un  feul  homme  y avec  une 
très-petite  famille,  dans  un  pays  fi  éloi- 
gné , fans  autre  delfein  que  de  la  peur 
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pler , fur-tout  n ayant  aucun  moyen  na- 
turel de  faire  un  tel  voyage,  ne  connoif- 
fant  ni  l’Efpagne  ni  fa  fituation , ni  fes 
biens , & ne  les  ayant  pu  çonnoître  fans 
révélation  fpéciale  , ce  qui  réduit  la 
chofe  à l’impoffible. 

Maintenant  qu’il  s’agit  de  déterminer 
d’où  font  venus  les  habitans  de  l’Efpa- 
gne , je  dirai  fans  balancer  qu’ils  y font 
pafles  des  Gaules,  fous  leur  nom  propre 
ae  Celtes,  ou  fous  celui  de  Liguriens, 
comme  nous  le  prouverons  incontinent  ; 
ou  d’Afrique  fous  le  nom  de  Tultulim  3 
d’oùies  Latins  ont  fait  ceux  de  Turdules 
& de  Turditans , qui  font  certainement 
les  plus  anciens  habitans  de  la  partie 
d’Efpagne , que  les  Romains  ont  nom- 
mée Bétique. 

Ces  Turditans  étoient  Maures  d’ori- 
gine , fimples , groffiers  & fauvages  , 
comme  ceux  dont  ils  fortoient  \ mais 
après  leur  réparation,  ils  fe  policérent 
d’eux-mêmes,  pour  jouir  de  l’abondance 
. du  p^ Jbif  ils  vivoient  -,  & comme  ils 
ji’avoient  point  d’ennemis  â combattre , 
avant  que  la  fortune  les  eût  mis  en  proye 
à l’avidité  des  étrangers , ils  s’accoutu- 
mèrent à la  douceur  & à la  tranquillité. 
Ils  bâtirent  des  villes  ; & entr’autres  , 
celle  de  Tartefle,  qui  fe  voyoit  autrefois 
dans  l’île  qui  étoit  à l’embouchure  du  Bé- 
ris.  Ils  y firent  fleurir  la  juftice , la  joie,  le 
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repos , &:  l’abondance  : d’où  l’on  feignit 
que  c’étoit  le  féjourdes  Mânes  heureu- 
fes,  ou  proprement  les  champs  Elifiens. 

Nous  avons  fait  voir  ailleurs,  que  c’é- 
toit-là  une  idée  grecque  , fondée  fur 
l’eftime  des  chofes  inconnues , laquelle 
ayant  été  premièrement  attribuée  à l’I- 
talie , fut  tranfpottée  à l’Efpagne , & de- 
là dans  la  Mer  Atlantique,  quand  on  fut 
inftruit  de  ce  qu’il  y avoir  de  réel  en  ces 
deux  pays. 

Le  nom  de  Tultulim  eft  phénicien , & 
fait  juger  que  dans  ces  premiers  tems , 
il  y avoit  encore  un  grand  rapport  de  la 
langue  chananécnne  ou  hébraïque  , avec 
celle  des  premiers  peuples  d’Afrique.  Il 
lignifie  proprement  des  hommes  féparés  : 
ce  qui  faitallufion,  tant  à l’éloignement 
de  leur  pays , qu’à  la  mer  qui  les  fépa- 
roit  des  autres  Maures. 

Les  Gaulois  palférenten  Efpagnc  à peu 
près  dans  le  meme  tems.  Je  conçois  les 
peuplades  qu’ils  y firent , comme  des  ef- 
fains  de  jeunefle , qui  chercHP&ht  des 
terres  à cultiver,  & qui  vinrent,  non  à 
la  fois , ou  dans  le  meme  tems , mais 
fucceffivement  les  uns  après  les  autres , 
à mefure  que  la  Gaule  le  rrouvoit  elle- 
même  trop  chargée  de  peuples.  Les  Li- 
guriens furent  auffï  de  ce  nombre,  les- 
quels s’étant  premièrement  établis  fur 
le  rivage  de  l’Ebre  dans  la  Catalogne  y 
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arvinrent  enfin  jufqu’à  la  Bétique,  ÔC 
y joignirent  en  quelques  endrbits  avec 
es  T urdules.  Néanmoins , la  plus  grande 
•artie  de  ce  peuple  refufa  le  mélange  ; 
e forte  que  les  Liguriens  occupèrent 
>our  eux  feuls  le  quartier,  qui  de  leur 
iom  eft  appelle  Ligujlica  ^ &c  par  corru* 
’tion  LibiJUca . Ce  n’eft  pourtant  pas  Ta- 
is de  Bochart,  qui  lui  donne  une  éty- 
nologie  phénicienne  ; mais  l’autorité 
l’Etienne  de  Byzance,  d’Aviénus,  &de 
livers  autres,  eft  contre  lui.  On  a d’ail— 
eurs  un  nombre  infini  de  témoignages  , 
[ui  nous  aflurent  que  les  Gaulois  ont 
>euplé  la  plus  grande  partie  de  TEfpagne. 
'lous  avons  parlé  de  ce  que  Thucydide 
1 dit  des  Liguriens  en  particulier.  Mais 
juand  on  manqueroit  de  ces  fortes  de 
neuves , il  eft  aifé  d’imaginer  que  cette 
selle  partie  de  l’Europe,  qui,  non  plus 
que  les  autres , n’a  pas  produit  fes  pro- 
pres habirans,  n’apu  les  recevoir  que  de 
la  Gaule  & de  l'Afrique  , en  la  manière 
que  nous  le  marquons  ici. 

Difons  à préfent  quelque  chofedesim- 
menfes  richeffes  qu’elle  poffédoit  autre- 
fois , & qui  furent  caufe  de  fa  défoliation, 
par  la  convoitife  qu’en  eurent  les  deux 
premières  puiiTances  du  monde,  Rome  5c 
Carthage,  qui  , comme  Ton  fait,  fa- 
crifiéreutla  vie  deplufieurs  millions  de 
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leurs  concitoyens  , pour  s’en  aflurer  la 

pofleflion. 

Il  eft  certain  que  l’or  & l’argent  s’y 
trouvoient  en  quantité  prefque  par-tour. 
On  rencontroit  quelquefois  des  malles 
d’or  en  labourant  : les  rivières  en  cha- 
rioient  beaucoup,  & l’on  creufoit  rare- 
ment  la  terre  fans  en  trouver  quelques 
rameaux  : ce  font  les  termes  de  Strabon  : 
mais  quand  les  Phéniciens  furent  entrés 
dans  le  pays,  ils  fouillèrent  les  monta- 
gnes , & en  découvrirent  bien  davantage. 
Annibal  tiroit  du  feul  puits  ou  mine  de 
Bébélo,  jufqu’à  vingt  mille  éctis  par  jour. 
11  y avoit  une  autre  mine  d’argenr , qui 
avoit  donné  fon  nom  à la  montagne  d’O- 
rofpéda , qui  rendoit  aux  Romains  plus 
de  vingt  mille  marcs  d’argent  par  jour  ; 
elle  étoit  avant  eux  encore  plus  abon- 
dante. Ainlî,  Ariftote  eft  fort  croyable, 
lorfqu’il  dit  que  la  première  fpis  que  les 
Phéniciens  navigérent  à TartelTe  , ils  eu- 
rent en  échange  de  leur  huile  & de  quel- 
ques marchandifes  de  vil  prix  une  fi 
grande  quantité  d’argent , que  les  na- 
vires ne  la  pouvoient  porter  : de  forte 
que,  pour  ne  fe  pas  charger  d’autre  mé- 
tal, ils  en  fondirent  des  ancres  , & tous 
les  inftrumens  de  ménage  qui  leur  é- 
loient  néceflaires. 

On  dit  aufli  que  îong-tems  après  * 
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LUand  les  Carthaginois  pafierent  en  Éf- 
*agne  pour  s’en  rendre  les  maîtres ,-  ces 
>euples  faifoient  encore  fi  peu  de  cas  de 
'argent  , qu’ils  l’employoient  à foire 
des  muids  j des  chaudières,  & même 
Les  auges  de  leurs  chevaux. 

Il  ne  faut  donc  pas  s’étonner  fi  les  ri- 
chelïes  d’Efpagne  avoient  une  fi  grande 
réputation  dans  l’antiquité  , que  l’on 
croyoit  que  le  defious  de  la  terre  y étoit 
d’or  , & qu’on  le  nommoit  le  royaume 
de  Pluton.  Un  auteur  a dit  en  termes 
trop  exagératifs,  qu’il  n’yavoit  ni  mon» 
tagnes,  ni  collines  , qui  ne  fufient  pro- 
pres à faire  de  la  monnoie  , & que  les 
tréfors  de  la  nature  y étoient  toujours 
ouverts.  On  peut  donc  juger  combien  les 
Syriens  avides  s’emprenerent  de  la  fré- 
quenter, quand  ils  eurent  goûté  de  fes 
biens , qu’ils  obtenoient  à fi  bon  mar« 
ché. 

Ils  y formèrent  une  infinité  d’établif- 
femens,  dont  les  premiers  furent  incon- 
teftablement  Cartheïa  , au  - defious  du 
mont  Calpé,  à l’entrée  du  décroit,  8c 
Gadir,  dans  une  petite 'île  de  l’Océan. 
Ces  deux  villes  portent  des  noms  évident 
ment  phéniciens  : auffi  on  ne  doute  pas  de 
leurs  auteurs.  Mais  à l’égard  du  tems  de 
leur  fondation  , on  n’enfauroit  rien  dire 
de  plus  précis , que  de  le  rapporter  à ce- 
luidu  régne  de  Séfoftris , fous  lequel  nous 
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avons  prouvé  que  celle  d’Utique  s’étoit 
faite  : & il  y a toute  apparence  que  li 
celles  - là  l’ont  précédé  , ou  lui  font  po- 
stérieures , ce  ne  peut  être  que  de  fort  peu 
de  tems.  ' ' 

J’envifage  dans  ces  fortes  de  peupla** 
des,  dont  le  principe  fe  doit  rapporter  au 
commerce , un  progrès  infemtble  à ceux 
qui  le  conlîdérent  de  loin , tel  qu’il  eft 
arrivé  dans  les  nouveaux  établiffemens 
des  Indes  ou  de  l’Amérique.  C’eft  le  ha- 
zard  qui  les  a fait  découvrir  j il  en  arriva 
de  même  dans  ces  premiers  tems.  Mais 
ce  hazard  a été  dirigé  par  la  curiofité  te 
l’avidité  des  marchands.  De  la  côte  des 
Syrthes  -,  on  a palfé  à la  Byfacène  ; de 
celle-ci,  à l’Afrique  proprement  dite,  te 
de-là  en  Efpagne.  Car,  comme  ils  re- 
marquoient  une  augmentation  de  ferti- 
lité en  s’avançant  à l’occident,  ils  pouf- 
fèrent jufqu’au  détroit. 

Ce  fut- là,  que  fe  croyant  arrivés  à 
l’extrémité  du  monde,  ils  firent  leur  pre- 
mier établilïement  fur  la  côte  d’Europe, 
au-defious  d’une grofle  montagne , qu’ils 
nommèrent  Calpé3  à caufe  de  la  figure  ap* 

firochanre  de  celle  d'un  pot  rompu  • & le 
ieu  qu’ils  choifirent  pour  y bâtir,  fut  ap- 
pellé  Carphéfaj  qui  lignifie  une  écaille  ou 
une  coquille , parce  qu’ils  en  trouvèrent 
beaucoup  fur  la  côte,  te  même  dé  celles 
dont  on  tiroir  la  teinture  de  la  pourpre  , 
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qui,  comme  on  fait , fut  découverte  par 
les  Syriens. 

Ils  trouvèrent  bientôt  un  grand  avan- 
tage dans  le  commerce  du  pays  : c’eft 
pourquoi  l’établilTement  s’accrut  en  allez 
peu  de  rems,  jufqu’à  devenir  une  vill^ 
confidérable  , qui  prit  alors  le  nom  de 
Cartha  , ou  Carthéïa  , qui  lignifie  Am- 
plement une  ville  j & fous  lequel  elle  a 
été  connue  des  Grecs  & des  Romains. 

Il  eft  étonnant  que  quoique  divers  au- 
teurs aient  parlé  allez  pofitivement  du 
cfief  de  cette  colonie  , on  ignore  néan- 
moins jufqu’à  fon  vrai  nom.  La  raifon 
de  cela  eft  qu’ils  fe  contredifent  l’un 
l’autre.  Eufébe  (i)  allure  qu’il  fe  nom- 
moi  tDeJana'ûs  , & que  c’eft  le  véritable 
Hercule  Syrien.  Mais  les  exemplaires 
grecs  varient  entr’eux  , les  uns  difent 
Ai*7*r , les  autres  Ai ; & quand  ils 
conviendroient, on  ne  feroit  guères  plus 
inftruit , puifqu’on  ignore  ce  que  c’étoit 
que  ce  particulier. 

Eufébe dit  ailleurs,  (i)  fur  l’autorité 
de  Sanchoniaton , qu’il  fe  nommoit  Me- 
lek-Carthj  & qu’il  étoit  fils  de  Démarate* 
Mais  ce  premier  nom  n’eft  point  un  nom 
propre  : il  ne  lignifie  autre  chofe  que  Roi 
puijj'ant  j ou  Roi  de  la  ville  : ce  qu’il  faut 
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entendre  fans  doute  , ou  de  celui  foilf 
l’autorité  duquel  fe  fit  l’entreprife,  ou 
de  la  divinité  même.  Ainfi,  le  plus  con- 
venable eft  de  la  rapporter  à une  aflem- 
blée  de  marchands  Harokélim , dont  les 
,Grecs  ont  fait  autant  d’Hercules  ; & il 
n’eft  pas  extraordinaire  qu’ils  n’en  aient 
pu  démêler  le  chef,  dans  une  fi  grande 
antiquité  , & vu  l’ignorance  de  la  lan- 
gue. 

Suidas  (i)  rapporte  le  tems  d’Hercule 
Syrien  au  régne  de  Minos , fans  s’expli- 
quer duquel  il  a prétendu  parler.  Mais 
n l’on  fait  réflexion  que  le  premier  Mi- 
nos a régné  dans  le  tems  que  les  Ifraé- 
lites  erroient  dans  le  défert,  on  jugera 
que  la  date  donnée  par  cet  auteur , ne 
convient  qu’à  celui-ci.  Je  juge  même 
qu’elle  eft  trop  courte  de  près  de  800 
ans.  Toutefois,  cette  époque  eft  confi- 
dcrable,  en  ce  qu’elle  marque  le  tems  de 
l’invention  de  la  pourpre , trouvée  par  le 
hazard  d’un  chien, qui  ayant  mangé  quel- 
ques-unes des  écailles  où  elle  eft  renfer- 
mée , découvrit  cette  précieufe  teinture  , 
qui  fut  depuis  rornemenr  des  rois.  Cela 
a un  rapport  fi  manifefte  au  tems  de 
l’établiflement  de  Carphéfa,  & au  nom 
qu’on  lui  a donné,  que  je  croirois  vo- 
lontiers qu’elle  y fut  inventée  , ou  du 
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moins , que  l’un  des  principaux  com- 
merces qui  s’y  faifoient  enfuite  , étoic 
ia  traite  de  ces  coquilles  , que  l’on 
portoit  à Tyr ,,  où  on  les  mettoit  -en 
oeuvre. 

Admirons  un  moment  le  jeu , ou  plu- 
tôt le  cours  de  la  nature , qui  a tranf- 

Î»prté  d’un  pays  à l’autre  la  fécondité  de 
a terre  & les  pallions  des  hommes.  Au- 
trefois l’Efpagne  étoit  riche  en  mines 
d’or  & d’argent,  en  teintures  3c  en  tous-, 
les  biens  que  fes  habitans  vont  aujour- 
d'hui chercher  en  Amérique  j & comme 
ils  ont  été  pillés  par  les  étrangers.  Sy- 
riens , Carthaginois , Romains  , &c.  qui 
ont  abufé  de  leur  ancienne  limplicité , 
pour  les  dépouiller  non- feulement  dos- 
richelfes  où  leur  cœur  n’étoit  pas  alors 
attaché , mais  de  leur  liberté  & de  l’heu-* 
reufe  paix  dont  ils  jouilToient;  ils  font' 
devenus  à leur  tour  les  fangfues  d’un  au- 
tre monde , où  ils  ont  commis  tant  de 
crimes  3c  de  barbaries  , pour  ralfafier 
leur  nouvelle  avidité,  qu’on  eft  en  doute 
de  décider  s'ils  ont  fouffertplus  de  maux, 
qu’ils  n’en  ont  caufés. 

Mais  pour  revenir  aux  Phéniciens , il 
y a toute  apparence  qu’ils  apprirent  peu- 
après  qu’il  y avoit  des  villes  & des  pays 
de  l’autre  côté  du  détroit } c’eft  ce  qui 
les  engagea  d’y  palfer , & ce  fut  alors 
. qu’ils  connurent  la  ville  de  TartelTe,  où-. 
Tome  V . E 
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ils  trouvèrent  encore  plus  de  richefle* 
qu’ils  n’en  avoient  efperé.  Cette  décou- 
verte repprtée  en  Sy.rie , anima  tous  les 
efprits  î ce  ne  fut  déformais  que  nou- 
velles expéditions , tantôt  pour  la  côte 
d’Afrique,  & tantôt  pour  l’Efpagne.  Mais 
ils  apperçurçnc  d’abord  , qu’il  falloir 
avoir  une  retraite  de  l’autre'  côté  du  dé- 


troit , où  ils  puffent  être  aflfurés  contre 
les  mécontentemens  des  naturels  du  pays, 
& où  ils  pulfent  tenir  des  magazins , tant 
des  marchandifes  qu’on  appôrtoir  de  Syr? 
rie  , que  de  celles  qu’ils  tiroient  de  Tar-r 
teffe.  Ils  ne  trouvèrent  point  de  lieu  plus 
propre , qu’une  petite  île  très-voifine  du 
continent , où  ils  firent  une  habitation 
environée  de  foffés  & de  paliflades , que 
pour  çette  raifon  ils  nommèrent  Gadir  t 
qui  veut  dire  une  enceinte  j un  lieu  rem- 
paré . Voila  l’origine  du  célébré  port  de 
Gadès  , qui  paffoit  chez  les  Grecs  pour 
l’extrémité  du  monde  , du  côté  de  l’oc- 


cideAt , quoiqu’en  effet  les  Phéniciens 
fe  foient  étendus  bien  au-delà , comme 
-nous  le  verrons  ci-après. 

Cette  place  ne  manqua  pas  de  s’ac- 
croître en  peu  de  tems,  & devinr  même 
£ puiffante  , que  Strabon  allure  qu’elle 
ne  cédoitqnà  Rome  feule  eh  nombre  de 
citoyens.  Le  roi  Jubâ  , du  tems  d’Au- 
gufte , fe  tint  aùfïi  honoré  d’y  exercer  la 
piagiflrature , que  de  porter  la  couronne? 
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Mais  ce  qui  la  rendit  encore  plus  cé- 
lébré j fut  la  religion , qu’on  y prati- 
quoit  : car  outre  les  cultes  originaires 
de  Syrie,  fes  habitans  fe  forgèrent  des 
divinités  particulières.  Ils  drefTérent  des 
autels  à l’année  & aux  mois,  à l’induftrie, 
à la  vieilleftè , à la  pauvreté,  &c.  & ils 
furent  les  premiers  qui  s’aviférent  d’ho- 
norer  la  Mort,  non  comme  une  divinité 
implacable , mais  comme  le  terme  cer- 
tain du  repos  pour  tous  les  hommes. 

Entre  ces  divinités , aucune  n’a  été  fi 
renommée  qu’Hercule , dont  le  temple 
étoit-  extrêmement  magnifique.  On  eft 
affiné  qu’il  n’étoit  point  confacré  à l’Her- 
cule Grec  , autrement  Alcide.  Les  au- 
teurs s’expliquent  fort  nettement  fur  cette 
différence  ; mais  la  difficulté  revient  tou- 
jours de  favoir,  qui  étoit  l’Hercule  Phc- 
îicien.  Mon  opinion  eft  que  c’étoit  ou  un 
narchand , ou  la  divinité  des  marchands, 
[u’on  peut  prendre  pour  le  commerce , 
u l’induftrie;  Sc  que  les  Grecs  abufant 
u nom  d'ErakleiSj  ou  Harokel  j l’ont 
pproprié  trop  hardiment  à leur  Her- 
nie. 

Je  me  fonde  fur  diverfes  autorités  : 
lais  entr’autres  fur  un  paftàge  de  Philo- 
rate , qui  dit  qu’on  nonoroit  à Cadcs 
s deux  Hercules;  le Thébain,  à caufe 
■ fa  force  & des  guerres  qu’il  avoir  fai-r. 
> dans  le  pays  contre  le  roi  Gérion  ; & 
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le  Phénicien  , comme  lin  emblème  dtf 
la  fagelfe  & de  l’induftrie  , par  le  moyen 
defquelles  on  avoit  découvert  les  terres 
habitables  jufqua  l’extrémité  du  conti- 
nent. Il  y a pourtant  un  autre  fentiment 
probable  ; c’elt  celui  d e Bayer  fur  Selden 
de  D'iis  Syrïis . 11  veut  que  l’Hercule 
Tyrien  ne  foit  autre  que  le  foleil,  tant 

Î>arce  que  toutes  les  divinités  de  ce  pays- 
à repréfentoient  le  foleil  , confidéré  à 
différens  égards , que  parce  qu’on  peut 
fort  bien  avoir  dérivé  le  nom  d’Hercule , 
de  l’hébreu  Orfcholl  j qui  fignifie  celui 
qui  illumine  toutes  chofes. 

L’antiquité  & l’éloignement  contri- 
buoient  également  à rendre  le  temple 
de  Gadès  vénérable , & à en  faire  croire 
des  chofes  extraordinaires.  On  difoit , 
i°.  que  les  poutres  ôc  les  autres  bois 
employés  à fa  ftructure  ne  vieillifloient 
point. 

Vulgatum,  nec  cafla  fides , ab  origine  fani  (j) 
Jmpofitas  durare  trabcs , folafque  per  æv  11m 
Çondentum  npvifle  nianus  s hic  credere  gaudenç 
ConfçdifTe  Deurrç,  fenium^ue  repçllerç  templis, 

î,°.  On  y voyoit  de  magnifiques  co- 
lonnes, que  quelques-uns  ont  dit  avoir 
été  d’argent , fur  Iefquelles  il  y avoit  des 
lettres  myftérienfes,  dont  on  ignoroit  la 
Signification.  Apollonius  de  Thyane  con- 
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alté  fur  cela,  répondit  quelles  avoienc 
té  gravées  par  Hercule , dans  la  maifon 
es  Parques,  8c  quelles  étoient  le  lien 
ui  retenoit  les  élémens  en  fociété,  par- 
culiérement'  la  mer  6c  la  terre.  Mais 
trabon  dit  nettement  que  cette  écriture 
îarquoit  feulement  la  dépenfe  faite  pour 
5 fuperbe  bâtiment.  11  réfute  aufli  Pof- 
donius,  qui  les  avoit  confondues  avec 
:s  prétendues  colonnes  du  détroit. 

3°.  Ce  temple  n’avoit  point  de  fta- 
les , à la  différence  de  tous  les  autres  du 
aganifme.  Il  n’étoit  pas  permis  aux  fem- 
res  d’y  entrer.  Les  prêtres  y avoient  les 
ieds  nuds,  les  cheveux  coupés,  6c  gat- 
oient  une  exa&e  continence  avant  de 
approcher  des  autels.  On  comptoir  en-- 
n ,.  qu’une  force  célefte  en  défendoit  la 
ia)efté  , 6c  les  richeffes  qu’on  y confer- 
oit , de  forte  qu’un  roi  de  l’Efpagne  ci- 
■rieure,  nommé  Théron , y ayant  voulu 
tire  violence , fon  armée  6c  fes  vaif- 
îaux  avoient  été  confumés  par  un  feu 
élefte. 

Après  cela  on  ne  doit  pas  être  furpris 
u’on  l’ait  enrichi  d’une  infinité  d’offran- 
es.  Pygmalion,  roi  de  Tyr  , y envoya 
ne  vigne  d”or  d’un  poids  6c  d’un  travail 
rodigieux  , dont  les  raifins  étoient  de 
iphirs  8c  d’émeraudes.  Les  plus  puifTans 
ois  y fignaloient  leur  piété  par  des  dons 
ïagnifiques  j & il  feroit  infini  de  rap- 
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porter  tout  ce  qu’on  en  trouve  écrit. 
Mêla  voulant  donner  la  raifon  de  cette 
eftime  générale , dit  que  la  terre  de  ce 
lieu  étoit  fainte , parce  que  les  os  d’Her- 
cnle  y croient  inhumés.  Tout  ce  que  je 
viens  de  dire  ne  convient  pas  propre- 
ment au  rems  de  la  fondation  : car  on 
fait  qu’il  faut  ordinairement  plufieurs  fic- 
elés pour  accréditer  une  fuperftition  per* 
puîaire.  Cependant , comme  cela  dé- 
pend un  peu  du  hafard,  & que  celle- 
ci  paroît  avoir  eu  la  vogue  dès  fon 
établifleirçent , je  l’ai  rapportée  de  fuite. 

Il  eft  bon  de  remarquer  ici , que  la 
plupart  des  anciens  ont  confondu  mal- 
à-propos  les  villes  de  Tartefle  , Car- 
théia  & Gadès , comprenant  toutes  les 
trois  fous  le  nom  de  la  dernière  y ou 
fous  celui  des  colonnes  d’HercuIe  ? c’eft 
ce  qui  arrive  ordinairement  au  fujet  des 
chofes , qu’on  ne  connoît  point  par  foi- 
même  , ou  qui  étant  éloignées , vien- 
nent à nous  par  différentes  relations. 

Mais  il  eft  bon  d’obferver,  qu’on  ne 
trouve  rien  dans  les  anciens  auteurs  fur 
les  colonnes  d’HercuIe,  qui  ne  puifle  ai- 
fément  fe  rapporter  à celles  du  temple  de 
Gadès.  Cependant  il  y en  a qui  veulent 
que  les  Phéniciens , qui  abordèrent  les 
premiers  au  détroit  * aient  élevé  fur  les 
deux  rivages  des  monceaux  de  pierres 
pour  monument  : mais  les  plus  habile» 
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hlTurent  que  ce  nom  de  colonne  a été 
donné  aux  deux  montagnes  de  Calpé 
d’Abyla , que  la  nature  y a for- 
mées , parce  qu’en  effet  elles  en  ont  la 
figure  , quand  on  les  découvre  de  la 
haute  mer. 

Lorfque  les  Phéniciens  crûrent  une  fois 
Occupé  le  pofte  important  du  détroit , 
par  le  moyen  de  deux  fortereffes  qu’ils 
y bâtirent,  l’une  en-deça  & l’autre  au- 
delà  , ils  fe  répandirent  facilement  fur 
lé  refte  des  cotes  ; & l’on  ne  fauroit 
douter  qu’ils  ne  l’aient  fait,  lorfqu’on 
lit  ce  que  Bochart  a donné  fur  l’étymo- 
logie de  la  plupart  des  noms  des  villes 
qui  y ont  été  , ou  qu’on  y voit  encore. 

Le  détail  en  feroit  trop  long  : c’eft  pour- 
quoi Je  me  bornerai  Amplement  aux  plus 
générales , comme  des  provinces  & des 
rivières , dans  lefquelles  je  n’ai  pu  m’en>» 
pêcher  de  voir  une  admirable  convenan- 
ce, avec  ce  qui  refte  des  monumens  de 
l’hiftoire  ancienne  & avec  les  propriétés 
des  lieux. 

On  fait  que  la  partie  méridionale 
d’Efpagne , qui  fut  la  première  connue 
aux  Syriens , étoit  chargée  d’une  fi  pro- 
digieufe  quantité  de  lapins  , qu’on  a * 
feint  que  des  peuples  entiers  avoient 
abandonné  leur  demeure , ne  pouvant  fe 
défaire  de  ces  animaux , avant  qu’on  eût 
apporté  d’Afrique  les  furets  é par  le 
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moyen  defquels  on  leur  a fait  depuis  îa. 
guerre.  Pline  rapporte,  que  les  habitans 
des  Baléares  demandèrent  à Angufte  tir* 
fecours  de  foldats , pour  en  venir  à bout, 
11  eft  fingulier  que  ce  foit  l’origine  du 
nom  de  Spania , dont  on  a fait  ceux 
A'Hifpania  & d’Efpagne.  Spani-jam  en 
phénicien  lignifie  ce  que  nous  appella- 
tions une  garenne.  Cette  convenance  eft: 
finguliére , quoiqu’elle  déroge  à la  gra- 
vité du  pays. 

Les  noms  anciens  à'Ibérie  Ibériens  , 
& du  fleuve  Iberus  à prefent  Y Hébré  , 
font  pris  du  fyrien  Ibrin  , qui  veut  dire 
le  bout , les  dernières  limites  ; & cela  fe 
rapporte  à l’idée  que  les  anciens  avoient 
de  l’Efpagne,  qu’ils  croyoient  être  le  der- 
nier pays  du  monde. 

Polybe  fait  une  divifion  de  l’Efpagne  , 
<|ui  eft  curieufe  par  rapport  au  fujet  que 
nous  traitons.  Il  dit  que  fa  partie  orien- 
tale étoit  nommée  d’ancienneté  VlberiCy 
mais  que  celle  qui  touche  la  grande  mer 
n’avoit  point  encore  de  nom  , parce 
qu’elle  n’étoit  connue  que  depuis  peu. 
Cependant  nous  favons  que  les  Romains 
la  connurent  d’abord  fous  le  nom  de  Lu~ 
^ itanie , ce  qui  veut  dire,  félon  Bochart, 
le  pays  des  amandes  ou  des  amandiers  : 
étymologie  d’autant  plus  vrai-fembla- 
ble , qu’il  y a encore  en  Portugal  deux  où 
trois  places  considérables  , qui  tirent 
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$eur  nom  de  leur  fertilité  en  cette  forte 
de  fruit. 

A l’égard  de  la  Bétique , elle  tire  ma* 
nifeftement  le  fien  du  fleuve  Bétis  qui 
la  traverfe  : & comme  ce  fleuve  étoit  an- 
ciennement très- marécageux  vers  folî 
embouchure,  c’eft  avec  jufte  raifon  que 
Bochart  dérive  fon  nom  du  phénicien 
Bitro , qui  veut  dire  eau  dormante . Mais 
en  voila  aflez  fur  cette  matière,  pour 
juftifier  la  propofition  , que  les  parties 
maritimes  ôc  méridionales  de  l’Efpagne, 
ont  été  peuplées  d’Africains  , ou  de 
Phéniciens,  comme  les  feptentrionales , 
à l’orient  & à Poccident , Pont  été  de 
Gaulois  & de  Gafcons , qui  en  font  une 
efpéce  particulière  , aufli-bien  que  les 
Liguriens. 

. Pour  revenir  maintenant  à l’Afrique 
& aux  Syriens , il  eft  certain  , félon  notre 
calcul , qu’en viron  1 1 o ans  après  la  fon- 
dation d’Utique , il  arriva  dans  la  Pale- 
ftine  un  changement  terrible , par  l’ir- 
ruption des  Ifraélites , qui  y entrèrent 
non-feulement  pour  la  pofleder  comme 
leur  héritage , mais  dans  le  deflein  d’en 
exterminer  tous  les  habitans.  C’étoit 
l’exprès  commandement  de  Dieu:  à 
quoi  rien  ne  mit  d’obftacle , que  la  réfi- 
ftance  ou  la  fuite  de  ceux  qu’ils  vou- 
loient  opprimer. 

i Nous  avons  pu  juger , tant  par  ce  que 
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nous  avons  recueilli  de  l’hiftoire  des  Pa^ 
marches , que  par  les  remarques  de  cer 
article , que  les  Chananéens  vivoienr 
paifiblement  dans  leur  pays  > qu’ils  n’a- 
voient  prefque  point  eu  de  guerres  étran- 
gères, & qu’entr’eux  ils  entretenoient 
beaucoup  d’union.  C’étoit  véritablement 
le  moyen  le  plus  affuré  d’avancer  leur 
commerce , & de  perfeékioner  les  arts  : 
mais  ces  mœurs  ne  contribuoient  guères 
à leur  fureté.  Ainfi  quand  ils  furent  at- 
taqués par  les  Ifraélires,  quoiqu’ils  euf- 
fent  eu  le  tems  de  s’y  préparer,  ils  n’op- 
poferent  point  d’armées  à leur  paffage  du 
Jourdain , foit  que  ce  fût  un  effet  de  la 
divifîon  des  fociétés  ; car  chaque  terri- 
toire avoit  fon  prince  particulier  : foie 
qu’ils  crulïènt  qu’ils  ne  demandoient 
qu’à  être  reçus  dans  le  pays  , comme  les 
Philiftins,  pour  y vivre  avec  les  anciens  * 
habitans.  Mais  quand  l’expérience  de  Jé- 
richo leur  eur  appris  ce  qu’ils  dévoient 
attendre  de  ces  nouveaux  ennemis,  alors 
ils  longèrent  aux  moyens  de  s’en  garan- 
tir. Les  uns  fe  liguèrent;  les  autres  fe 
fournirent  : le  plus  grand  nombre  & les 
^plus  fages  fe  retirèrent  vers  le  pays  d’E- 
math,  qui  eft  le  nord  du  mont  Liban. 
Toutefois,  ceux  qui  fe  trouvèrent  dans 
des  lieux  propres  à la  défenfe , ou  qui 
eurent  le  courage  de  réhfter  à la  pre-  ; 
rniére  impétuouté  , en  furent  quittes 
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{>©0?  tme  légère  inquiétude  s ils  fauvé- 
rent  leurs  biens  & leur  patrie  de  la  ra- 
pidité de  ce  torrent  : ils  reprirent  friême 
bientôt  après  le  deffiis , & s’alfujétirenc 
à leur  tour  les  Ifraélices,  au  moins  pouc 
quelque  tenfts. 

Cette  révolution  ÿ -qui  remplit  les  ter- 
ritoires de  Tyr  & de  Sidon  d’un  trop 
grand  nombre  d’habitans , les  obligea 
âufli  de  s’en  décharger  par  le  moyen 
nouvelles  colonies.  Et  comme  le  naturel 
de  ce  peuple  le  portoit  à chercher  de 
lui-même  les  aventures  des  pays  étran- 
gers , &.  à rifquer  la  fortune  des  voya- 
ges , une  grande  partie  des  malheureux 
palfa  en  Afrique , où  ils  bâtirent  diverfes 
villes.  11  en  reftoic  du  tems  des  Vandales 
lin  beau  monument  proche  la  ville  de 
Tanger,  à l’extrémité  du  détroit  fur  l’O- 
céan. C’était  deux  colonnes  de  pierre 
blanche,  fituées  auprès  d’une  fontaine, 
& l’on  y lifoit  ces  mots  en  langue  puni- 
que, Nous  fuyons  Jofué  yfils  de  Navé  ( i )„ 
On  ne  fautoit  douter  que  la  ville  de  Tin- 
gis,  à préfent  Tanger , n’ait  été  leur  ou- 
vrage ; car  outre  que  fon  nom  effc  pure- 
ment phénicien , & lignifie  un  Heu  de 
commerce,  les  anciens  géographes  6c 


( i)  Nos  ii  fumas,  qui  fugerunt  à fade  Jofuc predonis', 
fin  N ave.  Faocou  , de  BeUo  y&ndalico , l.  %.  c.  te. 
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les  hiftoriens  Latins  conviennent  defiotf 

origine. 

Les  Grecs  ont  fur  cela  une  autre  idée  i 
car  mettant  par-tout  leur  Hercule , ils 
ont  imaginé  qu’un  certain  géant,  nommé 
Antée,  avoit  fondé  cette  ville,  & lui 
avoit  donné  le  nom  de  fa  femme.  Ils 
prétendent  qu’il  pofTédoit  un  arbre  dont 
les  fruits  étoient  d’or  -,  & qu’Alcide  ayant 
été  envoyé  pour  en  faire  la  conquête,  il 
tua  le  géant  après  une  longue  défenfe  , 
& remporta  en  Grèce  ce  fruit  précieux  , 
dont  il  fit  préfent  à Eurifthée.  Pour  con- 
firmer cette  hiftoire,  on  dit  quedutems 
de  Sertorius,  le  fépulcre  de  ce  géant  fut 
découvert , & que  fes  os  y furent  trou- 
vés , qui  étoient  d’une  grandeur  prodi- 
gieufe.  Ce  capitaine  ne  s’en  rapportant 
pas  au  bruit  populaire , s’y  tranfporta 
lui-même , & fit  mefurer  le  tombeau  , 
qui  fie  trouva  de  foixante  pieds  de  long. 
Il  y a lieu  de  penfer  que  Plutarque , en 
écrivant  ce  fait,  qui  étoit  déjà  ancien  à 
fon  égard , a été  trompé  par  trop  de  cré- 
dulité \ car  ce  que  les  Grecs  ont  dit  de 
ce  géant , ne  peut-être,  qu’une  fable  , 
dans  laquelle  on  a déguifé  les  richeïTes 
de  l’occident , fous  l’emblème  d’un  ar- 
bre qui  portoit  des  fruits  d’or  ; la  dé- 
fenfe d’un  roi  du  pays , fous  celui  d’un 
géant  fils  de  la  terre , qui  reprenoit  de 
nouvelles  forces  toutes  les  fois  qu’il  la 
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touchoit , & par  le  même  moyen  étoit 
guéri  de  fies  bletfures.  Il  n’efl:  pas  nou- 
yeau  de  s’imaginer  des  géans  & des  phan- 
tômes , lorfqu’oii  a peur.  Ainfi  quand  on 
accordera  , comme  je  fais  » qu’ Alcide  a 
voyagé  jufqu’au  détroit  , il  faudra  f« 
contenter  de  dire , qu’il  fit  d’heureufes 
Cntreprifes  contre  les  naturels  du  pays  * 
malgré  la  réfiftance  de  ceux-là , & la  ter- 
reur de  fes  propres  gens  ; qu’il  enleva 
quelque  butin  avec  des  beftiaux , car  il 
paroît  en  avoir  ét£  plus  avide  que  d’au- 
tre chofe  j fuivant  en  cela  l’idée  des 
Grecs , qui  alors  ne  connoiflbient  pref- 
jque  pas  d’autres  richelfes. 

On  explique  de  même  la  fable  de  Gé- 
rion , prétendu  roi  d’Erithie*  qui  eft  l’île 
de  Cadis,  ou  plutôt  la  terre  ferme  du 
détroit.  Bochart  a montré,  avec  quelque 
vrai-femblance,  qu’elle  étoit  ainfi  nom- 
mée des  moutons  qu’on  y nouriffoit  en 
quantité  : car  il  prétend  que  les  bœufs  de 
ce  pays-là  n’ont  jamais  été  des  meilleurs  } 
ce  qui  lui  fait  juger  que  ,■  fi  Gérion  a ja- 
mais régné , ç’a  été  dans  le  voifinage 
d’Ambracie  en  Epire , & par  confisquent 
loin  d’Efpagne.  M.  le  Clerc,  dans  fa 
Bibliothèque , a expliqué  le  nom  de  Gé- 
rion, & la  raifon  pour  laquelle  on  a feint 
qu’il  avoir  trois  t êtes,  en  fuppofant  que 
ce  mot  , en  phénicien  ,'fignifie  également 
(rois  bandes  ou  troupes  de  foidats , de  trois. 
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têtes  r fur  quoi  les  Grecs,-  qui  vou. 
du  prodige  darïs  toutes  les  antiquités, 
ont  pris  le  mauvais  parti , en  adoptant 
la  dernière  explication*- 

Tout  cerla  n’empêche  pas  néanmoins 
de  croire , que  l’Hercule  Grec  a pu  fair® 
voyage  du  détroit , comme  beaucoup 
d’auteurs  nous  l’apprennent:  & pourquoi 
ne  pas  vouloir  que  ce  héros  > qui  Te  pi* 
quoit  d’une  adrefTe  fnpérieure  & d’une 
force  indomtable,  n’eut  pas  ofé  entre- 
prendre un  voyage  qpe  les  Phéniciens 
faifoient  communément  de  Ton  tems?On 
peut  même  ajouter , que  la  cupidité  du 
roi  Êurifthée,  au  fervice  duquel  il  s’étoic 
attaché,  pouvoir  être  une  eaufe  fort  na- 
turelle de  la  réfolutionr  d’Alcide  , qui 
mérita  juftement  pas  fes  voyages  la  qua- 
lité de  marchand , Harokel , laquelle  a im* 
mortalHe  fa  mémoire  fous  le  nom  cor- 
rompu d’KercuIe.-  £ 

Je  ne  puis  toutefois  diflimufer,  que 
les  autorités  rapportées  par  Boeharr  y 
pour  prouver  qH’ Alcide  ira  jamais  été 
ni  en  Efpagne,  ni  en  Afrique , font  très* 
preflàntes.  Je  m’accufe  moi-même  do 
prévention  en  faveur  du  fentiment  con- 
traire ^ car  outre  le  témoignage  d’Héro- 
dote, qui  ne  peut  être  plus  formel,  pouc 
nous  alTurer  que  Coiéus  de  Samos  a été? 
le  premier  des  Grecs  , qui  ait  abordé  en  > 
E/pagne,  où  il  fut  jecté  pat  une  tempête,-.. 


Digitized  by  GoogI 


Colonies  des  Phéniciens . ni 

Vers  le  tems  de  la  fondation  de  Cyrène  , 
c’eft-à-dire  plus  de  600  ans  après  Hercule, 
Arrien  dit  expreflement , fur  la  foi  d’Hé- 
catée , hiftorien  très-autorifé , que  Gé* 
rion  n’a  rien  eu  de  commun  avec  l’Efpa- 
gne , ni  avec  l’Erithie  , & que,  comme 
il  régnoit  en  Epire , ce  fut  là  qu’Âlcide 
lui  enleva  fes  bœufs.  Cependant , quand 
je  confidére  le  confentementde  toutes  les 
nations,  chez  lefquelles  Hercule  s'eft 
fait  connoître  au  retour  d’Efpagne , la 
Gaule , la  Ligurie , la  Sicile  , l’Italie , 
qui  toutes  ont  confervé  les  mon u mens 
& la  tradition  de  fon  paflfage,  j’avoue 
que  je  ne  puis  me  rendre  à fon  fentimenc 
particulier. 

Nous  ne  devons  pas  omettre  ici , que 
les  Chananéens  de  Tanger  ne  s’arrêtant 
pas  à la  feule  Mauritanie  , pafTérent  auflî 
en  Efpagne  , où  ils  bâtirent  la  ville  de 
Joza,  YÎs-à-vis  de  celle  de  Tanger.  Les 
Romains  l’ont  depuis  nommée  Julio.  Tra- 
ducla , par  rapport  à fon  premier  nom  j 
car  le  punique  & le  latin  lignifient  tous 
deux  tranfporté. 

Je  ne  fais  fi  l’on  doit  mettre  à ce  rem9 
le  régne  d’Arganthon , roi  de  Carthéia  , 
dbnt  le  nom  phénicien  exprime  ce  qud 
les  Grecs  ont  dit  de  fa  longue  vie,  qui 
ffct  de  1 50  ans  , & fon  régne  de  80,  Il 
me  femble  qu’Hérodote  le  fait  poftérieur 
au  voyage  de  Colcus. 
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Iles  de  la  Mer  Méditerranée . 

\ 

La  Sardaigne,  qui  eft  la  plus  gran- 
de île  de  la  Méditerranée  après  la  Sicile  , 
a été  peuplée  de  trois  fortes  de  colonies 
réelles  , quoique  Paufanias  en  ait  mar- 
qué jufqu’à  fix  ; mais  de  ce  nombre,  il  y 
en  a trois  de  fabuleufes.  La  première  vé- 
ritable fut  des  Africains  ou  Numides  , 
tels  que  ceux  qui  ont  habité  la  Sicile  } 
c’eft  Paufanias  qui  nous  l’apprend,  8c 
qui  dit  qu’ils  y furent  conduits  par  Sar- 
dus  , fils  de  Macéride.  On  n’a  pas  man- 
qué d’en  dériver  le  nom  de  cette  île,  8c 
l’on  a ajouté  que  ce  héros  prétendu  étoit 
fils  d’Hercule , aufli-bien  que  Cyrnus  ; 
duquel  on  tiroit  auffi  le  nom  grec  de  l’île 
de  Corfe.  Mais  il  y a fi  peu  de  vraifem- 
blance , que  cela  ne  fert  qu’à  faire  con- 
noître  combien  les  Grecs  étoient  ardens 
à s’honorer  de  la  plupart  des  peuplades  9 
où  cependant  ils  n’avoient  contribua  en 
rien , & qu’ils  rendoient  Hercule  auteur 
de  tout  ce  qui  leur  plaifoit,  par  la  faci- 
lité qu’ils  avoient  à confondre  fes  entre- 
prifes  avec  celles  des  Phéniciens. 

Il  paroît  que  Macéride , dont  parle 
Paufanias,  eft  la  même  divinité  que  les 
colonies-  fyriennes  d’Afrique  adoroient 
fous  le  nom  de  Mel~Carth  ou  Mil-Carth 3 
les  appellations  différentes  de  Roi  puif- 
fant  ou  Roi  terrible  9 fe  rapportant  au 
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-même  objet.  Ce  n’étoit  pas  fans  raifon 
qu’il  portoit  le  nom  de  terrible  > puifqu’on 
lui  faifoit  d’affreux  facrifices  des  enfans 
les  plus  chéris  : mais  il  s’enfuit  que  Sar- 
dus  n’a  pas  été  fon  fils,  6c  que  letymo- 
logie  prétendue  de  Paufanias  eft  une  fi- 
ction. 

Le  nom  de  Sardaigne  eft  véritable- 
ment tiré  du  langage  punique  Sarden  3 
qui  lignifie  la  trace  du  pas  d’un  homme 
&c  il  eft  remarquable  que  cette  île  étoit 
appellée  en  grec  Jchnufa , & en  latin 
Sandaliotis  j par  la  même  raifon  prife  de 
fa  figure. 

Les  premiers  habitans  de  l’île  étoient 
naturellement  fauvagesj  mais  ils  le  de- 
vinrent bien  davantage , lorfque  de  nou- 
velles colonies  les  eurent  obligés  de  fe 
retirer  dans  les  montagnes , qui  font  au 
nord.  Ils  prirent  alors  les  noms  des  Ioles  8c 
de  Balares  j fous  lefquelsils  ont  fouvent 
fait  bien  de  la  peine  aux  Romains.  C’é- 
toit  des  efpéces  d’épithétes  oufurnoms, 
que  les  Carthaginois  leur  donnèrent , 
par  rapport  aux  lieux  déferts  & monta- 
gneux ou  ils  demeuroient. 

La  fécondé  peuplade  qui  vint  en  Sar- 
daigne , fut  des  Phéniciens  d’Efpagne, 
dont  Paufanias  a parlé  comme  de  purs 
Ibériens  : mais  il  eft  évident,  par  la 
fondation  de  Nora\  qui  leur  appartient, 
qu’ils  parloient  le  langage  de  Syrie.  Nora 
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a etc  la  première  ville  conftruite  en  Sa 
daigne  : & comme  elle  étoit  à la  côté  oc* 
cidentale , on  à double  raifon  de  l'attri- 
buer à cette  colonie. 

Si  Ion  demandoit  pourquoi  les  Phé* 
niciens  muîtiplioient  fi  fort  leurs  établif- 
iemens,  il  me  femble  que  je  répondrons 
cjo  apparemment  dans  ce  tems-là  chacun 
fravailloit  pour  foi , comme  on  fait  en*» 
core  aujourd’hui.  Les  premiers  vemrs 
n etoieiït  pas  plus  difpofés  à partager 
ieurs  habitations  avec  les  féconds , qu’oM  • 
le  peut-être  à P'féfenr  dans  l’Amérique, 
C’étoit  donc  une  nécelïïté  de  s’écablir 
endiverfes  places. 

* Je  ne  parlerai  pas  ici  de  la  colonie 
d’Ariftée*  fils  d’Ap olion  & de  Cyréne» 

Îiere  de  l'infortuné  Aétéoti,  quoiqu’on 
ui  attribue  ht  fondation  de  Caillari , 
d’autant  que  c’eft  une  fi&ion,  auffi-bien 
que  ce  qu’on  dit  d’une  quatrième  peu- 
plade venue  de  Troye.-  Il  eft  d’autant 
moins  néceflaire  de  l'es  compter  , que 
Paufanias  nous  allure  qu’une  cinquième 
colonie  venue  d’Afrique  ; & c’éroit 
fans  doute  d’autres  Phéniciens  j exter- 
mina tous  les  Grecs  d’origine,  &£  chafîa 
les  Ioles  * qu’il  appelle  ttiens  , au  nord  de 
1 de.  Après  celle-ci,  les  Carthaginois 
s’étant  élevés  à une  haute  puillance , ne 
négligèrent  pas  la  conquête  de  la  Sar* 
daigne , dont  cependant  ils  tirèrent  peu 
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de  profit,  parce  qu’ils  ne  purent  jamais 
alfujétir  les  Ioles*  On  trouve  dans  tous 
les  noms  anciens  des  villes,  des  caps 
& des  rivières  de  cette  île , des  marques 
de  cette  domination  phénicienne  \ mais 
le  détail  en  eft  trop  peu  important , par 
rapport  aux  grands  cvénemens  du  telle 
du  monde,  pour  nous  y arrêter  davan- 
tage- . 

La  Sardaigne  a toujours  été  fertile  en 
grains  : de  plus  * les  Carthaginois  y 
avoient  une  mine  d’argent , allez  près  du 
cap  Sulchi  j mais  de  tout  tems  * les  vents 
du  midi  ont  rendu  cette  île  mal-faine 
aux  étrangers.  C’eftla  raifort  du  nom  de 
Sulchi , qui  lignifie  aride  , le  tetreirt  de 
ce  lieu  étant  brûlé  du  vent  d’Afrique. 
Caillari  tire  lefien  de  l’abri  d’une  monta- 
gne, qui  la  couvre  de  ce  côté-là.  Ce  pays 
le  vantoit  aulïi  d’avoir  été  vifité  par  Her- 
cule. Il  y avoir  autrefois  un  Portus  Her * 
culeuSj  qui  pouvoir  être  une  preuve  de 
ion  pallage. 

A l’égard  de  i’île  de  Corsé  * j’en  di- 
ïai  peu  de  chofe.  Divers  auteurs  ont 
écrit  que  les  Liguriens  y palTérent  dans 
des  barques , ayant  appris  que  de  leurs 
côtes  les  bœufs  y alloient  à la  nage  , ôc 
qu’ils  en  revenoienr  toujours  plus  gras. 
On  veut  même  qu’ils  lui  aient  impofé 
fon  nom  , pris  de  celui  d’une  fervante  , 
flui  enayoît  fait  la  première  obfexvation. 
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C’eft  ce  que  Bochart  traire  de  fabfé* 
fans  beaucoup  de  raifon,  fe  fondant  trop 
fur  le  fuccès  de  fes  étymologies  phéni- 
ciennes. Il  dit  que  Cyrnos  j qui  eft  le 
nom  grec  de  cette  île , fait  alluhon  à fon 
rivage  inégal  j mais  j ’approuve  davantage 
celle  qu’il  donne  ou  nom  deCorfe , qu’il 
dérive  des  forêts  , dont  elle  étoit  cou- 
verte, & qui  la  rendoient  autrefois  pref- 
que  inhabitable.  Les  rois  Vandales  d’A- 
frique y envoyoient  les  exilés,  pour  cou- 
per du  boisj  mais  il  y avoit  déjà  pafTé 
des  Africains  par  le  moyen  de  la  Sardai- 
gne , comme  réciproquement  il  étoit 
paffé  des  Corfes  naturels  en  cette  der- 
nière. On  les  trouve  joints  avec  lesloles  , 
pour  faire  tête  aux  Romains.  Quand  Sé*> 
néque  fut  exilé  dans  la  Corfe , il  dit  qu’il 
y remarqua  des  defcendans  de  fes  com- 
patriotes les  Efpagnols.  Ainfi , cette  île 
auroit  tiré  fes  habitans  de  trois  nations 
différentes. 

Pour  ce  qui  eft  des  Baléares  , qui 
font  à préfent  Majorque  & Minorque  , 
je  crois  que  leurs  habitans  y pafférent  des 
Pithiufes  , dont  la  plus  confidérable  eft 
à préfent  Iviça,  & qu’ils  y étoient  venus 
de  la  côte  orientale  d’Efpagne  ; & parce 
que  leur  langage  étoit  fort  différent  du 
phénicien  , je  crois  qu’on  peut  dire  pro- 
bablement qu’ils  étoient  de  race  ligu- 
rienne. Les  Carthaginois  y élevérent  dans 
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la  faite  des  forterdTes , entr’autres  celle, 
de  Mago,  qui  prit  fon  nom  du  capitaine 
qui  la  bâtit.  Les  peuples  de  cette  île 
étoient  extrêmement  barbares , fi  l’on  en 
croit  les  anciens,  & ne  devinrent  conli- 
dérables  que  quand  on  les  employa  dans 
les  troupes , à caufe  de  leur  adrefle  à fe 
fçrvir  de  la  fronde. 

A l’égard  de  l’île  de  Malte  , qui  me* 
rite  plus  de  curiolité,  Diodore  nous  ap- 
prend qu’elle  avoit  un  port  très-conlidé- 
rable  & très-alluré,  qui  fut  occupé  par  les  . 
Phéniciens, pour  faciliter  leur  navigation, 

& avoir,  en  cas  d’accident,  une  retraite, 
certaine,  qu’ils  rencontroient  précifé- 
ment  au  milieu  de  leur  route  de  Tyr  à 
Gadès.  Les  Carthaginois  s’y  établirent 
aulîi  ; ôc  le  langage  des  naturels  tient  en- 
core beaucoup  du  punique  : fur  quoi  l’on 
remarque  qu’ils  entendent  les  mots  fy** 
riacs  de  l’Evangile  ; ce  qui  fait  d’autant, 
mieux  connoître  leur  origine.  Le  nom 
de  cette  île  fe  peut  tirer  de  deux  racines  j 
félon  Bochart , foit  qu’on  la  prenne  , 
fuivant  l’expreflion  de  Diodore  , pour 
un  lieu  de  refuge  , qui  s’appelloit  en 
phénicien , Malat  ; foit  qu’on  la  tire 
à’une  certaine  préparation  de  chaux  ap- 
pellée  Malte , dont  on  fe  fervoit  pour 
cimenter  les  citernes  & pour  enduire  les 
murailles  des  maifons.  On  voit  par  Pline 
& par  Solin,  que  l’antiquité  croyoit  que  ' 
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la  terre  de  Goze  avoir  la  propriété  de 
faire  mourir  les  bêtes  venimeufes.  Cette 
idée  s’eft  réveillée  depuis  , à l’occafion 
du  miracle  de  S,  Paul. 

Colonies  des  Phéniciens  dans  les  parties. 

de  l'Europe  baignées  par  l’Océan. 

Après  avoir  parcouru  tous  les  rivages 
de  la  Méditerranée , il  eft  tems  de  fui  vre 
les  Phéniciens  fur  ceux  de  l’Océan.  Mais 
autant  on  a de  preuves  de  différentes  co- 
lonies , qu’ils  ont  fondées  fut  les  côtes 
occidentales  de  l’Europe,  autant  eft-on 
mal  inftruit  du  tems  auquel  on  doit  les 
rapporter.  Je  les  crois  poftérieures  de 
quelques  fiécies  à celles  au  détroit , m’i- 
maginant qu’ils  n’ont  entrepris  de  s’avan- 
cer fur  la  grande  mer , que  quand  ils  ont 
été  parfaitement  établis  à fon  entrée  ; 
mais  je  penfe  d’ailleurs  qu’elles  ont  une 
antiquité  fupérieure,  ou  du  moins  égale 
à la  guerre  de  Troye,  remarquant  que 
les  favans  parmi  les  Grecs  avoient  une 
jufte  idée  de  l’Océan,  qui  certainement 
ne  leur  a été  connu  que  par  le  moyen 
des  Phéniciens.  Elien  rapporte  que  Si- 
lène avoit  appris  à Midas,  que  l’Europe, 
l’Afie  & la  Lybie , e’eft-à-dire,  l’Afrique, 
étoient  de  grandes  îles  environées  de 
l’Océan.  Strabon  , liv.  i , dit  que  les 
Phéniciens  avoient  paffé  au-delà  des  co- 
lonnes d’Hercule  , & fondé  plufîeiirs 
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filles  fur  les  côtes  de  l’Océan  , prefquç 
aufli-tôt  après  la  guerre  de  Troye. 

Les  Carthaginois  Renvoyèrent  Himilco 
<k  Hanno  rétablir  le*  anciennes  colonie* 
de  FOcéan , que  parce  qRelles  s’étoient 
ruinées  par  l’oubli  de  leur  origine.  Leurs 
habitaus  avouent  pris  les  mœurs  des  na- 
tions chez  qui  ils  éroient  établis  , 8c 
croient , pour  la  plupart,  devenus  fau- 
vages,  faute  d’avoir  entretenu  commerce 
.avec  les  lieux  de  leur  origine.  On  ne 
.convient  pas  du  tems  de  l'expédition  de 
Hanno , aonp  on  a encore  la  relation  ; 
mais  il  femble  qu’elle  eft  Mçn  plus  an- 
cienne , -qu’on  ne  le  croit  communément, 
Ainli , je  trouve  une  entière  probabilité 
à rapporter  ces  premières  peuplades  aux 
tems  héroïques  de  la  Gjféce. 

Il  eft  bon  de  remarquer,  avant  dç 
palier  plus  loin , qup  l’on  doit  aux  Phé- 
niciens , aufli-bien  le  nom  de  l’Europe, 
que  la  première  connoilfance  de  fes  par- 
ties maritimes.  Car , quoique  nous  ha- 
bitions aujourd’hui  des  pays  , ou  nous 
voyons  fleurir  les  fciençès  , les  arts,  Ja 
politefle,  la  vraie  religion,  & que  nous 
voyions  i’Orient  8c  l’Afrique  devenir 
barbares , il  n’en  faut  pas  juger  ainli  du 
pafle.  On  a de  bonnes  preuyes  que  les 
régions  occidentales  de  l’Eurçpe  netoient 
alors  peuplées  que  de  fauvages,  & nous 
filons  voir  comment  les  Orientaux  ont 
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du  foleil.  Ainfi,  il  ne  faut  pas  s’étonner 
que  les  Phéniciens  aient  marqué  la  diftin- 
Âion  des  Européens  par  cette  qualité  , 
qui , apparemment , ne  leur  plaifoit  pas 
beaucoup.  Eur-appa  3 dont  on  a fait  le 
nom  d’Europe  , fignifioit  en  leur  langue 
le  pays  des  vifages  blancs  j & ils  le  don- 
nèrent , avec  raifon  , à toutes  les  parties 
occidentales , trouvant  à mefure  qu’ils  s’é- 
loignoient  du  foleil , que  cette  couleur 
des  hommes  fe  perfeéfcionoir. 

Mais , puifque  nous  enfouîmes  fur  les 
étymologies  , n’oubUons  pas  de  dire  ici* 
que  i’Afie  fut  nommée  dans  la  même 
langue  , le  pays  du  milieu  ^ parce  qu’ils  ' 
la  trouvoient  fituée  entre  l’Afrique  &c 
l’Europe  : à quoi  fe  rapportent  les  def- 
criptions  géographiques  de  Pline  , de 
Mêla,  & d’Euftathe fur  Denys  Périégète. 

On  a douté  fi  ces  peuples,  qui  ont  fait 
des  découvertes  fi  étendues  & fi  utiles  à 
leurs  fiécles,  aroient  l’ufage  de  la  bouf- 
fole , fans  laquelle  il  femble  impoffible 
d’entreprendre  de  longs  voyages  fur  la 
mer.  Mais  quoiqu’on  voie  bien  par  les 
anciens , que  l’aimant  & fa  propriété 
d’attirer  le  fer  ne  leur  étoit  pas  inconnu  ; 
quoiqu’ils  l’appellaflent  communément 
la  pierre  d’Hercule , ce  qui  femble  faire 
allufion  aux  marchands  j cependant , 

, comme  il  feroit  impoffible  de  perdre  k 
préfent  ce  fecret,  qui  eft  à la  connoif- 

Tome  F.  F 
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fance  de  tout  ce  qu’il  y a au  inonde  de 
gens  de  marine,  on  ne  peut  pas  imagi- 
ner comment  entre  les  Phéniciens  & nous 
il  y a pu  avoir  un  tems  où  cet  ufnge  ait 
éré  oublié  } de  forte  qu’il  eût  fallu  l’in- 
venter de  nouveau.  Ainfi,  j’aime  mieux 
croire  , quoiqu’improbablement  , que 
nos  Syriens  n’avoienc  point  de  bouflole, 
& qu’ils  fuivoientümplement  les  terres 
à vue,  dreflfant  des  cartes  pour  l’inftru- 
Ctionde  ceux  qui  devoienty  revenir  après 
eux.  C’eft  auffi  ce  qui  paroît  par  le  Jour- 
nal de  Hanno , où  l’on  voit  une  exaéte 
defeription  des  caps  & des  bayes  depuis 
Tanger  jufqu’au  Cap  Verd.- 

Pour  revenir  a l’Europe , il  y a beau- 
coup d’apparence  que  les  Syriens  com- 
mencèrent leurs  découvertes  par  les  côtes' 
occidentales  d’Efpagne  , & qu’ils  y firent 
des  établiffemens  de  diftance  en  diftance, 
dans  les  lieux  qui  leur  parurent  ou  plus 
agréables  , ou  plus  commodes.  Ils  né 
manquèrent  pas  de  donner  des  noms  pro- 
pres aux  caps  & aux  rivières,  à raifon  des 
propriétés  qu’ils  y découvroient,  ou  du 
commerce  qu’ils  y pouvaient  faire  rufage 
fans  comparaifon  plus  utile  & plus  rai- 
fonable , que  la  dévotion  puérile  & affe- 
ctée des  Efpagnols , qui  a rempli  le  nou- 
veau monde  des  noms  des  faints  de  des 
myftères  de  notre  religion  , fans  aucune 
proportion  avec  les  choies. 
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La  première  rivière  qu’ils  rencontrè- 
rent au-delfus  cîu  Bétïs , ils  la  nommè- 
rent Anas , par  rapport  aux  montons, 
qu’ils  trouvèrent  fur  fes  bords  , & ils 
firent  une  colonie  à O(jonoba>  qu’il  eft 
- aifè  de  reconnoître,  aullî-bien  que  Cor- 
duba  £c  plufieurs  autres , pour  phénicien- 
neSjà  la  terminaifon  de  Baal , qu’on 
trouve  aufli  dans  les  noms  d’hommes  , 
comme  Annibal  , Afdrubal  , &c.  Ils 

fouflerent  de -là  jufqu’au  Page  ; & 
ayant  trouvé  très-poifloneux  , ils  lui 
donnèrent  un  nom  convenable  à fa  fé- 
condité : Dag  veut  dire  poilîon.  Ils  bâ- 
tirent fur  fes  bords  une  habitation , qu’ils 
nommèrent  Alis-Ubbo  , ou  Ulis-yppo , 
c’eft-à-dire  , eau  agréable  • parce  qu’en 
effet  cette  ville  eft  placée  au  bord  d’un 
fleuve  également  beau  & tranquille  : par 
corruption  on  a prononcé  Olijippo , &c 
enfin  Lisbonne.  Nous  avons  déjà  remar- 
qué deux  villes  du  meme  nom  à’Ubbo 
ou  Hippo  fur  la  côte  d’Afrique.  On  voit 
par-là  combien  eft  pitoyable  le  raifonne- 
ment  de  ceux  , qui  voulant  faire  venin 
tous  les  grands  érabliflemens  de  quelque 
héros  Troyen,  ont  dit  qu’Ulyfle  étoic 
auteur  de  celui-ci. 

En  fuivant  la  côte,  on  rencontre  le 
Duerûy  qui  paroît  avoir  tiré  fon  nom  des 
Celtes,  qui  ont  fait  leur  demeure  fur  fes 
bords.  C’étoic  à fon  embouchure  qu’étoit 
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fuuce  la  ville  de  Callé , qui  a donné  fon 
nom  à la  Galice  & aux  Galiciens  qui 
étoient  de  véritables  Gaulois.  Il  eft  bon 
de  remarquer  ici,  que  du  tems  des  Ro- 
mains , le  nom  de  Celtibériens  étoit 
renfermé  dans  des  bornes  fort  étroites, 
parce  que  la  plupart  des  peuples,  qui 
étoient  fortis  d’eux,  étoient  déjà  diftin- 
gués  par  des  noms  particuliers  j mais  il 
eft  aifé  de  reconnoître  leur  origine  com- 
mune , à la  terminaifon  des  noms  de  la 
plupart  de' leurs  villes,  ou  l’on  trouve 
prefque  par-tout  la  finale  brig , ou  briga t 
qui  fignifie  un  paflage , & la  fyllabe  dur 
ou  duro  y qui  en  commence  plufieurs  au- 
tres. Ainfi  on  trouve  dans  la  Gaule  Du - 
rocortum , qui  eft  la  ville  de  Rhéims , & 
plufieurs  autres.  Cette  obfervation  fe 
peut  faire  dans  tout  le  pays , qui  eft  au 
nord  de  l’embouchure  de  V Arias  j fur  la 
côte  occidentale , jufqu’à  l’ancienne  Sa - 
gunte  à l’orient.  C’eft  prefque  tout  ce  que 
l’on  peut  dire  des  Celtibériens , jufqu’au 
tems  de  leurs  guerres  avec  les  Cartha- 
ginois. 

Aii-defïus  du  Duero  étoit  la  rivière  de 
Limias , à préfent  Lemat  qui  eft  le  re- 
nommé fleuve  d’oubli , dont  les  troupes 
Romaines  avoient  tant  de  peur.  D.  Ju- 
nias  fut  le  premier  capitaine  qui  le 
pafta  \ & fon  intrépidité  à cette  occafion 
mérita  l’applaudiffement  public,  Stfabon 
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rapporte  la  caufe  de  cette  appellation , 
à une  guerre  des  Celtes  & desTurdules, 
pendant  laquelle  l’une  des  armées  ayant 
perdu  fon  chef,  elle  fe  débanda  dans 
ces  quartiers,  oubliant  fa  patrie. 

Les  Phéniciens  s’arrêtèrent  encore  plus 
loin  , à l’embouchure  du  Minio , parce 
qu’ils  y trouvèrent  matière  à un  com- 
merce confidérable , qui  eft  celui  du  ci- 
nabre , dont  on  tire  le  vif-argent.  C’eft 
la  raifon  du  nom  qu’ils  lui  donnèrent. 
Bochart  leur  attribue  aulll  la  fondation 
de  Tydé , à préfent  Tui.  En  effet , ils  ne 
manquoientguères  de  s’établir  aux  lieux 
propres  à quelque  Commerce. 

Après  avoir  doublé  le  Promontoire  des 
Celtes , aujourd’hui  le  Cap  Fini  (1er  re , ils 
parvinrent  jitfqu’aux  Pyrénées  } mais  on 
11e  fait  point  les  endroits  de  la  côte  où 
ils  s’arrêtèrent.  Ces  montagnes  leur  ont 
été  fans  doute  connues  : il  eft  même  pro- 
bable que  c’eft  d’eux  quelles  ont  tiré 
leur  nom.  Purani  en  phénicien  fignifie 
un  ombrage  épais ■ j 8c  cette  étymologie 
eft  beaucoup  plus  vraifemblable  que 
celle  que  les  Grecs  lui  donnoienr , fup- 
pofant  qu’un  certain  roi  Bebrix  avoit 
eu  une  fille  nommée  Pyrénée,  qui  fut 
débauchée  par  Hercule.  Il  eft  vrai  que 
les  Pyrénées  font  à préfent  fort  arides } 
lirais  il  y a lieu  de  croire  qu’ils  étoient 
autrefois  couverts  de  fapins,  comme  Si- 
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lius  l'a  dit,  en  décrivant  le  paiTage  d’Arr- 
nibal  : car  les  anciens  en  ont  parlé  éga- 
lement fous  les  noms  de  forêts  8c  de 
montagnes  , Pyrerui  faltus  ou  Pyren&i 
montes.  On  peut  faire  u/age  en  cet  en- 
droit de  ce  que  Diodore  8c  Ariftote  ra- 
content de  leur  embrafement , arrivé  ou 
par  accident,  ou  par  la  malice  de  quel— 
- ques  pirates  \ ce  qui  femble  marquer  les 
Phéniciens.  La  tradition  eft  que  le  feu 
y dura  très-Iong-tems , 8c  qu’il  fut  fi  ar- 
dent, qu’il  fondit  même  les  minéraux. 
Srrabon  a remarqué  qu’on  trouvoit  beau- 
coup d’ôr  8c  d’argent  au  pied  des  Pyré- 
nées , ou  il  avoit  coulé  dans  ce  rems-là. 
Les  Phéniciens  qui  aimoieut  ces  mé- 
taux , ne  manquèrent  pas  de  les  y venir 
chercher.  Nous  avons  déjà  parlé  du  puits 
de  Bebelo,  & nous  ajouterons  que  du 
côté  des  Gaules  on  ne  trouvoit  pas  moins 
de  richefles  dans  les  terres  des  Tarbd- 
liens  , dont  il  refte  encore  à préfent  la 
ville  de  Tarbes. 

, t-  f 

Ancienne  Gaule. 

Nous  voici  enfin  parvenus  a l’article 
particulier , où  nous  nous  femmes  pro- 
pofés  de  traiter  de  la  Gaule.  L’intérêt 
que  nous  y devons  prendre , feroit  un 
motif-  fuffifant  pour  nous  engager  à le 
faire  avec  étendue , fi  l’ignorance  pro- 
fonde ou  Ton  eft  à l’égard  de  tous  les 
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tems  qui  onc  précédé  le  palPage  des  Gau«- 
lois  en  Italie,  n’y  mettoit  un  obftacle  in- 
vincible. Cependant  en  ramafTant  les 
nouvelles  découvertes,  que  l’on  a fai- 
tes par  le  moyen  des  rapports  de  l’an- 
cienne langue  gauloife  avec  le  grec,  le 
latin,  le  phénicien,  &c.  il  fetnble  qu’on 
peut  fe  former  une  idée  alfez  jufte  't 
linon  des  événemens,  du  moins  de  l’o- 
rigine de  la  nation  & de  fes  mœurs  an- 
ciennes. 

. Le  P.  Pezron  eft  le  premier  , qui  ait 
avancé  quelque  chofe  de  vrai-femblablo 
■touchant  l’origine  des  Gaulois.  Nous  eh 
avons  ci-devant  parlé  au  Tome  IV 
de  cet  ouvrage  , en  prenant  de  fon  Cy~ 
ftême  ce  que  l’on  a cru  le  plus  vérita- 
ble : mais  nous  avons  rejette  l’idée  qu’il 
nous  donne  d’un  empire  général  de  la 
nation  des  Celtes  , qui  ne  fut  jamais,  ' 
Pour  reprendre  en  peu  de  mots  cettfe 
matière,  j’accorde  avec  lui  que  les  Cel- 
tes ou  Gaulois  ont  été  originairement 
«des  Scythes,  qui,  fe  répandant  par  la 
voie  du  nord  , fe  font  venus  établir  peu- 
à^peu  'dans  les  Gaulés.  J’ajoute  qu’lils  les 
ont  non-feulement  remplies  en  alfez  peu 
de  tèms  d’une  incroyable  quantité  d’ha- 
bitans  } mais  que  de-là  ils  fe  font  répan- 
dus dans  toutes  les  contrées  voifînes , lès 
Alpes,  l’Italie,  les  Pyrénées,  l’Efpagne 
-là  Bretagne , i pré fentT Angleterre , l’Ir- 
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Jande , êcc.  fans  parlée  des  colonies  gatt- 
loifes , qui  dans  untems  bien  poftérieur 
font  retournées  fur  leurs  pas , foie  pour 
Jiabirer  la^Bcbéme  , la  Bavière,  l’Illy- 
xie  , la  Pannonie,  foit  pour  s’enrichir 
des  dépouilles  de  la  Grèce,  & qui  four 
même  pafiees  jufqu’en  Afie , où  elles 
4MU  fondé  la  nation  des  Galates. 

Ce  premier  événement  de  la  peuplade  . 
des  Gaules  par  les  Scy thés , eft  apparem- 
ment arrivé  quelques  fiécles  avant  une 
irruption  fameufe  , qu’une  autre  bran- 
che de  la  même  nation  a faite  dans  la 
Grèce,  où  elle  a eu  des  rois,  fi  on  les 
peut  appeller  ainfi  , dont  les  peuples  ont 
fait  depuis  leurs  divinités,  comme  nous 
J’avons  marqué.  Ainfi  c’eft  à tort  que  le 
P.  Pezron  confond  ces  événemens } car 
Je  bon  fens  vouloir  qu’il  fuppofât  des 
peuples  en  Gaule , en  Italie , en  Efpa- 
gne , &c.  pour  donner  matière  aux  ex- 
ploits de  fes  héros  les  Titans  , dont  il 
fait  des  conquérans  univerfels. 

Or , d’où  feroienr  venus  ces  premiers 
habitans?  S’il  les  fait  defeendre  de  Do- 
danim , de  Tharfis , de  Chittim , &c. 
fuivanr  l’idée  commune,  il  faut  qu’il 
convienne  qu’ils  n’ont  pas  été  totale- 
ment détruits  par  les  Celtes , de  même 
qu’il  l’accorde  des  anciens  Grecs.  Ainfi 
la  nation  gauloife  ne  fera  plus  véritable- 
ment Celtique  } le  plus  grand  nombre 
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fera  des  anciens  Rodanim  ou  Dodanim. 
Qie  s’il  prend  l’autre  parti,  & qu’il  fou* 
tienne  que  les  Gaulois  font  tous  Celtes  * 
comme  il  eft  vrai , il  faut  qu’il  accorde 
qu’ils  y avoient  pafle  avant  le  tems  de 
fes  héros , ou  qu’il  avoue  que  leur  pré- 
tendue conquête  eft  une  chimère,  ce  qui 
n’eft  pas  moins  vérirable. , 

D’un  atitre  côté , l’obfervation  que  le 
P.  Pezcon  a faite  des  convenances  de  la 
langue  celtique  avec  le  grec , le  latin  „ 
J’allemand  6c  le  perfan,  eft  fi  touchan- 
te , qu’on  ne  peut  s’empêcher  de  voir  que 
fon  fyftême  eft  vrai , en  ce  qu’il  fait  def- 
cendre  toutes  ces  nations  d’une  même 
Touche.  Ainfî  je  mets  au  rang  des  chofes 
-prouvées  démonftrativement , que  les: 
anciens  Gaulois  étoient  vraiment  Scy- 
thes d’origine , de  la  même  nation  que 
les  Titans , qui  ont  pafle  en  Grèce , que 
les  Saces  fi  connus  dans  l’Orient,  que 
les  Parthes  ou  les  Perfes , qui  ont  régné 
avec  tant  de  gloire.  Mais  en  même  tems 
que  je  conviens  de  cette  partie  du  fyftê- 
me , il  faut  que  ce  pere  reconnoifte  que , 

, comme  une  fource  n’eft  pas  inépuifa- 
ble , quelque  grande  qu’elle  foit , ces 
colonies  ne  font  pas  forties  toutes  à la 
fois  des  contrées  du  nord  j autrement 
il  faudra  dire  qu’elles  demeurèrent 
vuides. 

, Ainfi , c’eft  avec  raifon , ce  me  fem- 
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ble  , que  ,jai  comparé  ce  premier  temS 
à celui  de  lafchute  de  l’Empire  Romain  , 
où  les  > peuples  feptentrionaux  vinrent 
dans  l’Occidentî  Tiui  après  l’autre  , Te 
fàccédant  comme  les  vagues  d’une  grofie 
mer.  ill  eft  même  probable  que  lespre- 
miéres.  colewiites  n’étoient  pas  fi  fortes 
que  les  fécondés  4 & nous  en  avons  dit 
la  raifon  : car  laèaufe  de  l’extrême  mul- 
tiplication des  Gaulois,  fe  prend  plus 
directement  de  la  fertilité  de  leur  pays 
& de  leur  ancienne  manière  de  vivre  , 
que  de  tout  autre  principe. 

Cela  fuppofé,  je.  dis  que  l’on  ne  fau- 
toit  douter  que  la  Gaule  n’ait  été  habi- 
tée peu  de  fiéeles  après  la  divifion  des 
hommes  ; & je  le  prouve  tant  par  l’an- 
tiquité des  colonies  Liguriennes,  qui 
étoient  paiïées  en  Italie  dès  le  tems  de 
Deucalion  , & par  celles  d’Efpagne  , 
dont  nous  vehons 'de  parler  , que  parce 
qu’au  nord  elles  n’aVoient  pas  été  moins 
fécondes  , ayant  déjà  peuplé  l’Angleterv 
re,  l’Irlande , ■&  même  les  petites  îles 
de  la  côte  , comme  nous  le  prouve- 
rons incontinent. 

En  l’année  1685  , on  découvrit  à Co- 
cherel , près  d’Evreux  , un  . monument 
très-fingulier,  par  rapporta  ce  qu’il  cor>- 
tenoit , & à l’ufage  qu’il  me  femble 
qu’on  en  peut  faire  dans  le  fujet  que 
nous  traitons.  Le  feigneur  du  Jiems’é- 
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tarit  imaginé  que  deux  pierres  placées 
for  une 'colline  en  ‘façon: ‘d'anciennes 
bornes , pouvoienr  cacher  quelque  chofe 
d’extraordinaire,  fit  cr  eu  fer  aux  envb- 
rons  & rencontra  d’abord  une  efpéce 
de  fépulcre  , deux  corps  étendus , les 
pieds  am  midi , la  tête  appuyée  d?une 
pierre  , fous  laquelle  on  en  trouva  deux 
autres  fort  tranchantes  taillées  en  forme 
de: hache,  l’une  defquelles  fur  reconnue 
pour  pierre  orientale , dont  la  vertu  a 
depuis  été  éprouvée  contre  la  gravelle  Sc 
l’épilepfie.  • • 

: Sous  çe  premier  lit,  on  en  trouva  en- 
core un  autre  , avec  deux  femblables 
corps  & les  mêmes  inftruiaens.dl  y avoit 
de  plus,  trois  urnes  pleines  de  charbon. 
En  élargifTant  la  place  , on  trouva  dix- 
huit  autres  corps  dans  la  même  difpofi- 
tion  , les  bras  couchés  à côté  d'eux,  les 
pieds  tournés  au  midi  , chacun  une 
pierre  : fous  la  tête  avec  leur  hache  de 
différens  cailloux  , toutes  fort  aiguiféesi 
Entre  ces  têtes  il  s en  trouva  une  qui 
avoir  été  percée  en  deux  endroits  ; mais  , 
la  nature  en  avoit  rempli  les  trous  d’urç ; 
calus.  Au  même  endroit  on  découvrit 
trois  grands  os  pointus , dont  un  fut  re-* 
connu  pour  la  cuifTe  d’un  cheval,  liÿ 
éroient  percés  pour  emmancher  à de's| 
bâtons , Si  fervir  de  piques.  11  y avoit 
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aufli  un  morceau  de  corne  de  cerf,  qu’oft 
. jugeoit  bien  avoir  fervi  â monter  quel- 
ques-unes des  haches,  & qui  écoit  percé 
pour  y mettre  un  manche. 

On  trouva  au  même  endroit  plusieurs 
pointes  de  flèches , les  unes  de  Ample 
pierre , les  autres  d’ivoire;  ce  qui  eft  une 
circonftance  fort  confidérable , aufli  bien 
que  la  pierre  orientale  dont  nous  avons 
parlé.  Ces  corps  étoient  de  raille  com- 
mune; mais  leurs  crânes  étoient  beau- 
coup plus  épais  & plus  durs  que  l'ordi- 
naire. * 

A côté  de  ce  vafte  tombeau , 8c  huit 
pouces  plus  haut  que  le  fond  , on  dé- 
couvrit une  grande  quantité  d’os  à demi 
brûlés , avec  beaucoup  de  cendres  & de 
charbon.  Il  y avoit  au  milieu  un  tas  de 
pierres , dans  lequel  on  trouva  une  urne 
caflee  , qui  étoit  pleine  de  la  même  ma- 
tière : & parmi  ces  os  il  y avoit  deux 
crânes  d’épaifleur  commune,  ce  qu’il 
eft  encore  important  d’obferver.  Au  côté 
gauche  on  voyoit  une  grande  pierre  ron- 
de , fur  laquelle  il  y en  avoit  trois  autres 
plus  petites.  Tout  cela  étoit  couvert  â la 
hauteur  d’un  pied  & demi  de  cendres 
entaflees , qui  marquoient  le  grand  feu 
qu’on  y avoit  fait  autrefois  pour  brûlée 
plufieurs  corps. 

Je  crois  rçe  pouyoir  errer , en  fuivant 

i - 
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Vidée  que  le  favant  auteur  du  Uiarium 
Jtalicum  (i)  a prife  de  cette  antiquité , . 
fur  laquelle  toutefois  il  ne  s’explique 
pas  entiéremem;_Il  prétend  donc  que  ce 
monument  renfermoit  les  os  de  deux 
fortes  d’hommes  ou  de  nations  différen- 
tes. En  effet,  l’épaiffeur  & la  dureté  ex- 
traordinaire des  crânes  des  uns,  & la 
“conformité  des  autres  avec  ceux  des 
hommes  de  ce  tems  & de  ce  pays , ne 
permet  pas  de  douter  de  cette  diverfîré; 
mais  il  va  plus  loin,  car  il  montre  par 
un  paffage  d’Hérodote , témoin  oculai- 
re , que  les  crânes  des  Perfes  & des 
Egyptiens  tués  dans  une  bataille  lorfque 
Gambyfe  fit  la  conquête  de  l’Egypte  , 
avoient  cette  même  différence  \ & il  en 
donne  pour  raifon  , que  les  Perfes 
avoient  toujours  la  tête  couverte , & que 
les  Egyptiens , rafés  dès  l’enfance , la 
porroient  nue  ; ce  qui  leur  end urcifToit 
i os  , & l’amollifloit  aux  premiers. 

Je  me  fouviens  d’avoir  lu  un  trait  tout 
pareil , rapporté  dans  les  Mémoires  de 
Baflfompierre  , au  fujetdes  Turcs  & des 
Allemands , morts  dans  une  certaine  ba- 
taille en  Hongrie.  Ainfi  l’on  ne  fauroit 
douter  qu’Hérodote  n’ait  donné  la  jufte 
raifon  de  cette  diverfité.  , 


(i)  C’eft  un  voyage  du  P.  de  Montfaucen  en  Italie.-  il 
devoir  avoir  pluficuu  volumes. 
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Secondement,  le, P.  de  Mont  faucon 
remarque  fort  bien  , que? l’ancienne  cou- 
tume des  Gaulois  énpit  de.  brûler  leurs 
morts  j c’eft  Géfar  qui  nous  l’apprend  , 
avec  plulieurs  autres  cifconftances  de 
leurs  mœurs,  qui  feroient inutiles  en  ce 
lieu.  11  faut  donc  conclure,  que  ces  cen- 
dres & ces  os  brûlés  étoient  les  reftes  des 
Gaulois;  aufli  voit-on  que  les  crânes  fe 
rapportent  aux  nôtres,  comme  ayant 
vécu  dans  le. même  climat  ,6c  porté-, 
comme  nous,  de  longues  chevelures.  Je 
crois  que  les  urnes  contenoient  les  cen- 
dres des  capitaines , par  .une-  efpéce  de 
diftinââon.  ; v 

Le  même  auteur  tire  encore  une  con*- 
clufion  fort  judicieufe  , au  fujet  de  la 
forme  8c  de  la  matière  des  armes  trou- 
vées dans  ce  tombeau.  Ces  nations  n’a«- 
voient  point  encore:  Inflige  du  fer,  ni 
de  l’airain  , ni  d’aucun  métal , pour,  en 
faire  des  haches- ou  des  épées,  ni  pour 
armer  leurs  lances  de  leurs. flèches;  c’eft- 
à-dire , qu’ils  étoient  au  point  des  peu- 
ples d’Amérique,  quand  les  Efpagnolsy 
ont  découvert  le  Mexique  & le  Pérou-, 
ou,,  pour,  mieux  dire  , ce  monument  eflt 
antérieur  , finon  à L âge.  de  Cadmus  qui* 
comme  nous  avons  dit,  introduifit  ea 
Grèce  l’art  de  forger  les  armes  avec  de 
l’airain,  du  moins  a.  celui  de  Minos  I, 
où  le  fer  fut  découvert,  6c  prefque aufli* 
tôt  porté  eu  Paleftine- 
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v.  Ou  peut  toutefois  faire  une  difficulté, 
par  rapport  à ce  que  du  tems  de  Saiil , roi 
des  Juifs,  on  voit  que  Goliath  étoit  en^ 
core  armé  d’airain  j ce  qui  marque  que 
l’ufage  du  fer  ne  s’eft  pas  fl  tôt  répandu 
parmi  les  foldats,  ni  parmi  les  capitai- 
nes Syriens.  Il  eft  pourtant  vrai  qu’ils 
avoient  des  épées  8c  toutes  les  armes 
oftenfives,  que  l’on  peur  juger  avoir  été 
les  premières  en  ufage.  Cependant  il  n’y 
en  avoit  point  avant  Minos,  pendant  la 
vie  duquel  le  fer  fut  découvert,  ni  avant 
Jofué,  qui  fit  circoncire  les  Juifs  avec 
des  pierres  aigues , faute  de  rafoirs  8c  v, 
de  couteaux.  Difons  donc,  que  le  tom- 
beau dont  nous,  parlons , renfermoit  de.s 
corps  , qui  avoient  vécu  avant  l’un  & 
l’autre , ou  de  leur  rems.  < 

Mais  je  ne  fais  aucun  doute  que  ce 
ne  fuffent  des  Phçniciens , 8c  par.  eon- 
iequent  des  premiers  qui  aient  paru. 

\:en  cette  partie  des  Gaules  oppofée  à 
l’Angleterre/  La  preuve  s’en  tire  égale- 
ment de  l’épailTeur  & dureté  de  leurs  tê- 
tes , en  cela  pareils  aux  Egyptiens  leurs 
voifins  y 8c  de  l’ivoire  , qui  étoit  inconnu 
.dans  les  parties  feptentrionales  de  l'Eu- 
rope, où  il  n’y, a point  d’éléphans.  On  en 
.peut  dire  autant  de  la  pierre  orientale 
dont  nous  avons  parlé. 

On  demandera  peut-être  pourquoi 
ces  corps  étoient  diftingués  par  une  fé^- 
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pulcure  honorable  ôc  recherchée  , lor £► 
que  les  naturels  du  pays  ont  été  brûlés 
confufément  ? Pourquoi  le  foin  de  con- 
ferver  les  armes  de  ces  étrangers  ? Si  c’é- 
toit  des  ennemis?  ou  fi  c’étoit  des  alliés  ? 
Pourquoi  tant  de  morts  à la  fois  ? J’a- 
voue que  cela  eft  difficile  à démêler, 
n’ayant  aucun  fondement  pour  établir  des 
conjeélures.  Quelques-uns  croiront  peut- 
être  que  c’étoit  des  prifoniers , qui  ont 
été  immolés  aux  mânes  des  Gaulois  , 
morts  en  quelque  combat.  La  pierre  ron- 
de, qu’on  peut  regarder  comme  un  au- 
tel , peut  donner  lieu  à cette  idée.  Mais 
je  croirois  plutôt,  que  des  Phéniciens 
ayant  pris  terre  fur  la  côte,  & s’étant 
engages  dans  le  pays  , donnèrent  un 
combat  avec  les  naturels,  après  lequel 
ils  firent  la  paix  ; & que  ce  monument, 
qui  renfermoit  les  morts  des  deux  par- 
tis , inhumés  chacun  félon  leur  coutu- 
me , eft  un  témoignage  de  l’alliance 
qu’ils  conrraûerent  alors  , & qui  s’eft 
perpétué  dans  une  longue  poftérité. 

On  fait  que  les  Gaulois  prirent  la  plu- 
part de  leurs  divinités  dans  le  culte  des 
Phéniciens  , & particuliérement  leur 
Hercule  , qu’ils  repréfentoient  comme 
un  vieillard  chauve,  tel  qu’un  vieux  ba- 
telier , félon  la  defcription  de  Lucien, 
de  la  bouche  duquel  fortoient  des  chaî- 
nes , qui  attachoient  plufieurs  hommes 
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•par  les  oreilles.  O11  voir  bien  que  c’eft 
une  emblème  ingénieufe,  qui  repréfente 
à la  fois  la  fagelTe  & l’éloquence,  & le 
canal  par  lequel  les  Gaulois  avoient  pre-. 
miérement  connu  l’une  & l’autre,  c’eft- 
à-dire , les  Phéniciens  , qui  leur  paroif- 
foient  des  gens  de  marine.  De  plus,  Bo~ 
chart  a montré  que  toutes  les  divinités 
gauloifes  avoient  des  noms  fyriens.  Ta- 
rant étoit  le  tonnerre  ; Taut  étoit  le  Thot 
Egyptien  \ Hexus  étoit  le  dieu  fort  & 
puiflant  à la  guerre , que  les  Grecs  ayant 
appris  le  culte  des  Syriens,  ont  adoré 
'fous  le  nom  d 'Hreus  AJifoi  ; & ainfî  des 
autres , dont  l’énumération  feroit  trop 
longue. 

Les  noms  de  dignités  parmi  les  Gau- 
lois étoient  aufli  phéniciens.  Bren  lignifie 
naturellement  un  juge  : on  en  a fait  un 
nom  propre  du  capitaine  Gaulois,  qui 

f>rit  Rome , & de  celui  qui  ofa  attaquer 
e temple  de  Delphes.  Vergohret  étoit  un 
magiftrat  annuel.  Mar  veut  dire  feigneur ; 
& c’eft  une  terminaifon  ordinaire  des 
noms  gaulois,  auflî-bien  que  Rixj  qui 
lignifie  puijjant  3 &c.  Il  en  eft  de  même 
des  noms  de  guerre , des  armes , des  ha- 
bits & de  plufieursanimaux.Enforte  qu’on 
ne  peut  pas  douter  que  les  Phéniciens 
n’aient  fait  un  féjour  particulier  dans  la 
Gaule , puifque  leur  langage  s’y  eft  répan- 
du , & qu’ainfi  ils  n’y  aient  introduit  U 
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connoiffance  des  chofes  les  plus  nécef- 
faires  à la  vie  & à la  fociété , puifqu’elles 
y ont  confervc  leur  appellation  phéni- 
cienne. i 

Je  ne  prétends  point  ajouter  de  noi>- 
velles  preuves , à ce  que  plufieurs  grands 
hommes  ont  bien  établi,  que  la  langue 
des  Bas-Bretons  & du  pays  de  Galles  eft 
la  même  qu’on  parloir  autrefois  dans  la 
Gaule  & l’Angleterre:  maisjedirai  qu’un 
habile  homme  dans  les  langues  orien- 
tales m’a  alluré,  qu’un  tiers  des  mots 
bretons  eft  visiblement  dérivé  de  l’hébreu, 
&c  qu’il  y en  a un  fixiéme  purement  fy- 
riac  , ces  deux  langues  n’ayant  que  de 
légères  différences. 

U Angleterre , l'Irlande  , Thule'. 

Si  l’on  demande  ce  que  les  Phéniciens 
venoient  chercher  en. ces  quartiers  éloi- 
gnés, 5 1 quel  étoit  le  but  de  leur  naviga- 
tion dans  un  pays,  où  il  n’y  avoit  point 
d’or,  je  répondrai  que  la  curiofité  les  y 
porta  d’abord  \ que  la  température  de  l’air 
& la  facilité  de  la  vie  les  y retint , ou  des 
y rappelîa  dans  la  fuite,,  ■&  enfin  que  le 
voifinage  de  l’Angleterre  leur  rendit  cette 
navigation  néceffaire  pour  venir  chercher 
le  plomb  & l’étain  , dont  ils  faifoient  un 
débit  très  - confidérable  en  orient.  Les 
Carthaginois  s’étant  rendus  depuis  maî- 
tres de  ce  commer  ce  9 trouvèrent  à pro- 
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pos , aufli-bien  que  les  Phéniciens  , d’en 
dérober  la  connoifïance  aux  autres  peu- 
ples. C’eft:  pourquoi  les  Grecs  & les  La- 
tins n’ont  connu  l’Angleterre  qu’aprcs  la 
Gaule,  le  chemin  de  la  mer  leur  ayant 
toujours  écé  fermé  par  l’ignorance  du 
lieu  où  ils  alloient,  ôc  du  chemin  qu’ils 
tenoient.  Strabon  raconte  qu’un  pilote 
Carthaginois  fe  voyant  fuivi  d’un  vaif- 
feau  romain  qui  épioit  fa  route , airr>a 
mieux  faire  échouer  fon  navire  , que  de 
faire  connoîrre  où  il  alloitj  en  quoi  il 
fervitfi  bien  fes  maîtres,  qu’ils  lui  payè- 
rent doublement  la  valeur  de  ce  qu’il 
avoit  perdu. 

11  ne  faut  donc  pas  s’étonner  que 
Strabon  meme  ait  eu  une  faufle  idée  des 
îles  où  les  Phéniciens  alloient  chercher 
l’étain  : il  les  croyoit  au  nombre  de  dix. 
Ce  qui  a fait  dire  a Bochart,  qui  les  prend 
pour  les  Sorlingues  & la  pointe  de  Cor- 
nouaille , que  l’ancien  nom  de  CaJJitc- 
rides  j ne  convient  pas  à route  l’Angle- 
terre ^ mais  cette  diftinéfcion  eft  bien  lé- 
gère , puifqu’accordant  que  ce  mot  li- 
gnifie de  l’ étain  j également  en  grec  & 
en  punique  , il  ne  s’agit  que  de  lavoir, 
qui  eft  la  terre  qui  le  produit.  Or  , il  eft 
confiant  que  dans  ces  quartiers  de  l’Eu- 
rope , il  n’y  en  a point  d’autre  que 
l’Angleterre.  Ainfi,  c’eft  à elle  feule  que 
convient  le  noniM’île  Cafiitéride.  D’ail- 
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leurs,  les  Phéniciens  ont  pu  fe  mépren- 
dre aifément  au  nombre  de  ces  îles  pré- 
tendues , parce  que  n’ayaitt  point  fait  le 
tour  de  l’Angleterre,  ni  connu  le  fond 
de  toutes  les  bayes , ils  ont  imaginé  pla- 
ceurs îles  au  lieu  d’une.  Il  peut  être  mê- 
me arrivé , que  Strabon  s’en  foit  fié  à la 
relation  de  quelques  pilotes  ou  voya- 
geurs ignorans. 

Bochart  femble  avoir  raifonné  plus 
heureufement , dans  l’ctymologie  du 
nom  de  Bretagne , Britannia  : car  on  voit  ' 
par  les  auteurs , que  ce  mot  fe  pronon- 
çoit  au  commencement  Bretanica  3 ce 
qui  a un  rapport  fenfible  au  phénicien 
Bretanac , qui  lignifie  terre  du  plomb  ou 
de  V étain. 

Je  n’entrerai  point  dans  tous  les  con- 
tes ridicules  qu’on  a faits  autrefois  des 
Troyens  réfugiés  en  Angleterre,  qu’on  a 
prétendus  être  fondateurs  de  la  monar- 
chie qui  y fubfifte  encore  ; cela  éranc 
tellement  fabuleux  , qu’on  peut  dire 

Su’il  ne  mérite  aucune  attention.  11  fuf- 
t de  favoir  ( car  c’eft  tout  ce  qu’ôn  peut 
dire  de  vrai,  ) que  l’Angleterre  & l’Ir- 
lande ont  été  peuplées  par  des  colonies 
gauloifes.  Les  preuves  en  font  fi  claires , 
qu’on  n’en  fauroit  douter  : même  lan- 
gue , mêmes  habits  , même  religion , 
même  gouvernement.  Ce  n’eft  pas  qu’il 
n’y  ait  eu  de  légères  différences  \ mais  on 
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Voit  bien  qu’il  les  faut  rapporter  à des 
mœurs  étrangères,  que  de  certains  peu-» 
pies  d’Allemagne  ou  de  Scandinavie 
y ont  apportées  après  le  tems  dont  je 
parle. 

L’Irlande  ctoit  autrefois  appellée 
Jernéi  d’où  s’eft  fait  le  nom  d 'Ibernia  en 
latin  , auflî  bien  que  fon  appellation 
moderne.  Ce  nom , qui  eft  phénicien  , 
exprime  parfaitement  la  firuation  de  cette 
île,  qui  étoiten  ce  tems-là,  comme  elle 
eft  aujourd’hui , la  dernière  habitation  de 
l’Europe  vers  l’occident.  Je  crois  qu’elle 
n’a  été  habitée  vers  le  nord , que  depuis 
que  les  EcolTois  y ont  pafle  ; mais  le 
midi  a reçu  des  peuplades  de  l’Efpa- 
gne  & de  i’ Allemagne.  Le  détail  qu’on 
en  pouroit  faire  ne  feroit  d’aucune  uti- 
lité , & ne  convient  pas  à ces  premiers 
tems. 

Il  refte  à parler  du  pays  le  plus  éloi- 
gné , où  les  Phéniciens  aient  pouffé  leur 
navigation  \ je  veux  dire  la  célébré  Thu- 
dé  , fur  laquelle  les  auteurs  font  fi  peu 
d’accord.  On  peut  compter  trois  princi- 
pales opinions  à ce  fujet  ; celle  de  Pro- 
cope,  qui  eft  la  plus  vrai-femblable,  la- 
quelle l’explique  de  la  Scandinavie  : la 
fécondé  , celle  qui  attribue  le  nom  de 
Thulé  à l’Iflande  \ elle  ne  paroît  point 
probable,  puifque  cette  île  n’a  com- 
mencé d’être  habitée  que  vers  l’an  80» 
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de  Jefus-Chrift,  & que  l’on  ruine  aifé- 
ment  ce  que  cette  opinion  a de  fpé- 
cieux  , en  rapportant  à certaine  partie 
de  la  Scandinavie  , ce  que  Pithéas  a dit 
de  la  longueur  des  jours  de  Thuié  &c  de 
fa  diftance  de  l’Angleterre.  La  troifiéme 
eft  celle  qui  la  rapporte  à l’île  de  Schet- 
land  , l’une  des  Orcades.  Il  eft  toujours 
certain , que  le  motde  Thuié  en  phénicien 
exprime  les  longues  nuits  & les  ténèbres , 
qui  régnent  fi  long-tems  dans  le  nord.  Il 
y a plufieurs  auteurs  qui  fe  font  fait  une 
étude  de  prouver,  que  la  Norxvége  &c  la 
Suède  font  non-feulement  la  véritable 
Thuié  , mais  aufii  l’île  Atlantique  de  Pla- 
ton; ce  qui  me  paroît  une  chimère,  &c  par- 
ticuliérement l’ouvrage  de  Rudbeck  , qui 
a prétendu  montrer  que  les  dieux  des 
Grecs  , les  lettres  , l’art  d’écrire  , la  plu- 
part des  autres  arts , & enfin  prefque  tou- 
tes les  colonies  de  l’Europe  font  forties 
de  ce  pays- là. 

Il  fe  fonde  fur  un  argument,  qui  fem* 
ble  mériter  une  réfutation  particulière , 
parce  qu’il  a trouvé  des  approbateurs  , & 
entr’autres,  M.  Bayle;  fi  toutefois  on 
ne  doit  pas  prendre  ce  qu’il  en  dit  pour 
une  raillerie.  Il -compare  la  manière  dont 
le  monde  s’eft  peuplé , .à  l’ordre  que  tient 
la  nature  pour  la  nouriture  des  corps  , 
parce  qu’elle  poufle  le  fang  du  centre  aux 
extrémités , & le  rappelle  des  extrémi- 
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tés  au  centre.  11  trouve  que  fi  Dieu  a 
tenu  une  conduite  égale,  le  monde  a dû 
fe  peupler  ainfi  ; que  c’eft  la  meilleure 
raifon  qu’on  puille  donner  de  ce  qu’au- 
cun peuple  n’a  prefque  pas  l’idée  de  fou 
commencement  , & que  tous  les  hom- 
mes fe  croient  autochtones,  c’eft-à-dire  , 
nés  dans  chaque  terre , ou  naturels  de 
leur  pays.  Le  moyen  ne  l’embarafle 
point , parce  qu’il  n’y  a qu’à  fuppofer 
que  Noé , expert  dans  la  navigation  , 
qu'il  avoir  apprife  par  nécefîîté  dans  le 
déluge,  a pafle  les  450  derniers  ans  de 
fa  vie  à voyager  le  long  des  cotes , & à 
planter  des  colonies  de  quinze  ou  vingt 
perfonnes  dans  chaque  pays.  On  voit 
bien  que  de  cette  manière  il  n’y  aura 
point  de  pays  fi  éloigné,  qui  n’àit  reçu 
les  habitansdès  le  commencement  de  la 
divifion  des  hommes.  Mais  là  difficulté 
11e  tombe  pas  tant  fur  la  poffibilité  dé 
cette  fuppofirion  , toute  incroyable 
qu’elle  foit,  que  fur  le  fait,  qui  eft  ex- 
preffément  démenti  pat  l’Ecriture  : car  il 
eft  dit  que  les  peuples  fe  fépasérent  les 
uns  des  autres  au  fujet  d’une  divifion 
ou  d’une  méfintelligence  , qui  fe  mit 
entr’eux.  D’ailleurs  la  Genèfe  exprime 
les  colonies  en  détail , & il  11e  s’en 
trouve  aucune , qui  fe  puifie  appliquer 
directement  à ces  contrées  éloignées  de 
la  Chaldée  j telles  que  la  Gaule , l’Ef- 
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pagne  , l’Angleterre  , la  Scandinavie  l 
&c.  Ainfi  il  fuffit , ce  me  femble , d’avoir 
expofé  cette  idée  pour  en  faire  fentir 
l’erreur. 

Au  furplus  , je  ne  doute  pas  que  la 
Suède,  l’Allemagne  & la  Pologne  n’aient 
été  habitées  des  premières  \ elles  fe  trou- 
voient  naturellement  dans  le  chemin  des 
Scythes  , qui  venoient  d’orient.  Ainfi 
elles  n’ont  pu  manquer  de  fe  remplir 
avant  la  Gaule , l’Efpagne  & l’Italie  ; 
mais  la  rigueur  de  leurs  climats  a tou- 
jours inquiété  leurs  habitans,  8c  les  a 
difpofés  à changer  de  demeures , aufîi- 
tôt  que  l’occafion  s’en  préfentoit  ; outre 
que  la  Scythie  envoyant  de  tems  en 
tems  de  nouveaux  eflaims , qui  étoient 
compofés  d’une  jeunelfe  avide,  querel- 
leufe  &c  guerriere , ils  fe  faifoient  faire 
place  par  les  habitans,  qui,  fortant  de 
leur  pays,  en  chaffoient  d’autres  à leur 
tour  : ce  qui  fait  que , quand  les  mé- 
moires de  ces  nations  auroient  été  re- 
cueillis , il  feroit  très-difficile  de  don- 
ner une.  fuite  à leur  hjftoire  j mais 
elles  nous  en  ont  épargne  la  peine,  par 
l’ignorance  des  lettres  , ou  elles  ont 
vécu. 


CHAPITRE 


'Hifioire  Romaine.  ; 


CHAPITRE  XV. 

Hijloire  de  la  République  Romaine. 

' . " ' . 

i.PR.is  l’Hiftoire  Sainte  , l’Hiftoire 
mai  ne  doit  paflfer  pour  la  plus  nécef- 
re  de  toutes  les  Hiftoires  anciennes, 
e eft  auffi  la  plus  étendue  , & en  mê- 
:-teais  la  plus  facile  à étudier.  Si  l’hi- 
ire  de  la  République  eft  feulement 
le,  celle  de  l’Empire  devient  indif- 
îfable  , par  fa  liaifon  avec  ÜHiftoire- 
rléfiaftiquè,  qui  étant  celle  de  notre, 
>yance  &c  de  nos  efpérances , doit  être 
gardée  comme  le  centre  où  doivent 
Dutir  toutes  nos  études  hiftoriques. 
îiftoire  de  l’empire  a un  autre  avanta- 
j c’eft  proprement  là  que  l’on  peu- 
inoître  la  lource  de  toutes  les  monart 
ies  nouvelles  , qui  fe  font  formées  des 
bris  de  ce  vafte  empire.  Ce  n’eft  donc 
> l’hiftoire  d’une  feule  nation  ; c’eft 
:ore  celle  de  toutes  les  grandes  ré- 
ms qui  furent  foumifes  aux  Romains, 
caraétere  des  hommes  illuftres  qu’on 
remarque  eft  f varié  en  tout  genre , 
e , comme  on  y voit  des  exemples  de 
ts  les  vices,  on  y trouve  auffi  des  mo- 
les de  toutes  (i)  les  vertus  morales. 


i)  Quantum  Grsci  præceptii  valent,  tantum  Romani 

Tome  F.  G 
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Rome  n’eft  pas  la  plus  ancienne  vilté 
d’Italie  *,  c’eft  même  une  des  dernieresr 
peuplades  qui  s’y  foit  formée  en  corps 
d’état.  Nous  avons  raffemblé,  au  chapitre 
XII,  tout  ce  que  les  auteurs  anciens 
nous  ont  appris  des  colonies  qui , en 
différens  tems , ont  peuplé  l’Italie  ; 5c 
nous  avons  donné  la  fuite  des  rois  La- 
tins, jufqu’à  Procas,  pere  de  Numi- 
tor  & d’AMUiius.  Ce  dernier  s’em- 
para du  royaume  des  Latins , en  l’u'fur- 
pant  fur  fon  frere  Numitor , à qui  il  ap- 
partenoit  par  le  droit  de  primogéniture. 
Trop  foible  pour  fe  rétablir,  & craignant 
d’irriter  davantage  l’ufurpateur  , Numi- 
tor fe  retira  à la  campagne , où  il  vivoit 
du  labourage  & du  produit  de  fes  trou- 
peaux. Sa  fille  Rhéa  Sylvia  fut  confia- 
crée  parmi  les  veftalesj  mais  fon  devoir 
& les  loix  du  facerdoce  ne  l’empêché- 
rent  pas  d’écouter  fes  pallions.  Elle  eut 
deux  enfans , dont  elle  àffura  que  le  dieu 
Marsétoit  le  pere.  C’étoit,  comme  nous 
l’avons  déjà  dit , la  reffource  des  filles  & 
des  femmes  quicommettoienr  une  faute. 
JDeus  aucior  culp<t  honejlior , dit  Tite-Li- 
ve.  Si  on  ne  lés  croyoit  pas  tout-à-faic 
innocentes  , on  ne  les  traitoit  pas  au 


< quod  eft  rnajus  ) «emplis.  i.aur.  Vau, A in proemio  fy* 
hijlori*. 
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loïns  comme  criminelles , dès  qu’elles 
voient  le  talent  de  mettre  enjeu  quel' 
ue  divinité.  La  fable  prétend  que  les 
eux  enfans  furent  expofés  fur  le  Tibre, 

: que,  jettés  fur  la  rive,  ils  y furent 
ouris  par  une  louve.  L’on  diroit  peut- 
re  la  vérité  , fi  l’on  donnoir  ce  nom  à 
ur  nourice , à caufe  de  la  vie  peu  ré- 
ée  quelle  menoit. 

Numitor  fit  élever  fecrétement , mais 
rec  foin,  les  enfans  de  fa  fille  Rhéa 
flvia.  Dès  qu’ils  furent  en  âge  de  fe 
mnoître , ils  furent  de  quel  fang  ils 
oient  nés  , & vinrent  à bout , après 
oir  détrôné  l’ufurpateur , & rétabli 
limiter  leur  aïeul , de  rendre  la  liberté 
Rhéa  Sylvia  leur  mere,  qui  depuis 
ur  nailTance  gémiflbit  dans  la  cap- 
rite. 

Rois  de  Rome . 

t 

Rêmus  & Romulus  , autant  par  né- 
flîté  que  par  le  confeil  de  Numitor  , 
ngagerent  à former  un  nouvel  établif- 
nent.  Par -là  ils  purgèrent  la  ville 
Adbe  de  ce  quelle  pouvoir  avoir  de 
ns  inquiets  & de  mauvais  fujets.  Le 
ont  Palatin , accompagné  d’un  terrein 
oche  du  Tibre,  fut  le  lieu  où  ils  for- 
èrent leur  habitation.  Palantium  , pe- 
e bourgage  fondée  au  même  endroit 
r Evaadet,  leur  fut  d’un  grand  fecours. 

Gif 
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L’ouvrage  fut  commencé  753  années 
pleines  avant  l’Ere  chrétienne , & vrai- 
femblablement  ils  ne  furent  pas  moins 
de  deux  ans  à le  mettre  en  état  de  dé- 
fenfe.  Le  tout  fut  compofé  de  mille 
chaumières  : celle  de  Romulus  ne  va- 
loit  guère  mieux  que  les  autres.  Cette 
ville , qui  ne  devoir  s’agrandir  que  par 
les  armes  , commença  par  les  difïen- 
tions,  & par  le  meurtre  de  Rémus,  foit 
que  Romulus , ou  quelque  autre , en  fût 
l’auteur.  Pour  perpétuer  certe  colonie, 
il  fai  loit  des  femmes  : perfonne  n’en 
vouloir  donner  à des  gens  qu’011  regar* 
doit  plutôt  comme  des  brigands  , que 
comme  les  citoyens  d’une  nouvelle  vil- 
le. ils  uférent  de  ftratagême.  L’occafion 
d’un  grand  fpectacle  publié  dans  tous  les 
environs,  en  fit  venir  beaucoup  plus 
qu’il  ne  leur  en  falloit  3 & ils  ne  manquè- 
rent pas  l’occafion  de  s’en  pourvoir.  Cet 
enlèvement  irrita  leurs  voifins.  Quel- 
ques-uns en  fouffirirent;  mais  les-  Subins 
plus  fenfés , fe  réconcilièrent  avec  les 
raviUeurs  , par  le  moyen  de  ces  nouvel- 
les époufes  , qui  arrêtèrent  la  fureur 
des  deux  partis.  Elles  y auroient  perdu , 
ou  des  peres , ou  des  maris.  Les  Sabins 
firent  plus  : ils  vinrent  habiter  la  nou- 
velle ville,  où  leur  roi  nommé  Tatius 
ne  fit  pas  difficulté  de  fe  retirer,  & con- 
vint du  gouvernement  avec  Romulus  J 
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lais  il  fut  tué  au  bout  de  fix  ans , par  les 
abitans  de  Lavinie. 

Voila,  félon  l’opinion  la  plus  reçue  , 
uel  fut  le  commencement  de  cette 
-ande  ville.  Cependant  les  Hiftoriens 
s plus  anciens , & peut-être  les  plus 
éridiques  , ne  conviennent  pas  de  tout 
2 que  nous  venons  de  rapporter.  Denys 
’Halicarnafle  (1)  eft  obligé  de  conve- 
ir , que  le  tems  de  la  fondation  de  Rc- 
1e , aullî-bien  que  le  nom  de  fes  fon- 
ateurs , n’eft  pas  également  avoué  par 
>us  les  Ecrivains  , & Plutarque  (i)  , 
ui  avoir  fait  des  recherches  fi  exactes 
ir  cette  origine,  eft:  obligé  de  faire  le 
lême  aveu.  Tite-Live  lui-même  (?)  ne 
lit  pas  difficulté  de  dire  , qu’on  ne 
ouve  point  d’hiftoire  certaine  de  ces 
remiers  tems.  Cluvier  tranche  (4)  la 


(i)  Au&ores  mulnim  variant  ram  de  temporc  , quo  urbs 
condica,  quàm  de  ipfis  conüitoribus.  Dio.svs.  ÏUlicar- 
illi  lib.  1. 

(x*  îngens  Romi  nomen  , quod  gloria  eft  apud  omncs 
aites  decantauim  , haud  couvenic  inter  fcripcorcs , à 
jo  utbs  & qtta  de  caufa  invenorit.  Plutarchus  in  Ro- 
ulo. 

())Teftatur  Livius  nuîlos  fibi  plerumque  fuiffe  annales 
rtos , arque  probatos , ne  Hnteos  quidem  , qui  nihil  ferê 
:*ter  confulura  ac  magiftratuum  nomina  continebanc  ) 
nos  fi  qui  citaffcut,  aiebat  efic  negligendos,  qualcs  M. 
iciniusSc  Thurbo aller  adver fus  alrerum  defendebat.  H*c 
ï Livïo , l.  j.  9.  & i®- 

(4)  Quicquid  de  Romulo  ac  Rcmo , ( quem  Grasc i „ 
rimi  hujus  vocabuli  fiûores  s emnes  patiter  appellant 
omum  , ) five .Romane  feu  Græci  prodidemnt,  niera  eft 
ibula,  per  le  ifaiis  abfurda  ûc  inepta  -,  in  qua  neque  de 
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difficulté , en  difant  que  tout  ce  qui  eft 
rapporté  de  l’origine  de  Rome  eft  une 
pure  fable.  Cependant  (1)  comme  les 
incertitudes,  en  matière  d’hiftoire , font 
plus  fâcheufes  qu’une  fable  bien  colo- 
rée , il  vaut  mieux , dans  ce  cas , s’en 
tenir  au  fentiment  ordinaire,  & fuivre  le 


pâtre  puerorum , nequede  mat  ris  nom^ae,  neque  de  expo* 
fitore , nec  de  fublatore , nec  de  nutrice  quidquam  certi 
confiât,  Philipp.  Cluterius,  Jtalix  antiqua  , lib.  lU. 
cap.  l. 

( 1 ) Comme  il  7 a de  la  différence  dans  la  manière  de 
compter  les  années  de  Rome  , voici  les  principaux  fenti* 
mens.  Selon  la  fupputation  de  Varron  , Rome  a été  bâtie 
ail  printems , vers  la  fin  de  la  troifiéme  année  de  la  fixiénse 
olympiade , c’eft-à-dirc , 7^5  ans  avant  l’Ere  chrétienne. 
Les  Fades  Capitolins,  te  Vetrius-Flaccus  la  dirent  bâtie  i 
la  fin  de  la  quatrième  année  de  la  même  olympiade  , ainfi 
7jx  ansivant  l*Ere  chrétienne.  Voici  tes  auteurs  qui  adop- 
tent ce*  diverfes  fupputations.  Augufte  Sc  tous  les  empe- 
reuts  ont  fuivi  la  fupputation  de  Varron  dans  la  célébration 
des  Jeux  féculaires  > auffi-bien  que  Plutarque , Tacite , 
Dion , Aulu-Gelle  , Cenforin , Onuphrius  Panvinius,  ie 
cardinal  Baronius , le  P.  Petau  Ôc  le  P.  Tournemine , Jéiui- 
tes,6c  avec  eux  prefque  tous  les  critiques  modernes.  Les  au* 
leurs  qui  fuivent  la  fupputation  de  Perrius-Flaccus  ou  des 
Marbres  du  Capitole,  font  Solin  , Eufebe , Denys  d’Halicar* 
nafle.  Les  auteurs  fuivans  varient,  6c  fuivent  tantôt  l’une  & 
tantôt  l’autre  fupputation  ; favoir,  Cicéron, Tite-Livc, Pline 
5c  Faterculus.  La  fupputation  de  Caton  ne  met  que  7 f 1 ans 
entre  la  fondation  de  Rome  5c  la  première  année  de  l’Ere 
vulgaire.  Polybe  ne  met  que  750  entte  les  deux  époques,  & 
Fabius  Pi&or  ne  mer  la  fondation  qu’à  la  fin  de  la  première 
année  de  la  huitième  Olympiade  , c‘eft-à-dire , 748  ans 
avant  l’Ere  vulgaire.  Je  m’etonue  qu’UiTérius  , homme 
d’ailleurs  très  exaéi , ait  fuivi  ce  fentiment , qui  eft  aban- 
donné de  prefque  tous  les  favans.  Tout  roule  aujourd’hui 
parmi  les  auteurs  , entre  la  fupputation  de  Varron  & 
des  Marbres  du  Capitole , qui  ne  font  qu’à  un  an  de  diffé- 
rence. Ou  trouvera  toutes  ces  fupputations  dans  ie  Canon 
Chronologique  de  l’fdifioire  romaine , qui  cil  à la  fin  de  {9 
volume. 
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rent,  dès  qu’on  peut  en  tirer  d’ail- 
îrs  quelques  inftruétions  pour  les 
surs,  ou  pour  l’ufage  de  la  vie  ci- 

Le  plan  que  nous  prenons  pour  cette 
[foire  fi  connue  & fi  néce  fia  ire , n’efi 
s d’en  donner  un  détail , comme  nous 
ons  fait  de  celles  dont  nous  n’avons  pas 
narration  fuivie  ; mais  feulement  de 
arquer  le  caractère  de  chaque  fiécle , 
des  Hiftoriens  qu’il  faut  lire  pour  en 
re  inftruit.  Je  commencerai  par  les 
odernes , qui  doivent  fervir  d’introf- 
î&ion  pour  laleéture  des  originaux.  Je 
fiinguerai  principalement  les  livres  (ih 
tns  , propres  pour  former  des  gens  pro- 
>nds,  qui  ne  font  fouvent  d’ufage  que 
ms  le  cabinet,  & qui  hors  de-là  fe- 
fient  fort  embarafles  de  donner  de  lé- 
éres  notions:  deschofçs  qu’ils  ont,ap- 
rifes  avec  beaucoup  de  peine  & de  dé- 
fi!. Je  ne  faurois  afiez  répéter , qu’une 
arte  géographique  de  l’ancienne  Italie, 
ui  doit  toujours,  être  devant  les  ieux  , 
oit  fervir  de  guide  pour  l’étude  de  cette 
iiftoire.  Ce  n’efi:  point  afiez  de  l’exami- 
1er  dans  fa  généralité;  il  faut  encore 
crupuleufement  difcuter  le  progrès  géo- 
graphique de  la  royauté,  de  la  républi- 
jue,  & de  l’empire  romain , qui  s’eft  fait 
lefiécle  en  fiécle  par  leurs  conquêtes.  L’/r 
alia  media  de  M.  DeLisle  , eft  la  carte 


Digitized  by  Google 


4 5 1 Méthode  pour  VÀljloïrt. 
qu’on  doit  avoir  fous  les  ieux,  en  étu- 
diant les  premiers  tems  de  l’Hiftoire  Ro- 
maine, c’eft-à-dire  , les  trois  premiers  fic- 
elés, où,  renfermés  encore  au  centre  de  l’F- 
talie,  les  Romains  fe  trouvèrent  environ  és 
d’une  infinité  de  petits  peuples , prefque 
toujours  en  guerre  avec  eux , & qu’ils 
eurent  bien  de  la  peine  à foumetrre  à 
leur  domination.  L Ttalia  antiqua  du  mê- 
.me  De  Disle  , ou  encore  mieux  , celle 
de  M*  Danville,  doit  erre  étudiée 
avec  les  tems  qui  fuivent , jufqu’à  ce  que 
îes  Romains  fortant  dù  continent  de 
l’Italie , font  en  afTez  peu  de  tems  II 
conquête  de  la  plus  grande  partie  du 
inonde  connu.  Alors  on  ne  peut  fe  dif- 
'penfêr  d’avoir  fous  les  ieux  VOrbis  Ro- 
manus  de  M.  Dan  ville.  L q The  atrum 
hijioricum  de  M.  De  Lisle  fert  plus  par- 
ticuliérement pour  lé  tems  des  Empe- 
reurs. - ...  .\  • 

Un  autre  fecours  qu’on  ne  doit  pas 
négliger,  dans  l’étude  de  l’Hiftoire Rou- 
maine, comme  de  route  autre , ce  font 
des  Tables  chronologiques , qui  falfent 
connoître  d’un  coup  d’œil  toute  la  fuite 
de  l’hiftoire  , Sc  qui  en  dévelopent 
toutes  les  révolutions  fuccefîîves , fous 
les  rois,  les  confuls,  les  décemvirs,  lés 
tribuns  du  peuple  , les  diéîrateurs  &c  les 
empereurs.  ' ; ~i; • 

: Ces  préparatifs  doivent  être  fuivi* 
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-d’une  connoilTance  fuccinéte  des  mœurs 
de  la  nation  Romaine  , méprifable  dans 
fes  commencemens  , refpeétable  dans 
fes  premiers  progrès  , & redoutable  en- 
fin par  fes  dernieres  conquêtes.  Je  ne 
.connois  rien  de  plus  exadt  &:  de  plus 
.précis  que  le  traité  latin  du  P.  Can- 
.tel  , Je  fuite,  fous  le  titre  d ë Rcfpublica 
JXomana  qui  a été  aullî  traduit  en  fraq- 
.çois.  Cet  abrégé  des  mœurs  des  Romains 
.&  de  leurs  antiquités  , eft  débarafle  de 
cette  vafte  & faftueufe  érudition , qui  fait 
..plus  d’honneur  aux  écrivains  qui  la  débi- 
tent, que  de  profit  a ceux  qui  lesétudienr. 
, Ii  fuffir,dans  ces  matières, d’avoir  des  priti- 
. cipes  qui  fafient  faire  attention  aux  uf*- 
ges  & aux  cultes  ,- qui  fe  trouvent  prefque 
. toujours  incidemment  rappellésdans.lçs 
hiftoriens  originaux.  Antoine  Thysh^s; 
. a fait  un  recueil  fuccinéfc  & inftruékif  des 
, Antiquités  romaines  , qu’il  a tiré  desœu- 
f vres  de  Jufte-Lipfe , l’un  des  plus  grands 
, littérateurs  qu’il  y ait  eu  dans  ce  genre  de 
. fcience.  Ceux  qui  n’auroient  pas  le  Pere 
Cantel,  pouroiem  fe  contenter  de  cette 
colle&ion  : ceux  qui  les  auroignt  tons 
deux , auroîent  de  quoi  choifir , & fpiyre 
.leur  goût.  Je  11e  veux  pas  confeiller0ipî 
. Rosin  ni  d’autres  traités  plus  détaillas , 
. non  plus  que  les  recueils  îmmenfes  dans 
. lefquels  on  difcute  , avec  un  détail  .plus 
; ennuyeux  qu’il  n’etë  exaét , toutes  les 
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patries  des  Antiquités  romaines,  fan9 
en  excepter  même  les  minuties  les  moins 
intéreflantes.  Je  fais  que  ces  études  font 
quelquefois  néceffiaires  j mais  on  trouve 
dans  les  livres  & dans  les  bibliothèques 
de  quoi  approfondir  dans  le  befoin  les 
parties,  qui,  par  occafion  , peuvent  faire 
quelque  difficulté.  J’en  indique  beau- 
coup plus  qu’on  n’en  peut  lire  , dans  le 
Chapitre  V de  la  IIIe  partie  du  Cata- 
logue général  qui  eft  à la  fuite  de  cette 
Méthode. 

Plufieurs  écrivains  modernes  ont  don-  ' 
né  des  Abrégés  ou  des  Hiftoires  générales 
de  la  République  & de  l’Empire  Romain. 
Celle  de  M.  Coeffeteau  a eu  dans  le 
dernier  fiécle  une  grande  réputation  , 
dont  elle  éroit  redevable , moins  à l’exa- 
ôitudè  des  faits , qu’à  l’élégance  & à la 
dignité  du  ftyle,  dans  lequel  nous  trou- 
vons encore  la  grandeur  & le  tour  de 
notre,  langue,  quoique  les  manières  en 
aient  beaucoup  vieilli , depuis  plus  d’un 
ftécle  que  cet  ouvrage  a paru.  Comme 
notre  ftyle  a changé , Te  goût  qu’on  avoir 
pour  ce  livre  s'eft  extrêmement  ralenti , 
avec  d’autant  plus  de  raifon , qu’il  ne 
donne , pour  l’hiftoire  de  la  République 
Romaine,  qu’une  verfion  pure  8c  Ample 
des  quatre  livres  de  Florus , qui  ne  fuf- 
fifent  pas  pour  avoir  une  exaéte  connoif- 
fauce  de  cette  partie  de  l’hiftoire.  C’eft 
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Ù bon  compte  une  leéture  épargnée  pour 
ceux  qui  veulent  de  la  précinon  & de 
l’exa&itude.  Claude  Malingre  , quia 
prétendu  continuer  l’hiftoire  de  CoefFe- 
teau,  depuis  le  régne  de  Conftantin  juf- 
qu’à  celui  de  l’Empereur  Ferdinand  II, 
au  XVIIe  iiéele  , a joint  pne  mauvaife 
compilation  , mal  écrite  & mal  digérée , 
à un  ouvrage  qui  avoir  (de  la  grâce  & de 
l’agrément  : aufli  le  public  lui  a-t-il  ren- 
du la  juftice  qu’il  méritoit , en  ne  re- 
cherchant & en  ne  lifant  pas  fon  ou- 
vrage, qui  eft  à peine  connu  aujour- 
d’hui. . . 

Scipion  Dupleix  donna  une  Hiftoirç 
Romaine  quelque  tems  après  CoefFe- 
teau  : mais  comme  il  étoit  mauvais  écri- 
vain, quoiqu’il  fût  compilateur  exaét , 
elle  n’a  pas  eu  le  fuccès,  qu’il  en  pou- 
voit  efpérer , par  un  détail  trop  circon? 
ftancié  & trop^étendu,  qui  pouroit  dé- 
goûter de  la  le&ure  des  originaux , dont 
il  n’étoit  pas  capable  de  rendre  en  notre 
.langue  les  grâces  & la  perfedion. 

Du  Verdier  cjui  vint  après,  méritoip 
bien  de  mourir  a l’hôpital,  comme  qij 
dit  qu’il  y eft  mort , après  nous  avoir 
donné  un  ouvrage  aufli  mauvais  que  foip 
Mijioire  Romain q j 8c  nous  avoir  accablé 
de  beaucoup  de  compilations  indigefte? 
<&  mal  écrires.  Ce  que  M.  de  Màroe- 
Ues  a publié  fçus  le  titre  d q fuite  de  . 
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Jloire  romaine  de  CoefFeteau , ne  com- 
prend guères  quedes’tradu&ions  de  quel- 
ques auteurs  de  l’hiftoire  du  bas  empire, 
qu’il  vaut  mieux  lire  dans  les  originaux 
que  dans  des  verfionsaufli  médiocres. 

Quatre  .auteurs  confidérables  ont  don- 
né dans  ces  derniers  tems  des  Hiftoires 
romaines  dans  des  goûts  très-difFérens. 

Il  s’agit  de  favoir  à laquelle  on  doit  fe 
déterminer  , pour  fervir  d’introduélion 
à la  leéfcure  des  hiftoriens  originaux.  Les 
vues  qu’il  faut  avoir  quand  on  lit  quel- 
qu’un des  écrivains  .modernes  de  cette 
jhiftoire,  eft  de  les  faire  fervir  de  prépa- 
ratif aux  anciens  hiftoriens.  Le  premier 
eft  un  Anglois  nommé  Laurent Ech  a rd, 
qui  a fait  dans  fa  langue  une  hiftoire 
fuivie  de  la  République  & de  l’Empire, 
continuée  non-feulement  jufqu’à  la  fin 
de  cette  monarchie  en  occident  fous  Au- 
guftule,  mais  qu’il  a menée  par  un 
détail  des  affaires  de  l’empire  d’orient , 
fufqu’â  la  prife  de  Conftantinople  par 
les  Turcs  au  milieu  du  XVe  fiécle.  Son 
ouvrage  eft  écrit  avec  la  /implicite  que 
demande  la  narration  des  hiftoires  an- 
ciennes. Sans  accabler  le  le&eur  par  des 
circonftancës  trop  détaillées  , il  a foin 
de  fe  fixer  aux  événemens  les  plus  confi- 
dérables. Il  donne  du  goût  pour  en  fa- 
voir le  détail  ; & par  un  arrangement 
• fage  des  faits  hrftoriques,  il  peuçfervk 
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d’inrroduCtion  à la  leCture  des  anciens 
auteurs. 

Cette  Hiftoire  , d’abord  peu  connue 
'hors  de  l’Angleterre  , a été  traduite  en 
notre  langue  par  un  écrivain,  qui,  outre 
la  qualité  d’aureur,  poftéde  encore  d’au- 
tres talents  peu  communs , qui  l’ont  ex- 
trêmement diftingué  dans  le  monde.  Il  a 
plus  que  de  la  correction  dans  le  ftyle  , 
il  a même  de  l’agrément  & de  la  poli- 
tefle  ; mais  quelquefois  il  manque  de 
cette  fcrupuleufe  exactitude  néceflàire  à 
un  traducteur  : il  veut  glofer  fur  fon  au- 
teur original.  L’abbé  des  Fontaines, 

■ à qui  on  attribuoit  cette  traduction, 
avoue  lui  - même  , qu’avec  les  fecours 
étrangers  dont  il  s’eft  aidé,  il  n’a  pu  néan- 
moins s’empêcher  de  faire  une  verlion 
libre  de  cette  hiftoire.  Que  ne  la  faifoic- 
•il  littérale  ? (1)  < 

L’abbé  de  Vf.rtot  publia,  en  1715) 
une  hiftoire  particulière , fous  le  titre  de 
'Révolutions  de  la  République  Romaine  : , 
-ouvrage  écrit  avec  beaucoup  de  dignité , 
’de  réflexion  & de  grandeur.  On  y trouve 
•le  caraCtère  hiftorique  mieux  exprimé 

, . fi)  Cette  tradu&iondmpriroéc en  fix  vol.  in- 1 t,eft  de  Da- 
niel de  Lahr«qui.  L’abbé  des  Fontaines  en  a revu  le  ftyle, 

■Et  l’a  corrigée  en  pjufiçurs  egdtoits  : air.fi  il  n’en  eft  que  l’é- 
diteur. Elle  finit  au  régne  de  Conftantin.  Les  dix  volumes 
fuivans , Tournis  également  à la  révifion  de  l’abbé  des  Fon- 
taines, ne  (but  plus  la  tradu&ion  d'Echard,  c’eft  un  ou- 
vrage compoic  par  i’abbé  Guyon  , pour  fervir  de  fuite  à ce 
■qu'on  avoir  traduit  de  l’ouvrage  anglois,  . , 
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que  dans  la  plupart  des  autres  écrivain^ 
modernes.  Il  a foin,  fans  accabler  le  le- 
cteur par  des  réflexions , de  lui  donner 
lieu  d’en  faire  de  très-inftru&ives } chofe 
plus  fatisfaifante,  que  fl  on  les  lifoit  dans 
un  hiftorien , parce  que  chaque  leCteur 
croit  alors  qu’elles  viennent  de  fon  pro- 
pre fond.  Cet  ouvrage  n’eft  pas  feulement 
un  livre  hiftorique  , il  peut  encore  , au 
befoin , tenir  lieu  d’un  livre  de  politi- 
que. L’auteur  y dévelope  d’une  manière 
fl  fenfible  le  caraétère  inconftant  & tu- 
multueux du  gouvernement  populaire, 
qu’il  n’y  a point  d’homme  fage  , après 
cette  ledure  , qui  ne  préférât  le  plus 
mauvais  gouvernement  monarchique  à 
celui  de  la  République  la  mieux  réglée, 
puifque,  malgré  la  fagefle  de  celle  des 
-Romains,  les  hommes  les  plus  zélés 
pour  le  bien  public,  & les  mi  ni  fixes  les 
plus  prudens  & les  plus  habiles  fe 
voyoienr  tous  les  jours  expofés  aux  plus 
étranges  révolutions.  L’abbé  de  V ertot, 
né  fous  un  gouvernement  monarchique» 
a fait  fentir  indirectement  l’avantage  de 
celui-ci  au-defliis  du  gouvernement  po- 
pulaire , que  l’on  a vu  dans  les  républi- 
ques de  la  Grèce  & de  Rome  fujet  à tant 
de  viciflîtudes  , qu’à  la  fin  on  a été  con- 
traint de  revenir  au  gouvernement  d’un 
feul.  C’eft  un  des  principaux  avanta-’ 
ges  que  l’on  trouve  dans  la  ledure  de 

» 

-» 
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tet  excellent  ouvrage  de  l’abbé  de  Vertot, 
l’un  des  mieux  écrits  de  ceux  qui  font 
fortis  de  fa  plume.  Les  auteurs  originaux 
ne  font  pasfouvent la  même  imprelïion, 
parce  que  ces  écrivains , nés  avec  un  gouc 
républicain  , cachoienr , autant  qu’ils 
pouvoient , les  défauts  de  ce  gouverne- 
ment , fous  lequel  la  grandeur  de  Rome, 
ou  plutôt  la  foiblefle  des  peuples  qu’ils 
fournirent , avoit  le  plus  éclaté. 

Lerroifiéme  ouvrage  confidérable  don- 
né dans  ce  fîécle,  fur  l’Hiftoire  Romaine, 
eft  de  deux  Jéfuires,  les  PP.  Catrou 
& Rouillé.  Le  premier  étoit  déjà  connu 
par  un  ouvrage  hiftorique  aflez  eftimé, 
& par  une  tradu&ion  & un  commen- 
taire fur  Virgile.  La  fcienceduP.Rouillé 
étoit  reliée  dans  le  cabinet.  11  paroît  ici 
comme  un  auteur  tout  neuf}  au  moins, 
j’ignore  qu’il  ait  rien  publié  avant  fon 
Hiftoire  Romaine,  Elle  eft  d’une  fi  gran- 
de & fi  vafte  étendue , qu  a peine  laifle- 
roit-elle  le  temsde  lire  les  originaux,  lî  on 
avoit  la  patience  de  l’étudier  avec  le  foin 
& l’attention  qui  eft  due  aux  bons  ouvra- 
ges des  modernes.  La  narration , qui  fent 
le  roman , ne  répond , ni  par  l’exaéfcitude, 
ni  par  le  ftyle  , à la  dignité  néceflaire 
dans  une  hiftoire  aufli  grave.  L’appré- 
henfion  que  ces  deux  écrivains  ont  eu  de 
rien  Iailîèr  échaper  d’hiftorique,  les  a 
trop  fouvent  engagés  dans  des  minuties* 
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& des  détails  peu  convenables  à une  -hi- 
stoire générale.  Ils  ont  rapporté  jufqu’aux 
plus  chétives  harangues  des  anciens  au- 
teurs. On  fait  que  ces  morceaux  doivent 
être  traités  dans  l’Hiftoire,avec  beaucoup 
de  circonfpeétion  & de  fagelfe.  Ce  font 
des  difeours  oratoires,  que  les  anciens 
avoient  introduits,  moins  pour  repréfen- 
-ter  la  vérité  hiftorique,  que  par  une  ef- 
péce  de  néceflüté  où  ils  fe  trouroient  de 
donner  à leurs  concitoyens  des  modèles 
de  ces  harangues,  qu’ils  étoient  tous  les 
jours  obligés  de  faire  dans  le  gouverne- 
ment de  la  République.  Les  PP.  Catrou 
& Rouillé  favenr  mieux  queperfonne, 
que  les  mœurs  & la  manière  de  gouver- 

• ner  n’étant  plus  les  mêmes  , il  falloit 
< une  extrême  réferve  dans  ces  parties  de 

leur  travail , & qu’ils  ne  dévoient  s’y  li- 
vrer, que  dans  des  conjonctures  indifpen- 
- fables,  où  les  tems  , la  vraifemblance , 

• & la  nature  des  affaires  pouvoient  don- 
ner lieu  à ces  fortes  de  difeours,  fans 
nous  accabler  par  des  déclamations  de 

• rhéteur,  dont  leur  hiftoire  eft  remplie. 
Ils  ont  fi  mal  copié  les  anciens,  qu’ils  . 
feroient  capables  de  dégoûter  de  la  le- 

• Cture  des  auteurs  originaux  , fi  on  les 
prenoitpour  de  fidèles  imitateurs.  Il  elt 

• fâcheux  que  les  notes  dont  ils  ont  ac- 
compagné leur  Hiftoire,  foient  encore 
en  toutes  manières  plus  mauvaifes  q»e 
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je  texte.  Il  ne  falloit  pas  fe  mettre  deux , 
pour  faire  un  li  médiocre  ouvrage.  Un 
feul  auroit  fufïi , & l’auroit  peut-être 
donné  meilleur.  Eh  ! ne  valloit-il  pas 
mieux  r’habijler  l’Hiftoire  romaine  d« 
Scipion  Dupleix , dont  le  fond  eft. plus 
exaéfc  , que  celle  des  PP.  Catrou  &c 
Rouillé , plutôt  que  de  nous  en  donner- 
une  encore  plus  mauvaife  ? 

. Le  célébré  M.  Rollin  eft  le  dernier  qui 
ait  entrepris  de  traiter  l’Hiftoire  romaine 
avec  étendue.  Animé  par  le  fuccès  qu’a- 
.vait  eu  fon  Hijioire  ancienne  j il  conlacra 
à ce  travail  les  dernières  années  de  fa  vie  : 
mais  le  Public  n’a  pas  fait  le  même  ac- 
cueil à fon  Hijioire  romaine.  On  a même 
Jtïouvé  que  l’ouvrage  a voit  dégénéré  fous 
la  plume  de  M.  Crévier  fon  continua- 
teur, qui  l’a  conduit  jufqu  à Conftantin. 
Cependant,  cette  Hiftoire  eft  préférable 
à celle  des  PP.  Catrou  & Rouillé , pref- 
qu1  entièrement  oubliée  aujourd’hui. 

; Comme  ces  hiftoires  font  très- éten- 
dues , je  n’ofe  en  confeiller  la  leéture.  Il 
faut,  fî  l’on  veut  étudier  exa&ement  l’hi- 
•ftoire  Romaine,  commencer  par  1 es  Rev  o- 
lutionsàe  l’abbé  db  Vertot,  qu’on  doit 
lire  plus  d’une  fois  : mais  comme  elles  ne 
patient  pas  les  tems  de  la  République,  on 
y pouroit  fuppléer  par  la  le&ure  des 
originaux  que  nous  indiquons  ci-après , 
£u  bien  , après  avoir  relu  la  même 
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partie  dans  ühiftoire  de  Laurent  Ecr  arb^ 
la  continuer  pour  connoître  l’hiftoire  de 
l’Empire,  quoique  dans  la  verfion  fran- 
çoife , elle  ne  paflfe  pas  le  régne  de  Con-^ 
ftantin , qui  n’y  eft  pas  même  fini.  Oh 
doit  lire  enfuite , mais  avec  la  plus  grande 
attention  , les  Confîdérations  du  préfident 
de  Montesquieu  , fur  les  caufes  de  la 
grandeur  & de  la  décadence  des  Romains. 
C’eft  le  réfumé  de  toute  l’Hiftoire  Romai- 
ne. Comme  l’auteur  ne  s’appéfantit  point 
fur  les  détails,  & ne  faifit  que  les  bran- 
ches fécondes  de  fon  fujet , il  a fu  ren- 
fermer en  très  - peu  d’efpace  un  grand 
nombre  d’objets  diftinétement  apperçus 
& rapidement  préfentés  fans  fatigue  pour 
le  ledteur  : en  laiflant  beaucoup  voir,  il 
laide  encore  plus  à penfet.' 

* , • * ' . .*  [ J r : ' 't 

Reprenons  maintenant  le  fil  de  l’hf- 
ftoire.  Dès  que  Romulus  eut  de  quoi 
perpétuer  le  nouvel  état  qu’il  venoit  d’ç- 
tablir , il  entreprit  de  donner  une  forme 
à fon  nouveau  gouvernement , dont  lds- 
membres  ne  montoient  qu’à  trois  mille 
trois  cens  hommes.  Il  divifa  le  peuple 
en  trois  tribus  de  mille  citoyens , &c  cha- 
que tribu  en  dix  curies  de  cent  hommes 
chacune  : il  y ajouta  trois  compagnies 
de  cavalerie , d’où  fortit  la  noblefie  con- 
nue depuis  fous  le  nom  de  Chevaliers 
Romains.  Le  Sénat  vint  enfuite  : Romi#* 
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Tus  le  compofa  de  cent  des  principaux 
-citoyens , qui  étoient  des  perfonnes  mû- 
tes , capables  de  donner  des  confeils  fa- 
lutaires.  Par-là , ils  furent  regardés  com- 
me les  peres  de  la  patrie.  Le  nombre  en 
augmenta  confidérablement  depuis.  Ro- 
inulus  établit  lui  - même  l’ufage  des  lé- 
gions , pour  avoir  toujours  fur  pied  un 
corps  de  troupes  difciplinées.  Il  introdui- 
sit les  triomphes , pour  exciter  la  valeur 
des  chefs  par  l’amour  de  la  gloire.  Les  co- 
lonies qu’il  envoya , affermirent  fes  con- 
quêtes , par  l’attention  qu’avoient  les  ci- 
toyens Romains  fur  les  peuples  vaincus, 
parmi  lefquels  ils  étoient  logés  moins  en 
qualité  de  concitoyens  , que  comme 
une  efpece  de  garnifon , qui  n’étoit  point 
à charge  au  public.  Il  mourut  l’an  7 1 6 
avant  l’Ere  chrétienne , ou  plutôt  il  dif- 
parut  après  un  régne  de  trente-fept  ans  , 
lorfqu’il  faifoit  la  revue  des  troupes  au- 
près des  marais  de  Caprée.  Il  avoit  fans 
doute  déplu  à quelques  fénateurs,  par  des 
hauteurs  naturelles  à un  homme  élevé 
dans  une  efpéce  de  rufticité,  & qui  vouloir 
commander  en  maître  un  peuple  qu’il 
avoit  formé.  Mais  pour  couvrir  cet  aifaf- 
finatjon  fit  couririe  bruit  que  les  dieux  l’a- 
voienr  enlévé,  & luiavoient  accordé  l'im- 
mortalité fous  le  nom  deQuiRiNus  j que 
déjà  il  Avoir  prédit  que  Rome  feroit  un 
jour  maîtreffe  de  l’univers.  Mais  on  fenç 
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bien  que  cette  efpéce  de  prophétie  ne  vint 
qu’après  coup,  & depuis  que  Rome  eut  é- 
tendu  fa  domination  hors  de  l’Italie  : elle 
ne  paroît  même  avoir  été  inventée  que 
pour  colorer  leurs  conquêtes,  qui  étoient 
plutôt  d’honnêtes  brigandages  que  des 
acquifitions  juftes  & légitimes. 

Après  un  interrègne  , que  le  peuple 
Romain,  naturellement  inquiet,  ne  put 
Soutenir  plus  d’ua  an  ,Numa-Pompilius 
fut  appellé  d’un  commun  confentement 
à la  couronne  , l’an  7 1 5 avant  l’Ere 
chrétienne.  Il  réfidoit  à Cures  , ville 
des  Sabins,  ou  on  l’alla  chercher  pour  le 
mettre  fur  le  trône.  Naturellement  doux 
& modefte,  il  feignit  une  grande  réh- 
ftance  avant  que  de  fe  laiiïer  perfuader. 
Moins  brave  & moins  féroce  que  Ro- 
mulus,  il  tourna  du  côté  de  la  religion 
un  peuple  que  fon  prédécelfeur  avoir  por- 
ré  aux  armes.  Il  donna  des  loix  fages , éta- 
blit un  culte  réglé  , ordonna  des  fêtes 
& des  facrifices.  Mais  pour  perfuader 
toutes  ces  chofes  , il  falloir  fe  revêtir 
d’une  autorité  qu’il  ne  croyoit  pas  avoir 
de  lui -même.  Il  fe  retiroit  fouvent 
dans  les  bois , où  il  alîuroit  qu’il  avoit 
des  conférences  fecretes  avec  la  Divini- 
té, qui  l’inftruifoit  de  tout  ce  qu’il  avoit 
à faire.  Ce  fut  la  rufe  , dont  en  habile 
politique  , il  fe  fervit  pour  former  les 
mœurs  d’un  peuple  groflier.  Il  mourut  à 
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fagede  8 o ans,  après  un  régne  de  44,  fans 
avoir  jamais  été  malade  } ce  qu’il  dévoie 
à l’égalité  de  fon  tempérament. 

Tullus-Hostihus  , qui  lui fuccéda, 
l’an  6-1  avant  l’Ere  chrétienne,  aban- 
donna aux  pauvres  citoyens  tout  le  do- 
maine que  les  rois  s’étoient  réfervés.  Il 
jugea  enfuite  que  les  Romains  n’ayanc 
point  autour  de  leur  ville  une  aifez  grande 
étendue  de  terrein  pour  fournir  à leur 
fubfiftance  , il  falloir  en  acquérir  par 
les  armes  , puifqu’ils  n’avoient  que  ce 
moyen.  11  fit  donc  la  guerre  à la  ville  d’AR 
bej  mais  les  deux  partis  qui  n’avoienc 
pas  trop  de  tous  leurs  citoyens  , jugèrent 
à propos  d’épargner  des  pertes  conti- 
nuelles , 8c  de  terminer  une  guerre 
que  la  valeur  des  deux  peuples  traîneroit 
trop  en  longueur.  Ils  convinrent  d’un 
combat  de  trois  de  leurs  plus  braves  gens 
contre  trois  du  parti  contraire.  On  fait 
que  la  forrune  8c  l’adrefle  n’eurent  pas 
moins  de  part  que  la  valeur  romaine  # 
dans  la  vidoire  que  le  dernier  des  Ho- 
' races  remporta  fur  les  trois  Curiaces* 
l’an  669  avant  l’Ere  chrétienne.  Mais  la 
vidorieux  , qui  ne  pouvoir  oublier  la  fé- 
rocité de  la  nation  , fouilla  fa  gloire  pas 
le  meurtre  de  fa  fœurT  Les  juges  ne  pu- 
rent s’empêcher  de  le  condamner  j maif 
le  peuple , auquel  il  en  appella,  n’eut  pat 
4e  courage  d’oter  la  yiç  à un  homme , quj 
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venoir,  par  une  vi&oire  inefpérée , é& 
faire  la  conquête  d’une  ville  puiflànte  , 
qui  feule  pouvoir  s’oppofer  au  progrès  des 
Romains  , qu’on  commençoit  dès-lors 
à regarder  avec  jaloufie.  Albe  , la  mere 
de  Rome,  fut  démolie , & Tullus  Hofti- 
lius  ramenant  les  Romains  à leurs  pre- 
mières inclinations,  déclara  la  guerre  à 
quelques  autres  peuples , contre  Iefquels 
ils  firent  des  efiàis  de  leurs  forces , ôc 
donnèrent  des  preuves  de  cette  valeur, 
qui  les  a depuis  fi  fort  diftingués.  Rome 
lui  a l’obligation  d’avoir  le  premier  dis- 
cipliné fa  milice.  11  finit  d’une  mort  tra- 
gique , après  un  régne  de  $ 1 ans.  On  fit 
courir  le  bruit  qu’il  avoit  été  écrafé  du 
tonerre,  mais  il  leroit  plus  vraifembla- 
ble  de  dire,  comme  l’ont  fait  quelques 
auteurs  , qu’Ancus-Martius  , petit-fils 
par  fa  mere  de  Numa-Pompilius  , ne  put 
fouffrir  la  gloire  que  ce  roi  s'étoit  acquife. 
Il  aflembla  quelques  fcélérats  , marcha 
droit  à la  maifon  du  fouverain,  fit  égor- 
ger tout  ce  qu’il  rencontra,  & le  tua  lui- 
même.  Il  mit  le  feu  à fon  palais  : & com- 
me le  bruit  du  tonerre  effrayoit  alors  le 
peuple  Romain , il  fit  dire  que  ce  prince 
avoit  été  confumé  par  le  feu  du  ciel. 

Ancus-MartIus  eut  l’adrelTe,  après 
te  crime,  de  fe  faire  élire  roi  des  Ro- 
mains , l’an  640  avant  l’Ere  chrétienne.  Il 
|roulutimiter  le  roi  fon  aïeul  par  une  piétq 
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toïfe&ée , & ne  négligea  rien  de  tout  ce 
qui  pouvoit  contribuer  à la  paix  , à 1» 
police , & à l’augmentation  de  Rome  î 
cependant  il  ne  kilfa  pas  de  faire  vi- 
goureufement  la  guerre,  quand  il  fe  vit 
contraint  de  la  foutenir. 

Après  un  régne  de  24  ans,  il  eut,  l’an 
Ci  G avant  l’Ere  chrétienne,  pour  fuccef- 
feur  Lucius -Ta rquinüs  , furnommé 
T Ancien.  On  ne  l’avoit  d’abord  choifi 
que  pour  être  le  tuteur  des  enfans  d’An- 
cus-Martius  } mais  il  alla  plus  loin , & 
voulut  gouverner  en  fon  nom  : il  fit  li 
bien  par  fes  difeours  & les  mouvemens 
qu’il  fe  donna , qu’il  monta  fur  le  trône. 
11  étoit  originaire  de  Corinthe , &,  com- 
me l’on  croit,  de  la  race  même  des  Bac- 

ue 


dignités,  en  faifant  300  fénateurs,  au  lieu 
de  1 00  qu’il  y avoit  auparavant.  Il  aug- 
menta également  le  nom  bre  des  chevaliers 
Romains.  Il  introduifit  dans  Rome  une 
forte  de  luxe  & de  magnificence , incon- 
nue jufqu’alors  à un  peuple  qui  s’étoit 
borné  aux  feules  néceflités  de  la  vie.  Du 
butin  dont  ils ’étoit  enrichi  dans  plufieurs 
guerres  , il,  en  fit  élever  trois  ouvrages 
confidérables,  fa  voir,  le  grand  cirque, 
les  fortifications  de  Rome,,  & les  cloa- 
ques , ou  conduits  fouterreins , dont  les 


chiades,<^ui  ont  gouvernècetterépubliq 
d'e  la  Grece.  Pour  faire  plaifir  à ceux  q 
l’avoient  élu , il  augmenta  le  nombre  d 
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voûtes  foutenoient  tous  les  bâtimens  c!è 
la  ville  t ouvrage  qui  doit  l’immortali- 
fer,  puifque  depuis  plus  de  1000  ans 
quil  eft  fait , il  fe  maintient  beaucoup 
mieux  que  les  nouveaux  édifices  que  Fou 
a conftruits  depuis.  Les  deux  enfans 
d’Ancus-Martius  étant  parvenus  dans  un 
âge  à fe  connoître  & à pouvoir  agir 
firent  aflaffiner  ce  prince , après  un  régné 
de  3 8 ans. 

Les  meurtriers  ne  profitèrent  point  de 
leur  crime  : ils  en  furent  punis  par  l’exil  ; 
8c  Servius  - Tullius  , quoique  fils 
d’une  efclave  , fut  élevé  fur  Ife  trône  , 
l’an  578  avant  l’Ere  chrétienne.  Quel-' 
ques  guerres  qu’il  eut  avec  des  peuples 
de  la  Tofcane  lurent  bienrôt  terminées  j 
mais  pour  ne  pas  refter  oifif,  8c  rendre* 
même  une  forte  de  juftice  à ceux  qui 
avoient  bien  voulu  fouffrir  qu’il  s’empa- 
rât de  la  couronne , il  fit  un  nouveau  dé-> 
nombrement  des  citoyens,  leur  partagea» 
les  terres  de  Fétat,  tk  augmenta  le  nom* 
bres  des  tribus.  Des  deux  filles  qu’il  avoir, 
Tullia  voulut  monter  fur  le  trône  -elle  y 
excita  fon  mari,  qui,  fans  doute,  refufa 
de  commettre  un  fi  grand  cri  me.  £•  le  trou- 
va le  moyen  de  s’en  défaire , 8c  d’époufer 
Ta r qu in  Le  Superbe  3 qui,  pour  fe  ma- 
rier avec  cette  femme  ambitieufe , avoir 
commis  un  autre  crime  , en  faifant  mou- 
|ir  fa  femme,  qui  étoit  fœur  de  Tullia.- 

Cette 
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Cette  alliance  fi  bien  alfortie  les  condui- 
fît  au  parricide  fi  long-tems  médité  par 
Tullia.  Tarquin,  non  content  d’avoir  dé- 
trôné fon  beau-pere  dans  le  fénat,le  fit  tuer 
par  le  confeil  de  fa  femme  : & cette  fille , 
aulîi  cruelle  qu’ambitieufe,  impatiente  de 
féliciter  fon  mari  de  l’ufurpation  qu’il  ve- 
noit  de  faire , aima  mieux  fouler  aux 
pieds  de  fes  chevaux  le  corps  tout  fan- 
glant  de  fon  pere , que  de  fe  détourner 
tant  foit  peu  du  chemin. 

Tarquin,  fils  ou  petit-fils  du  premier 
roi  de  ce  nom , qui  venoit  de  monter  fur 
le  trône  par  un  parricide , l’an  534  avant 
l’Ere  chrétienne,  continua  de  s’y  main- 
tenir par  des  violences  & de  nouvelles 
tyrannies.  Il  fit  périr  entr’autres  Marcus- 
Junius  , mari  de  Tarquinie , fille  de  Tar- 
quin l’ancien.  Le  fils  aînédejunius  fubit 
le  même  fort  ; &:  le  fécond , nommé  Lu- 
cius , ne  l’échapa  qu’à  la  faveur  d’une 
efpéce  de  folie  qu’il  affeda  ; ainfi  T arquin 
épargna  par  mépris  celui  que  la  Provi- 
dence réfervoit  pour  détruire  fa  tyrannie. 
Ce  régne,  qui  étoit  devenu  infuppor- 
table  aux  Romains , par  l’orgueil  & la 
cruauté  du  pere , finit  par  la  violence  & 
la  brutalité  du  fils,  nommé  Sextus-Tar- 
quinius.  Ce  jeune  homme  audacieux  & 
téméraire  , auffi  touché  de  la  beauté , 
que  de  la  vertu  & de  la  chaftetc  connue 
de  Lucrèce,  femme  deTarquinius-Col- 
Tomc  F,  H 
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latinus,  fe  livra  entièrement  à fa  paflîon  ; 
& pour  gagner  une  perfonne  que  k dou- 
ceur feinte  de  fes  paroles  n’avoit  pu  fur- 
prendre  , il  voulut  la  déterminer  par  la 
crainte  de  la  mort  & de  l’infamie  dont 
il  la  menaçoit-  Quoiqu’elle  put  réfifter  à 
l’une,  elle  ne  fut  point  à l’abri  de  l’autre , 
& voulut  que  fon  nom  paftat,  fans  au- 
cune tache,  à la  poftérité.  Honteufe  ce- 
pendant , mais  après  coup , de  n’avoir  pu 
réfifter  aux  menaces  deSextus-Tarquinius, 
elle  fait  aftembler  dès  le  lendemain  toute 
fa  famille,  leur  déclare  la  violence  qu’on 
lui  avoir  faite , & fe  tue  en  leur  préfence. 
Cette  mort  fut  le  fignal  d’un  fouléve- 
ment  général,  Lucius- Junius  , furnom- 
mé  Brutus,  pour  avoir  garanti  fa  vie  , 
comme  nous  venons  de  le  dire  , par  une 
ftupidité  affeétée,  fut  le  premier  qui, 
par  une  fagefle  profonde  & a&ive,  por- 
ta le  peuple  à fecouer  , non-feulement 
le  joug  du  roi,  mais  encore  celui  de  la 
royauté  , dont  on  avoit  fi  fort  abufé  \ & 
par  un  décret  public , les  Tarquins  furent 
bannis  de  Rome,  avec  ferment  de  ne 
jamais  fouffrir  que  qui  que  ce  foit  régnât 
dans  la  ville.  Le  bien  des  Tarquins  fut 
confifqué  au  profit  du  peuple  j & au  lieu 
d’un  prince  perpétuel  , on  choifit  pour 
gouverner  l’état  , deux  magiftrats  an-* 
nuels  , qu’on  appella  Consuls  , pour 
parquer  qu’ils  dévoient  par  leurs  conr 
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feils  & parleurs  foins  travaillera  l’avan- 
tage du  bien  public.  Ce  grand  événe- 
ment arriva  l’an  1 45  de  la  fondation  de 
Rome,  509  ans  avant  l’Ere  vulgaire. 

Je  ne  faïuois  difconvenirque  quelques 
auteurs  anciens  ne  font  pas  tout-à-fait  fa- 
vorables à Lucrèce.  On  prétend  que  ce 
fut  moins  fa  chafteté  violée,  que  l’im- 
prudence & l’indifcrétion  du  violateur , 
qui  ia  portèrent  à fe  donner  la  mort  : 
auili  faint  Auguftin  a-t-il  dit  ; Pourquoi 
ejl-elle  louée  Ji  elle  étoit  adultéré  3 & pour- 
quoi sJ éjl-elle  tuée  3 Ji  elle  étoit  chajle  ? 

Quoi  qu’il  en  foit , la  mort  de  cette 
vertueufe  perfonne  fut  un  prétexte  très- 
rai  fonnable  pour  chalfer  de  Rome  tous 
les  Tarquins , dont  l’autorité , au  lieu 
d’être  légitime,  & guidée  par  la  fagelfe 
des  loix , étoit  devenue  un  defpotifme 
affreux  , & la  plus  cruelle  de  toutes  les 
.tyrannies. 

Après  avoir  examiné  les  régnes  des 
rois  de  Rome  dans  les  deux  feuls  au- 
teurs modernes  que  je  confeillerois,  fa- 
voir  les  Révolutions  de  l’abbé  de  Ver- 
tot  , & Y Hijloire  Romaine  de  Laurent 
-Echard  , il  faut  recourir  aux  auteurs 
originaux.  Je  commencerois  par  les  deux 
premiers  livres  de  Tite-Live,  & par 
ceuxdeDENvs  d’Halicarnasse  , de- 
puis le  premier  jufqu’au  cinquième  : 
après  quoi  on  ne  fauroit  fe  difpenfer  de 
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lire  exa&ement  les  vies  de  Romulus  & 
de  Numa  dans  Plutarque.  On  y trou- 
vera toujours,  fuivanc  le  plan  que  s’é- 
toit  formé  cet  habile  hiftorien , ces  parti- 
cularités curieufes  qui  datent  & qui  in- 
ftruifent.  On  peut  encore , mais  feule- 
ment pour  y découvrir  des  circonftan- 
c es  omifes  ou  négligées  par  la  plupart 
de  ces  grands  hiftoriens , parcourir  le 
premier  livre  de  Florus  , le  commen- 
cement d’EuTROPE  , & les  premiers 
chapitres  du  livre  des  hommes  illuftres 
attribué  autrefois  au  jeune  Pline  , mais 
que  l’on  croit  aujourd’hui  être  d’un  Au- 
rélius  Victor.  Je  ne  parle  point  de 
Zonare  , parce  qu’il  eft  trop  moderne 
pour  donner  des  connoiffances  certaines 
d’un  rems  h reculé  On  peut  néanmoins 
s’en  fervir , dès  qu’on  trouve  fa  narra- 
tion appuyée  par  des  monumens  hiftori- 
ques  , ou  lorfqu’elle  n’eft  pas  contraire  .à 
ce  qui  fe  trouve  dans  les  premiers  hifto- 
riens de  Rome. 

Rome  fous  les  Confuls. 

Le  gouvernement  confuiaire  donna 
une  nouvelle  face  aux  affaires  des  Ro- 
mains. Tarquin  employa  routes  fes  for- 
ces & celles  des  peuples  voifins  pour  re- 
monter fur  le  trône,  dont  il  avoit  été  fi 
juftement  chaffé.  Les  Romains  de  leur 
côté  ranimèrent  leur  courage , pour  fe 
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débaraffer  entièrement  d’un  maître  im- 
périeux , qui  ne  les  avoit  que  trop  ty- 
rannifés,  Sc  dont  ils  avoient  lieu  d’ap- 
préhender encore  de  plus  grands  excès , 
s’ils  étoient  alTez  lâches  pour  le  recevoir. 
Tarquin  employa  d’abord  la  négocia- 
tion pour  gagner  les  Romains , & fur- 
tout  la  jeune  noblelfe  de  la  ville.  Les  fils 
de  Brutus,  l’aine  & le  moteur  de  toute 
la  révolution , fe  laiflerent  féduire  , 
aufli-bien  que  les  neveux  de  Collatinus. 
Brutus  le  découvrit } & par  une  férocité 
de  républicain  , il  maintint  la  liberté: 
publique  dont  il  étoit  le  fondateur , en 
fe  dépouillant  de  l’amour  paternel.  Il  fit 
trancher  la  tère  à fes  enfans  , après  que , 
fuivant  la  coutume  , on  les  eut  fuftigés. 
Collatinus  n’ayant  pas  montré  la  même 
fermeté  à l’égard  de  fes  neveux  , fut  dé- 
pofé  du  conlulat , & fe  vit  contraint  de 
fortir  de  la  ville , qui  ne  voulut  plus 
fouffrir  perfonne  du  nom  ni  de  la  race 
des  Tarquins,  dont  il  étoit.  L’efclave 
Vindicius , qui  avoit  découvert  la  conju- 
ration , fut  affranchi  par  autorité  publi- 
que. Le  roi  détrôné  ne  laiffa  pas  d’em- 
ployer les  armes  ^ & dans  la  bataille  qui 
fut  donnée  auprès  de  la  ville  contre  Tar- 
quin, Brutus  & Aronte,  fils  aîné  de  ce 
roi  , s’entretuerent  à coups  de  lance. 
Ainft  les  deux  premiers  confuls  n’acher 
Yerent  pas  leur  année.  Les  dames  Ro- 
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maines  portèrent  le  deuil  de  la  mort  de 
Brutus,  comme  du  vengeur  de  l'injure 
faite  à leur  fexe  en  la  perfonne  de  Lu- 
crèce. . 

Tarquin,  qui  fe  trouvait  trop  fbïble, 
implora  le  fecours  de  Porfenna  , qui 
vint  afliéger  Rome,  & fe  fai  fit  d’abord 
du  Janicule  qui  en  étoit  comme  la  cita- 
delle. C’étoitl’an  507  avant  l’Ere  chré- 
tienne. Mais  le  courage  des  Romains 
parut  non-feulement  dans  Horatius  Co- 
dés, & Caïus  Mutius  , furnommé  de- 
puis Scévola  ; mais  encore  dans  la  per- 
fonne de  Clélic,  fille  pleine  de  valeur , 
qui  s’échapa  des  mains  de  Porfenna , en 
traverfant  le  Tibre  achevai.  Tantd’aéfes 
héroïques  obligèrent  ce  prince  à lever  le 
liège  , plein  d’admiration  de  voir  ce  que 
l’amour  de  la  liberté  infpiroit  au  peuple, 
qui  commençoit  à peine  de  la  goûter. 
Ce  fut  dans  ce  même  tems  que  les  Ro- 
mains, foibles  de  leur  côté,  voulurent 
s’appuyer  d’une  puilfance  étrangère  : ils 
choifirent  les  Carthaginois,  qui  par  l’é- 
tendue de  leur  navigation  &c  de  leur 
commerce , étoient  en  état  de  les  fecou- 
xir , & peut-être  même  de  faire  la  con- 
quête de  la  plus  grande  partie  de  l’an- 
cien continent,  fi  la  jaloufie  & le  cou- 
rage des  Romains  11e  s’y  fût  oppofé  dans 
la  fuite. 

Tarquin,  quoiqu'abandonné  par  Por-» 
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fenna , ne  fe  découragea  point.  Il  recher- 
cha l’amitié  des  Latins,  qui  déclarèrent 
la  guerre  aux  Romains  \ mais  ils  furent 
entièrement  vaincus  , & Tarquin  mou- 
rut peu  de  tems  après  fa  défaite  , âgé  de 
5)0  ans.  Rome  auroit  joui  tranquillement 
de  fa  liberté,  &c  de  la  douceur  de  la  paix 
qu’elle  avoir  fû  fe  procurer 3 mais  la  du- 
reté des  créanciers  qui  tenoient  leurs  dé- 
biteurs en  prifon,  & les  maltraitoient 
même  par  des  punitions  corporelles , di- 
vifa  le  peuple  & le  fénat.  On  place  cet 
événement  l’an  493  avant  J.  C.  Le  peu- 
ple outragé  fe  retira  fur  le  mont  Sa- 
cré, fe  choifit  lui-même  des  magiftrats; 
& c’éroit  fait  de  la  république  , fans  l’é- 
loquence populaire  & infirmante  de  Mé- 
nenius  Agrippa.  Il  fut  député  vers  les 
féditieux,  & trouva  moyen  de  ramener, 
par  un  apologue,  une  populace  qui  n’au.- 
roit  peut-être  pas  déféré  à toutes  fes  rai- 
fons.  lis  furent  frapés  de  cet  emblème  de 
la  prétendue  conspiration  de  toutes  les 
parties  du  corps  humain  contre  l’efto- 
mac,  qui  refloit  dans  l’inaétion  , & pro- 
fitait cependant  du  travail  des  autres 
membres.  Ils^lloient  périr,  fi  revenant 
à des  fentimens  plus  raifonnables , ils 
n’eufTent  connu  que  toute  leur  force  dé- 
pendoit  de  leur  union  & de  leur  intel- 
ligence avec  le  cehtre  du  corps  hu- 
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main,  (i)  C’eft  par  cette  ingéniettfe 
comparaifon  des  grands  & des  petits , 
avec  l’eftomac  & les  membres , que  les 
révoltés  furent  perfuadés  de  rentrer  dans 
le  devoir.  Mais  ils  obtinrent  deux  tri- 
buns , c’eft-à-dire , des  magiftrats  invio- 
lables, établis  pour  prendre  leur  défenfe 
dans  les  occafions  où  ils  croyoient  en 
avoir  befoinj  & ces  magiftrats,  moins 
par  néceflité  que  par  ambition , fe  mul- 
tiplièrent jufqu’au  nombre  de  dix. 

La  fainéantife  du  peuple  produifit  la 
famine.  Il  fallut  implorer  des  fecours 
étrangers , parce  que  les  peuples  voifins 
de  Rome  , jaloux  de  fon  agrandiffe- 
ment,  refufoient  de  vendre  leurs  bleds. 
Une  flotte  partit  pour  la  Sicile , & re- 
vint chargée  de  fubftftances  , dont  Gé- 
lon,  tyran  de  Syracufe , avoir  fa'it  pré- 
fent,  pour  la  plus  grande  partie.  Il  s’a- 
gifloit  d’y  mettre  un  prix.  Caïus  Mar- 
rius , furnommé  Coriolan  à caufe  de 
la  conquête  qu’il  avoit  faite  de  la  ville 
de  Coriole , étoit  animé  contre  le  peu- 
ple qui  lui  avoit  refufé  le  triomphe.  Il 
voulut  l’en  punir , en  confeillanr  de  ven- 
dre chèrement  les  b!edl*qui  n’avoient 
ptefque  rien  coûté.  Il  fut  puni  lui-même 


fi  Ml  n'eft  perfonne  qui  ne  fachc  que  notre  la  Fontaine 
a mis  ccc  apologue  en  rets.  C’eft  la  i-'aWe  //  du  livre  III 
de  fes  Fablct. 
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de  cette  efpéce  de  vexation  qu’il  vou- 
loir faire , fous  prétexte  de  l’amour  du 
bien  public.  Se  voyant  condamné  8c 
banni  de  fa  patrie,  il  fe  retira  chez  les 
Volfques , ennemis  des  Romains.  Ces 
peuples  voulurent  profiter  de  l’animo- 
fité  de  ce  citoyen  difgracié.  Ils  lui  conj 
fièrent  une  armée,  moins  pour  fe  van- 
ger  de  Rome  8c  punir  fon  ingratitude  à 
l’égard  de  leur  citoyen,  que  pour  dé- 
truire une  ville  , qui  devenoit  par  fa 
grandeur  l’objet  de  leur  jaloufie.  C’étoit 
l’an  488  avant  l’Ere  chrétienne.  En  vain 
le  fénat  voulut  détourner  Coriolan  d’une 
entreprife  toujours  fatale  à ceux  qui  fe 
révoltent  contre  leur  patrie  : il  n'y  eut 
que  fa  mere  qui  put  obtenir  cette  grâce. 
Jl  s’étoit  trop  avancé  pour  reculer  ; 8c 
la  démarche  qu'il  fit  en  arriéré  fut  re- 
gardée de  la  part  des  Volfques , comme 
une  trahifon  , dont  ils  le  punirent  en  le 
faifant  lapider. 

Ces  peuples  à leur  tour  furent  punis 
8c  fubjugués  par  les  Romains,  l’an  486 
avant  l’Ére  chrétienne  ; & Spürius 
Cassxus  , qui  les  avoit  vaincus , voulut 
par  une  générofité  qui  convient  rare- 
ment à de  fimples  particuliers  y diftri- 
buer  leurs  terres  entre  les  foldats  de  fon 
armée , & leur  faire  même  des  largefies 
de  bled.  C’étoit  une  vanité  hors  de  fai- 
fon , dans  une  république  fage  & mo- 
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dérée  } mais  foupçoneufe  dans  Ton  pre-1 
mier  établiifement.  Il  fut  donc  Con- 
damné & précipité  du  mont  Tarpéien 
comme  criminel  d’état , pour  avoir  té- 
moigné trop  de  zèle  pour  le  bien  pu- 
blic, chofe  difficile  à bien  ménager  dans 
xoute  forte  de  gouvernement , où  l'a- 
mour de  la  patrie  eft  raremenr  rccom- 
penfé , & où  fouvent  il  eft  regardé  com- 
me un  crime , parce  qu’il  reproche  aux 
miniftres  ou  aux  autres  membres  leur 
indolence  pour  ce  qui  regarde  l’avan- 
tage de  l’état } & le  bien  général  du 
fervice. 

Quelque  tems  après  , les  Romains 
qu’il  falloit  occuper  au-dehors  , fi  l’on 
vouloir  qu’ils  fuflent  tranquilles  au-de- 
dans  , attaquèrent  les  Véiens , qui  les 
défirent  & tuerent , dit-on , dans  une 
aftion , plus  de  trois  cens  Fabiens,  qui 
donnèrent  dans  une  embufeade  que  les 
ennemis  leur  avoient  dreffée.  On  place 
cet  événement  l’an  477  avant  l’Iire  chré- 
tienne. Voleron , qui  fut  élu  tribun  du 
peuple  fix  ans  après , propofa  une  loi 
qui  donnoit  l'entrée  aux  magiftratures  a 
tous  les  citoyens , fans  diftinétion  de  no- 
bles ou  de  roturiers  , ce  qui  n’avoit  pas 
été  pratiqué  jufqu’aîors.  Appius  Claü- 
dhjs  , qui  s’y  oppofa , fut  abandoné  de 
toutes  les  troupes  dans  une  aéfcion  con- 
fréries Volfques , où  les  Romains  ex- 
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poférent  lâchement  leur  général.  Et,, 
quoique  par  une  févérité  convenable  , 
& nécelTaire  même  dans  ces  fortes  de 
révoltes,  il  eût  fait  décimer  fon  armée , 
il  ne  put  éviter  de  tomber  lui-même  en- 
tre les  mains  du  peuple  qui  le  jugea 
aulïï-tôt  après  fon  confulat } mais  Ap- 
pius  prévint  fa  condamnation  , par  une 
mort  volontaire  , unique  retuge  qu’il 
crut  avoir  , pour  éviter  les  injuftices 
d’une  populace  aveugle  & mutinée. 

Le  tribun  du  peuple  Icilius  excita 
de  nouveaux  Troubles  par  fa  témérité  , 
en  voulant  faire  aifembler  le  fénat  , 
qui  jufque-Ià  n’avoir  été  fournis  qu’aux 
confuls , comme  dépohtaires  de  l’au- 
torité fouveraine.  Ce  font  encore  juf- 
qu’ici  les  tems  orageux  de  la  répu- 
blique. On  y voit  beaucoup  de  vices  , 
trop  ordinaires  aux  gouyernemens  popu- 
laires } & les  vertus  qu’on  y cemar* 
que  font  des  vertus  qui  ne  partenr  que 
de  la  nature  j mais  d’une  nature  fé- 
roce &c  qui  n’eft  point  encore  per- 
feétionée  par  les  réflexions  ou  par  l’é- 
ducation. 

Les  progrès  que  l’on  voyoit  faire  aux 
Grecs,  fur  tout  aux  Athéniens  •,  leur 
bonheur  qui  éclatoit  de  toutes  parts , 
£t  croire  qu’ils  en  étoient  redevables 
aux  loix  de  Solon.  Les  Romains  les 
voulurent  avoir.  Ils  envoyèrent  l’an  45  4 

Hvj 


Digitized  by  Google 


i 8 o Méthode  pour  VHlfioire. 

avant  l’Ere  chrétienne, des ambafladeurs 
à Athènes  pour  les  obtenir  de  cette  ré- 
publique. Dès  qu’on  les  eut  apportées  à 
Rome , il  fallut  les  rédigef  , & les  ac- 
commoder à l’ordre  & à l’économie  de 
la  républiq  ue.  On  choifit  pour  ce  tra- 
vail des  magiftrats  , aufquels  on  donna 
le  nom  de  Décemvirs , qui  eurent  une 
autorité  pareille  à celle  des  rois  ou  des 
confuls  , avec  interdi&ion  de  toute 
autre  magiftrature,  jufqua  ce  que  les 
loix  une  fois  établies  eulfent  permis  de 
créer  d’autres  magiftrats.  Il  n’en  fallut 
pas  davantage  à des  hommes  ambitieux, 
pour  trouver  moyen  de  perpétuer  leur 
autorité,  & de  faire  fous  ce  titre  des 
vexations  inconnues  jufqu’alors  dans  un 
état  policé.  Appius  Claudius  , le  prin- 
cipal d’entr’eux , dégoura  le  peuple  de 
ces  nouveaux  tyrans  par  fa  brutalité  & 
fes  violences. 

Il  avoit  inutilement  cherché  par  tous 
les  moyens  poftibles  de  furprendre  la  pu- 
deur de  Virginie , qui  avoit  de  l’éduca- 
tion & des  mœurs , quoiqu’elle  fût  d’une 
famille  du  peuple.  Il  n’en  put  venir  à 
bout  par  les  voies  ordinaires.  Il  s'avifa 
donc  de  faire  réclamer  cette  jeune  per- 
fonne  par  un  de  fes  clients , qui  la  difoit 
fille  d’une  de  fes  efclaves , & par  confé- 
quent  devoir  lui  appartenir.  Elle  fut  ci» 
fée  devant  le  juge  j & ce  juge  étoit  ce- 
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meme  Appius  Claudius.  Le  pere  de 
Virginie,  qui  étoit  capitaine  dans  les 
croupes  romaines,  indigné  de  cecinjufte 
procédé,  revient  du  camp  pour  défen- 
dre l’honneur  & la  liberté  de  fa  fille  ; 
mais  comme  il  vit  que  le  juge  lui  alloic 
faire  perdre  ôc  l’honneur  & une  fille 

3u’il  aimoit  tendrement , il  prit  le  parti 
e l’immoler  lui-même  de  fa  main}  &c 
chargeant  fur  fes  épaules  le  corps  mort 
de  cette  viétime,  il  retourna  au  camp  , 
qu’il  remplit  d’indignation  par  ce  trifte 
fpe&acle.  Les  légions  reviennent  d’elles- 
mêmes  à Rome  pour  y caufer  une  révo- 
lution , fi  on  ne  leur  accorde  pas  une 
févere  juftice  de  cet  attentat.  Appius  fur 
conduit  en  prifon  , où  il  fournit  une 
mort  honteufe.  Les  Décemvirs  furent 
ou  tués  ou  bannis,  & cette  magiftrature 
trop  abfolue  fut  abolie  pour  jamais , 449 
ans  avant  l’Ere  vulgaire.  Le  confulat  fut 
rétabli  , & les  affaires  reprirent  leur 
cours  ordinaire. 

L’efprit  de  révolte  croit  cependant 
refté  dans  le  peuple,  & il  fallut,  pour 
l’appaifer , abolir  le  confulat , & créer 
des  Tribuns  militaires  , dont  l’ufage 
dura  près  de  80  ans  à diverfes  reprifes. 
Pendant  ce  tems  de  troubles , on  s’appli- 
qua, pour  maintenir  la  paix  au-dedans, 
à porter  la  guerre  au-dehors.  Les  con- 
quêtes & le  butin  encouragèrent  le$ 
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troupes  romaines.  C’eft;  dans  ce  rems 
que  parut  le  célébré  Fabius  Camil- 
ius  , qui  fut  fucceflivement  cenfeur  , 
tribun  du  peuple  & dictateur  , & qui 
illuftra  aurant  par  fa  probité  que  par  fa 
valeur  ces  tems  ténébreux  de  la  répu- 
blique. C’eft  meme  par  ces  grands  hom- 
mes, que  l’on  prétend  quelquefois  ju- 
ger du  caraétere  de  tout  un  peuple  , 
parce  que  la  plupart  des  hiftoricns  fe 
font  beaucoup  plus  appliqués  à tranf- 
mettre  à la  poftérité  leurs  vertus  que  les 
vices  de  la  populace.  Il  fut  le  fléau  des 
Gaulois , & le  reftaurateur  de  fa  patrie , 
dans  ce  fac  terrible  auquel  l’an  390 
avant  l’Ere  chrétienne  , Rome  alloit  être 
expofée  fans  ce  généreux  Romain , qui 
fe  trouvoit  alors  exilé  par  l’ingratitude 
de  fes  compatriotes.  Il  revient  donc, 
fauve  fa  patrie  ; & meurt  enfin  plein  de 
gloire  & d’honneur , après  avoir  été  fix 
fois  tribun  du  peuple  & quatre  fois  di- 
ctateur. 

C’eft  proprement  ici  que  commencent 
les  tems  lumineux  de  la  république  * 
mais  avant  que  d’en  dire  quelque  chofe, 
nous  marquerons  les  auteurs  qu’il  faut 
lire , & ceux  qu’il  faut  feulement  par- 
courir, pour  être  inftruit  des  140  années 
ou  environ  qui  fe  font  écoulées  depuis 
Jt’établiflTement  des  Confuls  jufqua  la 
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mort  de  Fabius  Camillus.  Les  fix  livres 
de  la  I Décade  de  T i t e-L  ive,  de- 
puis le  fécond  jufqu’au  feptiéme  , ex- 
pliquent tout  ce  qui  s’eft  palTé  dans  cet 
intervalle , avec  une  grandeur  & une  di- 
gnité qu’on  n’a  point  encore  furpafTée 
jufqu’ici.  C’eft  à tort  qu’on  a voulu  dire 
que  fon  ftyle  eft  un  peu  trop  poétique. 
De  quelle  manière  veut-on  que  l’on 
écrive  l’hiftoire , fi  ce  n’eft  avec  cette 
éloquence  mâle,  & cette  élévation  qu’on 
ne  doit  point  trouver  dans  des  mémoires 
particuliers  , mais  qui  eft  néceftaire  , 
îorfqu’il  s’agit  d’écrire  les  aélions  d’un 
peuple  qui  a brillé  par  la  grandeur  ôcpar 
la  dignité  ? Cependant , la  plupart  des 
auteurs,  qui  veulent  que  les  hiftoriens 
confervent  une  exaéte  neutralité  , lui 
reprochent  d’avoir  parlé  des  Gaulois  avec 
un  peu  trop  d’aigreur.  Il  y avoit  ft  long- 
tems  que  leur  enrreprife  fur  Rome  s’étoit 
faite , que  l’hiftorien  Romain  ne  devoit 
plus  en  être  fi  affeété.  Il  paroît  même  , 
à la  prendre  du  bon  côté , qu’elle  devoit 
fervir  à illuftrer  le  courage  , & la  pru- 
dence des  Romains , qui  rie  laifterent 
point  , malgré  le  précipice  dans  lequel 
ils  fe  trouvoient  prefque  abîmés,  d’en 
fortir  , &de  fediftihguer  beaucoup  plus 
qu’ils  n’avoient  ,Fait  auparavant.-  Tite- 
Live  a cet  avantage-,  qu  il  conferve  line 
égale  fluidité  dans  la  variété  des  matière^ 
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qu’il  embrafle  j & Tans  erre  fec  dans  les 
détails  ordinaires,  ni  enflé  dans  le  récit 
des  grands  événemens,  il  fait  fe  modérer 
& fe  foutenir  dans  une  meme  égalité. 
C’eft  ce  qui  lui  a fait  donner  le  premier 
rang  parmi  les  Hiftoriens  Latins.  Les  an- 
ciens, plus  en  état  d’en  juger  que  nous  , 
l’ont  comparé  aux  premiers  écrivains  de 
la  Grèce  , & l’ont  propofé  comme  le 
plus  parfait  modèle  de  l’éloquence  hifto- 
rique. 

Cette  leéhire  doit  être  fuivie  de  ce  qui 
nous  refte  de  Denys  d’Halicarnafle , de- 
puis le  livre  V jufqu’au  XL  Quoique 
cet  àuteur  n’ait  pas  autant  de  dignité  que 
Tire-Live  , il  a cependant  un  grand  feus, 
de  la  pureté  dans  la  diétion  , & une 
agréable  lîmplicité  dans  le  récit  hiltori- 
que.  Comme  il  étoit  étranger  à la  cour 
d’Augufte  où  il  vivoit,  il  a eu  foin  de 
remarquer  tous  les  ufages  des  Romains , 
avec  cette  attention  fcrupuleufe  qui  tou- 
che & qui  frape  toujous  plus  un  étran- 
ger. Les  vies  de  Publicola,  de  Coriolan 
& de  Camille  dans  Plutarque  , repré- 
fenrent  les  tems  les  plus  remarquables  de 
la  république  , & doivent  être  accompa- 
gnés de  ce  qui  fe  trouve  dans  Florus  , 
dans  Eutrope  , dans  le  XXIIe  livre  de 
Diodore  de  Sicile.  Pline  même,  au 
Chapitre  V du  XXXIVe  livre  de  fon 
fl ifloire  naturelle  * k ulu-Gelle  & Va.- 


Hijloire  Romaine.  i S 5 

lbre-Maxime,  fourniront  encore  quel- 
ques traits  brillans  & remarquables. 

Une  des  plus  longues  & des  plus  dan- 
gereufes  guerres  qu'aient  eu  les  Romains 
a été  celle  des  Samnites.  Elle  commença 
34Z  ans  avant  J.  C.  &:  quoique  plnfieurs 
fois  interrompue , elle  ne  lailïa  pas  de 
durer  plus  de  60  ans.  Les  difficultés 
que  les  Romains  trouvèrent  dans  cette 
guerre,  ranimèrent  leur  courage*,  & la 
défaite  fi  honteufe  qui  leur  arriva , l’an 
311  avant  J.  C.  dans  l’endroit  nommé 
alors  les  Fourches-Caudines , leur  don- 
na lieu  dans  leur  défaftre  de  fe  former 
à une  vertu  moins  féroce.  Leur  courage  , 
qui  devint  fupérieur  aux  forces  & à la 
valeur  de  leurs  ennemis,  leur  fit  penfer , 
qu’après  avoir  vaincu  de  fi  braves  gens  , 
ils  pouvoient  encore  aller  plus  loin.  At- 
taqués de  nouveau  par  tons  les  Gaulois 
de  deçà  & de  delà  les  Alpes,  ils  les 
battirent  , & fe  frayèrent  même  le 
chemin  i la  conquête  des  Gaules.  Ces 
guerres  des  Samnites  & des  Gaulois,  fu- 
rent fuivies  de  près  par  celle  de  Pyrrhus , 
roi  d’Epire,  l'un  des  princes  les  plus  in- 

Îjuiets  & l’un  des  plus  grands  capitaines  de 
on  teins , qui  ne  put  s’empêcher , à la  vue 
de  l’armée  romaine , d’admirer  leur  ordre 
& leur  difcipline  militaire.  Enfin  , ce  re- 
doutable ennemi , après  avoir  fait  con- 
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noîrre  aux  Romains  qu’ils  étoient  invin- 
cibles chez  eux  , fut  obligé  de  fe  retirer 
en  Grèce,  l’an  z8o  avant  l’Ere  chré- 
tienne. Il  y mourut  d’une  manière 
trille  pour  un  général , qui  ayant  réfillé 
à tant  d’ennemis  , fe  trouve  terralTé 
par  une  femme. 

. Jufqu’ici,  les  Romains  n’avoient  fait 
la  guerre  que  dans  l’Italie.  Les  Cartha- 
ginois fembloient  les  avoir  bornés  par 
les  îles  de  Sicile  , de  Sardaigne  & de 
Corfe  qu’ils  occupoient  ; mais  l’une  &c 
l’autre  République  étoit  devenue  trop 
puilTante  , & leurs  conquêtes  fe  trou- 
voient  trop  près  les  unes  des  autres , 
pour  ne  pas  exciter  entr’eux  une  jaloufie 
mutuelle.  L’occalion  de  cette  guerre  con- 
nue fous  le  nom  de  première  guerre  puni- 
que j vint  de  la  divifion  des  Mamertins  , 
c’eft-à-dire , des  habitans  de  Mefline  en 
Sicile.  Hiéron,  qui  vouloir  s’en  rendre 
maître  , fut  caufeque  les  uns  appelèrent 
à leur  fecours  les  Carthaginois , & d’au- 
tres les  Romains.  Le  fénat  faifoit  diffi- 
rulré  de  fecourir  des  efclaves  foulevés, 
qui  étoient  regardés  comme  des  voleurs 
publiques;  mais  le  peuple,  qui  ordinai- 
rement incline  moins  vers  la  juftice  que 
vers  l’intérêt  , voulut  fe  prévaloir  de 
cette  occafon  , pour  fe  rendre  maître 
d’une  île  qui  avoir  , difoit  - il , été 
autrefois  attachée  à l’Italie.  C’eft  ainfi 
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que  fut  entreprife  la  première  guerre  pu- 
nique ou  carthaginoife , 264  ans  avant 
l’Ere  vulgaire.  Hiéron,  pour  fe  foutenir 
dans  fon  ufurpation  , embraffa  le  parti 
des  Romains.  Cette  guerre  fut  affez  dif- 
ficile, & ce  ne  fut  qu’avec  beaucoup  de 
peine  que  la  République  , au  bout  de  24 
ans  , obligea  les  Carthaginois  de  deman- 
der la  paix  ) mais  ce  fut  à condition  qu’ils 
abandonneroient  entièrement  la  Sicile  ÿ 
qu’ils  rendroient  les  prifoniers  fans  ran- 
çon , & qu’ils  payeroient  aux  Romains 
3200  talens  pour  les  indemnifer  des  frais 
de  la  guerre. 

- Une  nouvelle  guerre  s’éleva  entre  les 
Romains  & les  Gaulois,  que  les  premiers 
vouloientdépouiiler  de  leursterres,  pour 
les  diftribuer  aux  èitoyens  de  la  Répu- 
blique. Elle  penfa  être  ruineufe  aux  Ro- 
mains j mais  leur  fortune  l’emporta  fur 
la  valeur  des  Gaulois.  A peine  cette 
guerre  fut  terminée  , que  celle  d’illyrie 
s’éleva.  Elle  fut  fuivie  quelque  tems 
après  , c’eft-à-dire  2 s 8 ans  avant  l’Ere 
vulgaire  , de  la  fécondé  guerre  punique  y 
qui  fut  de  moindre  durée  , mais  beaucoup 
plus  fanglante  & plu?  périlleufe  que  la 
précédente.  C’eft  dans  cette  fécondé 
guerre  punique,  que  les  deux  plus  puif- 
fantes  républiques  du  monde  fe  cho- 
quèrent fi  rudement , que  la  plus  heu- 
reufe  fut  très-proche  de  fa  ruine.  Amil- 
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car,  qui  étoitxhef  des  Carthaginos , £&- 
ché  de  la  paix  honteufe  qu’on  s’étoit  hâté 
de  faire , avoir  médite  la  vengeance  du- 
rant qu’il  commandoit  les  troupes  de 
Carthage  en  Afrique  & en  Efpagne.  On 
dit  même  qu’il  avoit  obligé  Annibal  fon 
fils , qui  n’étoit  pour  lors  âgé  que  de  neuf 
ans,  a lui  promettre  par  ferment,  qu’il 
feroit  route  fa  vie  le  plus  irréconciliable 
ennemi  des  Romains;  & l’on  peut  dire 
que  jamais  ferment  ne  fat  obfervé  avec 
plus  de  fidélité.  Après  la  mort  d’Amil-* 
car,  Annibal  fan  fils  , âgé  pour  lors  de 
1 8 ans  , fat  envoyé  en  Efpagne  pour  ap- 
prendre le  métier  de  la  guerre  fous  Afdru- 
bal.  Hardi  à chercher  le  péril,  il  faifait 
fes  délices  des  feuls  exercices  militaires  \ 
le  corps  & l’efprit  également  infatigables, 
l’empêchèrent  fauvent  de  fentir  les  be- 
foins  de  la  vie,  qu’il  bornoit  au  fimple 
néceflaire.  Vêtu  & couché  comme  le 
dernier  foldat  de  l’armée  , il  ne  fe  diftin- 
guoit  que  par  fes  armes  & fes.  chevaux. 
Toutes  les  vertus  militaires  de  ce  géné- 
ral étoient  accompagnées  des  plus  grands 
vices.  Une  profonde  dilfimulation  , la 
cruauté  la  plus  barbare,  & l’irréligion 
envers  les  dieux  & les  hommes , faifoient 
le  fond  de  fon  cara&ère.  Rome  éroit 
anéantie  , fi  ce  grand  capitaine  n’eût 
trouvé  dans  Scipion  , un  homme  qui 
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joignoit  aux  talens  de  la  guerre , qu’il 
avoit  dans  un  degré  fore  éminent,  des 
vertus  & des  mœurs  plus  épurées. 

Les  Romains,  avant  que  de  prendre 
les  armes  , envoyèrent  une  ambaffade  à 
Carthage , pour  fe  plaindre  des  entre- 
prifes  qu’Annibal  faifoit  en  Efpagne. 
Mais  ce  général  n’attendit  pas  de  nou- 
veaux ordres ; 8c  de  l’Efpagne  où  il  étoit , 
il  marcha  avec  quatre-vingt-dix  mille 
hommes  de  pied  & douze  mille  chevaux, 
dont  il  perdit  environ  la  troifiéme  partie 
avant  que  d’arriver  en  Italie.  Cette  perte 
fut  réparée  par  quantité  de  Gaulois  qui 
fe  joignirent  à lui.  La  première  bataille 
qui  fe  donna  après  l’arrivée  d’Annibal  , 
fut  fatale  aux  Romains  : leur  armée  fut 
entièrement  défaite  fur  le  Téfin.  La  fé- 
condé ne  fut  pas  plus  favorable.  Enfin , 
il  y en  eut  une  troifiéme  près  du  lac  de 
Trafyméne,  entre  Cortonne  & Péroufe, 
quipenfa  faire  périr  la  République;  mais 
la  plus  honteufe  fut  la  défaite  de  Cannes 
dans  l’Apouille,  où  Annibal  battit  pour 
la  quatrième  fois  l’armée  romaine,  l’an 
z 1 6 avant  l’Ere  chrétienne.  Rome  même 
alloit  être  fubjuguée,  fi  Annibal , plein 
de  confiance , ne  fe  fût  amufé  à goûter 
dans  la  Campanie  les  douceurs  & les 
délices  de  la  plus  agréable  contrée  de 
l’Italie.  Rome  fe  remit  de  fa  terreur  ; 
les  affaires  commencèrent  a prendre  une 
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meilleure  face,  par  la  fage  conduite  de 
Quintus-Fabius  Maximus  , qui  trouva 
moyen  de  vaincre  Annibal  , en  l’empê- 
chant de  combattre.  Claudius  Marcellus 
fit  voir  que  les  Romains  pouvoient  en- 
core reprendre  la  fupérioritc  fur  les 
Carthaginois  , en  obligeant  ceux-ci  de 
lever  le  ficge  de  Noie , & en  faifant  la 
conquête  de  toute  la  Sicile.  Quoiqu’An- 
nibal  fût  aux  portes  de  Rome,  il  ne  put 
cependant  prendre  certe  ville  , malgré 
le  grand  fecours  qui  lui  fut  amené  d’Ef- 
pagne.  L’on  trouva  moyen  , en  portant 
la  guerre  en  Afrique  , l’an  Z03  avant 
l’Ere  chrétienne  , de  le  faire  fortir  de 
l’iralie  pour  aller  défendre  fa  patrie,  qui 
fe  rrouvoit  en  danger  par  fon  éloigne- 
ment. Enfin  zoi  ans  avant  l’Ere  vulgai- 
re , cette  guerre  funefle  fut  terminée  par 
une  paix  avantageufe  aux  Romains,  x 
qui  les  Carthaginois  rendirent  les  pri— 
foniers  , les  délerreurs  , & tout  ce  qu’ils 
leur  avoient  pris  jufqu’alors.  Ils  remi- 
rent même  prefque  tous  leurs  vaifTeaux 
& leurs  éléphans , & s’engagèrent  de  ne 
plus  entreprendre  aucune  guerre  que  du 
confentement  de  la  république  , à la- 
quelle ils  payèrent,  outre  cela  , un  tribut 
confidérable. 

Peu  après  éclata  la  fécondé  guerre  de 
Macédoine , contre  Philippe  , l’un  des 
derniers  fucceffeurs  d’Alexandre.  Elle  ne 
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dura  pas  long-tems  cette  fois;  mais  elle 
fe  renouvella  de  tems  en  tems  : &c  ce  fuc 
alors  que  la  liberté  chancelante  des  Grecs 
fut  entièrement  abolie.  Enfin  , la  troi- 
sième guerre  punique,  commencée  149 
ans  avant  l’Ere  chrétienne , ne  finit  que 
par  la  deftruétion  de  Carthage , qui  fut  en- 
tièrement détruite  ail  bout  de  trois  ans. 

Par  cette  deftruétion  , Rome  perdit 
tout  ce  qui  pouvoit  foutenir  cette  noble 
émulation  qui  la  tenoit  en  garde  contre 
elle-même , dans  la  crainte  d’un  ennemi 
puilfanr,  toujours  attentif  à profiter  de 
fes  divifions.  Les  tems  qui  fe  font  écou- 
lés depuis  la  guerre  des  Samnites  jufqu  a 
la  deftru&ion  de  Carthage , font  les 
beaux  jours  de  la  république  romaine. 
Alors  les  malheurs  où  ils  fe  trouvoient 
plongés , les  engageoient  à ne  recher- 
cher que  le  bien  général  de  l’état  ; la 
vertu  s’épuroit  par  les  épreuves  & les 
difgraces  : le  courage  qui  devint  nécef- 
faire,  ne  s’employoit  que  contre  les  en- 
nemis 4e  la  république 

Ces  tems  illuftres , qui  contiennent  un 
efpace  de  près  de  zoo  ans,  fe  trouvent 
expliqués  dans  les  abrégés  de  la  deuxième 
Décade  de  Tite-Live , à laquelle  on  doit 
joindre  la  vie  de  Pyrrhus  dans  Plu- 
tarque. Polybe  fournira  ce  qui  s’eft 
paifé  de  plus  confidérable  dans  la  première» 
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guerre  punique.  On  connoît  le  caractère 
de  cet  habile  hiftorien  , comparable  à 
tout  ce  que  la  Grèce  a produit  d’excellent 
dans  ce  genre  d’écrire.  Il  joignit  aux 
connoiftances  qu’il  avoit  de  l’art  mili- 
taire , les  voyages  nécelTaires  à ceux  qui 
veulent  faire  un  détail  exad  des  grandes 
opérations.  Un  jugement  admirable  , 
foutenu  d’une  grande  expérience , le  font 
encore  aujourd’hui  regarder  comme  le 
modèle  le  plus  parfait  que  les  généraux 
& les  npniftres  puiflent  prendre  ; les 
uns  pour  la  conduite  des  armées , 5c  les 
autres  pour  le  maniement  des  affaires. 
C’eft  avec  raifon  qu’on  a renouvel  lé  de- 
puis quelque  tems  le  goût  qu’on  a tou- 
jours eu  pour  cet  hiftorien  célébré.  La 
tradu&ion  qui  en  avoit  été  faire  autrefois, 
n’étoit  point  capable  de  contenter  ceux 
qui  ne  font  pas  en  état  de  lire  les  ori- 
ginaux. Une  verfion  nouvelle,  plus  élé- 
gante & plus  corre&e  , n’en  fait  pas  le 
feul  mérite  : il  eft  dû  principalement  aux 
favantes  obfervations  d’un  officier , qui 
s’eft  diftingué  plus  d’une  fois  dans  nos 
troupes  par  fa  valeur  5c  par  fa  conduite. 
Tout  ce  qu’il  dit  de  l’art  militaire , eft 
eftimé  des  plus  grands  maîtres  dans  cet 
art.  Il  fait  connoître  quel  a toujours  été 
fon  goût  & fon  attention  dans  la  profef- 
fion  des  armes  qu’il  a embraflee  : & pour 
le  dire  en  un  mot , M.  le  chevalier  Fol- 
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ï. Ard  écrit  en  habile  officier,  mais  en 
très-mauvais  politique}  c’eft  fon  unique 
défaut,  ïl  iroit  même  bien  plus  loin  , à 
ce  qu’il  avoue,  fi  de  rigides  cenfeurs  n’a- 
voient  foin  de  modérer  fes  faillies, un  peu 
trop  vives  pour  le  cabinet,  & qui  ne 
. conviendroient  tout  au  plus  qu’à  la  tête 
d’une  troupe  , te  dans  le  fort  d’une 
aébion. 

Le  commencement  du  fécond  livre 
de  Polybe  doit  être  fuivi  de  la  vie  d’Ha- 
milcar,  te  de  celle  d’Annibal  dans  Cor- 
nelius-Nepos.  Mais  avant  que  de  quit- 
ter Polybe , il  eft  bon  de  favoir  qu’outre 
les  cinq  livres  qui  nous  relient  de  cet  ha- 
bile hiftorien , nous  avons  encore  des  fra- 
gmens  confidérables , qu’il  faut  ranger 
dans  leur  ordre,  en  iifant  Tite-Live  &c 
Appien  d’Alexandrie.  Il  faut  joindre  à 
cette  ieéture  celle  des  vies  de  Marcellus 
te  de  Fabius-Maximus  dans  Plu  t a rque: 
après  quoi  on  peut  aller  à la  troifiéme  Dé- 
cade deTiTE-LivE  ,.&à  ce  qui  nous  re- 
lie jufqu’au  livre  XXXIX , que  doit  ac- 
compagner la  vie  de  Titus-Flaminius , de 
Paul-Emile  & de  Caton  l’ancien  dans  Plu- 
. tarque  , te  continuer  le  XLe  livre  de 
Tite-Livt,  Les  abrégés  de  Florus  te 
d’EuTRopE,  avec  les  XXXI  , XXXII 
te  XXX11I  livres  de  Justin,  te  l’hiftoire 
de  Paterculus  , donneront  quelques 
éclairciflemens  ou  des  circonftances  qui 
Tome  F.  I 
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font  échapées  aux  grands  hiftoriens. 
C’eft:  ici  qu’il  faut  lire  les  guerres  de  Syrie 
& de  Lybie  d’AppiEN  d’Alexandrie  :on 
y trouve  tout  ce  qui  s’eft  pafle  de  confidé- 
rable  dans  les  premières  guerres  que  les 
Romains  eurent  avec  les  Afiatiques,  8c 
ce  qu'il  y a de  remarquable  dans  les  trois 
guerres  puniques.  Quoique  Zonare 
loir  un  écrivain  moderne  8c  peu  fidèle  , 
on  peut  cependant  le  confulter  fur  toutes 
ces  guerres.  Il  avoir  lu  8c  copié  d’excel- 
lens  ouvrages , que  la  barbarie  des  fiécîes 
qui  l’ont  fuivi , ou  que  le  tumulte  des 
guerres  nous  a fait  perdre.  Comme  c’eft 
un  écrivain  naturellement  crédule  , il 
faut  en  écarter  le  merveilleux , & ne  s’en 
tenir  qu’aux  événemens  qui  s’accordent 
avec  les  autres  monumens  de  l’hiftoire 
ancienne  : mais  cette  leéture  ne  convient 
qu’à  des  gens  de  cabinet , qui  font  un 
capital  de  l’étude  de  l’hiftoire  romaine. 
Les  autres , qui  ne  lifent  que  pour  avoir 
des  inftru&ions  fages  & modérées,  auront 
un  guide  alluré  dans  la  fuite  de  l’hiftoire 
Romaine  de  Laurent  Echard  , plus  Fer- 
tile 8c  plus  nourie  dans  cette  partie  , que 
l’abbé  de  Vertot  , moins  occupé  à dé- 
veloper  les  progrès  de  la  république, 
qu’à  faire  connoître  les  mouvemens  & 
les  viciflitudes  inévitables  au  gouverne- 
ment populaire. 
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C’eft:  au  tribunat  de  Tibérius  - Grac- 
chus  , l’an  1 3 3 avant  l’Ere  chrétienne  , 
que  commencent  les  grandes  révolu-  j 

tions  de  la  république  romaine  , qui  fu- 
rent caufe  de  fa  perte , & qui  l’obligè- 
rent enfin  de  fe  laifTer  gouverner  par  un 
maître  impérieux  , n’ayant  pu  fouffrir 
des  chefs  fages  & modérés.  Tibérius 
Gracchus  étoit  un  de  ces  hommes  qui 
peuvent  afpirerà  tout,  par  fanaiflance, 
ion  efprit  & fes  mœurs  irréprochables  ; 
mais  avec  les  plus  éminentes  qualités , 
il  avoir  une  dureté  & une  auftérité  dans 
le  caraéfcere,  incompatible  avec  les  tem- 
péramens  néceflaires  dans  le  gouverne- 
ment d’un  état  & dans  la  conduite  d’un 
peuple  capricieux.  Il  fit  efpérer  à toute 
l’Italie  le  droit  de  bourgeoisie  romaine , 

& publia  des  loix  agraires  , par  lefquel- 
les  il  étoit  ordonné  que  les  terres  qui 
avoient  appartenu  autrefois  au  public  , 
qui  étoient  alors  pofiedées  par  les 
plus  riches  citoyens  de  Rome,  leroient 
diftribuées  au  peuple.  Par  ce  moyen  , il 
mit  la  difïention  entre  les  grands  & les 
petits , en  voulant  établir  une  égalité 
toujours  dangereufe  dans  un  peuple  qui 
ne  fait  pas  en  faire  ufage.  Tous  les  ci- 
toyens obérés  ou  endettés  crurent  trou- 
ver dans  ces  nouveautés , propofées  pat 
Tibérius  Gracchus , de  quoi  rétablir  leur 
fortune  chancelante.  Il  démit  de  la 
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charge  de  tribun  OCtave  Ton  collègue  , 
qui  s’étoit  oppofé  à l’innovation.  Il  créa 
trois  intendans  pour  faire  la  diftribution  - 
des  terres,  & pour  établir  des  colonies. 

II  fe  mit  lui-même  à la  tête  de  cette  di- 
rection : les  deux  autres  qu’il  nomma  fu- 
rent fon  beau-pere  Appius  Claudius,  8c 
fpn  frere  Caïus  Gracchus,  qui  étoit  en- 
core fort  jeune.  Quoique  Scipion  fur-  . 
nommé  Nafica  fût  coufin  de  Gracchus , 
il  fe  mit  à la  tête  du  parti  contraire , 
n’ayant  en  vue  que  la  tranquillité  pu- 
blique. Il  fut  fuivi  de  la  noblefle  8ç  de 
la  plus  grande  partie  dufénat.  Ceux  qui 
paroiflbient  neutres, ne  purent  s’empêcher 
de  fe  déclarer  eux-mêmes  contre  Tibé-, 
rius  Gracchus  , & de  le  pourfuivre  à 
main  armée.  Gracchus  étoit  environé 
d’un  grand  nombre  de  féditieux  , que  la 
nouveauté  de  fes  entreprifes  avoir  attirés 
auprès  de  lui  ; 8c  pour  augmenter  l’ani- 
mofité  du  peuple  , & faire  comprendre 
en  même  tems  qu’on  le  vouloit  aflafli- 
ner , il  laififa  appercevoir  qu’il  étoit  armé 
fous  fa  robe  } il  prit  des  habits  de  deuil , 
comme  on  le  pratiquoitdans  les  grandes 
calamités.  Il  augmenta  par  ce  moyen  , 

j 8c  parles. autres  qu’il  mit  en  oeuvre,  la 
haine  du  peuple  contre  le  fénat.  La  mort. 
d’Attalus,  roi  de  Pergame , lui  fournit 
une  autre  occahon  de  fe  faire  beaucoup 
plus  aimer  de  la  populace.  Ce  prince  ,. 
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par  fon  tefiament,  avoit  déclaré  le  Peu- 
ple Romain  Ton  hétitiet.  Tibérius  pro- 

' pofa  un  nouvel  édit,  qui  ordonnoi't  que 
tout  l’argent  de  ce  roi  feroit  distribué 
aux  pauvres  citoyens , qui  dévoient  avoir 
quelque  portion  dans  le  partage  dés  ter- 
res , afin  qu’ils  pufient  acheter  les  be- 
ftiaux  & les  autres  chofes  nécefiaires 
pour  la  culture  des  domaines  qu’on  leur 
devoit  diftribuer. 

> Quoique  l’efprit  républicain  de  Tibé- 
rius Gracchus  ne  pût  jamais  être  foup- 
çoné  d’autre  ambition  , que  celle  de 
vouloir  fe  rendre  agréable,  au  peuple  , 
on  l’accufa  néanmoins  de  penfer  à fe  met- 
tre la  couronne  d’Attalus  fur  la  tête,  ou 
même  à fe  rendre  tyran  de  fa  propre  pa- 
trie. Accufation  qui  11e  vint,  que  parce 
qu’il  avoit  poufie  trop  loin  le  principe 
de  l’égalité , qu’il  vouloit  établir  entre 
les  pauvres  & les  riches.  Pour  s’aflurèr 
dans  le  peuple  un  afyle  contre  le  fénat  , 
il  propofoit  tous  les  jours  de  nouvelles 
loix.  Mais  de  tous  les  coups  qu’il  pré- 
tendit porter  à l’autorité  du  fénat,  il  n’y 
en  eut  pas  qui  fût  plus  fenfible  que  la 
proposition  qu’il  fit,  de  mettre  autant 
de  chevaliers  que  de  fénateurs  dans  les 
différens  tribunaux  de  Rome.  Dès-lors 
fa  perte  fut  réfolue  \ il  ne  s'agifibit  plus 
que  de  trouver  des  conjonctures  favora- 
bles pour  en  venir  à bout.  L’éleéHon  des 
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nouveaux  Tribuns  fut  le  tems  qu’on 
choifit.  Tibérius  s’apperçut  qu’il  s’éroit 
formé  contre  lui  un  parti  puilîànt;  il  dif- 
féra l’éleélion  , & s’alTura  de  tous  les 
chefs  du  peuple.  Malgré  les  prefferti- 
inens  qu’il  avoir  de  fa  perte  , il  ne  lailTa 
jpas  de  monter  au  Capitole.  Il  y fut  averti 
par  quelques  fénateurs  de  fes  amis,  qu’ii 
y avoit  une  conjuration  contre  fa  vie.  Il 
voulut  en  inftruire  le  peuple  \ mais  fes 
ennemis , pour  l’empêcher  de  fe  faire  en- 
tendre , excitèrent  du  bruit  & du  tumul- 
te, & publièrent  que  Tibérius  préten- 
doit  qu’on  lui  mit  le  diadème  fur  la 
tête.  C’étoit  un  artifice  pour  le  rendre 
non-feulement  odieux  à fes  concitoyens  ; 
mais  encore  pour  obliger  le  fénat  à le 
profcrire  fans  garder  aucune  forme.  Pec- 
fonn^  nt  paroîtrè  plus  d’animofité 
que  Scipion  Nafica , fon  parent , qui  ne 
put  cependant  venir  à bout  de  le  faire 
déclarer  ennemi  de  l’état.  Alors  il  fe  leva 
brufquement  de  fa  place , & fortit  du 
fénat  à la  tête  des  fénateurs  de  fon  parti. 
Ils, allèrent  au  capitole,  accompagnés  de 
leurs  cliens , & de  leurs  efclaves.  Cette 
troupe  mit  l’épouvante  parmi  le  peuple. 
Tibérius , abandonné  de  fes  amis , fut 
enfin  obligé  de  fe  fauver  comme  les  au- 
tres : une  chute  qu’il  fit  en  fuyant  fut 
caufe  de  fa  perte.  Publius  Satureïus , un 
de  fes  collègues,  jaloux  de  fa  gloire,  &: 
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Je  fa  trop  grande  autorité,  le  frapa  à la 
tête  avec  le  pied  d’un  banc.  Tibérius  à 
moitié  relevé  fur  terrafle  par  ce  coup  ; 
& une  foule  d’ennemis  qui  furvint  a 
l’inftant  lui  ôta  la  vie,  qu’il  auroit  pû. 
continuer  avec  beaucoup  de  gloire,  s’il 
eût  fuivi  des  fentimens  plus  modérés. 
Mais  le  malheur  des  grands  (1)  hommes 
eft  de  vouloir  dominer  : on  aime  mieux 
être  à la  tête  d’un  mauvais  parti,  que  de 
n’être  rien.  Sa  mort  ne  finit  pas  le  dé- 
fordre.  L’animofité  étoit  égale  dans  tous 
les  quartiers  de  la  ville,  ou  l’on,  fit  périr 
plus  de  trois  cens  de  fes  amis  ou  de  les 
partifans  j on  en  bannit  UG  grand  «O*”- 
bre,  & l’on  n'oublia  rien  pour  infpirer 
de  la  terreur  à ceux  qui  voudroient  fui- 
vre  la  même  route. 

Rome  , quoique  divifée  au-dedans 
ne  lalfTa  pas  de  prafpéretau-debors , & 
de  pourfuivre  fes  conquêtes  en  A fie. 
Arilionique  , fils  naturel  d’Eumènes,  s’é- 
toit  emparé  du  royaume  de  Pergame.  On 
fut  obligé  d’envoyer  une  armée  contre 
lui  j il  fut  battu  & conduit  en  triomphe 
à Rome.  Numance  en  Efpagne  fut  prife 
& rafée  par  Scipion  Emilien , le  même 
qui  avoir  démoli  Carthage. 

Les  malheurs  arrivés  à Tibérius  Grac- 


(1;  Malx  rei  fe , quant  nullius,  turbarum  »c  feditionum 
duces  elfe  voluai.  Titut-Liv.  lib.  5. 
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chus  , n’empêeherent  pas  fon  frere  de 
poftuler  & a obtenir  dix  ans  après  le  tri— 
bunat,  pendant  lequel  il  propofa  plu— 
fieurs  Joix  nouvelles , & divers  change- 
mens  dans  le  gouvernement } mais  après 
plüfieurs  violences  qu’il  avoit  faites  , 
fous  prétexte  du  bien  de  l’état  , 8c  après 
quelques  crimes,  dont  il  ftit  foupçoné  , 
peut-être  à tort,  il  eut  un  fort  auiTi  tri- 
fte  que  fon  frere  Tibérius.  Sa  mort  fui- 
vit  de  près  fa  profeription  $ 8c  comme  fa 
tête  ayoit  été  mife  à prix , on  la  remplir 
de  plomb,  8c  le  conlul  la  paya  dix-fept 
livres  8c  demie  d’or.  Ge  fut  la  le  com- 
mencement UV  plu  s grands  troubles,  où 
Rome  fut  en  proie  aux  affaffins  & aux 
meurtriers,  qui  firent  périr  tous  ceux 
qui  étoient  foupçqnés  d’être  du  parti 
des  Gracques.  Ce  qui  n’empêcha  point 
tes  Romains  de  pouffer  en  Afrique  avec 
un  fuccès  admirable  la  guerre  contre  Ju- 
gurtha , qui  fut  enfin  pris  & mené  à Ro- 
me, où  il  parut  comme  un  efclave  ait 
triomphe  de  Marius  ; de-là  il  fut  conduit 
par  un  bourreau  dans  un  cachot , où  il 
mourut  de  faim  au  bouc  de  fîx  jours. 

- Marius  & Sylla*  les  deux  tyrans 
de  Rome , parurent  pour  la  première 
fois  dans  la  guerre  de  Jugurtha.  Leur 
habileté  dans  le  métier  de  la  guerre,  8c 
l#urs  graijdes  aéfcions  les  rendirent  bien- 
tôt ennemis.  Rome  fe  divifoit  déjà  et; 
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faveur  de  ces  généraux  j mais  elle  fe 
léunic  pour  s’oppofer  aux  delfeins  de 
quelques  peuples  du  Latium  , qui  vou- 
foient  à main  armée  fe  faire  accorder  la 
qualité  8c  les  privilèges  de  Citoyens  Ro- 
mains. La  guerre  de  Mithridate , qui 
éclata  pour  lors , fit  donner  fa  préférence 
à Sylla.  Ce  fut  le  fignal  de  la  guerre  ci- 
vile , pendant  laquelle  Marius  mourut, 
après  avoir  eÏÏuyé  bien  des  traverfes , & 
fait  fouffrir  bien  des  ftiaux  à fa  patrie. 
Sylla , qui  revint  à Rome , y trouva  de 
nouveaux  ennemis,  foit  dans  les  con- 
fuis , foit  dans  le  jeune  Marius , qui 
n’étoit  pas  moins  cruel  que  fan  pere, 
Sylla  vinrà  bout,  par  les  fommes  qu’il 
diftribua,  de  ruiner  le  parti  contraire  , 
tant  Rome  autrefois  fi  modefte  8c  fi  dé- 
fintérefiee  , étoit  devenue  mercenaire. 
Sylla  fur  par  les  memes  voies  fe  faire 
dictateur  perpétuel  , c’efi-i-dire , le  maî- 
tre abfolu  de  la  république.  11  en  ufa 
moins  en  chef  qu’en  maître  impérieux 
& tyrannique  r cependanc  après  avoir 
exercés  toutes  les  cruautés  dont  la  bru- 
talité eft  capable  , il  abdiqua  le  pouvoir 
fouveraiir , 8C  mourut  tranquillement  ,, 
comme  auroit  pu  faire  le  meilleur  ci- 
toyen de  Rome. 

Lé p inus  ,,  qui  parur  dans  le  meme? 
tems , fe  mit  à;  la  tète  du  peuple  , après; 
«voir  été  le  chef  de  la  nobleue  pendant 
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la  vie  de  Sylla.  Pompée,  qui  vint  en- 
fuite  , effaça  la  gloire  de  tous  ces  géné- 
raux , par  un  cara&ere  plus  doux , Sc 
des  aétions  plus  grandes  & plus  utiles  à 
l’état.  Il  eut  le  bonheur  de  terminer  en 
Efpagne  la  guerre  de  Sertorius,  de  finir 
celle  des  Pirates,  qui  infultoient  toutes 
les  mers.  Paffant  de-là  en  Afie , il  obli- 
gea enfin  Mithridate  à fortir  de  fon 
royaume , & à fe  procurer  la  mort.  Il 
fournit  l'Arménie,  unit  la  Syrie  à l’em- 
pire romain  , &réduifit  la  Judée  en  pro- 
vince romaine.  La  conjuration  de  Cati- 
lina, qui  parut  prefque  dans  le  même 
tems,  fut  peut-être  moins  dangereufe 
que  ne  l’a  publié  Cicéron  : mais  il  en 
vint  heureufement  à bout. 

Le  premier  Triumvirat  de  Céfar , de 
Tompée  & de  Crajfus , occafiona  la  ruine 
entière  de  la  république.  César  , qui 
avoir  plus  d’ambition  que  Pompée , par- 
vint à le  faire  périr  y & au  milieu  de 
/toute  fa  gloire  , il  périr  lui-même  par 
les  mains  de  Brurus  & de  Caffius,  qu’il 
devoit,  félon  les  apparences,  le  moins 
appréhender.  Deux  partis  qui  fe  for- 
ment dans  l’état  après  la  mort  tragique 
de  Céfar , font  évanouir  le  refte  de  la 
liberté  romaine.  Ceux  qui  vouloient 
«foutenir  les  conjurés , n’étoient  pas  réel- 
. lement  moins  ennemis  de  la  république  > 
que  les  autres  qui  vouloient  que  l’on 
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vengeât  la  mort  du  dictateur.  Marc- 
Antoine  , qui  fe  déclara  alternative- 
ment pour  l’un  & pour  l’autre  parti,  fé- 
lon fes  intérêts  particuliers , ne  cherchoit 
qu’à  fe  rendre  maître  abfolu.  Octa- 
vius  , petit-neveu  & fils  adoptif  de  Cé- 
far,  quoique  jeune  & prefque  fans  ex*- 
përience , renverfa  les  defieins  d’Antoi- 
në , & fe  ferv  i t de  Cicéron  pour  fe  rendre 
ami  dufénat.  Cicéronyjtout  habile  qu’il 
étoit,  ne  voyoit  pas  où  ce  jeune  ambi- 
tieux vouloir  arriver  ; il  fut  la  viétime 
de  fon  peu  de  lumières.  Un  fécond.  Trium- 
virat de  Marc- Antoine 3de  Lépidus  & d’ O- 
clavius  Céfar , leur  fait  commettre  dans 
Rome  ces  inhumanités,  dont  on  a peine 
à trouver  des  exemples  chez  les  peuples 
les  plus  barbares.  Octave  César  in- 
duftrieux>t&  bien  confeillé,  fe  fert  des 
forces  de  Lépidus  & d’Antoine  pour 
faire  périr  les  conjurés.  Lépidus,  à la 
tère  d’une  grande  armée , fe  déshonore 
lui-même  par  fa  lâcheté.  Oétave  & An-, 
toine , reliés  feuls , fe  difputent  l’empi- 
re ; mais  l’union  trop  étroite  de  ce  der- 
nier avec  une  reine  étrangère , ( c’étoit 
Cléopâtre)  le  fait  dégrader  honteufe- 
ment  à Rome.  Dès  qu’il  eft  déclaré  enne- 
mi de  l’état,  Oétave  11e  rifque  rien  à l’at- 
taquer \ il  le  fait  donc , & le  bat  â la 
journée  d’ Actium , donnée  3 1 ans  avant 
Jefus-Chuift.  Par  là  O&ave  devient  maî- 
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tre  de  l'Empire*  Antoine  fuit  en  tybîe  » 
& de-là  en  Egypte,  où  Cléopâtre  s’étoifc 
retirée,  & il  ne  furvêquit  qu’onze  rfiois 
à fa  défaite.  Cléopâtre  le  fui  vit  de  près;, 
& l’Egypte  fut  par  le  même  moyen  unie 
à l'empire  romain,  dont  elle  devint  une 
des  provinces  les.  plus,  confidérables., 

• - > ' . * ' # * ■ 4 

Je  confeille  touj'ours  les  memes  gui- 
des pour  cette  portion  de  lfhiftoire  fur 
laquelle  je  viens  de  palfer  avec  rapidité  ,, 
afin  de  ne  pas  répéter  inutilement  ce 
qui  fe  trouve  expliqué  dans  des  auteurs: 
fages  8c  j udicieux*  On  peut  donc pour 
cer  efpace,qui  contient  un  peu  plus  de 
cent  ans , continuer  les  Révolutions- de  lœ 
République  Romaine  de-  l’abbé  de  Ver- 
TOT,depuisle  VIIIe  livrejufqu’auXIV6.. 
Ce  font  les  endroits  les  miepx  touchés1 
par  cet  illuftre  écrivain.  Après  quoi  on 
peut  lire  la  fécondé  partie  du  fécond  li- 
vre de  ÏHiJloire  de  Laurent  Echard  „ 
c’eft-a-dire  , depuis  le  chapitre  XII , juf- 
qu  a la  fin  du  troifiéme  livre.  Quoique 
cet  ouvrage  foit  écrit  avec  moins  d’élé- 
vation que  celui  de  l’abbé  de  Vertor,  il' 
renferme  néanmoins  un  plüs  grand  détail 
hiftorique*  Tous  deux  ferviront  d’intro- 
dùétion  aux  auteurs  originaux , qu’il  faut 
commencer  par  la  levure  des  abrégés 
des,  Décades  perdues  de  Tite-Live  , de-, 
puisle  livre  Ll^jufqu’au  CXL®,  Fiofttts* 
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Fo-trope  & Patercueus-  fuivronr,  & 
doivent  être  accompagnés  des  guerres  de 
Syrie,  des  P'arthes  , deMithridate  , d’il— 
lyrie,.  & des  Gaules  par  Ap-piei*  d’Ale- 
xandrie , avec  ce  qu’il  a écrit  des  guerres, 
civiles  dans  un  allez  grand  détail.  Les 
guerres  de  Jugurcfta  & de  Catilina  dans 
Saleuste,  dont  la  leéhire  doit  venir 
après  celle  d’Appien , feront  fenrir  la  difc 
ference  qui*  fe trouve  entre  uncopifte  r tel  _ 
qu’a  été  Appien,  & un  auteur  original,, 
tel  que  l’écoitSalIufterQuoiquece  dernier 
hiftorien  ait  vécu  dans  les  fiée  les  brillans 
de  la  république , il  ne  fauc  pas  croire 
qu’il'  a été  fans  défauts.  Il  eft  vrai  qu’il 
eft  énergique  &c  concis  dans  fes paroles  ÿ 
mais  il  ne  l’eft  pas  toujours  dans  fà  nar- 
ration, qui  s’étend  quelquefois  un  peu 
plus  loin  qu’il  11e  convient  à fa  maniéré 
ferrée  de  s’exprimer.  Il  peint  & caraétérife 
admirablement  bien  lies  hommes  j il  fait 
en  marquer  exactement  les  vertus  & les 
vices , a-ufli-bien-  que  la  reflemblance  &c 
la  contrariété  de  leurs  génies  il  pénétre 
& va  chercher  l’homme  jufqu’au  fonddea 
cœurs.  Il  eft , a la  vérité , un  peu  trop 
fententieux.  Ses  mœurs , peu  régulières  „ 
ne  lautorifoient  pas  à prêcher  le  genre 
humain.  Ce  qu’il  dir  ordinairement  eft 
fage  & lumineux,  mais  hors  d’œuvre^ 

& fa  morale  auroit beaucoup- mieux  con- 
venu- dans:  un  livre  de  phifofopbie , que 
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dans  un  ouvrage  historique.  C'eft  néan-* 
moins  un  des  grands  écrivains  de  l’anti- 
quité, d’une  leéhire  inftruétive  & agréa- 
ble ; mais  un  dangereux  modèle  à pro- 
poferdans  la  manière  d’écrire. 

On  doit  faire  fuivre  Dion-Cassius. 
On  fentira  par  fa  leéture  la  différence 
d’un  politique  de  fpéculation  , tel  qu’ont 
été  Tite-Live  & Appien  d’Alexandrie  , 
d’avec  un  homme  de  pratique  & un  mi- 
niftre  qui  a vieilli  dans  le  manunent  des 
affaires  publiques.  On  y remarque  une 
fage  dextérité  qui  coule  de  fource,  une 
étendue  de  connoi fiances  qui  fait  joindre 
toutes  les  parties  de  fon  hiftoire , pour 
en  faire  le  corps  le  plus  accompli  qu’on 
ait  vû  jufqu’alors;  au  lieu  que  la  poli- 
tique de  la  plupart  des  autres  hiftoriens, 
eft  comme  empruntée.  On  voit  par  leur 
oppofition  & leur  contrariété , qu’ils  ne 
peignoient  point  les  hommes  au  naturel; 
ils  le  contentoient  feulement  de  deviner 
leurs  cara&ères.  Il  n’effc  refté  que  vingt- 
cinq  livres  de  l’hiftoire  générale  de  cet  ha- 
bile écri  vaintils  commencent  au  XXXV, 
& finiffent  au  LXe.  Ils  contiennent  l’hi- 
ftoire d’environ  fïx-vingts  ans  , depuis 
la  foixante-fepriéme  année  avant  l’Ere 
vulgaire,  tems  de  la  guerre  des  Romains 
contre  Mithridate  , jufqua  la  mort  de 
l’empereur  Claude,  54  ans  après  Jefus- 
Chrift.  On  y trouve  les  fecrecs  de  l’état 
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& les  intrigues  du  miniftère  mieux  déve- 
lopés  que  dans  aucun  autre  écrivain.  Il 
ne  faut  pas  s’étonner  qu’il  ait  été  vingt- 
deux  ans  à mettre  cet  ouvrage  en  fa  per- 
fection j c’eft-à-dire , dix  ans  à ramafTer 
fes  mémoires,  & douze  autres  années  à 
les  mettre  en  œuvre  : ce  n’eft  point  trop 
quand  il  faut  travailler  pour  la  poftérite. 

Les  Commentaires-de  César  confer- 
vent  cette  noble  fimplicité  qu’on  ne 
trouve  que  dans  les  grands  maîtres  , qui 
favent,  en  parlant  avec  une  forte  d’in- 
différence des  plus  grands  événemens  , 
aufquels  ils  ont  eu  part , ne  point  étouf- 
fer le  brillant'  des  aétions  par  le  fafte 
des  paroles,  qui  eft  fufpeét , dès  qu’il 
s’agit  de  donner  des  vies  particulières  , 
ou  des  mémoires , comme  Céfar  a fait 
dans  fes  Commentaires. 

Le  XIVe  livre  des  Antiquités  Judaïques 
de  Joseph  , & le  moine  Zgnare  , four- 
niront encore  des  particularités  effen- 
tielles  à l’hiftoire  de  cet  intervalle,  aufli- 
bien  que  les  ffagmens  des  anciens  hifto- 
riens  Grecs  , publiés  par  Hoefchelius , 
Fulvius  Urjinus  & M.  de  Valois.  Mais 
pour  ne  pas  fortir  de  l’antiquité , parlons 
encore  de  trois  auteur^  néceflaires  pour 
connoître  exactement  l’hiftoire  de  ce  fié- 
cle,  Cicéron,  Cornelïus-Nepos  , & 
Plutarque. 

On  trouve  dans  les  ouvrages  du  prer 
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mier  y far -tout  dans  fes  lettres , rourç 
l’iûftoire  fecrete  de  fon  tems  y on’  l’y 
trouve  même  avec  cet  air  narurel,  qui 
découvre  Jufqu’aux  plusfecrétes  penfées 
de  tous  les  aéteurs,  qui  avoient  part  aux 
fanglantes  tragédies  qui  déchiroient  la 
république.  Quel  rréfor  de  particularités 
curieufes  &:  intérelTàntes,  quand  on  fait 
les  déveloper  ! Heureufement , nousavons 
en  norre  langue  de  quoi  pénétrer , fans- 
un  long  travail , tous  ces  myftères  fe- 
erets.  L’abbé  de  Saint-Réal  avait  com- 
mencé à dévoiler  l’obfcuricé  qui  couvre 
les  lettre j à Attïcus  mais  Cicéron  a 
trouvé  dans  l’abbé  de  Mongault  un 
interprète  encore  plus  clairvoyant  & plus 
délicat,  quifaitrendre  palpables  les  fens 
les  plus'  cachés  de  fes  lettres.  Je  ne  puis 
m’empêcher  de  comparer  cer  illuftre  rra- 
duéteur  au  plus  grand  homme  qu’ait 
produit  la  belle  littérature  j je  le  regarde 
comme  un  autre  Erafme  ,.  pour  le  goût ,. 
la  connoilfance  de  l’antiquité  , ia  folidité 
du  jugement,  la  déiicatelfe  des  penfées^ 
Dirai-je  tout  ? Je  le  compare  mêmepour 
la  fragilité  de  la  fanté,  &r  pour  les  autres: 
qualités  peu  communes , qui  ont  cara* 
étérifé  le  reftaurateur  de  la  littérature. 

Coknelius-Nepos  ne  parle  dans  fes: 
'Vies  des  hommes  illuftres  que  de  deux 
Komains  , Caton  V ancien  &r Atdcus donr 
ïhiRoire  fe  rapporte  à cet  intervalle.-  Ca 
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qu’il  a marqué  du  premier  eft  fi  impar- 
fait , qu’il  donne  lieu  feulement  d’en 
regreter  la  perte  j mais  ee  qu’il  dit  d’At- 
ticus  , le  plus  honnête  homme  que 
Rome  ait  produit  dans  fa  décadence  , 
eft  écrit  avec  tant  d’élégance  , d’efprit  , 
de  goût  & defentiment,  qu’il  fait  naître 
le  defir  de  reflembler  à un  fi  aimable  ca- 
ractère, qui  avoit  fu  conferver  une  exa- 
cte neutralité  dans  les  tems  les  plus  fâ- 
cheux de  la  république,  ç’eft- dédire, 
depuis  les  troubles  de  Marius  & de  Syl- 
la  , jufqu’au  fécond  Triumvirat.  Ami  des 
plus  honnêtes  gens  , & même  des  chefs 
des  deux  partis  , il  les  traitoit  tous  com- 
me Citoyens  Romains , aufquels  les  liens 
ff’une  ancienne  fociété  l’obli^eoient  de 
rendre  tous  les  fervices  qui  dependoienc 
de  lui  , fans  néanmoins  entrer  dans 
leurs  différends.  v . 

Plutarque,  dans  fes  vies  des  illu- 
stres Romains,  eft  le  même,  qu’il  a été 
dans  celles  des  grands  hommes  de  la 
Grèce.  Toujours  rempli  de  ces  particu- 
larités intéreffanres,  dont  il  accompagne 
le  gros  de  leurs  aétions , il  eonferve  cet 
efprit  d’une  exaéte  vérité , qui  le  diftin- 
gue  de  tout  ce  que  l’antiquité  a produit 
d habiles  hiftoriens.  S’il  peint  la  plupart 
des  Romains  comme  de  grands  hommes, 
il  a foin  de  nous  apprendre  aufli  que  c’é- 
taient prefque  tous  d’illuftres  fcél états. 


1 1 © Méthode  pour  l’HiJloirc. 
auxquels  on  ne  voudroit  pas  reffembler 

{>ar  le  cœur , quoiqu’on  fur  ravi  d’avoir 
eur  efprir,  leur  courage,  8c  leurs  ref- 
fources. 

Voici  l’ordre  qu’on  peut  établir,  pour 
la  leéhire  des  vies , qu’il  a faites  , des 
grands  hommes  qui  ont  rapport  à l’hi- 
ftoire  romaine.  On  y verra  tout  ce  qui 
s’eft  palTé  de  plus  intérefîant  dans  le  mou- 
vement des  affaires,  depuis  les  troubles 
caufés  par  les  Gracques  , fufqu’à  l’en- 
tière extinéfcion  de  la  iiberré  romaine  à 
la  bataille  d’A&ium  , donnée  3 1 ans 
avant  l’Ere  vulgaire.  Les  vies  de  Tiberius 
8cCaius-Gracchus  feront  fuivies  de  celle 
de  Manus.  Sylla  qui  avoir  été  formé  au 
métier  de  la  guerre  fous  ce  dernier , fera 
voir  fuccefiivement  ce  que  peut  une  am- 
bition démefurée  & une  lage  retraite , 
quand  on  lait  ia  faire  à prcpGS,  Or.  voir 
dans  Sertorius  les  mouvemens  d’un  hom- 
me de  main,  inrriguant  & intrépide, 
qui  ne  peut  être  abattu  & renverlé  que 
par  la  trahifon  des  fiens.  CraJJ'us  8c  Pom - 
pée  repréfentent  deux  hommes  bien  dif- 
férens.  L’un  grand  dans  la  paix  8c  mal- 
heureux dans  la  guerre , meurt  d’une 
manière  funefte  , pour  n’avoir  voulu 
écouter  aucun  confeil.  Pompée  ne  périt 
peut-être  que  pour  en  avoir  trop  écouté. 
Caton  d’Utique  & Cicéron  montrent  deux 
hommes  vertueux  , mais  de  cara&ères 


Digitized  by  Google 


Hijîolre  Romaine.  i ï ï 

Bien  différens.  On  ne  voit  dans  le  pre- 
mier qu’une  probité  auftére,  fiére  & in- 
traitable*, 8c  l’on  trouve  dans  le  fécond 
un  caraélère  liant,  qui  fait  s’accommo- 
der à toutes  les  viciflitudes  de  la  vie  ci- 
vile. Tous  deux  néanmoins  , avec  des 
caraétéres  fi  différenS , périment  d’une 
manière  trifte  & malheureufe.  Lucullns 
fut  grand  dans  la  guerre  , & voluptueux 
dans  la  paix  $ c’eft  aflez  le  caractère  des 
héros.  Céfar  , qtii  vient  enfuite,  doit 
fervir  de  modèle  à tous  les  conquérans  \ 
mais  il  n’en  fervira  jamais  aux  bons 
citoyens , dont  l’attention  doit  être  de 
conferver  l’ordre  établi  dans  les  états  où 
Dieu  les  a fait  naître.  Brutus  8c  Marc- 
Antoine  ne  repré fentent  que  trop  ce  que 
peut  l’inquiétude  des  mauvais  fujets, 
qui  n’étant  jamais  contens  du  gouverne- 
ment fous  lequel  ils  font  nés,  cherchent 
moins  , par  le  renverfement  des  Ioix,  à 
maintenir  la  fortune  de  la  république, 
qu’à  élever  la  leur.  Galba  & Othon  j par 
lefquels  Plutarque  finit  l’hiftoire  des  illu- 
ftres  Romains,  appartiennent  à l’hiftoire 
de  l’Empire., 

Je  ne  puis  m’empêcher  de  parler  de  - 
quatre  auteurs  modernes  , dont  la  leéture 
devient  nécelfaire  pour  pénétrer  toute  la 
fuite  de  l’Hiftoire  romaine  , par  des  ré- 
flexions fages , qui  font  connoîtrele  cara- 
ctère de  l’humanité,  & les  excès  auxquels 
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elle  fe  livre  trop  inconfidérément.  On 
connoîr  le  génie  de  M.  de  Saint- 
Evremont,  né  pour  pénétrer  le  fond 
des  fujets  qu’il  examine.  S es  Réflexions 
fur  les  divers  génies  du  Peuple  Romain  y 
feront  connoitre  l’ufage  que  l’on  peut 
faire  de  l’hiftoire  de  cetre  augufte  nation, 
&.  les  obfervations  qui  font  néceflaires 
dans  fa  leéture.  Quelques  chapitres  qui 
fe  font  perdus  de  cet  ouvrage , ont  été 
rétablis  par  d'autres  réflexions  de  l’abbé 
de  Saint-Réal.  Son  hiftoire  de  la  Con- 
juration des  Gracques  j celle  des  troubles 
excités  par  Marias  & Sylla  j fes  confidé- 
rations  fur  Luculle  ; enfin  , fes  réflexions 
fur  le  meurtre  de  Céfar  j fur  Lépide  3 
Marc- Antoine  & Augufle 3 feront  entrer 
dans  les  divers  cara&ères  de  l’efprit  & du 
çœur  fiamain.  Peut-être  le  fair-il  avec 
trop  de  finefle  ; mais  il  eft  aifé  à ceux  qui 
pénfern  Ilâruréuêméht,  de  le  rapprocher 
d’une  manière  plus  Ample  de  penfer  y 8c 
ceux  qui  fe  livrent  à cette  délicatefle 
trop  recherchée,  trouveront  en  lui  un 
modèle  qui  leur  donnera  lieu  d’aller  en- 
core plus  loin.  Car  il  fe  rencontre  tou- 
jours des  efprits  qui  fe  perfuadent  que 
les  hommes  eonduifent  les  grandes  af- 
faires par  de  grandes  vîtes  & par  des  ré* 
flexions  concertées , au  lieu  qu’ils  ne  font 

2uelquefois  redevables  du  fuccès  qu’à 
es  conjonétures  inopinées,  que  le  refte 
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des  hommes  ne  faifit  pas  aufli  vivement 
que  font  les  grands  génies. 

Un  troifiéme  auteur  efi  l’excellent  hi- 
ftorien  qui  a décrit  les  deux  Triumvirats  : 
ouvrage  où  l’exaéfcitude  delavéritéhifto- 
rique  fe  trouve  accompagnée  de  cette 
éloquence  vive,  fage  &:  lumineufe,  qui 
attache  fi  fort  dans  la  leélure  de  fon  ou- 
vrage. Quoique  fauteur  ne  fe  foit  pas 
nommé , cependant  perfonne  n’ignore 
qu’on  en  eft  redevable  à M.  Citjry  dé 
la  Guette,  que  d’autres  ouvrages,  en 
un  genre  , à la  vérité,  très-différent,  ont 
fait  connoître  dans  le  monde. 

Enfin,  l’ouvrage  du  Préfident  de  Mon- 
tesquieu, intitulé  Conf dérations furies 
caufes  de  la  grandeur  & de  la  décadence  des 
Romains  j dont  nous  avons  déjà  parlé  9 
doit  être  relu , comme  une  récapitulation 
de  toute  l’Hiftoire  R omaine. 

Récapitulation. 

Pour  reprendre  en  peu  de  mots  ce 
que  nous  venons  de  dire  fur  l’étude  de 
cette  hiftoire,  fi  agréable  à tous  ceux  qui 
ont  le  goût  des  livres , &fi  néceffaire  aui 
jeunes  gens  qui  entrent  dans  le  monde  , 
je  la  réduirai  encore  à une  plus  grande 
fimplicité , en  faveur  des  perfonnes  qui 
font  quelquefois  étonnées  d’une  variété  de 
leélure , qui  leurparoît  trop  compliquée. 
On  ne  fauroit  fe  difpenfer  d’avoir  deux 
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Canes  géographiques  devant  les  ieux  J 
Tune  de  C ancienne  Italie  3 qui  fert  pour 
les  quatre  premiers  décries  de  la  Répu- 
blique; l’autre  de  l’Empire  , néceftairè 
pour  connoître  le  progrès  des  conquêtes 
que  les  Romains  ont  faites.  Quand  on 
s’eft  inftruit  par  les  ieux  des  progrès  &c 
de  l’ctendue  de  la  république  romaine, 
il  faut  fixer  fa  vue  fur  une  Table  chro- 
nologique y qui  montrera  les  régnes  pa- 
rallèles à ceux  des  Romains,  & qui  mar- 
quera les  princes  ou  les  républiques  avec 
lefquels  ces  fiers  conquérans  eurent  des 
démêlés.  Le  traité  de  la  République  Ro- 
maine du  P.  Cantel,  relu  & médité  , 
fera  fuivi  des  Révolutions  de  l’abbé  de 
Vertot  , & de  YHiJloire  dé  Laurent 
Echard.  Après  ces  préliminaires,  on 
doit  entrer  dans  la  leéture  des  auteurs 
originaux,  toujours  plus  fatisfaifans  & 
plus  inftru&ifs  que  les  copies.  Le  pre- 
mier fera  Denys  d' HalicarnaJJ'e  y & le 
deuxième,  Tite-Live.  On  doit  accom- 
pagner cette  ledure  de  celle  de  Florus 
& d’EuTROPE,  où  l’on  découvre  des  cir- 
conftances  omifes  par  les  grands  hifto- 
riens.  Dion-Cassips  eft  le  troifiéme 
des  grands  auteurs  qu’il  faut  lire  , & le 
quatrième  eft  Appien  d’Alexandrie.  Po- 
lybe  , qui  vient  enfuite  , fera  fuivi  des 
vies  d’Hamilcar,  d’Annibal  & de  Pompo- 
jrius-Atticus  dans  Cornélius  -Nepos, 
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Salluste  &lesCommentairesdeCÉSAR 
viendront  après.  Un  des  derniers  auteurs 
anciens  eft  Plutarque,  dont  les  vies 
de  Romulus,  de  Numa,  de  Publicola  , 
de  Coriolan,  de  Camille,  de  Flami- 
niu$  , de  Caton  le  cenfeur  , de  Paul- 
Emile  , feront  fuivies  de  celles  des  Grac- 
ques  , & des  autres  grands  hommes  que 
nous  venons  de  marquer. 

Après  les  lettres  de  Cicéron  , on  doit 
finir  par  les  quatre  auteurs  modernes  que 
nous  venons  d’indiquer  , c’eft  - à - dire  , 
Saint  - Evremont  , Saint-Réal, 
Citry  de  la  Guette,  & Montes- 
quieu. Ils  donneront  par  leürs  réflexions, 
les  moyens  de  faire  ufage  de  toutes  les 
parties  de  cette  hiftoire,  fi  variée  dans 
fes  événemens. 

L’on  trouvera  deux  omiflïons  confidé- 
rables  dans  le  détail  que  je  viens  de  faire 
des  auteurs  nécelfaires  pour  l’étude  de 
I’Hiftoire  romaine.  La  première,  de  n’a- 
voir point  parlé  des  fupplémens  que 
Freinshémius,  l’un  des  plus  favans  8c 
des  plus  exads  écrivains  d’Allemagne, 
a publiés  fur  Tite-Live.  Tout  le  monde 
convient  que  par  fes  foins  & fon  indu- 
ftrie,  il  a réparé  en  quelque  forte  ce 
qu’on  a perdu  de  l’hiftorien  de  Rome. 
Je  crois  donc  que  la  lecture  en  fera  tou- 
jours utile,  à ceux  qui  veulent  avoir  une 
fuite  de  l’hiftoire.  Ces  fupplémens  qui 
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avoient  été  imprimés  féparément,  ont 
été  donnes  afTez  correctement  dans  l’édi- 
tion de  Tite~Live,  faite  pour  feu  M.  le 
Dauphin  , dans  celle  de  M.  Crevier  , &C 
dans  le  Tite-Live  de  M.  le  Clerc  , 
imprimé  en  dix  volumes  par  M.  We- 
ftein  le  pere,  le  plus  habile  libraire  & le 
plus  honnête  homme  qu’il  y ait  eu  depuis 
long-tems  en  Europe , chofe  rare  dans 
cette  profeflion.  Ces  fupplémens  de 
Freinshémius  peuvent  épargner  aux  gens 
de  lettres  la  leCture  des  originaux  ; mais 
on  a beau  faire , il  faut  toujours  dans  ces 
matières  retourner  aux  anciens. 

Une  fécondé  omiflion , eft  de  n’avoir 
point  parlé  d’une  infinité  d’auteurs  qui 
ont  donné  des  parties  de  l’hiftoire  ro- 
maine, ou  qui  en  ont  examiné  les  anti- 
quités avec  la  plus  fcrupuleufe  exacti- 
tude, ou  qui  ont  difeute  dans  un  grand 
détail,  les  mœurs  , la  religion  & les 
ufages des  Romains.  Mais  ces  ouvrages, 
dont  la  lifte  feule  auroit  épouvanté  des 
leCteurs  ordinaires,  ne  font  utiles  qu’aux 
favans  de  profelfion.  Je  n’ai  point  afTez 
de  témérité  pour  prétendre  les  former:c’eft 
plutôt  à moi  à les  écouter  8c  à les  fuivre. 
Cependant  , pour  fatisfaire  ceux  qui  fe 
livrent  à des  leCtures  favantes,  j’ai  raf- 
femblé  dans  le  Catalogue  qui  accompa- 
gne cet  ouvrage,  tout  ce  que  j’ai  connu 
de  confidérable  de  ces  ouvrages , ou  ceux 

qui 
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qui  méritent  plus  d’attention  que  les 
autres. 

Ceux  qui  n’ont  point  étudié  les  lan- 
gues, ne  doivent  pas  fe  croire  exclus  de 
l’étude  de  ces  hiftoires  anciennes.  Tout 
ce  qu’il  y a d’auteurs  originaux  ou  de  li- 
vres efientiels  fe  trouvent  Traduits  enfran* 
çois  ou  en  italien,  qui  font  aujourd’hui 
les  deux  langues  les  plus  uûtées  dans 
l’Europe.  * . • 

CARTHAGE. 

Carthage  n’a  pas  été  heureufe , 
parce  qu’elle  eft  fortie  de  fon  fyltême  , 
qui  étant  celui  du  négoce , devoir  l’éloi- 
gner des  conquêtes  , toujours  ruineufes 
aux  nations  commerçantes.  Elles  s’atti- 
rent la  jaloufie  des  peuples  voifins , dès 
qu’elles  cherchent  à joindre  l’étendue  des 
domaines  à l’étendue  de  leur  commerce. 
Elle  avoit  été  fondée  par  les  Tyriens.  En 
“parlant  des  colonies  phéniciennes  au  cha- 
•pitre  précédent , nous  avons  difcuté  l’é- 
poque de  fa  fondation.  Ce  fut  fous  Pyg- 
maîion  , ainfi  près  de  neuf  ficelés  avant 
l’Ere  chrétienne^.  qu’Eliza,  autrement 
Üidon  , fuyant  là  perfécution  de  ce  prin. 
ce, dont  elle  étoit  foeur,monta  fur  des  vaif- 
■ féaux,  & fe  retira  fur  les  côtes  d’Afri- 
. que,  où  elle  bâtit  un  château  dans  un 
terrein  qui'  lui  fut  cédé  aux  environs  de 
^ancienne  ville,  déjà  fondée  par'lesPhé- 
Tomc  F.  * K 
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niciens.  Comme  Elle  n’a  voit' qu’un® 
étendue  fort  modique , & qu’elle  trou? 
voit  devant  elle  une  plage  de  mer  qui 
H’appartenoit  à aucune  puiflance , elle 
engagea  fesjujets  à devenir,  comme  les 
Tyriens , les  habitans  de  cet  élément , 
plus  utile  aux  nations  commerçantes qu® 
la  terre  ferme,  où  lepérileft,  à la  vérité> 
moins  grand;  mais  qui , par  l’avidité  des 
hommes,  renferme  aufli  beaucoup  moins 
d’avantages.  Virgile  a eu  tort  de  déshono- 
rer cette  reine , cjui  ne  parut  que  plus  de 
3 co  ans  après  Enee,  & qui  fut  en  fon  tems 
le  plus  parfait  modèle  de  la  viduité  &Ç 
du  célibat;  jufque-là  qu’une  chalteté  hé-» 
roïque  la  fit  regarder  après  fa  mort  com- 
me une  divinité  , tant  il  étoit  rare  dans 
ces  anciens  tems  d’être  chafte  fur  le 
trône. 

A peine  Rome*  chaffé  fes  rois,  qu’elle 
trouve  un  appur  dans  fon  alliance  avec 
Carthage  , qui  ten oit  dans  le  voifinage 
de  l’Italie , la  Sicile  & la  Sardaigne  ; al- 
liance qui  s’efl:  renouvellée.  plus  d’une 
fois,  jufqu’au  tems  où  lajaioufie  femit 
entre  deux  puiflance^trop  inquiètes  & 
trop  voifines  l’une  dea’autre  pour  être 
long-têms  en  paix.  On  ne  fauroit  exami- 
ner i’Hiftoire  romaine,  fans  connoître  lès 
guerres  que  ces  deux  puitfantes  Républi- 
ques eurent  à foutenir  l’une  contre  l’autre, 
Polÿbe , Tite-Live , Diodore  de  Sicile"* 
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^uflin  & Appien  d’Alexandrie,  font  ceux 
d’entre  les  anciens  qui  ont  le  plus  décaillé 
tout  ce  qu’on  peut  lavoir  de  l’hiftoire  de 
Carthage.  Ubbo  Emmius,  Chriftophe 
Hendreich,  Aldrette,  ALRollin  &c 
les  Anglois  , auteurs  d’une  volumineiife 
Hiftoire  univerfelle  , traduite  en  françôis, 
font  ceux  d’entre  les  modernes , qui  en 
ont  écrit  le  plus  amplement  ; le  premier 
d’une  manière  claire  , fuccinte  & fa- 
Vante  ; le  fécond  avec  autant  d’obfcu- 
riré  que  d’érudition  ; le  troilîéme*  avec 
bien  du  difcernement  ; le  quatrième 
avec  beaucoup  de  goût  & d’intérêt. 
Les  derniers , eri  rauemblant  tous  les 
paflages  remarquables , relatifs  à la  répu- 
blique de  Carthage,  qui  fe  trouvent  dif- 
perfés  dans  les  auteurs  Grecs  & Romains; 
en  comparant  ces  palfages  enfemble  ,• 
pour  en  faire  un  tout  ; enfin  en  y ajou- 
rant quelques  obfervations  pour  les 
éclaircir,  femblent  avoir  donné,  dans 
les  tomes  XI  & XII  de  la  tradu&ion 
françoife  de  leur  ouvrage,  l’Hiftoire  de 
Carthage  la  plus  complette  & la  plus  in- 
réreflknte  qui  ait  paru  jufqu’à  préfenr. 
Cette  république , après  serre , pour  ainlî 
dire,  relevée  plus  d’une  fois  de  fon  tom- 
beau, y fut  replongée  pour  jamais  par 
les  Sarazins , l’an  685  de  l’Ere  vulgaire,: 
après  avoir  tenu  le  premier  rang  dans  les 
affaires  de  l’Eglife  d’Afrique. 

Kij 
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• CHAPITRE  XVI. 

Hifioire  de  l'Empire  Romain  jufqu’à  fa 
- décadence, 

jL/Histoire  de  l’Empire  a été  écrite 
par  tant  d’auteurs , [qu’il  eft  plus  facile 
de  la  bien  détailler , que  de  faire  un 
jufte  choix  des  Hiftoriens  qu’il  faut 
prendre  pour  s’en  inftruire.  Mon  def- 
fein  n’eft  pas  de  répéter  ici  ce  qui  fe 
trouve  expliqué  dans  une  infinité  décria 
vains.  Il  fuffit  de  donner  des  principes 

fiour  fe  conduire  fagement  dans  cette 
efture ,■  & faire  connoître  le  caraétere 
de  chaque  gouvernement,  chofe  à la- 
quelle manquent  la  plupart  des  hifto- 
riens. Occupés  fouvent  du  détail  & des 
circonftances  des  fïits , à peine  ont-ils 
.foin  de  déveloper  l’efprit  & le  cara- 
ctère de  chaque  prince.  C’eft  néanmoins 
la  partie  la  plus  eflentielle  de  l’hiftoire. 
Cjar  c’eft  fouvent  ds  génie  & des  moeurs* 
dq  chef , que  dépend  le  malheur  ou  la- 
félicité  des  peuples.  > 

Si  Augu  ste  avoir  continué,  comme  il, 
avoir  commencé^fon  adminiftration  nau* 
roit  eu  rien  de  femblable  pour  la  cruauté 
dans  les  régnes  les  plus  tyranniques  : mais- 
dès  qu’il  fe  vit  maître  abfolu  de  l’empi-.: 
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te  j il  changea  tout-à-coup  de  conduite  ) 

& malgré  la  douceur  dont  il  fe  revêtit 
alors,  il  avoir  une  forte  de  fermeté,  par 
laquelle  il  fobligeoit  tous  les  membres 
de  l’état  à faire  leur  devoir.  Comme  il 
avoit  changé  de  caraélere , au  moins  à 
l’extérieur  , Rome  changea  réciproque- 
ment. La  liberté,  qu’il  vouloir  rendre 
au  Peuple  Romain , n’étoit  plus  du  goût 
des  gens  fages  , qui  voyoienc  l’abus 
qu’on  en  avoit  fait.  Il  y avoir  long-tems 
qu’on  s’appercevoit  qu’il  falloic  un  maî- 
tre ; & comme  il  le  falloir  ferme  & tern* 
péré,  on  ne  pouvoit  pas  fe  fixer  à un  plus 
honnête  homme  , moins  capable  de 
violenter  les  droits  des  divers  membres 
de  la  république.  Il  vouloir  être  le  pre-* 
mier  d’un  état  libre;  mais  il  ne  fouffroit 
pas  que  fon  autorité  fût  bornée,  des 
qu’il  s’agifloit  de  faire  le  bien  , & il  fuo- 
portoit  fans  aigreur  les  oppofitions  'que 
l’on  formoit  à fes  volontés,  dès  qu’il  y 
avoit  quelque  raifon  de  le  faire.  On 
trouvoit  en  lui  de  la  grandeur  ; mais  ce 
n’étoit  point  dans  l’efprit  : toute  la  di- 
gnité réfidoit  dans  le  cœur  qu’il  eut  ex- 
cellent. S’il  n’avoit  pas  les  qualités  d’un 
grand  capitaine,  il  avoit  du.  moins  cel- 
les d’un  grand  prince  ; car  il  y a une 
extrême  différence  entre  le  héros  à la 
-tête  d’une  armée , & le  héros  à la  tête 
du  gouvernement.  11  aimoit  fes  amis , 
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faifoit  du  bien  à fes  inferieurs  : & comme 
il  favoit  que  tout  ennemi  eft  à redouter  * 
dans  quelque  élévation  que  l’on  fe  trou- 
ve, il  n’eut  pas  de  plus  forte  applica- 
tion, que  celle  de  gagner  ceux  dont  il 
pouvoir  craindre  quelque  chofe.  Son  ré- 
gne fut  long  &c  heureux  y & jamais  prince 
aie  fut  tant  regreté  de  fes  amis  & de  fes 
ennemis.  C’eft  à peu  près  ce  qu’on  peut  ' 
recueillir  des  anciens  Hiftorrens  qui  ont 
parlé  de  lui.  Sübtone  a peint  admira-» 
felement  bien  fa  vie  privée  ; Dion  Cas- 
sius  , fa  vie  politique.  Àppien  d’Ale- 
xandrie ne  l’a  montré  dans  fes  guerres  ^ 
civiles  que  du  mauvais  coté.  Tacite 
n’en  a pas  dit  allez  pour  le  bien  peindre. 
Celui  de  tous  les  modernes  qui  a le 
nrieitx  dévelopé  ce  prince  , eft  M.  de 
Larrey,  qui  en  a fait  une  hiftoïre  par- 
ticulière. Comme  c’eft  l’un  des  premiers 
ouvrages  de  cet  habile  homme  , on  y 

trouvedn  feu  & de  la  vivacité.  Mais  le 
• 

caraétere  d’Augufte  a été  fagemenr  déve- 
îopé , dans  le-  portrait  qu’en  a fai r Sain t- 
Ev  rhmont  : c’eft  même  par  où  l’on  de- 
vroit  commencer,  li  l’on  vouloit  lire  uti- 
lement les  divers  écrivains  qui  nous  ont 
donné  la  vie  de  ce  prince. 

Le  cara&ere  de  Tibere,  qui  fut  le 
fuccelfeur  d’Augufte  , fit  encore  plusre- 
greter  ce  prince.  Tacite  , qui  s’eft  ap- 
pliqué à en  faire  le  plus  grand  politique 
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qu-i  l y ait  eu  dans  le  gouvernement,  n’a 
pas  fait  aflez  d’attention , qu’il  y avoir 
dans  ce  prince  plus  de  tempérament  que 
de  conduite.  Sa  bifarerie,  fa  cruauté, 
fa  défiance  & fa  diffimulation  partoient 
moins  de  fes  réflexions  , que  du  fond 
de  fes  mœurs  & de  l’auftérité  de  fon  ca- 
raélere.  On  l’a  regardé  comme  un  grand 
polirique , parce  qu’on s’e fl:  imaginé  qu’on 
ne  peut  réulSr  fur  le  trône,  qu’avec  une 
vie  étudiée  & eompofée.  Il  avoit  des 
vices,  St  che-rc  hoir  aies  couvrir,,  rien  n’efiî 
plus  naturel  à tous.  les.  hommes,  aufli- 
bien  que  d’affeéter  les  vertus,  que  l’on  n’a 
pas.  11  ne  trompa  jamais,  les  Romains  de 
fon  terns;  ce  qui  néanmoins  eft  le  plus 
grand  talent  des  politiques , puifqu’oii 
nignoroit  pas  fon  avarice  & fa  brutalité 
pour  les  pîaiflrs  les  plus  infâmes.  Son-  ' 
régne  ne  laifla  pas  d’être  glorieux  , û l’oit 
a feulement  égard  à la  dignité  de  l’eut* 
pire,  & non  â la  dignité  de  l’empereur. 

On  ne  fauroit  difconvenir  cependant , 
que  les  Romains  n’étoient  plus  fous  lui 
ce  qu’ils  âvoient  été  auparavant  , foie 
que  la  douceur  d’Augufte  eût  amolli  leurs 
eara&ères , foit  que  la  dureté.  Si , pour 
ainfi  dire,  les  per  fée  lirions  de  Tibéea  . . 
euflfent  entièrement  abattu  cette  noble 
fierté  , qui  fait  le  caractère  du  véritable 
républicain.  , . . \ j' 

Les  peuples  du  nord  commencèrent  fous 

Kiv 
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ce  régne  à faire  quelques  mouvemens  5 
mais  ils  furent  plus  tranquilles  fous  Ca- 
ligula  , fucceffeur  de  Tibere.  Son  véri- 
table nom  étoit  Caïus-César-Auguste 
le  Germanique  î il  n’eut  celui  de  Ca 
liguldj  que  par  une  forte  de  raillerie,  à 
caufe  de  la  chaulfure  militaire  à laquelle 
il  s’étoit  accoutumé  dès  fa  jeuneflfe.  Les 
vertus  qu’il  affeéba  dans  le  commence- 
ment de  fon  régne , ne  durèrent  pas  long- 
tems  : elles  furent  bientôt  converties  dans 
les  vices  les  plus  infâmes,  qui  portérénC 
les  Romains  à lui  témoigner  plus  d’aver- 
fon  qu’ils  ne  lui  avoient  montré  d’amour 
dans  les  premiers  tems  do  fon  admini- 
ltranon.'  On  en  vint  jufqu’à  dire  qu’il» 
falioit  ôter  fon  nom  du  nombre  desCé- 
fars , peur  ne  pas  laifler  fubfîfter  au  rang 
des  princes  , un  homme  qui  n’étoit  né 
que  pour  erre  l’opprobre  de  l’humanité. . 
(1)  Ce  monftre  fut  poignardé  par  une 
conjuration  des  plus  nobles  & des  plus 
généreux  officiers  de  fa  garde  , après  un 
régne  qui  n’a  voit  duré  guères  plus  de- 
trois  ans  & dix  mois.  • * 

Il  fembloit  que  Rome  dûtêrreen  proie» 
,aux  plus  méchans  & aux  plus  fcélératsde 
tous  les  hommes.  Claude  , par  fa  ftu-; 


II)  Extirpandus  hic  è Caefarum  numéro  , ut  qui  m exi- 
lium opprobriumque  humani  generis  edicus  fit.  SenecA 
iibro  de  Confolat.  ad  Polybium}  çep.  jtf,. , . 

- ' ‘*\ 
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pïdité  & Ta  cruauté  , fut*le  fléau  de^Ro- 
mains.  Néron  , qui  avoit  commencé 
comme  un  prince  fage  & vertueux  , finit 
comme  un  tyran.  Peut-être  Romeauroit- 
elle  refpiré  fous  Galba,  qui  érant  d’im 
naturel  timide,  parelfeux , gjÿve&  cré- 
dule , auroit  rendu  au  fénat  l’auioritc 
qui  étoit  néceflaire  p^ur  gouverner  félon 
•les  loix.  Les  vices  qu  il  eût  ne  déshono-" 
roient  que  fa  perfonne  , fans  influer  fur 
le  gouvernement.  Cdwi’étoit  pas  un  mal , 
après  tant  de  diflipations  qui  avoientété 
faites  par  fes  prédécelTeurs , de  voir  un 
prince  avare  du  bien  public , & affiez 
économe  du  fiien  propre.  Avec  un  génie 
médiocre , il  ne  lailfoit  pas  d’avoir  de  la 
grandeur  d’ame , de  la  fermeté  & du  cou- 
rage. Othon  , qui  lui  ôta  l’empire  au 
bout  de  fept  mois , ne  jouit  que  trois 
mois  de  fon  ufurpation.  C’en  étoit  en- 
core trop  , pour  un  prince  qui  avoit  été 
ami  de  Néron.  II  prévit  bien  qu’il  alloit 
être  détrôné  par  Viïellius,  quiappro- 
choit  de  Rome  avec  les  ütoupes^  qu’il 
amenoit  d’Allemagne  ; il  ne  trouva  pas 
de  meilleur  moyen  de  mourir  fur  le  trô- 
ne, que  de  s’y  faire  périr  lui-même. 

Vitelliüs  étoit  un  vieil  officier,  con- 
nu des  troupes  j mais  fi  peu  connu  à Ro-  N 
me,  que  l’on  ignore  de  quelle  maifon 
il  étoit.  Il  avoit  les  vices  des  âmes  baffes, 
ians  avoir  aucune  des  vertus  propres  aux 

K v 
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vieupfoldats.Htureufement  pour  Rome, 
il  ne  fut  guères  que  huit  mois  fur  le  trône 
impérial,  & périt  d’une  manière  conve- 
nable à un  h mauvais  chef,  par  l’info- 
lence  du  peuple  & par  les  mains  d’un 
boureau  ,,  qui  déchira  fon  corps  avant 
que  de  le  jetter  dans  le  Tibre. 

Vespasien,  cyji  vint  après  lui , né- 
> toit  pas  de  meilleure  maifon  ; mais  il  fai- 
loir  connoîrre  qu’il  n’ignoroit  pas  fon 
origine.  Avec  un»  mine  guerrière  , il 
avoit  l’abord  civil  & l’efprit  docile.  C’é- 
toit  le  prince,  depuis  Augufte,  qui*mé- 
ritoit  le  mieux  de  gouverner  un  grand 
empire.  Outre  les  vertus  militaires, 
c’eft-d-dire,  la  fobriété  , l’a&ivité,  la 
bravoure  & la  hardiefle  , il  avoit  encore 
l’affabilité , la  fincérité  & la  prudence: 
vertus  qui  doivent  être  les  qualités  d’un 
chef,  & qui  font  quelquefois  celles  qui 
leur  manquent  le  plus.  Rome  tefpirafous 
un  fi  grand  maître,  qui  gouverna  l’empire 
près  de  douze  ans.  Il  eut  pour  fuccefleur 
ce  prince  nommé  les  délices  de  l’uni- 
vers: c éroit  Tite,  quine  régna  que  deux 
ans  , deux  mois  & vingt  jours.  Son  gou- 
vernement fut  d’autant  plus  regreté , qu’il 
eut  pour  fuccelfeur  Domitien  fon  frere, 
dont  le  caraéfcère  lâche,  traîrre,  défiant, am- 
bitieux,ingrât , avare  & diflîmulé,faifoit 
encore  paroître  davantage  les  vertus  de 
Tite  j & par  malheur  pour  Rome  & pour 
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l’empire,  ce  monftre  gouverna  plus  de 
quinze  ans. 

■ ' „ 1 

C’efi  à lui  que  finirent  les  douze 
Céfars , dont  Suétone  a donné  une  hi- 
stoire fi  détaillée.  La  plupart  des  faits 
qui  y font  rapporrés  avec  beaucoup  de 
fidelité,  font  la  honte  de  l’humanité. 
C’eft  par  cet  auteur  qu’il  faut  commen- 
cer l’hiftoire  de  tous  ces  princes.  Il  eft 
jufte,  avant  de  connoître  leur  vie  pur 
blique,  de  voir  au  moins  la  conduite 
qu’ils  tenoient  dans  le  particulier;  c’eft 
fouvent  ce  qui  décide  du  caractère  des 
jfouverains , dont  le  génie  6c  les  mœurs 
n’influent  que  trop  dans  le  gouvernement. 
On  doit  continuer  par  la  leéfcure  du 
LVIIe  livre  de  Dion-Cassius  , dont  le 
LXe  finit  à la  mort  de  l’empereur  Claude; 
mais  la  perte  du.refte  de  cet  ouvrage  peut 
être  en  quelque  forte  réparée  parXiPHi- 
JL.IN  , fon  abréviateur  , qui  l’a  continué 
jufqua  la  mort  de  l’empereur  Djmitier\. 
Tacite  , qui  paflè  Pour  le  plus  grand 
écrivain  de  l’Hiuoire  romaine  , a fait  ïç.s 
princes  plus  politiques  qu’ils  ne  l’ont  étp 
elfeéfcivement.  C’étoit  un  homme  de  ca- 
binet, qui  rarement  tournoit  les  chofçs 
du  bon  côté,  8c  qui  ne  croyoit  pas  qtfçrn 
pût  agir  par  des. vues, droites  6c  fincepes. 
-Il  a fait  les  hoinmes  fcélérats  ; peut*êtçe 
JL’écoit-ii  lui-même  , ou  s’imaginoit-jl 
■ ' / K vj' 
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que  la  probité  étoit  incompatible  avec 
les  premières  places.  Comme  cet  écri- 
vain a eu  de  grands"  principes  de  politi- 
que , il  a fervi  de  texte  à une  infinité  de 
commentateurs,  qui  n’avoienr,  non  plus 
que  lui,  que. la  politique  fpéculative. 
D’ailleurs  , c’eft  un  auteur  à lire  plus 
d’une  fois , pour  les  caraéferes  & les 
mœurs  des  princes , qu’il  a lu  représen- 
ter mieux  qu’aucun  autre  hiftorien.  Son 
obfcurité  doit  faire  redoubler  d’attention , 
à caufe  des  grands  avantages  qu’on  en 
peut  tirer  pour  l’ufage  du  monde. 

La  gloire  de  l’empire  fe  rétablit  fous 
les  princes  fuivans.  Nerva  , Trajan  , 
Adrien  , Antonin  , & Marc-Aure- 
ie  ont  été  , après  Vefpafien  & Tite,  les 
plus  grands  & les  plus  illuftres  chefs  , 
qui  aient  gouverné  Romçf  Leur  hiftoire 
fe  trouve  alTez  détaillée  dans  Xiphilin  , 
abréviateur  de  Dion.  Spartïen  a traité 
ce  qui  regarde  l’empereur  Adrien  ; &C 
Jule  Capitolin  ce«<|p  concerne  Anto- 
nin & Marc-Aurele.  Ce  ne  font  point  à 
la  vérité  des  écrivains  du  premier  ordre; 
mais  c’eft  beaucoup  dans  la  décadence 
des  lettres  , d’avôir  des  auteurs  fûrs  &: 
lincéres. 

Les  régnes  fuivans  , depuis  l’empe- 
seur  Commode  jufqu’à  Conftantin  , ont 
cté  expliqués  par  Eutrope  , Héro-> 
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DIEN,  XlPHlLIN,  SpAkTIEN,  LAMPRI-. 
DE,  ZoZIME  , TrEBeLLIUS  PoLLIO  , 

Flavius  Vopiscus,  & Ammien  Mar- 
cellin. Ges  tems  ont  été  remplis  de 
troubles  ; & l’ambition  faifoit  alors  au- 
tant de  Céfars  & d’empereurs , qu’il  y 
avoir  d’hommes  alfez  hardis  & allez  en- 
treprenans  pour  afpirer  a la  première 
dignité. 

Constantin  fait  paroître  un  régne 
tout  nouveau  , non-feulement  par  la  re- 
ligion chrétienne  qu’il  protégea , & qu’il 
embralfa  depuis  ) mais  encore  par  la  gran- 
deur de  fes  aéfcions.  Il  ne  faut  pas  croire 
néanmoins,  comme  l’a  prétendu  Euse- 
be  , qu’il  ait  été  entièrement  exempt  de 
défauts  : il  avoit  confervé  quelque  chofe 
de  dur  & d’auftere , que  fa  religion  ne 
put  pas  entièrement  détruire.  Il  faut 
'donc,  pour  le  bien  connoîrre , joindre  les 
fatires  de  Zozime  au  panégyrique  per- 
pétuel qu'én  a faitEusâBE.  11  eut  la  gloire 
de  bâtir  , ou  plutôt  de  réédifier  une 
grande  ville,  qui  a depuis  été  , & qui 
eft  encore  aujourd’hui-  la  capitale  d’un 
empire.  Cette  féparation , ou  ce  . chan- 
gement de  demeure  perdit  Rome  , & 
donna  lieu  à la  plupart  des  peuples  du 
nord  de  fe  jetter  fuir  les  patries  occiden- 
tales de  l’empire,  parce  qu’il  étoit  dif- 
/ficile  au  chef  qui  fe  trouvoir  éloigné  , 
'de  porter  à propos  du  fecours  aux  ei» - 


Digitized  by  Google 


Ajo  Méthode  pour  l’HiJloire.  ' 
droits  attaqués  par  les  nations  barbares  % 
qui  ont  formé  les  grands  royaumes  qui 
fubfiftent  aujourd’hui. 

La  divifion  de  l’empire  qui  fe  fitfoüs 
les  enfans  & les  fuccelfeurs  de  Conftan- 
tin , occafionna  la  ruine  de  cette  vafte 
monarchie,  par  la  différence  l’oppofi- 
tion  des  intérêts  des  différens  chefs.  Les 
princes  même  qui  furent  fur  l’un  & l’au- 
tre trône  , régnèrent  (i  peu  de  tems , ou 
éroient  fi  foibles,  qu’ils  purent  à peine 
écarter  les  nations  barbares , loin  de  les 
détruire,  ou  dejes  empêcher  de  fe  faifir 
de  quelque  portion  de  l’empire.  Ce  fut 
fous  Valentinien  I & Valens  que  fe 
fit,  1 an  364  de  l’Ere  chrétienne,  cette 
grande  fcparation , en  empire  d’occident , 
ôc  en  empire  d’orient. 

Trois  auteurs  modernes  ont  expliqué 
toute  l’hiftoire  de  l’empire,  depuis  Au- 

fufte  , jufqu’à  l’empereur  Honorius  , 
ont  le  régne  commence  l’an  575  de  l’Ere 
.chrétienne.  C’eft  proprement  ce  qu’on 
doit  appeller  l’Hiftoire  de  l’empire  : ce 
rqui  fuit  font  des  tems  de  barbarie  & de 
troubles  , dans  lefquels  les  empereurs 
-avoient  très-peu  de  part  aux  affaires. 
Tout  fe  faifoit  ou  par  des  miniftres  im- 
périeux, ou  par  les  princes  qui  avoient 
envahi  quelque  portion  Je  l’Italie.  Le 
premier  de  ces  auteurs  eft  M.  Che- 
vreau, qui  dans  fon  Hifloire  du  mondez 
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donné  un  abrégé  fu^eint , mais  très- 
clair,  de Thiftoire  des  empereurs.  C’eft 
par  lui  qu’il  faut  commencer  pour  avoir 
quelque  notion  de  ces  princes.  Ce  qu’il 
en  dit  eft  favant  & très  - inftruébif. 

Le  deuxième  auteur  eft  Laurent  E- 
chard  , qui  eft  entré  dans  un  plus 
grand  dérail , & qui  peut  tenir  lieu  d’iu- 
troduélion  pour  la  leéture  des  anciens 
auteurs.  Il  eft  d’autant  plus  confidérable 
dans  cette  partie , qu’après  les  douze  Cé- 
fars , qui  finiflènt  à Domirien , à peine 
avons-nous  des  auteurs  raifonnables  qui 
nous  aient  donné  Thiftoire  des  empe-  ' 
reurs  fuivans.  Il  pouroit  au  befoin  fuf- 
fire  à ceux  qui , n’ayant  pas  le  tems  dé 
lire  les  originaux  , veulent  avoir  du 
moins  un  abrégé  fuccint  &•  méthodique 
de  cette  hiftoire  , dont  l’étude  eft  nécef- 
faire  pour  connoître  l’origine  des  nouvel- 
les monarchies. 

Le  troifiéme  auteur  eft  M.  de  Tille- 
mont  , qui  ne  s’eft  pas  contenté  , dans 
l’ouvrage  fi  vafte  qu’il  a donné  fur  les  . 
empereurs  Romains , de  faire  Thiftoire 
de  ces  princes  par  les  auteurs  originaux 
qu’il  avoit  exaétement  lus  & dilcutés  j 
mais  qui  a ramafte  encore  toutes  les  dif- 
ficultésque  Ton  pouvoir  former  fur  leurs 
régnes  , & qui  les  a expliquées  par  des 
diftertationstrès-favantes,  qu’il  a jointes 
à la  narration  hiftorique.  Il  faut  avouer 
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neanmoins  que , opitime  ii  a voulu  ton • 
ferver  fcrupuleufement  les  expreffions 
même  des  premiers  hiftoriens  , il  eft  un 
peu  fec  dans  ce  qui  regarde  l’hiftoire  ; 
mais  on  ne  peut  pas  lui  ôter  le  privilège 
de  l’exaéfcitude,  qu'il  a pouflee  plus  loin 
que  perfohne. 

Nous  regardons  l’Empire  d’Orient  , 
moins  comme  une  ancienne  monarchie , 


que  comme  un  nouvel  état , qui  fe  per- 
pétue encore  aujourd’hui  dans  l’Empire 
Ottoman.  Aufli  renvoyons-nous  au  cha- 
pitre IV  de  la  IVe  partie  de  cet  ouvrage, 
tout  ce  qui  concerne  cette  hiftoire.  Le 
chapitre  I expliquera  la  décadence  de 
l’Empire  d’Occident,  fur  les  ruines  du- 
quel toutes  les  nouvelles  monarchies  fe 
font  établies. 
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S A M A B 1 T. 

Alls  Avant 

du  J C 
mon.  ^ 

1 4700 

i«3<  *041 

1288  j 2(40 

247a  1130. 


2674  2024 

1877  ,8lL 

3218  ij8zij 
3 ,04  *59* 

3»</i  ïioç 
3®8^  | 1013 

i*Vi  1008 

3824  77® 

394®  754 

3947  753 


32-57  747  1 P1®  I 747  I 3 95 3 I 747 


ÉPOQUES  ‘ 

DE  L’HISTOIRE 

ANCIENNE. 

Cumtion  8c  forma- 
tion d’Adam. 

Le  Déluge. 

Empire  de  Babylone  com- 
mence par  Nemtod. 
Belus  commence  à régner 
• en  AiTyrie 
Vocation  d’Abraham. 
Royaume  d’Argos  fondé 
par  Inachus.. 

Royaume  d’Athènes  fondé 
pat  Cecropt. 

Les  Ifraélites  fortent  d’E- 
gypte 430  ans  après  la 
vocation  d’Abraham. 
Ptife  & ruine  de  Troye. 
Salomon  commence  à bâ- 
tir le  Temple. 

Le  Temple  de  Salomon  cil 
achevé. 

Première  Olympiade  com- 
mune, qui  (ert  de  fon- 
dement pour  toute  l’hi- 
ftoire’ Grecque.  ‘ 
Fondation  de  Rome  frjon 
Varron.  «■*  ^ 

Fondation  de  Rome  ifloij; 
j Caton  , ou  les  Fanes. 
Ere  de  Nabonaflir  ; 1ère 
| pour  les  Agronomes 
| Grecs. 
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Canon  des  principales  Epoques. 


HEBA. 

SEPT. 

SAM. 

A.J.C 

339? 

ji68 

4®?3 

6 05 

34«8 

y 3 37 

4,54 

33* 

UPS 

41  P1 

3°9 

3É73 

134» 

43*9 

33» 

)6ÿl 

SS6 1 

4388 

3 11 

- 

• 

3 8tfi 

5730 

4',S7 

»43 

3 PS6 

*.3*M 

4<ji 

48 

Le  peuple  Juif  eft  mené  en  cap*, 
tivité , & y reûe  70  ans. 

Cyrus  devient  maîcrc  de  l’Afie  , 
établit  la  Monarchie  des  l'er- 
fes , 8c  délivre  les  Juifs  de  la., 
captivité. 

Rois  chaflés  de  Rome , établiile- 
ment  des  Confuls. 

L’Empire  des  Perfes  finit  en  la 
perfonne  de  Darius  Codo-  - 
mannus,  l’an  1.  de  la  CXII 
Olympiade. 

L'Erc  d'Alexandre,  des  Grecs 
ou  des  Séleucidcs , qui  com- 
mence après  la  mort  d’Alexan- 
dre , la  CXVII  Olympiade, 
lorfquc  Séleucus  s’empara  de 
Babylone,  de  la  Médie  8c  de 
la  Suzianc  : elle  fert  pour  les 
Livres  des  Machabées.  Ellefe 
nomme  aufii  Æra  Contra - 
ttuum  parles  Juifs,  qui  furent 
obligés  de  s’en  fervir  dans 
leurs  contrats  civils.  Dans  le 
premier  Livre  des  Machabées 
î'Ere  des  Grecs  commence  au 
mois  Ni  fan,  ou  de  Mars,  Sc 
dans  le  II.  Livre  elle  com- 
mence au  mois  de  Tilri  ou  de 
Seprembre.  Ainfi  dans  le  pre- 
mier Livre  , l’an  des  Grecs 
commence  fix  mois  plutôt  que 
dans  le  fécond. 

Epoque  des  Afmonécn;  qui  com- 
mence l’an  des  Grecs  170.  ( r. 
Machab<tor.  XIII.  41.)  lors- 
que Simon  Machahéc  procura 
la  liberté  aux  J uifs,qui  étoient 
alors  fous  une  domination 
étrangère  Cetre  époque  ferc 
, pour  les  livres  des  Machabées. 

Ere  d’Antioche,  parce  que  cette 
Ville  recouvra  fa  liberté.  Eu- 
febc,  Evagrius,  Cedrenus  j 
Niccphore  , &c  la  Chronique 
d’Alexandrie  fe  fervent  de 
cette  époque. 
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HEBR. 

SErT.  I 

SAM. 

A.  J.C. 

3?3? 

5 &2.S 

4T 

Ere  Julienne , ou  de  la  correc- 
tion du  Calendrier  Romain, 
far  Jules  Céfar. 

}J6< 

J83î 

4<6E 

3« 

J 

JH' 

Ered’Efpagne,l’ancIe  Rome'714. 
Elle  fert  pour  touce  l’hiftoire 
d’Efpagnp.  Elle  n’a  été  hors 
d’ufagc  dans  l’Aragon  que 
l’an  1330,  dans  la  Caftillc  en 
1 3S3  ,&enîorrucaH’ani4iî 
de  J,  C. 

3 974 

5843 

4670 

30 

Ere  d’Egypte  , ou  des  Auguilcs  , 
qui  elt  l’année  de  la  bataille 
d’Aétium,  gagnée  par  Augulte 
fur  Marc-Antoine  & Cléopâ- 
tre. Jofcph  s’en  elt  quelque- 
fois fervi , aui5-bien  que  Vdl- 
leïus  & Dion. 

4000 

5848 

4 c96 

4 

Année  véritable  de  la  naiflance 
de  Jefus-Cbril}. 

4004 

5873 

4700 

1 

Ans  de 
J.C. 

Ere  Chrétienne  inventée  au  VI 
fiéçle  par  Denis  le  Petit  f . qfii 
croyoit  qucc’étoic  l'année  de 
la  nailfancc  de  Jcfus-Chrilt  : 
mais  elle  n’aété  en  ufage  aaçs 
les  aétes  publics  & dans  les 
hiftoriens,  que  vers  le  milieu 
du  IX  fiecle. 

4°37 

3 906 

47^3 

3) 

Monde  Jefus-Chrift. 

407  f 

< 

î?43 

4770 

73 

Ruine  6 c deftruétion  de  Jerufa» 
lçm  pat  Tjtc  6c  Vcfpatien, 
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lAns  de 
l’Erc 
[ Chrét. 


6ll 


S oo 

9*7 

toc-f 

y pu 

!17J 

i\%9 

1700 


EPOQUES  DE  L'HISTOIRE  MODERNE. 


Ere  de  Dioclétien  ou  des  Martyrs,  commence  avec  le 
règne  de  cet  Empereur.  Elle  cil  en  ufage  dans  quelques 
auteurs  ecclélïaftiques , ôc  les  Ethiopiens  s’en  fervent 
encore  à préfent. 

Egirc,  ou  fuite  de  Mahomet  de  la  ville  de  la  Mecque, 
le  16  juillet.  Cette  époque  fert  pour  les  auteurs  Ara- 
bes 6c  Mahomctaiis  -,  mais  comme  les  années  en  font 
lunaires  , il  faut  les  réduire  aux  années  folaires  , 
comme  nous  avons  fait  dans  nos  Tablettes  chronolo* 
giques.  - 

RétablilTement  de  l’Empire  d’Occident  par  Charlemagne. 

Hugues  Capet  monte  fur  le  trône  des  François. 

Guillaume  le  Bâtard , duc  de  Normandie  , fait  la  con- 
quêce  de  l’Angleterre 

Rodolphe  de  Hablbourg , premier  Empereur  de  la  maifon 
d'Autriche. 

La  ville  de  Conflantinople  prife  par  les  Turcs. 

La  traifon  d’Autriche  régne  en  Efpagne. 

La  branche  royale  de  Bourbon  monte  fur  le  trône  de 
France 

Philippe  V de  la  maifon  de  France , inonce  fur  le  trône 
d’Efpagnc. 


I 

I 


4 

ë 
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CANON  CHRONOLOGIQUE 

DE 

L’HISTOIRE  SAINTE 

» 

Suivant  le  texte  Hébreu  & la  Vulgate, 


Ans  de 

Ans  du 

A.TEre 

la  Per, 
Julien. 

monde. 

» 

vuîgai. 

710 

« 

1 

4004 

- ■ 

'•  i ( 

t 

■ , 1 

. j 

*!  i' 

7i«- 

t 

< 

400» 

nt. 

\ 1 

4001 

859  \ »»? 

587? 

1 840 

1 IJ° 

1 

3874 

(v  REATJON  de  la  matière  8c  du 
cahos. 

Premier  jour  : Création  de  la  lumière. 

II.  jour  : Création  du  Firmament. 

III.  jour  : Création  de  la  mer  des 
eaux  , des  plantes  6c  des  arbres. 

IV.  jour  : Création  du  lbleil,  de  la 
lune  gc  des  aftres. 

V.  jour  : Création  des  poiffons  8c  de* 
ni  féaux. 

VI.  jour  : Création  des  animaux  ter- 
reftres  8c  de  l’homme.  Dieu  fait  paroî- 
tre  tous  les  animaux  devant  Adam. 
Adam  leur  impofe  des  noms.  Dieu  crée  la 
femme  ; il  la  cire  du  côté  de  l’homme 
8c  la  lui  donne  pour  femme.  Il  les  in- 
troduit dans  le  Paradis  terreltre, 

VII.  jour  : Dieu  fe  repofe  après  avoir 
achevé  l’ouvrage  de  la  Création;  il  fau- 
&ifie  le  repos  du  Sabbat. 

X.  jour  : Le  Démon  tente  Eve  par  le 
moyen  du  ferpent.  Eve  defobéit  i Dieu  , 
8c  eneage  Adam,  fon  mari , dans  fa  dé- 
fobéi (lance.  Dieu  les  chaifc  du  Paradis 
peu  de  jours  apres  leur  création  , Sc  peur- 
être  le  dixiéme  jour  du  monde 

Nai (Tance  de  Caïn , fils  d’Adam  Sc 
d'Eve. 

NaiiTance  d’Abel. 

Caïn  tue 'fon  frere  Abel. 

Naiflânce  de  Sccfa  , fils  d’Adam  SC 

d’E>f. 

* * 

« « 


/ 
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^Période 

Julien. 

Ans  du  A.  l’Ere 
monde  vu'gai. 

94  î 

3/ «3 

Naiflance  d’Enos,  fils  de  Seth.  -3 

1035 

JM 

3 «79 

Na i flanc e de  Caïnan  fils  d’Enos. 

1 ICO 

393 

3«09 

Naiflanccdc  Malaléel,  fils  de  Caïnan. 

1 1 70 

460 

3M4 

Naiflance  de  Jared,  fils  de  Malaléel. 

I î 3 *■ 

6 11 

338- 

Naiflance  d’Enoch  , fils  de  Jared. 

M97 

487 

3 3*7 

Naiflance  de  Matliufala  , fils  d'Enoch. 

■ 1584 

S74 

}>}0 

Naiflauce  de  Laaiech , fils  de  Maihu- 
fala. 

1640 

910 

3074 

Mort  d’Adam,  âgé  de  930  ans. 

>657 

$ 

587 

3C>7 

Tranfporc  d'Enoch  , après  563  ans 
de  vie. 

I7ft 

1041 

1961 

More  de  Seth  , fils  d’Adam  , âge  Je 
911  ans. 

17^6 

iej< 

1948 

Naiflance  de  Noé  , fils  de  Lamech. 

1830 

1140 

2864 

Morr  d'Euos,  âgé  de  ,903  ans. 

1 94Î 

>133 

1769 

More  de  Oaïnau , âgé  de  910  ans. 

IOOO 

12  50 

1714 

Mort  de  Malaléel.  âgé  de  893  ans. 

1131 

X412 

2.381 

More  de  Jared  , âgé  de  962.  ans. 

f 1146 

MJ  6 

2.468 

Dieu  avenir  Noé  du  déluge  futur , Sc 
l'envo>e  prêcher  aux  hommes  la  péni- 
tence , 120  ans  avant  que  le  déluge  ar- 
rive. 1.  Petr.  III.  20.  1.  Petr.  II.  3. 
Gen.  VI.  ?. 

1166 

IJJ« 

1448 

Naiflançe  de  Japher , fils  aîné  de  Noé. 
Gen.  V.  3 1.  fie  X.  11. 

ll(S 

1438 

M4* 

Naiflançe  de  Sem  , fécond  fils  de  Noé. 

Ijtfl 

I<>3  I 

>313 

Mort  de  Lantech , pere  de  Noé , âgé 
de  777  ans. 

t}66 

14  J6 

t348 

Mort  de  Mathufalé  , celui  de  tous  les 
hommes  qui  a le  plus  vécu  : il  eft  more 
âgé  de  969  an3.  Gen.  V.  17. 

* 

c 

‘ 

I;.  J U»; 

Cette  même  année  Dieu  ordonne  â 
Noé  de  fedifpofer  à entrer  dans  l’Atchc 
le  dixième  jour  du  feçond  mois,  qui  ré- 
pond à novembre  3c  décembre. 

Le  (lix-l’eptiéme  jour  du  même  mois, 
Noé  entre  dans  l’arche  avec  fa  femme  , 
fes  enfans,  & les  trois  femmes  de  fes 
trois  fils.  r 

DELUGE.  Il  pleut  fur  la  terre  40 
jours  & 40  nuits.  Les  eaux  demeureur 
fur  la  terre  130  jours. 

Le  dix-feptiéme  jour  du  feptiéme  mois, 
l’arche  s’arrête  fur  la  montagne  d’ A rarat. 

Le  premier  jour  du  djA^me  nio>s  Q» 
commença  f découvrir  les  fomm'ets  des 
montagnes.  Gen.  Vltl.  3.4.* 

Quarante 
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Période 

Julicnc 


13*7 


2}  68 
1373 


2403 

1433 

2467 

2480 


1481 


Ans  du 
monde. 


1 *57 


1638 

1663 


1693 

17»Î 

1737 

1770 


1771 


Tome  V, 


de  l'Hifioire  Sainte. 


A.  I’Ere 
vulgai. 

Quarante  jours  après,  Noéfait  fortir 
le  corbeau.  Gen,  VIII.  <?.  7.  Sept  jours 
après  , Noé  fait  fortir  la  colombe  e elle 
revient , & après  fept  jours  il  la  fait  en- 
core fortir  : elle  revient  fur  le  foir,  ayant 
dans  fon  bec  une  branche  d’olivier. 
Aptes  fept  autres  jours  elle  fort  de  nou- 
veiti,  & ne  revient  plus.  Gen.  VIII. 
8.  11. 


1 347 


Noc  écant  âgé  de  601  ans,  le  premier 
jour  du  premier  mois , découvre  le  coït 
de  l'arche. 


2ja<T 

2341 


1311 

1181 

2147 

2134 


113J 


Le  vingt  - feptiéme  jour  du  fécond 
mois  Noé  fort  de  l’arche  : il  immole  à 
Dieu  des  facrifices  d’aâions  de  grâces  ; 
Dieu  permet  aux  hommes  l’ufage  de  la 
viande  : il  donne  l’Arc  - en  - ciel  pour 
gage  qu’il  n’envoycra  plus  de  déluge  uni- 
verfel.  Gen.  VIII.  9. 

Naidànce  d’Arphaxad,  fils  dcSem. 

Environ  fept  ans  apres  le  déluge , Noé 
ayant  planté  la  vigne,  but  du  vin  avec 
excès , & s’endormit  découvert  d’une 
manière  indécente  dans  fa  tente  Cham 
s’en  moqua , & Noé  à fon  réveil  donna 
fa  malédiétion  â Chanaan  fils  de  Cham  , 
qui  pouvoit  avoir  alors  fix  ou  fept  ans. 

NaiiTance  de  Salé  , fils  d’Arphaxad. 

Naiffance  d’Heber,  fils  de  Salé. 

Naiilance  de  Phaleg  , .fils  d’Heber. 

Ce  fut  vers  ce  te  ni  s- là  que  les  homme* 
entreprirent  le'  bâtiment  de  la  Tour  de 
Babel,  où  Dieu  confondit  leur  langue, 
& les  obligea  de  fe  partager  dans  le* 
différentes  parties  du  monde. 

C’eft-là  où  l’on  peut  fixer  le  Commen- 
cement de  Ja  Monarchie  des  Affyriens 
fondée  pat  Nemrod.  Gen.  X.  9.  10.  De- 
puis cette  annéejufqu’àlaprifede  Eaby- 
lonc  par  Alexandre  le  Grand  , on  compte 
1903  ans,  qui.eft  juftement  le  nombre 
d'années  que  Califthene  trouva  dans  les 

fupputationsaftronomiquesdesCaldcens. 

Porphyr.  apud  Simplic.  I.  2.  de  Ccelo. 

L’Empire  d’Egypte  commença  vers  le 
meme  temps  , par  Cham,  pere  de  îvfe- 
sranu,  Cei  empire  dura  1663  ans  juf- 
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Période 

Julicue 

jAns  du 
monde. 

A.  l’Ere 
vulgai. 

qu’à  la  prife  de  l’Egypte  par  Cambyfc, 
Con/fancin  AfanaJJ'.  in  annalib. 

1497 

1787 

2117 

NaiiTance  de  Rchu , fils  de  Phaleg. 

29 

1819 

liSf 

NaiiTance  de  Sarug,  fils  de  Rehu. 

MI9 

1 849 

1IVÎ 

NaiiTance  de  Nachor  , fils  de  Sarug. 

2388 

1878 

2 1 24 

Naillance  de  Tharé , fils  de  Nachor. 

2rtf  8 

19^8 

20  36 

NaiiTance  de  Haran  , fils  de  Thaïe. 

2706 

1996 

2008 

Mort  de  Phaleg. 

1707 

J 997 

2007 

Mort  de  Nachor. 

2716 

200fi 

I998 

Mort  de  Noé  , âgé  de  930  ans. 

2718 

200S 

1 99* 

NaiiTance  d’Abram  , fils  de  Tharé. 

2718 

ioi3 

1986 

NaiiTance  deSaraï,  époufe  d’Abram. 

2789 

2079 

1923 

Oodorlahomor  vient  en  Paleftine  , 
dont  il  Tourner  les  rois. 

1793 

2083 

IplI 

Vocation  d’Abram,  d’Ur  de  Caldée. 
Il  va  dans  la  ville  de  Charés , ou  Ha- 
ran , en  Méfopotamie.  Son  pere  Tharé 
y mourut  âgé  de  205  ans.  Gen.  XI.  5 r. 

*793 

2083 

1911 

3 -• 

Seconde  vocation  d’Abram  de  la  ville 
de  Haran  : il  vient  dans  la  terre  promife 
avec  Saraï  fa  femme  £c  Loth  Ton  neveu  , 
il  demeure  à Sichem. 

1794 

2084 

1910 

Abram  defeend  en  Egypte.  Pharaon 
lui  enlève  fa  femme , puis  la  lui  rend. 
Abram  fort  de  l’Egypte  5c  fe  fépare  de 
Loth  , Ton  neveu. 

2801 

1091 

J913 

Les  rois  de  Sodome  &.  de  Gomorrhe 
fe  révoltent  contre  Codorlaliomor. 

2802 

1091 

I9Ï1 

1 

Codorlahomor  avec  fes  allies,  vient- 
faire  la  guerre  aux  rois  de  Sodome,  de 
Gomorrhe,  6c  les  autres  qui  s’étoient 
fo'uftraits  de  fon  obéiiTance.  Ceux-ci  font 
vaincus  t Sodome  cil  pillée  ; Loth  eft 
emmené  par  les  ennemis.  Abram  les 
pourfuit,  lesdilDpe,  reprend  le  butin,  - 
ramène  Loth.  Mclchifcdcch  le  bénit. 

Le  Seigneur  fait  alliance  avec  Abram  , 
& lui  promet  une  nombreufe  poiléricc. 
Gen.  XV. 

280  j 

Î.093 

191 1 

Saraï  donne  Agar  fa  fervante  pour 
femme  à Abram  fon  mari. 

2804 

l20?4 

1910 

NaiiTance  dTfmaël,  fils  d’ Abram  Sc 
d’Agar 

>817 

1107 

1897 

* 

- Nouvelle  alliance  du  Seigneur  aveç 
Abram.  Dieu  lui  promet  une  nombreufe 
poftérité,  Gen.  XVII,  Dieu  change  faq. 

Période 

Juliene 


1818 

iSi3 

1843 

i8jj 

1858 

1860 

z868 

1877 

'1878 

*893 

1897 

zpio 

1918 

z?4i 

Wî 


de  VHifloîre  Sainte. 


*43 


Ans  du  A.  l’Ere 
monde,  vulgai. 


1108 

! 1896 

1113 

1891 

1871 

1145 

1859 

1148 

1856 

IIJO 

1854 

1x58 

1846 

11  «7 

1837 

il  68 

1836 

1183 

1811 

1187 

1817 

1190 

1804 

1108 

1796 

1131 

1773 

114} 

»7J? 

nom  d'Abram  en  celui  d' Abraham , 5c 
celui  de  Saraï  en  celui  de  Sara. 

Abraham  reçoit  trois  Anges  fous  la 
forme  de  voyageurs } ils  lui  promettent 
la  nailfance  d’Ifaac. 

Sodome,  Gomorrhe.,  Adama  8c  Se- 
boïm  font  brûlées  par  le  feu  du  ciel. 
Loch  eft  préfervé;  il  fe  retire  à Segor  : 
il  tombe  dans  l’incelle  avec  fes  filles. 

Abraham  fe  retire  de  la  yallée  de 
Mambré , 8c  va  à Berfabée. 

NaifTance  d’Ifaac , fils  d’Abraham  8 C 
de  Sara.  Gen,  XVII. 

Sara  ayant  vu  Ifrnaèl  qui  jouoit  avec 
Ifaac , oblige  Abraham  de  chaffer  Agar 
fie  Ifmael.  Agar  fair  époufet  à Ifmael 
une  femme  Egyptienne , de  laquelle  il 
eut  plufieuts  enfans. 

Alliance  entre  Abraham  8c  Abimé- 
lech , roi  de  Gerare.  Gen.  XXI. 

Abraham  fe  met  en  devoir  d’offrir  1 
Dieu  en  holocauffe  fon  propre  fils  Ifaac. 

Mort  de  Sara,  époufe  d’Abraham, 
âgée  de  1 17  ans.  Gen.  XXIII.  j.  z. 

Abraham  envoyé  Eliézer  fon  inten- 
dant en  Méfopotamie , pour  demander 
une  femme  à fon  fils  Ifaac.  Eliézer  lui 
amène  Rebecca.  Gen.  XXIV.  XXV. 

Mariage  d’Abraham  8c  de  Céthura  , 
dont  il  eut  plufieurs  fils. 

Mort  de  Sem , fils  de  Noé  , 500  ans 
après  la  naiflànce  d’Arphaxad. 

Rebecca  étant  demeurée  ftérile  pen- 
dant dix-neuf  ans , Ifaac  prie  pour  elle, 
8c  lui  obtient  la  grâce  de  concevoir. 

NaifTance  de  Jacob  8c  d’Efati. 

Mort  d’Abraham,  âgé  de  175  ans. 

Mort  d’Heber,  âgé  de  464  ans. 

Ifaac  va  à Gerare.  Dieu  lui  réitéré  les 
promefles  qu’il  avoit  faites  à fon  perc 
Abraham.  Ifaac  fait  alliance  avec  Abi- 
mclcch  , roi  de  Gerare. 

Mariage  d'Efaü  avec  des  femmes  Ca- 
nanéennes. 

Déluge  d’Ogygés  daiisl’Attique,  iota 
ans  avant  la  première  Olympiade. 

Mort  d’Ifmael,  fils  aîné  d’Abraham. 
Il  avoit  137  ans. 

Ifaac > contre  fa  première  intention* 
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donne  fa  béncdi&ion  à Jacob , au  lieu  de 
la  donner  à Efaii. 

Jacob  fc  retire  en  Méfopotamie,  au- 
près de  Ton  oncle  Laban.  11  époufe  Lia, 
puis  Rachel. 

Naiflancede  Ruben,  fils  de  Jacob  & 
de  Lia. 

Naiilancc  de  Simeon , fils  de  Lia. 

Naiirance  de  Levi , fils  de  Lia. 

NaiiTance  de  Juda,  fils  de  Lia. 

N aiiTance  de  J ofeph , fils  de  Rachel  S C 
de  Jacob. 

Jacob  prend  la  réfolution  de  s’en  re- 
tourner auprès  de  fes  pareils  dans  la  terre 
de  Chanaan.  Laban  le  pourfuit  6c  l’at- 
teint fur  les  montagnes  de  Galaad.  Efaii 
vient  au-devant  de  lui , 6c  le  reçoit  avec 
beaucoup  de  tendrefte.  Jacob  arrive  à 
Sichem.  , 

Dina , fille  de  Jacob , ayant  eu  la  eu* 
riolîté  d'aller  voir  les  fêtes  des  Cana- 
néennes, eft  ravie  par ’Sichem,  fils  d’Hc- 
mor.  Les  freres  de  Dina  vengent  cet  ou- 
trage par  la  mort  des  Sichcmites. 

Naiflance  de  Benjamin , fils  de  Rachel. 

Jofeph , âgé  de  dix-feptans,  découvre 
à Jacob  fon  pere  les  crimes  de  fes  freres  : 
ce  qui  lui  attira  une  telle  haine  de  leur 
part , qu’ils  le  vendirent  â des  étrangers  , 
qui  le  menèrent  en  Egypte,  où  il  fut  ache- 
té comme  efclave  par  Putiphar. 

Vers  ce  tems-là  Judas  époufe  la  fille  de 
Sué , Cananéen , dont  il  eut  Her , Onan 
6 c Sela. 

Jofeph  eft  follicité  au  crime  par  la 
femme  de  fon  maître  Putiphar  j il  lui  ré- 
fifte  8c  eft  mis  en  prifon. 

Il  explique  les  fonges  de  deux  Officier# 
du  toi  Pharaon. 

Mort  d’Ifaac,  âgé  de  180  ans. 

Songes  de  Pharaon  expliqués  par  Jo- 
feph : il  eft  mis  hors  de  prifon  ôc  érabll 
intendant  de  toute  l'Egypte. 

Commencement  des  fept  années  de 
fertilité  prédites  pat  Jofeph. 

Naiflaucc  de  Manafté  , fils  de  Jo- 
feph. 
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Nai  (Tance  d'Ephraïm  , fécond  fils  de 
Jofeph. 

3006 

1195 

1708 

Commencement  des  fept  années  de 
ftérilité  prédites  pat  Jofeph. 

3007 

Ü97 

1707 

Les  dix  freres  de  Jofeph  viennent  en 
Egypte  pour  acheter  du  bled.  Jofeph  ar- 
rête Simeon,  8c  ne  laifTe aller  les  autres 
freres  que  fous  la  condition  qu’ils  lui 
amèneront  fon  jeune  frété  Benjamin. 

3008 

Ü98 

170s 

Les  freres  de  Jofeph  reviennent  en 
Egypte  avec  leur  frère  Benjamin.  Jofeph 
fe  fait  connoître  à eux  , 8c  les  engage  de 
venir  en  Egypte  avec  leurpere.  Jacob  7 
vient  avec  route  fa  famille. 

3010 

iJOO 

1704 

Jofeph  ramafle  tout  l’argent  qui  éroit 
en  Egypte  8c  le  m’et  dans  le  tréfordu  roi. 

301  I | 

i 

2J0I 

17c  3 

Jofeph  acquiert  au  roi  d'Egypte  tour 
le  bétail  du  pays  , les  peuples  étant  obli- 
gés de  le  vendre  pour  avoir  de  quoi  fe 
nourrir. 

JOli 

2302 

! 

1701 

Les  Egyptiens  vendent  leurs  champ  s 
3c  leur  liberté  à Pharaon  pour  avoir  de 
quoi  vivre. 

Fin  des  fept  années  de  ftérilité.  Jofeph 
rend  aux  Egyptiens  leur  bérail  8c  leurs 
champs , à condition  qu'ils  donneront  au 
roi  le  cinquième  du  revenu  de  leur  tra- 
vail. 

5°M 

*3*3 

' 

1689 

Derniere  maladie  de  Jacob  : il  donne 
fa  bénédiÛion  à Ephraïm  8c  à Man  a (Te  ; 
prédit  ce  qui  doit  arriver  à chacun  de  fe* 
fils,  prie  qu’on  l’enfevelilTe  avec  fes  pe- 
res  : il  meurt  âgé  de  147  ans.' 

3079 

13^9 

îejj 

Mort  de  Jofeph,  âgé  de  lie  ans  : il 
prédit  la  forrie  des  IfraéÜtes  de  l'Egypte, 
8c  prie  qu’on  tranfporte  fes  os  dans  la 
tepre  de  Chanaan. 

3 90f 

ijSj 

1 619 

Mort  de  Levi , âgé  de  1 37  ans. 

3*37 

*377 

Roi  nouveau  en  Egypte  qui  ne  con- 
noiüoitui  Jofeph,  ni  les  fervices  qu’il 
avoir  rendus  au  pays  ; il  commence  à 
perfécuter  les  Ifraélires. 

Vers  ce  rems-ci  vivoit  Job , au  (fi  illu- 
ftie  par  fa  fagdTe  8c  par  fa  vertu , que  par 
fon  admirable  patience 

3140 

1430 

*Î74 

Naiflance  d'Aaron,  fils  d’Amram  8c 
de  Jocabed, 

L üj 

Digitized  by  Google 


I.  Canon  Chronologique 


I46 


Période 

Ans  du 

A.  l’Ere 

Julieuc 

monde. 

vulgai. 

3 *45 

143  3 

M7« 

31S3 

M73 

MP 

3 3 

*313 

1451 

NaifTance  de  Moïfe , ftere  d’Aaron  : il 
fut  expofé  fur  le  Nil , 8c  trouvé  par  la 
hile  de  Pharaon,  qui  le  donna  à Jocabed 
j our  l’élever,  8c  qui  l’adopta  pour  fon 
fils. 

Moïfe  va  vifîter  fes  freres  : il  tue  un 
Egyptien  qui  maltraitoit  un  Hébreu. 
Mais  ayant  fçu  que  Pharaon  étoit  infor- 
mé de  ce  qu’il  avoir  fait,  il  fe  retire  au 
pays  de  Madian,  où  il  époufe  Sephora  , 
fille  de  Jéthro  -,  il  en  eut  deux  fils , Ger- 
l'am  8c  Eliczcr. 

Le  Seigneur  apparoir  à Moïfe  dans  un 
builTon  ardent  , comme  il  paifioit  les 
[troupeaux  de  fon  beaupere,  & l’envoie 
en  Egypte  , four  tirer  les  Ifraélites  de 
l’opptcHîon  ou  ils  gémifToient  : il  retour* 
ne  en  Egypte.  Aaron  fon  frere  vient  au- 
devant  de  lui  jufqu’au  mont  Orcb.  Les 
deux  freres  fe  préfentent  devant  Pha- 
raon, 8c  lui  expofent  les  ordres  du  Sci- 

Î;neur.  Pharaon  refufe  de  mettre  les  Ifraé- 
ites  en  liber  cé  : il  les  furcharge  de  nou- 
veaux travaux.  Moïfe  faic  divers  mira- 
cles en  fa  préfeneç. 

Première  plaie  d.’Fjypte.  L’eau  chan- 
gée en  fang,  vers  le  dix -huitième  jour- 
du  fixiéùie  mois. 

II.  plaie.  Des  grenouilles  couvrent 
toute  la  terre  8c  entrent  dans  toutes  les 
maifons , vers  le  vingt-cinquième  joue 
du  même  mois. 

111.  plaie.  Des  moucherons  ou  des 
çoufins , ou  même  des  pous , le  vingt- 
feptiéme  jour  du  même  mois. 

IV.  Des  mouches  de  toutes  forces,  vers 
le  1.88c  19  du  même  fixiéme  mois. 

V.  La  pelle  fur  les  hommes  8c  fur  les 
animaux,  vêts  le  premier  jour  du  fep- 
tiéme  mois , qui  dan*  la  fuite  fut  le  pre- 
mier mois  de  l’année  fainte. 

VI.  Les  ulcères  le  3 "du  même  feptiémç 
mois. 

VII.  La  grêle  , le  tonnerre,  le  feu  du 
ciel  , le  quatrième  jour  du  feptiéme 
mois. 

VIII.  Les  fautereltes  qui  ravagèrent, 
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route  l’Egypte , le  fepdéme  jour  du  même 
mois. 

IX.  Les  ténèbres  palpables , le  dixiéme 
jour  du  même  mois.  Ce  même  jour  Mol- 
le ordonna  que  ce  mois  Ternit  dans  la 
fuite  le  premier  des  mois , fuivant  le 
texte  facré , établit  la  célébration  de  la 
Pâque , 8c  fit  mettre  â part  l’agneau  paf- 
clial  , qui  devoir  être  immolé  quatre 
jours  après. 

X.  La  mort  des  premiers  nés, la  nuiedu 
: 4 au  1 1 du  mois  Abib.  Cette  même  nuit 
les  Ifraélites  célébrèrent  la  première  Pâ- 
que , 8c  Pharaon  les  obligea  de  fortir  de 
l'Egypte. 

Ils  partirent  de  Ramefïcr.  De-Ià  ils  aile» 
rent  le  premier  jour  àSoceoih  , de  Soc- 
coth  à Etham  : d’Etham  ils  retournèrent 
vers  le  midi , 8c  allcreut  camper  à Phi- 
hahiroth  , entre  Magdolum  8c  la  mer  , 
vis-à-vis  Béel  Scphon. 

Pharaon  s’étant  repenti  de  les  avoir 
lailîé  aller , les  pourfuivit  avec  Ton  ar- 
mée , 8c  lesatteignit  comme  ils  écoicnt  à 
Phihahiroth.  Dieu  donna  aux  Hébreux 
une  colonne  de  nuée  pour  les  conduire 
8c  pour  les  protéger.  Moïfe  ayant  frapé 
la  Mer  avec  la  verge  miraculeùfe , Dieu 
en  divifa  les  eaux , 8c  les  Hébreux  la 
payèrent  à pied  fcc.  Les  Egyptiens  ayant 
voulu  y entrer  après  eux  , furent  tous 
noyés  le  xi  du  premier  mois. 

Moïfe  étant  paffé  au-delà  de  la  mer  , 
fe  trouva  dans  le  défère  d’Etham , Sc 
ayant  marché  pendant  trois  jours  dans  ce 
ilcfert,  les  Ifraélites  arrivèrent  à Mara  , 
où  Moïfe  adoucit  les  eaux , en  y jettanc 
un  certain  bois. 

De  Mara  ils  allèrent  à Elim , où  ils 
trouvèrent  douze  fontaines  8c  foixante- 
dix  palmiers  : d’Elim  ils  vinrenr  fur  la 
Mer  Rouge,  puis  dans  le  défert  de  Sin  , 
où  Dieu  leur  envoya  de  la  manne.  De  là 
ils  furent  à Daphca,  à Alus,  à Raphi- 
din , où  Moïfe  leur  tira  de  l’eau  d’un 
rocher. 

Vers  ce  même  lieu  les  Amalécites  vin- 
L iv 
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rent  attaquer  les  Ifraéiites,  & tuerent 
inhumainement  ceux  qui  n’avoient  pu 
fuivre  le  gros  de  l’armée.  Moïfe  envoya 
contre  eux  Jofué , pendant  que  lui-même 
! étoit  monté  fur  la  montagne  , 8c  élevoie 
les  mains  en-haut. 

i Le  troifiéme  jour  du  troifiéme  mois 
aptes  la  fottic,  les  Ifraéiites  arrivèrent 
au  pied  du  mont  Sinar’,  où  ils  campèrent 
| pendant  plus  d‘un  an. 
i Moïfe  monte  fur  la  montagne,  & 
Dieu  lui  déclare  qu’il  ell  prêt  de  faire  al- 
liance avec  Ifracl , à condition  que  ce 
peuple  lui  fera  fidele  8c  obéirtint. 

' Moïfe  defeend  de  la  montagne , 5c 
rapporte  au  peuple  ce  que  le  Seigneur  lui 
a propofé.  Le  peuple  répond  qu'il  elfe 
tout  prêt  d’entrer  dans  cette  alliance. 

Moïfe  remonte  fur  la  montagne , 8c 
tend  compte  à Dieu  des  difpofitious  di* 
peuple.  Dieu  fui  ordonne  de  defeendre, 
2c  de  dire  au  peuple  de  fc  préparer  pen- 
dant deux  jours  à recevoir  fa  Loi , 6c 
que  le  troificme  jour  le  Seigneur  defeen- 
dra  fur  la  montagne  8c  leur  donnera  la 
Loi  11  ajouta  : Que  perfonne  n’approche 
de  la  montagne  jufqu’au  troifiéme  jour 
fi  quelqu’un  en  approche,  qu’il  foit  mis 
à more. 

Au  troifiéme  jour,  la  Majefiéde  Dieu 
parue  fur  la  montagne  ; on  y entendit 
comme  le  bruit  d’une  trompette  & d’un 
| tonnerre.  Moïfe  appella  le  peuple  juf- 
1 qu'au  pied  de  Sinaï , comme  pour  venir 
! pat  honneur  au-devaatde  Dieu  : il  mon- 
ta feul  fur  la  montagne.  Dieu  lui  dit  de 
defeendre  8c  de  défendre  au  peuple  de 
monter,  de  peur  qu’il  ne  fut  frapé  de 
mort.  Moïfe  obéit,  8c  déclare  au  peuple 
les  ordres  de  Dieu.  Aufli’tôt  il  remon- 
ta , 8c  Dieu  lui  donna  le  Décalogue. 

Il  defeendit  de  nouveau,  & propofa 
au  peuple  ce  qu’il  avoir  reçu  du  Sei- 
gneur; le  peuple  coiifentit  à faire  allian- 
ce avec  le  Seigneur  fous  les  conditions 
propofees. 

Moïfe  remonte  fut  la  montagne , 3s 
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Dieu  lui  donne  divers  préceptes  ju  diciels, 
qui  ne  regardoieilc  que  la  police.  A fou 
retour  il  dreiTe  au  pied  de  la  montagne 
douze  autels,  fait  immoler  des  viriimes 
pour  ratifier  l'alliance , 8c  arrofe  avec  le 
fang  des  vidtimes , le  livre  qui  contenoic 
les  conditions  de  l’alliance  il  arrofe  aufTi 
tout  le  peuple , qui  s’eugageoir  à être  fi- 
dèle au  Seigneur. 

Apres  cela , Moïfe , Aaron , Nadab  8c 
Abiu,  8c  les  foixanre-dix  anciens  d’Ifrael, 
moncerent  fur  la  montagne  8c  virent  la 
gloire  du  Seigneur.  Ils  en  descendirent 
le  même  jour  -,  mais  Moïfe  8c  Jofué  foa 
ferviterfr  y demeurèrent  encore  fix  jours. 
Le  feptiéme  jour  le  Seigneur  appeila 
Moïfe , 8c  lui  expofa  pendant  quarante 
jours  tout  ce  qui  regardoir  fon  taberna- 
cle , les  cérémonies  des  facrifiees , 8c  les 
autres  chofes  qu'il  ne  lui  avoic  pas  en- 
core propofées. 

Après  ces  quarante  jours , Dieu  donna 
à Moïfe  le  Décalogue  écrit  fur  deux  ta- 
, blés  de  pierre  , 6c  lui  dit  de  defoendre 
| promptement , parce  que  les  enfans 
d’Ifrael  avoient  fait  un  veau  d'or  , 8c  l'a- 
voient  adoré. 

Moïfe  defeendir , 8c  ayant  vu  le  peuple 
qui  danfoit  autour  de  ce  veau  d’or , il 
ietca  contre  terre  les  tables  de  pierre  8c 
les  brifa. 

Puis  étant  arrivé  au  camp , il  prit  le 
veau , le  mit  en  pièces , 8c  fit  mourir  pat 
l’fpée  des  lévites  , vingt  - trois  mille 
Ifraélites  qui  avoient  adoré  cette  idole. 

Le  lendemain  Moïfe  remonte  fur  la 
montagne  , 8c  obtient  de  Dieu , à force 
de  prières , qu’il  pardonne  à fon  peuple 
le  crime  qu'il  vient  de  commettre.  Dieu 
lui  ordonne  de  préparer  de  nouvelles  ta-  - 
blés  de  la  Loi , 8c  lui  promet  de  ne  pas 
abandonner  Ifrael. 

Moïfe  defeend  de  la  montagne , 8c  pré- 
pare de  nouvelles  tables , ôc  étant  remon- 
té le  lendemain , Dieu  lui  fait  voir  fa 
gloire  : il  demeura  encore  quaranre  jours 
8c  quarante  nuics  fur  la  montagne  , 6c 
L * 
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Dieu  lui  écrivit  de  nouveau  fa  Loi  fur  les 
râbles  de  pierre  qu’il  avoir  préparées. 

Après  quarante  jours  il  defceud  de  la 
montagne , ne  fachanc  pas  qu'il  avoit  le 
vifage  tout  brillant  de  gloire.  Il  mit  un 
voile  fur  fa  face , parla  au  peuple  8c  leur 
propofa  d’ériger  un  tabernacle  au  Sei- 
gneur , pour  lequel  chacun  contribue- 
roic  relou  fon  pouvoir  6c  fa  dévotion. 
Pour  exécuter  ce  deflein , il  impofa  un 
demi  ficlc  par  tête  à chacun  des  Ifraéli- 
-es , dont  il  fît  le  dénombrement , qui  fe 
trouva  monter  à lîx  cens  trois  mille  cinq 
cens  cinquante  hommes  : ildéfigDaBefe- 
léel  6c  Oholiab  pour  conduire  tout  l’ou- 
vrage du  Tabernacle. 

Ereétion  du  Tabernacle  le  de  toutes  fes 
parties,  le  premier  jour  du  premier  mois 
de  la  deuxième  année  après  la  fouie  d’E» 
gypee. 

Second  dénombrement  du  peuple  , le 
premier  jour  du  deuxième  mois. 

Confécration  du  Tabernacle  , des  Au- 
tels , des  Prêtres , le  cinquième  du  fécond 
mois. 

Dénombrement  des  Lévites  à part  : ils 
font  tous  confacrés  au  fervice  du  Taber- 
nacle en  la  ^>lace  des  premies  nés  d’I frael. 

Le  huitième  jour  après  la  confécration 
du  Tabernacle,  ou  le  jour  de  l’o&ave  de 
la  dédicace,  les  Princes  des  Tribus,  cha- 
cun en  leur  ji.ur,  offrent  leurs  préfens 
au  Tabernacle.  » 

Jéthro  vient  au  camp  d’Ifrael  peu  de 
jours  avant  le  départ  des  enfans  d’Ifrael 
du, camp  de  Sinaï. 

Le  vingtième  jour  du  fécond  mois, 
qui  répond  aux  mois  de  mai  6c  de  juin,  ' 
les  IfraéÜtes  décampent  de  Sinaï  , 8c 
vont  à Tabeera  ou  Embrafement , de-là 
à Kiberoch-  Avait , ou  aux  fépulchres  de 
concupifcence  , à trois  journées  de  che- 
min du  mont  Sinaï. 

Eldad  6c  Medad  propbétifent  dans  le 
camp.  Num.  XI.  16.  17. 

Dieu  envoie  des  cailles  à for»  peuple. 
Num.  XI.  }J. 
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Ils  arrivent  à Haferoth,  où  Aaron  & 
Marie  munnnrenc  contre  Moïfe , à caufe. 
de  Sephora  fa  femme.  Marie  demeure 
fept  jours  au  dehors  du  camp. 

De- là  ils  vont  à Rethma  dans  le  dé- 
fert  de  Pharan , 8t  de-làâ  Cadès-Barnc  , 
d’où  l’on  envoya  douze  hommes  choifis , 
un  de  chaque  Tribu,  pour  examiner  le 
pays  de  Chanaan. 

Quarante  jours  après,  ces  hommes  re- 
viennent àCadès-Barné  , 8e  foule  vent  le 
peuple  contre  Moïfe , difant  que  ce  pays 
dévorait  fes  habitans,  & qu’ils  n’en  pour- 
raient faire  la  conquête.  Caleb  8c  ! ofué 
leur  réfilient  mais  le  peuple  fe  mutine  , 
ôc  Dieu  jure  que  nul  des  murmurateurs 
n’entrera  dans  le  pays  de  Chanaan  , 8c 
qu'ils  demeureront  quarante  ans  dans  le 
dcfert  jufqu’à  ce  que  cette  génération 
foit  confiance.  Il  leur  commande  de  s’eu 
retourner  vers  la  Met  Rouge.  Le  peuple 
s’opiniâtre  à vouloir  entrer  dans  la  terre 
de  Chanaan  -,  mais  ils  font  rcpoulTés  par 
les  Amalécites  & les  Chanauéens  qui  les 
pourfuivent  jufqu'à  Hoima. 

Le  peuple  demeura  allez  long-temps 
à Cades-Barné.  De-là  il  alla  vers  la  Mer 
Rouge  5 8c  voici  le  nom  des  Rations  donc 
Moïfe  a parlé. 

i à Ramefles,  première  Ration. 

1 à Soccoth, 

3 à Etham. 

4 vis  - à- vis  de  Phihabiroth. 

3 dans  le  défère  d’Etha.ri. 

6 à Mara.  * 

7 à Elim. 

8 fur  la  Mer  Rouge. 

2 dans  le  défert  de  Siu. 

ro  à Daphca.  ; 

1 1 à Alus. 

n à Raphidlm. 

ij  à S inaï. 

14  à Tabéera  , ou  Tmbrafemenc. 

1 5 Station  aux  Sépukhtes  de  Concu- 

pifcence. 

1 C Station  à Hazeroth. 

17  Station  à Rethma. 

1*  v) 
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1 8 Station  à Remmon-rharès. 

19  à Lebna. 

20  à Relia. 

11  à Ccélata. 

11  au  Mont-Sepher. 

2}  à Atada. 

24  1 Maceloth. 
îf  à Thahath. 

2 6 à Thaïe. 

27  à Methca. 

28  Station  â Hefmon. 

2 9 à Mal'c toch. 

30  à Bene-Jaacan. 

3 1 à Gadgad. 

32  à Jétebatha. 

33  à Hebrona. 

34  à Ahon-Gaber. 

3?  à Moferotli. 

36  a Cadès,  ou  aux  eaux  de  Contra» 
diûion, 

37  au  Mont  Hor. 

38  à Salmona. 

3 9 à Phunon. 

40  à Oboth. 

41  àJié-Abarim. 

42  au  Torrent  de  Zared. 

43  à Bamot-Arnon. 

44  aux  Puits. 

43  à Mathana. 

46  à Nahaliel. 

47  à Dibon-Gad. 

48  à Hcimon-DéblathaVm. 

49  au  Mont  Thafga.  - 
po  à Kedemoth. 

çr  à Sethim  , ou  Abel-Sarim. 

C’efl  apparemment  au  campement  de 
Cadès-Barné  qu’arriva,  la  fédirion  de 
Coré , Dathan  & Abiron  contre  Motte. 

Après  avoir  voyagé  pendant  trente- 
fèpt  ans  dans  les  déferts  de  l’Arabie  pé- 
trée  & de  l’Idumée  , ils  revinrent  à Mo- 
teroth,  près  de  Cadès-Barné.  C’eil  la 
trente  • neuvième  année  de  leur  fortie 
d’Egypte. 

Moïfe  envoie  des  ambalTadcurs  au  ro* 
d’Edom , pour  lui  demander  pillage  dans 
Tes  terres  : ce  roi  le  reiufc. 
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Les  Ifraélites  arrivent  à Cadès , où 
Marie  mourut  âgée  de  1 30  ans. 

Murmure  des  Ifraéhtes  qui  manquent 
d'eau.  Moïfe  en  cire  d’un  rocher  i mais 
ayant  témoigné,  auiîi  • bien  qu’Aaron  , 
quelque  défiance  , Dieu  les  condamne  i 
mourir  fans  encrerdans  la  terre  promife. 

De  Cadès , ifs  allèrent  camper  au  Mont 
Hor , oû  Aaron  mourut  âgé  de  1 1 3 ans  , 
le  premier  jour  du  cinquième  moi". 

Le  roi  d’Arad  attaque  les  Ifraélites, 
g c en  fait  plufieurs  captifs. 

Du  Mont  Hor  ils  reviennent  à Sal- 
mona,  où  Moïfe  érigea  un  (erpent  d’ai- 
rain, pour  garantir  les  Ifraélites  contre 
les  morfures  des  ferpens  aîfés  ; d’autres 
croient  que  cela  arriva  à Phunon. 

De  Salirtona  ils  allèrent  à Phunon de 
Phunon  à Oboth  , d’Oboth  à J ie-Aba- 
rim , puis  au  torrent  de  Zated  ; de-là  à 
Mathana , de  Mathana  à Nabaliel , de 
NabalicIàBamot-Amon , dc-lààDibon- 
Gad  , au-delà  du  torrent  d’Arnon  3 de 
Dibon-Gad  àHelmon  Débrathaïm  3 delà 
au  Mont-Pbagma , voifin  de  la  ville  de 
Kcdemmoth. 

' Sehon  , roi  des  Amorrhéens refufe  le 

pailage  aux  Hébreux  par  fes  terres.  Moïfe 
lui  fait  la  guerre  , & fe  rend  maître  de 
fon  pays. 

Og , roi  de  Bafan  , vient  attaquer  les 
Hébreux  8c  perd  la  bataille. 

Les  Ifraéhtes  campent  dans  ïes  mon- 
tagnes de  Moab. 

Balac  y roi  Moab  , fair  venir  Balaan» 
pour  maudire  les  Ifraélites. 

Les  Ifraélites  tombent  dans  la.  fornica- 
tion 8c  dans  l’idotâtrie  de  Belphégor. 

Guette  contre  les  Madianites, 

Partage  du  pays  de  Sèhou  &;  d’Og  aux 
tribus  de  Ruben  8c  de  Gad. , 8c  la  demi 
tribu  de  Man  a fié. 

Moïfe  renouvelle  l’alliance-  d’Ifrael 
avecje  Seigneur. 

îwfort  de  Moïfe,  âgé  de  no  ans:  il. 
mourut  le  douùéme  moi»  de  l’année: 
, faùnr* 


A.l’Erc 

vulgai. 
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Jofué  ui  fuccéde  : il  envoie  des  ef- 
pior.  .éricho  , au  premier  mois  qui 
répond  à mars  &:  avril. 

Le  peuple  palfe  le  Jourdain  le  dixième 
du  premier  mois. 

Le  lendemain  Jofué  rétablit  I’ufagede 
la  circoncilion . 

La  manne  cciTc  de  tomber. 

Première  Pâque  après  le  paflage  du 
Jourdain,  le  1 ç du  premier  mois. 

rrife  de  Jéricho. 

Les  Ifraélites  vont  au  mont  Hebal  éri- 
ger un  autel  , conformément  â l’ordre 
de  Moïfe.  Jofuc  VIII.  30.  35.  Deut. 
XXVII.  1.  11.  ^c. 

LesGabaonites  font  alliance  avecJofué. 

Guerre  des  cinq  rois  ligués  contre  les 
Gabaonites.  Jofué  les  défait  3 & à fa  priè- 
re Dieu  fait  arrêter  le  foleil  & la  lune 

}i<?4 

*4J° 

Guerre  de  Jofué  contre  les  trois  rois 
do  Chanaan  ! il  cil  occupé  à ces  guerres 
pendant  lîx  ans 

il6? 

MJ? 

*443 

Jofué  partage  le  pays  conquis  aux  Tri- 
bus de  J uda  , d'Ephraïm , & à la  demi- 
tribu  de  Manaffé. 

-•  ' 

Il  donne  â Caleb  le  partage  que  le  Sci- 

gneur  lui  avoir  promis , & il  lui  aide  à 
en  faire  la  conquête. 

J 170 

ij«o 

*444 

L’Arche  du  Seigneur  & le  Tabernacle 
font  placés  à Silo,  dans  la  tribu  d’E- 
phraïm . 

Jo'ué  partage  le  pays  aux  tribus  de 
Benjamin  , de  Simeon  , de  Zabulon  , 
d’Iflachar,  d’Afer  , de  Ncphtali  8c  de 
Dan.  On  lui  donne  à lui-même  fon  par- 
tage à Tbamnat-Sara , fur  la  montagne 
de  Gaas. 

Retour  des  tribus  de  Ruben  , de  Gad  , 
& de  la  demi  tribu  de  ManalTè  au-dela 
du  Jourdain. 

3^71 

ZfOX 

*443 

< 

Jofué  renouvelle  l’alliance  entre  Je 
Seigneur  & les  Ifraclites. 

Mort  de  Jofué.  Après  fa  mort,  les 
ancien^pgouvcrnerent  pendant  environ 
creutc  ans , duiant  lefqucls  arrivèrent  les 
guerres  de  la  tribu  de  J uda  contre  Ade? 
uibcfccii. 

Digitized  by  Google 


de  l’HiJloire  Sainte. 


I Période 'Ans  du 

A.  l’Ere 

Julicne 

monde. 

vulgai. 

j 33io 

’ 

*3?» 

1401 

¥ 

3 3°? 

*39? 

»4°3 

3 37» 

1661 

1343 

3 58? 

*«7? 

Année 

incer- 

taine. 

*3*3 

341? 

1719 

1285 

*73* 

I2f  t 

34e? 

*73? 

1143 

3478 

1768 

1136 

Î481 

*77» 

1*33 

3481 

*77* 

1231 

35°I 

*793 

ne? 

31 °? 

*799 

1103 

3117 

*817 

1 1 87 

33î° 

z8zo 

1184 

*5  S 


A cela  fuccéda  une  anarchie , pendant 
laquelle  quelques-uns  de  la  tribu  de  Dan 
firent  la  conquête  de  la  ville  de  Laïs. 

Ce  fut  dan»  cet  intervalle  qu’arriva 
l'hiftoire  de  Michas , & de  l’idolâtrie 
dont  fon  Ephod  fut  l'occalîon. 

Et  la  guerre  des  doaze  tribus  contre 
celle  de  Benjamin , pour  venger  l’outra- 
ge fait  à la  femme  d’un  Lévite. 

Le  Seigneur  envoya  eu  vain  des  Pro- 
phètes pour  rappcller  les  Hébreux  de  leur 
égarement  : il  permît  qu’ils  combafTent 
dans  la  fervitude  & fous  la  domination 
de  leurs  ennemis. 

Première  fervitude  des  Ifraélites  fous 
Chufan  Rafathaïm,  roi  de  Méfopota» 
mie.  Othoniel  les  en  délivra  jilvainquic 
Chufan , 40  ans  après  la  mort  de  Jofué. 

II.  fervitude  ious  Eglon  , roi  de 
Moab , environ  61  ans  après  la  paix  pro- 
curée aux  Ifraélites  par  Othoniel. 

Aod  les  en  délivre  environ  80  ans  après 
la  paix  procurée  par  Othoniel. 

III.  fervitude  des  Ifraélites  fous  les 
Philiflins.  Samgar  les  en  délivre. 

IV.  fervitude  fous  Jabin  , roi  d’Azot. 
Débora  & Barach  les  en  délivrent  après 
vingt  ans.  Elk  dura  depuis  zsgp  jufques 
en  171p. 

V.  fervitude  fous  les  Madianites. 

Gedeonefl  fufeité  de  Dieu  pour  les  en 

délivrer. 

Il  gouverne  Ifrael  depuis  l’an  1755 
jufqu’en  1768  , pendant  fept  ans, 

Abimelech  , fils  de  Gedeon , fe  fait  rc- 
connoître  pour  roi  à Sichem. 

Il  fut  tué  trois  ans  après. 

Thola  fut  juge  d’Ifracl  après  Abimé- 
Iech  : il  gouverna  2 3 ans. 

J aïr  lui  fuccéda  principalement  au- 
delà  du  Joui  dam  : il  gouverna  22  ans. 

VI  fervitude  fous  les  Philiflins  & les 
Ammonites. 

Jcphié  délivre  les  Ifraélites  de  delà  le 
Jourdain. 

Prile  de  la  vil'c  de  Troye  , 408  ans 
avant  la  première  Olympiade, 
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Mort  de  Jcphré  : Abcfan  lui  fuccédc» 
Mort  d’AbeVan:  Aialon  lui  fuccéde. 
Mort  d’Aialon  : Abdon  lui  fuccéde. 
Morrd'Abdon.  Le  grand  Prccre  Heli 
lui  fuccéde  dans  la  dignité  de  Juge  d’I- 
frael. 

Naiffànce  de  Samuel, 

Sous  (a  judicature,  Dreu  fufciraSam- 
fon  , qui  naquit  l'an  du  monde  1849. 

Dieu  commence  à fe  manifefter  à Sa- 
muel. 

Samfon  fe  marie  à Thamaqi.  Il  prend 
dc-!à  occafîon  d'exercer  fon  office  de  dé- 
fendeur d'ifrael. 

Il  met  le  feu  aux  moiflons  des  Philî- 
ftins  par  le  moyen  de  trois  cens  renards, 

II  eft  livré  aux  Philiftins  par  Dalila  j. 
il  périt  lui- même  fous  les  ruines  du  tem- 
ple de  Dagon  ; il  fait  périr  un  très -grand 
nombre  de  Philiftins.  Il’  fut  défendent 
d’/frael  pendant  vingt  ans , depuis  18 6j 
jufqu’en  1887. 

Guerre  entre  les  Philiftins  8c  les  ïfraé- 
lites.  L’Arche  du  Seigneur  eft  prife  par 
lesPliiliftins.  Mort  du  grand  Prêtre  Héli. 
Il  avoir  gouverné  Ifrael  pendant  quaran- 
te ans. 

Les  Philiftins  renvoyent  l’Arche  avec 
despréfens  : elle  eft  dépoféc  à Cariatiarim. 

Samuel  eft  reconnu  chef  8c  Juge  d’I- 
fraël. 

Vidoire  des  IfraéÜtes  contre  les  Phi- 
liftins. 

Les  IfraéÜtes  demandent  un  Roi  à Sa- 
muel. 

Saul  eft  défigné  roi  par  le  fort  dans 
l’affemblée  du  peuple  à Mafplia. 

Il  délivre  Jabcs  de  Galaad,.  affiégée 
par  les  Ammonites. 

Saiil  chaffe  les  Philiftins  de  Machinas; 
Guerre  des  Philiftins  contre  Saiil.  L’ar-  ’ 
niée  d’ifrael  s’afTemble  à Galgala  : elle- 
s’effraie  à la  vue  des  forces  des" Philiftins.. 

Saiil  n’ayanr  pas  obéi  aux  ordres  der 
Samuel,  eft  rejette  de  Dieu. 

Viéioife  miraculcufe  remportée  par 
Jonathas  fur  les  Philiftins. 
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Naiiïance  de  David , fils  d'Ifaï. 

Guerre  de  Saul  contre  les  Amalécite*. 
IL  défait  fes  ennemis  j*  niais  il  défobéit 
aux  ordres  du  Seigneur , qui  le  réprouve. 

Samuel  cft  envoyé  de  Dieu  à Bethléem, 
pour  oindre  David  toi  d’Ifrael.' 

Guerre  des  Fhiliflins  contre  les  Ifraéli- 
tes.  David  combat  contre  Goliath  , 8 C 
le  tue. 

S uit , piqué  de  jaloufie  contre  David, 
cherche  a le  faire  mourir. 

David  fe  fauve  chez  Achis , roi  de 
Geth  : étant  découvert , il  fe  retire  dan* 
le  pavs  de  Moab. 

Mort  d'Achimélech , 8c  des  autres  prê- 
tres tués  par  Salil.  Abiathar  fe  retire  vers 
David. 

David  délivre  Ceïla  , a0îégée.  par  les 
Philiftins. 

Il  fe  fauve  dans  le  défert  de  Ziph  : 
Saul  l’y  pourfuic , 8c  eft  obligé  de  s’en 
retourner,  fur  la  nouvelle  d’une  irrup- 
tion des  Philiftins. 

David  fe  retire  aux  environs  d’En- 
gaddi.  Il  épargne  Saiil  qui  étoir  entré  feul 
dans  la  caverne , où  David  Sc  fes  gens 
écoienr  cachés. 

Mort  de  Samuel,  âgé  de  98  ans.  Il 
avoit  jugé  Ifrael  pendant  vinet-un  ans  , 
avant  le  régne  de  Saiil.  Il  vécut  encore 
trente-huit  ans  depuis. 

David  fe  retire  dans  le  défert  de  Pha- 
ran.  Hiftoire  de  Nabal.  David  époufe 
Abigail.  Il  vient  dans  ledéfert  de  Ziph, 
entre  la  nuit  dans  la  tente  de  Saiil,  8c 
prend  fa  lance  8c  le  vafe  d’eau  qui  y étoit. 
Enfin  il  fe  retire  chez  Achis , roi  de  Geth, 
qui  lui  donne  Siceleg  pour  fa  demeure  8c 
celle  de  fes  gens  -,  il  y demeure  un  an  8c 
quatre  mois. 

Guerre  des  rhiliftins  contre  Saiil. 
Saiil  fait  évoquer  l’ame  de  Samuel  : il 
perd  la  bataille  8c  fe  tue. 

Les  Amalécites pillent  Siceleg  en  l’ab- 
fence  de  David.  David  reprend  le  butin 
8c  les  captifs  que  les  Amalécites  avoient 
i laits. 
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Abner  fait  reconnoître  Ifbofeth  fils  de 
Saiil  pour  roi.  Ifbofeth  régne  à Maha- 
naïm  , au-de'à  du  Jourdain. 

David  eft  reconnu  roi  par  la  cribu  d* 
Juda,  Sc  facré  pour  la  deuxième  fois. 
Il  régne  â Hébron. 

}fifii 

ion 

Guerre  entre  la  ir.aifon  d’Ifbofeth  & 
celle  de  David  : elle  t^ira  quatre  ou  cinq 
ans. 

}666 

1^6 

1048 

' 

Abner  quitte  L parti  d’Ifbofeth , & va 
trouver  David  : il  cft  tué  en  trahifen  pat 
Joab. 

Ifbofeth  eftaflaflîné  dans  fon  lit. 

David  eft  reconnu  roi  de  tout  Ifrael , 
& facré  pour  la  troifîéme  fois  d Hébron. 

Prife  de  Jérufalem  par  David  : il  y éta* 
blit  le  fîéue  de  fa  domination. 

l66? 

W7 

1047 

} 668 

:?f8 

' 

1046 

Guerre  des  Philiftins  contre  David  : il 
les  bat  d Baalpharafîm. 

i669 

I04î 

David  veut  ramener  l'Arche  de  Caria- 
tiarim  d Jérufalem  : elle  eft  d’abord  mife 
en  dépôt  chez  Abinadab;  après  trois  mois 
David  l'amène  dans  fon  palais. 

David  conçoit  le  deflein  de  bâtit  un 
temple  au  Seigneur.  Il  en  cft  détourné 
par  le  prophète  Nathan. 

Guerre  de  David  contre  les  Thiliftins  , 
contre  Adarezer , contre  Damas , contt  e 
l’Idumée  : elles  durereuc  environ  ftx 
ans.  . ( 

i*7Q 

ipfio 

1044 

1&77 

1037 

Guerre  de  David  contre  le  roi  des  Am- 
monites , qui  avoir  outragé  fes  Ambafla- 
deurs. 

3^78 

1^8 

103  fi 

Guerre  de  David  contre  les  Syriens  , 
qui  avoient  donné  du  fecours  aux  Am- 
monites contre  lui. 

3680 

1570 

1034 

Joab  aüîége  Rabbath,’  capitale  des 
Ammonites.  David  pèche  avec  Bcthfa- 
oce  , & fait  tuer  Urie.  Prife  de  Rabbath. 

Après  la  naiilance  du  fils  conçu  de  l’a- 
dultere  de  David  & de  Bethfabée  , Na- 
than reprend  David  de  fon  crime.  Péni- 
tence de  David. 

3581 

1971 

1031 

Naiflance  de  Salomon. 

jfiSi 

1371 

JO}! 

Amnon,  fils  de  David,  viole  Thamar 
fa  propre  futur  de  pere. 

3^84 

l>74 

1030 

Abfalon  tue  Anmun  fon  propre  frère* 
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Période 

Julicne 

Ans  du 
monde. 

A.  l’Ere 
vulgai. 

3687 

3 «85 

2.?77 

2.579 

1017 

1015 

36JI 

1981 

1013 

3«?3 

1583 

1011 

3 *57 

1987 

1017 

3698 

1<)88 

lOItf 

3 «55 

*585 

IOIf 

3700 

Ï990 

1014 

¥ 

pour  venger  l’outrage  fait  à fa  fceur 
Thamar. 

Joab  obtient  le  retour  d’Abfalon. 

Abfaion  eft  reçu  à la  cour,  8c  paroît 
devant  David. 

Révolte  d’Abfalon  contre  David  fort 
pere. 

Abfaion  perd  la  bataille , 8c  eft  tué  par 
Joab. 

Sédition  de  Seba  , fils  de  Bochri,  ap« 
paifée  par  Joab. 

On  mec  en  cette  année  le  commence- 
ment de  la  famine  envoyée  de  Dieu  , 
pour  venger  la  mort  des  Gabaonites , 
injuftement  tués  par  Saul  : elle  finie  en 
3087. 

David  entreprend  de  faire  le  dénom- 
brement de  fon  peuple  Dieu  lui  donne 
le  choix  de  trois  fléaux  , dont  il  doit  pu- 
nir fon  ambitieufe  curiolîcé. 

David  prépare  tout  ce  qui  cil  néceflai- 
re  pour  la  conftrudion  du  temple  , que 
Dieu  lui  révéla  alors , qui  feroit  bâti  fur 
le  mont  Sion  , dans  l’aire  d’Oman. 

Naiffance  de  Roboam  ? fils  de  Salo» 
mon. 

On  donne  Abifag  Sunamite , à David  , 
pour  l’échauffer  dans  fa  vicillefle, 

Adonias  ambitione  la  royauté.  David 
fait  reconnoîrre  fon  fils  Salomon  pour 
roi.  Adonias  fc  fauve  à l’afylc  de  l’autel. 
Salomon  eft  reconnu  roi  par  tout  lfrael 
& par  tous  les  grands  du  royaume. 

Mort  de  David , âgé  de  70  ans , après 
avoir  régné  fept  ans  8c  demi  fur  Juda  à 
Hébron  , 8c  trente-trois  ans  à Jérufilem 
fur  tout  lfrael. 

Salomon  régne  feul , après  avoir  régné 
environ  Cx  mois  du  vivant  de  David  fon 
pere 

Il  fait  mourir  Adonias  qui  demandoic 
Abifag  pour  femme. 

Il  ôte  l’exercice  de  la  foùveraine  facri- 
ficacure  à Abiathar , 8c  la  laiffe  à Sadoc , 
qui  l’exerce  feul  dans  la  fuite. 

Joab  eft  mis  à mort  dans  l’afile  même 
du  tabernacle.' 
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Période 

Julieac 

3701 

Ans  du 
monde. 
i??t 

A.  l’Ere 
vulgai. 
1013 

3701 

'-99'- 

ion 

3701 

*5?i 

1011 

3710 

3000 

1004 

37ii 

3711 

3001 

3011 

100} 

?r- 

373? 

f ' 

3019 

97  f 

373  ? 

3019 

97  j 

3740 

• 

3030 

*74 

Mariage  de  Salomon  avec  la  fille  du 
roi  d’Egypte. 

Salomon  va  àGabaon  pouryoftrirdes 
facnfices  8c  y faire  fa  prière.  Dieu  lui 
accorde  la  fagetïe  qu’il  avoir  demandée  , 
8c  les  biens  de  la  fortune  qu'il  n’avoir  pas 
demandés. 

J ugement  célèbre  qu’il  rend  entre  deux 
femmes  qui  s’accufoicnt  mutuellement 
d’avoir  fait  mourir  leur  enfant. 

Hyrani , roi  de  Tyr,  ayant  envoyé  faire 
compliment  à Salomon  fur  fon  avène- 
ment à la  couronue  , Salomon  lui  de- 
mande des  bois  8c  des  ouvriers  pour  lui 
aider  à bâtir  un  temple  au  Seigneur. 

Salomon  jette  les  fondemensdu  tem- 
ple , le  fécond  joui  du  fécond  mois  qui 
répond  â mai  8c  juin. 

Le  temple  bâti  par  Salomon  eft  ache- 
vé j on  fut  fept  ans  £c  demi  â le  bâtir.  Il 
fut  dédié  l'année  fuivante , apparemment 
à caufe  de  la  célébrité  de  l’année  du  Jubi- 
lé qui  s’y  rencontroir. 

Dédicace  du  temple  de  Jérufalem. 

Apparition  du  Seigneur  â Salomon  t 
la  nuit  qui  fuivit  le  premier  jour  de  la 
dédicace  du  temple. 

Salomon  achève  l’édifice  de  fon  palais 
8c  de  celui  de  la  fille  de  Pharaon  fou 
époufe. 

Mort  de  Salomon. 

Roboam  lui  fuccédc  : il  aliène  les  ef- 
prits  des  Ifraélitcs  , 8c  occasionne  la  r&* 
volte  des  Tribus.  Jéroboam , fils  de  Na. 
bat,  eft  reconnu  roi  des  dix  tribus. 


Rois  de  Juda. 


Rois  d'Ifrael. 


Roboam  veut  fai- 
re la  guerre  aux  dix 
tribut , mais  il  eu 
eft  détourné  par  un 
Prophète. 

Les  prêtres  8c  les 
Ifraélites  qui  crai- 
gnoicnc  Dieu , fe  re- 
firent du  royaume 


Jéroboam,  filsde 
Nabat , roi  d’Ifrae!, 
abroge  le  culte  du 
Seigneur , 8c  intro- 
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Période 

Ans  du 

! A.  l'Ere. 

Juliene 

monde. 

vulgai. 

Rois  de  Juda. 

- 

d'ifrael  ôc  viennent 
dans  celui  de  Juda. 

jojr 

571 

Roboam  s'aban- 
donne à l’irnpiété. 

3743 

3033 

57* 

Scfac  , roi  d’E- 
gypte , vient  à Jéru- 
salem, pille  les  tré- 
fbrs  du  temple  6c 
ceux  du  roi. 

37s* 

3046 

5îS 

Mort  de  Roboam. 
Abia  lui  fuccéde. 

3717 

3047 

537 

Victoire  d’Ahia , 
contre  Jéroboam. 

3735 

304? 

533 

Mort  d’Abia.Afa 
lui  fuccéde. 

37  *° 

30jo 

534 

.37*3 

3°3  3 - 

533 

Afa  ruine  l’idolâ- 
trie qui  s’étoit  in- 
troduite dans  Juda., 

37  «3 

3°33 

545 

Naiffance  de  Jo- 
faphat , fils  d'Afa 

3773 

3°*5 

543 

Viélnire  d’Afa 
contre  Zara  , roi 
d’Ethiopie  , ou  du 
paysdeChus,  voi- 
iîn  de  l’Egypte. 

3774 

jo«4 

540 

Afa , roi  de  Ju- 
da, engage  Benadad 
roi  de  Syrie  , à faire 
irruption  dans  les 
terres  du  royaume 
d’Ifrael , pour  obli- 
ger Baafa  à quitter 
fon  eutteprife  de 
Rama. 

37^4 

3074 

53® 

i 

Rois  d’Ifrael. 

duit  le  culte  des 
veaux  d'or. 


Jéroboam  eft  vain- 
cu par  Abia,«iui  lui 
tue  cinq  cens  mille 
hommes. 

Mort  de  Jéro- 
boam. Nadab  lui 
fuçcéde. 


Baafa  bâtie  RaJ 
ma , pour  empêcher 
que  les  Ifraélites 
n'aillent  à Jcrufa- 
lem. 

Benadad , roi  de 
Damas,  entre  fur 
les  terres  de  Baafa  , 
toi  d’Ifrael. 

Mort  de  Baafa  , 
roi  d’Ifrael.  Ela  lui 
fucccdc. 

Zamri  tue  Ela  8c 
ufurpe  la  royauté  : 
il  n'cn  jouit  que 
fept  jours. 

Amril’aâiégcdans 
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Période 

Julieoe 

Ans  du 
monde. 

a.  l’Ere 

vulgai. 

’ 

Hors  de  Juda. 

Hois  i'ïfrael. 

Therfa , 8c  l’oblige 
de  fc  brûlerdansfon 
palais. 

Thcbni  concerte 
la  royauté  à Aniïi  ; 
mais  Aniri  l’empor- 
ta enfin  fur  Thebni: 
il  commença  à ré- 
gner feul  l’an  31 
d’Afa,  roi  de  Juda, 
8c  du  monde  3079. 

5789 

3C79 

9^  y 

NaifTanee  de  Jo- 
ram , fils  de  J ofa- 
phat. 

Amri  bâtit  Sà- 

3790 

3080 

914 

marie , 5c  y établie 
le  fiége  de  fa  domi- 
nation. 

37 9<! 

3 08 

918 

Afa  étant  incom- 

Mort d'Amri.  A- 

3727 

3087 

917 

modé  , apparem- 
ment de  la  goutte 
aux  pieds,  met  fa 
confiance  aux  mé- 
decins plutôt  qu'au 
Seigneur. 

chab  lui  fuccéde. 

♦ 1 

} 800 

3090 

9H 

Mort  d'Ara, après 
41  ans  de  régne, 
Jofaphat  lui  fuc- 
céde.  Il  bannit  tous 
les  cultes  fuperfti- 
tieux  de  fes  états. 

NaifTanee  d'Ocho- 
fias , fils  de  Joram, 
& d’Athalie  , 8c  pe- 
tit-fils de  Jofaphat. 

Pendant  cet  in- 
tervalle,^ prophète 
Elie  paroît  dans  le 
royaume  d’Ifracl. 

3806 

’ 

J09* 

908 

Il  fe  préfente 
devant  Achab , 8c 
fait  tuer  tous  les 
faux  prophètes  de 
Baal. 

Il  donne  l’ondion 
prophétique  à Elip 
fée. 

3813 

3i®j 

901 

Benadad,  roi  de 
Syrie , affiége  Sama- 
rie,  8c  eU  obligé 
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Période 

|Ans  du  A.  l’Erei 

Juliene 

monde. 

vulgai. 

Rois  de  Juda. 

3814 

3104 

500 

3ioy 

8?? 

3 8 1 <? 

3106 

838 

Jofaphat  défîgne 
Joram  , fon  fus  , 

pour  Roi , 6e  l’éta- 
blit viceroi. 

3817 

3JO7 

8?7 

Jofaphat  accom- 
pagne Achab  dans 
la  guerre  contre  Ra- 
moth  de  Galaad  , 
6c  court  rifquc  d’y 

/ 

être  tué. 

3818 

3108 

836 

Jofaphat  entre- 
prend d’équiper  une 
flotte  pour  faire  le 
voyage  d’Ophir. 
Mais  Ochofîas,  roi 
d’Ifrael,  étant  auffi 
entré  dans  ce  def- 
fein , Dieu  permiij 
que  leur  flotte  fut 
brifée  par  les  vents 

» 

6c  par  la  tempête. 

' 

Vers  ce  même 

temps  , il  efl  atta- 
qué par  les  Ammo- 

nites  8c  les  Moabi- 

ces*  8c  remporte  fur 
eux  une  viéfoire  mi- 

raculeufe. 

Elie  efl;  enlevé 
dans  un  chariot  de 
feu. 

381? 

! 

ito9 

833 

163 


.Rois  d’Ifrael. 

de  fe  retirer  arec 
perte. 

Il  revient  l’année 
fuivante,  8c  il  eft 
battu  à Aphec. 

Achab  ufurpe  la 
vigne  de  Nabotb. 

Achab  comin  uni- 
que à Ochofîas  foa 
fils  j la  qualité  ôc  la 
puiflance  royale. 

Achab  faic  la 
guerre  contre  Ra- 
moth  de  Galaad  j 
il  y éft  tué  , quoi- 
qu’il Ce  fût  dé- 
guifé  pour  n’être 
pas  reconnu  par  les  ' 
ennemis. 

Ochofîas  lui  fuc» 
cède. 

Ochofîas  tombe 
de  la  plateforme  de 
fa  maifon  dans  une 
falle  qui  étoit  au- 
deflous , & fe  bleflë 
dangcreufement  : il 
meurt. 

Joram,  fon  frere, 
lui  fuccéde.  Il  fait 
la  guerre  aux  Moa- 
bites. 


Elifee  promet  la' , 
vi&oire  à l'armée 
d’Ifracl , 6c  lui  proy 
cure  de  l’eau  eu  4- 
bondance. 


\ 
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I.  Canon  Chronologique 


Période 

Julienc 


Ans  du!  A.  l'Ere  j 
monde,  vulgai. 


Rois  de  Juda. 


Rois  d'Jjracl, 


3811 


3815 


38 16 


3817 


38x8 


3830 


a 


31 11 


3116 


3117 


îliS 


5Uÿ 


3110 


Sÿi 


889 


8 88 


887 


88$ 


883 


884 


Jofaphac  commu- 
nique à Joram , fon, 
fils , la  puillance 
royale. 

More  de  Tofaphar. 

Joram  lui  fuccéde. 

Les  Idutr  cens  (e 
foulèventcontrejo- 
ram , & fe  mettent 
en  liberté, 

Joràm,  à la  Polli- 
citation de  fa  fem- 
me Athalie,  intro- 
duit dans  Juda  le 
culte  ~ idolâtre  de 
Baal. 

Joram  efl  frapé 
de  Dieu  d’une  mala- 
die incurable  dans 
les  entrailles. 

Il  établit  viceroi 
fon  fils  Ochofias. 

Mort  de  Joram. 

Ochofias  lui  fuc- 
céde. 

Naiflâncede  Joas. 


Ochofias  accom- 
pagne Joram , roi 
d’ifrael,  au  fiegede 
Ramoth  de  Galaad. 

Ochofias  eû  mis 
à mort  par  l’ordre 
de  Jehu. 

Athalie  fait  périr 
ce  qui  reftoit  de  la 
famille  royale  , & 
ufurpe  le  royaume. 
Le  jeune  prince 
Joas  cft  fauvé , & 
gardé  fecrettemenr 
; dans  le  temple. 


Siège  de  Samarie 
par  Benadad,  roi  de 
Syrie  : ileft  faifi,  lui 
& fon  armée,  d'une 
terreur  panique , 8c 
fe  fauve  en  defotdre 
pendaut  la  nuit. 

Eli  fée  va  à Da- 
mas, prédit  la  more 
de  Benadad  , Sc  le 
régne  d’Hazael. 

Joram  marche 
avec  Ochofias  con- 
tre Rampth  de  Ga- 
laad, y eft  dange- 
reufementblefié,  fe 
fait  porter  à Jeztael. 

Révolte  de  Jehu 
contre  Joram. 

Joram  eft  tué  pat 
Jehu. 

joïada 
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Période 

[Ans  du  A.  l’Êre 

Juliene 

monde. 

vulgai. 

Rois  de  Juda. 

3M 

5116 

878 

Joïada  , grand - 
prccr  , établit  Joas 
fur  le  trône  de  Ju- 
da , 8c  fait  mourir 
Athalie. 

î 8 îo 

3140 

$64 

Naiflanccd’Ama- 
fias,  fils  de  Joas. 

)817 

}H7 

8*7 

Joas  entreprend 
de  réparer  les  rui- 
nes du  temple  du 

|Sj8 

5 x4s 

856 

Seigneur. 

1*74 

3164 

S40 

Le  grand  prêtre 
Zacharie , fils  de 
Joïada , eft  tué  dans 
le  temple  par  ordre 
de  Joas.  1 

Guerre  d’Hazael 
contre  Joas.  4.  Reg. 
XII.  17. 

5*7* 

316; 

83  9 

L’année  fuivan- 
te,  Hazael  revient 
contre  Joas , 8c  l’o- 
hlige  à lui  donner 
de  grofies  fommes. 
t.  Parai,  XXIV.  13. 
8c  feq. 

Monde  Joas,  roi 
de  Juda.  A mafias 
lui  fuccéde, 

5878 

. \ 

}i68 

836 

1887 

S *77 

817 

Guerre  d’Ama- 
fias  contre  les  Idu- 
méens. 

;S8S 

3178 

81C 

U déclare  la  guerre 
à Joas,  roi  d’Ifrael, 
8c  en  eft  vaincu. 

Naiftànce  d’O- 
fîas  ou  Azarias  , fils 
d’Aiuazus, 

Tome  ^ 

ifs 


Rois  d’Ifrael'. 


Mort  de  Jéhit. 
Joachas,  fonfils, 
lui  fuccéde. 

Guerre  d’Hazael, 
Roi  de  Syrie,  coiw 
tre  Joas. 


Mort  de  Jonchas, 
fils  de  Jéhu.  Joas  lui 
fuccéde. 

Eliiee  meurt  vers 
le  même  teins.  • 


Mort  d’Hazael , 
roi  de  Syrie.  Ben- 
Adad  lui  fuccéde. 

Guerre  de  Joas 
contre  Benadad, 


Joas  remporte 
une  grande  viâoire 
fur  AmaGas  , roi 
de  Juda. 


M 
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Période 

1 Ans  du'  A.l’Ere 

Julienc 

monde. 

vulgai. 

Rois  de  Juda. 

3885 

3179 

8ij 

Mortd’Amazias. 

3?°4 

3194 

S 10 

Ozias  ou  Azarias 
lui  fuccéde.  Sous 
fon  régne  on  voit , 
dans  le  royaume  de 
Juda , les  prophè- 
tes Ifaïe  & Amos. 

39U 

jiii 

783 

Naiflance  de  Joa- 
thani , fils  d’Ofias. 

39}i 

3111 

781 

- 

r'  \ 

Rois  d’Ifrael. 


MortdeJoas,rpl 

d’Ifrael. 

Jéroboam  II  lit! 
fuccéde. 


Sous  Ton  régne 
prophctifaicnc  les 
Prophètes  Jouas  , 
Ofée  & Amos. 

Mort  de  Jéro- 
boam II. 

Zacharie  Ton  üls, 
lui  fuccéde  La 
chronologie  eft  em- 
baraflèc  en  cet  en- 
droit. Le  IV.  livre 
des  rois,  chap  XV. 
8.  il.  met  la  more 
de  Zacharie  en  l’an 
38  d’Ozias,  & ne  lui 
donne  que  fix  mois 
de  régne  ; & toute- 
fois en  fupputant  ce 
qui  refte  de  terns  , 
jufqu’à  la  fin  du 
royaume  d’Ifrael  , 
il  faut , ou  recon- 
noître  un  interrègne 
deneufou  onze  ans, 
entre  Jéroboam  II 
& Zacharie  , avec 
Uflerius  ; ou  dire 
que  Jéroboam  II  a 
réguc  51  ans  , ou 
enfin  qu’il  n’a  com- 

Imcncé  qu’en  31 91 , 
Sc  n’a  fini  qu’en 


« 
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Période 

Ans  dü 

A.  l’Ere 

Juliene 

monde. 

vulgai. 

Rois  de  Juda. 

■Rois  d’Ifratl. 

3131 , qui  eft  l’an- 
née de  la  mort  de 
Zacharie. 

374* 

313 1 

771 

Zacharie  eft  tufc 
par  Scllum  , après 
iïx  mois  de  régne. 

Sellum  régne  un 
mois. 

Il  eft  tué  par  Ma- 
nahem . 

I'huI,  roi  d’Af- 
fyrie , vient  fur  les 
terres  d’Ifrael.  Ma- 
nahem  fe  rend  tri- 
butaire de  ce  prince. 

3^43 

3133 

77» 

4 

\ 

3?n 

' 

" 

3*43 

7<?i 

Mort  de  Mana- 
hem. 

Phacéïa  lui  fuc- 
céde. 

3*4Î 

759 

Mort  de  Phacéïa., 
Phacée , fils  de 
Romélie,  l’aflafline. 

i?S6 

3*4* 

> M 

OO 

Mort  d’Ofias. 

Joatham  lui  fac- 
céde. 

Ifaïe  voit  la 
gloire  du  Seigneur. 
Ifaïe  VI. 

Sous  le  régne  de 
Joatham,  Ifaïe  & 
Olée  prophétifent. 

ôc  régne  à fa  place. 

39** 

3*5* 

75* 

NaiiTance  d’Eze- 
chias , fils  de  Joa- 
tham, roi  de  Juda. 

39*4 

3*54 

7fo 

ArbaceS , Satrape 
de  Médie,  & Belefis, 
Babylonien,  conju- 
rent contreSardana- 
pale  , roi  d’A  iTyrie  \ 
ils  l’alfiégent  dans 

39*7 

3M7 

747 

- 

Babylone. 

Après  trois  ans  de 
fiége  , Sardanapale 
fs  brûle  dans  for.  pa- 

M ij 
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Période 
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397* 


397*- 


| Ans  du  A.  l’Ere 
| inonde,  vu’.gai. 


5161 


31  Si 


743 


741 


Rois  de  Juda. 


Rafin , roi  de  Sy- 
rie , & Phacée  , roi 
d'Ifrael , commen- 
cent à attaquer  le 
royaume  de  Juda. 

More  de  Joatham. 

Achaz  lui  luccé- 
de. 

Rafin , roi  de  Sy- 
rie , & Phacée , roi 
d’Ifrael,  continuent 
leurs  hoftilités  dans 
le  royaume  de  Juda- 

Ifaïe  prédit  à A- 
chaz  la  naiflance  du 
Meffïe,  6c  fa  pro- 
chaine délivrance 
des  deux  rois  fes 
ennemis.  En  effet  ils 
ne  prirent  rien  con- 
tre lui  cette  année- 

là. 


Rois  d'Ifrael. 

lais  avec  toutes  fe* 
richcffes.  Arbaces 
eil  reconnu  roi , St 
met  les  Médes  en 
liberté. 

Belefîs  , autre- 
ment Baladan,  ou 
Nabonaffar,  fonde 
l’Empire  de  Baby- 
lone  ; c’eft  là  l’épo- 
que fi  fameufe  de 
Nabonaffar  , qui 
tombe  747  ans  a- 
vant  notre  Ere  vul- 
gaire. 

Ninus  le  jeune, 
nommé  dans  l’Ecri- 
ture Téglatphalaf- 
far , continue  l’Em- 
pire d’Affyrie , qui 
eft  réduit  dans  dc$ 
bornes  fort  étroites. 
IL  régne  1 y ans, 
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, Période  Ans  du 
Juliene  monde. 


397  3 


3574 


3 975 

! 

3?84 

5^86 

3987 

3988 


35S9 


3163 


3ltf4 


A.  l’Ere 
jvulgai. 

74» 


74° 


3iSj 


3*74 


}17<S 


5*77 


3178 


3179 


739 


730 


718 


717 


71 6 


7M 


Rois  de  Juda. 

Mais  l’année  fui- 
vante , ils  revinrent 
8 c faccagerent  tout 
fon  pays. 

Les  Iduméens  8c 
les  rhiliftins  fe  jet- 
tent aulTi  dans  le 
pays  de  Juda. 
Achai  fait  venir 
fon  fecours  Te-* 
glatplialalT.ir  , roi 
d’Alîyric , 8c  fe  fou- 
met  à lui  payer  tri- 
but.TcglatphalalTar 
prend  Damas  & tue 
Rafln. 


Achaz  communi- 
que l’autorité  roya- 
le a Ezechias  fon 
fils. 

Mort  d’ Achaz  , 
roi  de  Juda. 

Ezechias  lui  fuc- 
céde  , 8c  rétablit 
dans  Juda  le  culte 
du  Seigneur,  qu’A- 
chazy  avoit  prefque 
entièrement  aboli. 

On  commence  à 
ramalfcr  dans  le 


Rois  d’Ifrael. 


Teglatphalaffat 
attaque  8c  fait  mou- 
rir Rafin,  roi  de 
Damas. 

Il  entre  dans  les 
terres  d'Ifrael  , y 
prend  plufieurs  vil- 
les, 8c  emmencplu- 
lîeurs captifs,  prin- 
cipalement les  t! 
bus  de  Ruben  , de 
Gad,  8c  la  demi- 
tribu  de  Manafle. 
C'eft-!à  la  première 
captivité  d’Ilrael. 

Ofée , fils  d’Ela  , 
fait  motif  it  Phaccc , 
fils  de  Rpmclie,  roi 
d’Ifrael , 8c  ufurpe 
le  royaume. 

Il  commence  à 
régner  paifiblemcnc 
la  douzième  année 
d’ Achaz.  4.  Rcg. 
XVII.  1. 

SaltnanalTar  fuc- 
céde  à Teglatpha- 
laflar , roi  de  Ni* 


nive. 


Ofée  , roi  d’f^ 
] frael , fait  alliance 
M iij 
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Ans  du  A.  l’Ere 
monde,  vulgai. 

Rois  de  Juda. 


Rois  d’IfratU 


3180 

3183 


7M 

7ii 


temple  les  prémices 
Se  les  dixmes  pour 
l’entretien  des  prê- 
tres 8 C desminiftres. 

Entre  les  captifs 
emmenés  au  - delà 
de  l'Euphrate  par 
Salmanalîàr  , fut 
Tobie  , de  la  tribu 
de  Nephcali. 


arec  Suc,  roi  d’E- 
gypte , Sc  fe  fouleve 
contre  SalmanafTar. 


Salmanaflar  a/Tic- 
ge  Samarie. 

11  la  prend  après 
trois  ans  de  liège  , 
8c  tranfporre  au-de- 
là de  l'Euphrate  les 
tribus  que  Teglat- 
phalalfar  n'avoit 
pas  encore  réduites 
en  captivité. 


Fin  du  royaume 
d'ifrael,  après  avoir 
fublifté  154  ans. 


3190  714 

3*9*  713 


Ezechias  fecoue  le  joug  des  Afly  riens, 
& fe  ligue  avec  l’Egypte  & avec  le  roi  de 
Chus  contre  Sennacberib. 

Sennacherib  marche  contre  Ezechias, 
de  prend  plufîeurs  villes  de  Juda. 

Maladie  d'Ezechias.  lfaïe  lui  prédit 
qu’il  guérira,  8c  lui  donne  pour  ligne 
6e  pour  gage  de  fa  guérifon , la  rétrogsa- 
dation  de  l’ombre  du  foleil  au  cadran 
d’Achaz. 

Sennacherib  allîége  Lachis. 

Ezechias  voyant  que  fes  alliés  ne  fon- 
geoient  point  à le  fecourir,  donne  de 
l’argent  a Sennacherib  ; mais  ce  prince 
continue  à lui  faire  la  guerre.  Il  envoie 
Rabfacès  à Jérnfalem,  8c  marche  lui- 
même  contre  Taracha , roi  de  Chus,  ou 
d’Arabie.  Comme  il  retournoit  en  Ju- 
dée, l’ange  du  Seigneur  lui  tue  j8foco 
hommes  de  fon  armée , 8c  l'oblige  à s’en 
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4003 

4004 
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4°57 

4=71 

4073 

4080 
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4090 

4091 
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A.  l’Ere 
vulgai. 

3l?t 

X 

71 1 

5t?4 

710 

3306 

69* 

3313 

dSl 

3 3 19 

«7Î 

3 347 

6f7 

>3«* 

^43 

33?3 

«41 

5 37° 

«34 

3 373 

3380 

<Sz  4 

3 384 

613 

retourner  1 Ninive , oü  il  efl  mis  à more 
|par  fes  deux  fils. 

AlTaraddon  fuccéde  à Sennacherib. 

Ce  fuc  apparemment  vers  ce  meme 
rems  que  Baladan  , ou  Mcrodach- Bala- 
dan  , roi  de  Babylone , envoya  féliciter 
Ezéchias  fur  le  recouvrement  de  fa  fan- 
té,  & s’informer  du  prodige  qui  étoic 
arrivé  en  cetre  otcafîon. 

Michéc  de  Morafti , & Nahum  prophé- 
tifent  fous  Ezéchias. 

Thartan  cil  envoyé  par  Affaraddon 
contre  les  Philiftins,  les  Iduméens  & les 
Egyptiens.  _ 

Affaraddon  envoie  un  prêtre  Ifraclitç 
aux  Chutéens  établis  à Sicbem. 

Mort  d'Ezéchias. 

ManafTé  lui  fuccéde. 

Affaraddon  fe  rend  maître  de  Babylo- 
ne, & réunie  l’Empire  d’Allyric  à celui 
de  Chaldée. 

ManafTé  cil  pris  par  les  Chaldéens  , 
& mené  à Babylone. 

Guerre  d'Holofcrne  contre  différais 
peuples.  Il  efl  mis  à mort  dans  la  Judée 
par  Judith. 

Mort  de  Manaffé  : il  étoir  revenu  en 
Judée affez  long-tems  auparavant  3 mais 
on  n’en  fût  pas  l’année  précife. 

Amon  lui  luccéde  : il  fit  le  mal  devant 
le  Seigneur. 

Mort  d'Amon. 

J ofias  lui  fuccéde. 

Sophonic  prophétifoit  au  commence- 
ment de  fon  régne. 

Jofias  travaille  à réformer  les  abus  qui 
s’etoient  introduits  dans  fo.rç  royaume. 
Il  y rétablit  le  culte  du  Seigneur. 

Jérémie  commence  à prophétifep  la 
treiziéme  année  de  Jofias. 

Le  grand-prêtre  Helcias  trouve  le  livre 
de  la  loi  dans  le  tréfor  du  temple'. 

On  ramaffe  l’argent  pour  les  répara-* 
tions  du  temple. 

La  Prophétcffe  Holda  annonce  les  mal- 
heurs qui  doivent  fondre  fuc  Juda. 

Pâque  fo'emnelle  célébrée  par  Jo* 
M iv 
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Période  J Ans  du 
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4»04  3394 


4I!>5  \ 3 395 
4108  I J?9s 


4109  3399 


4Ili  340X 

43d  j J4C,5 


4”S  ’ 34°£ 


A.  l'Ere 
vulgai. 

fias  & par  tout  le  peuple. 

Joël  prophécife  l'ous  Jofias. 

«io  Jofias  veut  s’oppofer  à l’expédition  de 
Néchao,  roi  d’Egypte,  contre  la  ville 
de  Carchemife.  11  cfl  blcflc  à mort,  8c 
meurt  à Jérufalem. 

Joschaz  elt  placé  fur  le  trône  par  le 
peuple  de  Juda.  Mais  Ncchao  A fon  re- 
tour de  Carchemife,  le  dépofe,  8c  met 
en  fa  place  Eliacim  fon  frert,  fils  de  Jo- 
fias. 

60 5 Abacuc  prophétife  fous  fon  régne. 

É®s  Nabuchodonofor  va  alïiégcr  Carehe* 
mile,  & la  réduit  à l’obéi flanee  des 
Chaldéens.  De- là  il  vient  dans  la  Pa- 
Ieftine , & aifiége  Jcrufalem  , prend  la 
vife,  & n’y  biffe  Joachim  qu’à  condi- 
tion qu’il  lui  payera  un  gros  tribut.  Da- 
niel 8c  fes  compagnons  font  menés  cap- 
tifs à Babylone.  4.  Rcg.  XXIII.  34.  z. 
Parai.  XXXV.  5.  6.  Jerem.  XXVI.  s. 
XLVI.  1. 

<5oj  Jérémie  commence  à rédiger  fes  pto- 
phétics  par  écrit. 

603  Hilloire  de Sufanne  arrivée  à Babylone. 

Joachim  fe  révolce  centre  Nabucho- 
donofor* 

Nabuchodonofor  envoyé  contre  lui 
des  troupes  de  Chaldée,  de  Syrie  8c  do 
Moab,  qui  ravagèrent  tout  le  pays  , 8c 
etnmenerenc  à Babylone  30x3  juifs  ]a 
feptiéme  année  de  Joachim.  Voyez  a, 
Reg.  XXIV.  1.  8c  Jerem.  LII.  xS. 

Cet  Songe  de  Nabuchodonofor  , d’une 
1 grande  fiatue  , expliqué  par  Daniel. 

599  Naiffance  de  Cyrus , fils  de  Cambyfe 
8c  de  Mandane. 

Joachim  fe  révolte  de  nouveau  contre 
Nabuchodonofor.  Il  eft  pris  , mis  à 
mort  8c  jette  à la  voirie,  aptes  onze 
ans  de  régne. 

598  J oachin,  ou  Chonias,  ou  Jechonias  lui 

fuccéde. 

Nabuchodonofor  vient  l'attaquer  dans 
Jcrufalem,  8c  le  prend  après  trois  mois 
& dix  jours  de  régne.  U eft  conduit  4 
Babylone  avec  une  partie  du  peuple. 
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Ans  du 
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5409 

34x0 

3411 


3414 


3416 


A . l'Ere 
vulgai 


f?T 

î?4 


390 


çSÜ 


Sédécias , fon  oncle  , eftlaHTéà  Jéru>- 
falem  en  fa  place.  - 

Sédécias  envoie  des  ambafladeurs  à 
Babylone.  Jérémie  écrit  aux  juifs  qui  y 
écoient  captifs. 

Saraïas  5c  Baruch  font  envoyés  par  Sér 
décias  à Babylone. 

Ezéchiel  commence  à prophécifer  dans 
la  Chaldée. 

Il  prédit  laprifede  Jérufalem  St  la 
difperfion  des  Juifs.  Ezech.  IV.  V.  VIII. 
IX.  X.  XI.  XII. 

Sédécias  prend  des  mefures  fecrettes 
avec  le  roi  d'Egypte , pour  fecouer  le 
joug  des  Chatdéeus. 

Sédécias  fe  révolte  ouvertement  con- 
tre Nabuchodonofor. 

Nabuchodonofor  marche  contre  léru- 
falem  : il  lailiége.  Il  quitte  le  iîége  peur 
repoullcr  le  roi  d’Egypte,  qui  venoit  au 
fecours  de  Sédécias.  Il  revient  au  iîége. 

Jérémie  ne  celle  de  prophérifer  peu. 
danc  tout  le  Cége , qui  dura  près  de  trois 
ans. 

Ezéchiel  déiîgne  auifi  le  même  iîége 
en  Chaldée.  Ezech.  XT.  XII. 

Prife  de  Jérufalem  le  neuvième  jour 
du  quatrième  mois , qui  répondoit  à 
juillet  8c  août.  C’étoit  la  onzième. année 
de  Sédécias. 

Sédécias  s’étant  enfui  pendant  la  nuit  , 
e£t  arrêté  8c  conduit  à Reblata  , oùétoic 
alors  Nabuchodonofor  : on  lui  crève  les 
ieux  8c  on  le  conduit  à Babylone.  Ainlî 
fe  concilièrent  les  prophéties , dont  les 
unes  difoicnr  qu’il  ne  vettoit  point  Ba- 
bylone , & qu’il  y mourroit.  Ezech . XII. 
15.  8c  les  autres,  qu’il  verroit  de  fc,s 
ieux  le  roi  de  Babylone , 8c  qu’il  entre- 
rait dans  cette  ville,  jérem.  XXXII.  4. 
8c  XXXIV.  3. 

Jérufalem  8c  le  temple  font  brûlés  le 
feptiéme  jour  du  quatrième  mois. 

Les  Juifs  de  jérufalem  8c  de  toute  la 
Judée  , font  emmenés  captifs  au-deli  de 
l’Euphrate 

Ai«ti  fiait  le  royaume  de  Juda , aprijs 
M v 
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vulgai. 

avoir  fubfiiié  pendant  468  ans , depuis 
le  commencement  du  régne  de  David  , 
8c  388  ans  depuis  la  réparation  de  Juda 
8c  des  dix  tribus. 

Commencement  des  70  ans  de  capti- 
vité prédite  par  Jérémie,  XXVI.  11.  8c 
XXIX.  10. 

4117 

34«7 

3®7 

) 

Godolias  eft  établi  pour  gouverner  les 
relies  du  peuple. 

Jérémie  eft  entraîné  en  Egypte  par  les 
Juifs , après  la  mort  de  Godolias.  Il 
prophétife  en  Egypte.  Jercm.  XLIV. 

Ezéchiel  en  Chaldée  , prophétife  con- 
tre les  captifs  de  Juda.  Ezech.  XXXIII. 

S41? 

3®3 

Siège  de  Tyr  par  Nabuchodonofor. 
Ce  fiége  dura  treize  ans.  Pendant  cet 
intervale  , Nabuchodonofor  fait  la  guer- 
re â l’Idiimée , aux  Ammonites , aux 
Moabites.  Jofeph.  Antiq.  Lib.  X.  Cap. 
XI.  page  343. 

Abdias  prophétife  contre  l’Idumée. 

4141 

343  ^ 

371 

Prife  de  Tyr  par  Nabuchodonofor. 
Guerre  de  Nabuchodonofor  contre 
l’Egypte. 

4145 

3433 

37» 

Il  retourne  à Babylone  apres  avoir 
achevé  toutes  ces  guerres. 

4H4 

3434 

370 

Songe  d’un  grand  arbre,  qui  fut  mon- 
tré à Nabuchodonofor. 

4M* 

3433 

J69 

Métamorphofe  de  Nabuchodonofor 
en  boeuf. 

4133 

3443 

3<r 

Il  revient  en  fon  premier  état. 

41  f4 

3444 

5É0 

Il  fait  ériger  une  ftatue  d’or,  8c  or- 
donne de  l’adorer. 

Les  trois  compagnons  de  Daniel  font 
jettés  dans  la  fournaife  ardente. 

Mort  de  Nabuchodonofor,  qui  avoit 
régné  quarante-trois  ans  depuis  la  mort 
de  Nabenaffar  fon  pere , mort  en  3 359. 

Eviimérodach  , fon  fils , lui  fuccéde  : 
il  11e  régne  qu'un  an. 

4»!3 

3443 

339 

Balthafar,  fon  fils  , lui  fuccéde. 
Vifion  de  Daniel  des  quatre  animaux 
myftérieux.  Dan.  VIT. 

4iyff 

344* 

33® 

Cyrus  fe  foulève , met  les  Perfes  en 
iberté  -8 c prend  le  titre  de  roi. 

4M® 

344® 

336 

Feftin  facrilége  de  lîalthafar  : fa  mort, 
Darius  le  Méde  fuccéde  à Bakhafar  ► 
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Ans  du 
monde. 
3449 

A.  l’Ere 
vulgai. 
555 

55  4 

34^5 

539 

34  56 
34°7 

53* 

537 

5468 

53<î 

5475 

5l9 

5478 

516 

3479 

5 15 

5481 
348  3 

511 

ï1* 

Prophétie  des  feptante  femaines  de 
Daniel.  Dan.  IX.  X. 

Darius  fait  une  ordonnance  qui  dé- 
fend de  s’adreiler  à aucune  autre  Divi- 
nité qu’à  lui  feul.  DaBiel  ell  jctté  dans 
la  fotfe  aux  lions. 

Cyrtis  entreprend  de  ruiner  la  mo- 
narchie des  Medes  & des  Chaldéens  : il 
attaque  d’abord  les  Médes  , fie  ayanc 
vaincu  Altyagés  , fon  aïeul  maternel , 
roi  des  Médes , il  lui  doune  le  gouver- 
nement de  l’Hyrcanie. 

De-là  il  marche  contre  Darius  le  Méde 
fon  onde}  mais  auparavant  il  fait  la 
guerre  aux  alliés  de  Darius  , fie  en  parti- 
culier à Créfus , roi  de  Lydie. 

Il  attaque  Babylone  fit  s’en  rend  maître. 

Il  met  les  Juifs  en  liberté,  6c  leur  per- 
met de  retourner  en  leur  pays  la  première 
année  de  fon  régne  fur  tour  l'Orient. 

Hifioire  du  Bel  8c  du  Dragon , tué  par 
Daniel. 

Les  Juifs  de  retour  de  leur  captivité, 
rétablirent  les  facrifices  dans  le  temple 
du  Seigneur. 

Mort  de  Cyrus  , âgé  de  70  ans. 

Cambyfe  lui  fuccéde.  Les  Cutccns  ,oti 
Samaritains , obtiennent  de  lui  une  dé- 
fenfe  adrcfTée  aux  Juifs,  de  continuer 
l’édifice  du  temple. 

Cambyfe  va  faire  la  guerre  en  Egypte: 
elle  dure  cinq  ans. 

Il  faic  mourir  l'on  frété  Smerdis  l’aj» 
du  monde  5480. 

Mort  de  Cambyfe. 

Les  fept  Mages  s’emparent  de  l’em- 
pire. Artaxate,  i'un  d’eux,  défeud  aux 
Juifs  de  continuer  le  bâtiment  du  tem* 


: pic. 

Sept  des  principaux  officiers  des  Per  Tes 
confpircnt  contre  les  Mages,  8c  les  font 
mourir. 

Darius,  fils  d’Hyllafpe,  nommé  au- 
trement Afiuérus  , cft  reconnu  roi 
des  Pcrfes.  Il  époufe  Atofli  , fille  de 
Cyrus. 

3484  5»o  I Aggée  commençe  à proph'-cifer,  5c 

M v) 


Digilized  by  Google 


iy6  I.  Ce  non  Chronologique 


Période 

Aus  du 

A.  i'üre 

Julicnc 

monde. 

vulgai. 

reprend  les  Juifs  de  leur  négligence  à 
rebâtir  la  maifon  du  Seigneur. 

348j 

319 

Les  Juifs  recommencent  à travailler 
au  bâtiment  du  temple. 

Vêts  le  même  temps,  Zacharie  com- 
mence à prophétifer. 

4'?* 

34*5  6 

5i8 

Darius  permet  aux  Juifs,  par  une  or- 
donnance particulière  , de  rebâtir  le 
temple. 

C'eft  proprement  cette  année  que  fi- 
niflent  les  foixantc-dix  ans  de  captivité 
prédits  par  Jérémie,  8c  commencés  l'an 
du  monde  541 6 

4197 

3487 

' 

517 

f eltin  de  Darius  ou  Afluérus , dans 
lequel  il  répudie  Vailhi. 

4198 

5488 

5'6 

Eflher  devient  fon  époufe. 

4 ‘9? 

3489 

s 15 

Dédicace  du  temple  de  Jérufalem  , 
bâti  par  Zorobabel. 

4«3 

3493 

5C9 

Commencement  de  la  fortune  & de 
l’élévation  d’Aman. 

Il  jute  la  perte  des  Juifs,  8c  obtient 
d’Afluérus,  un  ordre  de  les  excermincr. 

4 te6 

U96 

jo8 

Elther  obtient  la  révocation  de  cet 
édit. 

Aman  eft  pendu  au  poteau  qu’il  avoit 
préparé  à Mardochée . 

Vengeance  que  les  Juifs  exercent  con- 
tre leurs  ennemis  à Sufc  3c  dans  roue 

485 

l’empire  des  Pcrfes. 

4119 

33' 9 

Mort  de  Darius,  ou  Afluérus  , Xer- 
cès  lui  fuccéde. 

414I 

333* 

473 

Mort  de  Xercès. 
Atcaxercès  lui  fuccéde. 

4’-47 

3 5 37 

4«7. 

Il  renvoie  Efdras  à Jérufalem  , avec 
plulîeurs  prêtres  8c  Lévites  de  fa  nation. 

4148 

3 5 38 

446 

Efdras  réforme  les  abus  qui  s’étoienr 
introduits  parmi  les  Juifs  , fur  - tout  à 
l’égard  des  femmes  étrangères  qu’ils 
avoient  époufées. 

4160 

3fï° 

- 

454 

* Nébémie  obtient  d’Artaxercès  , la  per- 
miiliou  d’aller  â Jérufalem,  8c  d’en  rebâ- 
tir Jes  portes  8c  les  murs. 

Dédicace  des  murs  de  Jérufalem. 

1 “* 

Nébémie  engage  plulîeurs  familles  de 
la  campagne  à établir  leur  demeure  dans 
Jérufalem. 

1 4*«* 

3ÎJ1 

433 

Les  Ifraélites  fe  réparent  des  festoies 

Digitized  by  Google 


de  rHifloire  Sainte. 


\yt 


J J ulienc 


4l7  3 
4»-7S 

42.90 


43*4 
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4)&3 
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4 

3f*3 

441 

35*î 

43? 

3580 

414 

. 3*S4 

33° 

3*7» 

33? 

3672. 

331 

3*7? 

33» 

3*74 

3JO 

3681 

313 

3 «34 

310 

étrangères  qu’ils  avoient  époufées. 

Néhémie  renouvelle  l'alliance  d’iftael 
avec  le  Seigneur. 

Retour  de  Néhémie  vers  le  roi  Ac- 
taxerxès. 

Néhémie  revient  une  féconde  fois  en 
Judée,  8r  y réforme  divers  abus. 

Zacharie  prophétife  fous  fon  gouver- 
nement, aulG  bien  que  Malachie,  que 
pluGeuts  ont  confondu  avec  Efdras. 

Mort  de  Néhémie. 

Elialîb  , grand-prêtre , qui  avoit  vécu 
fous  Néhémie  , eut  pour  fucceiTeur  Joïa- 
da,  ou  Juda,  ScJudacutpourfuccellêur 
Jonathan  , qui  fut  tué  dans  le  temple  pat 
Jefus  fon  frété.  Jonathan  eut  pour  fuc- 
ceiteur  Jaddus,  ou  Jcddon.  On  ignore 
les  années  préciles  de  la  mort  de  ces 
fouverains  Pontifes. 

Artaxcrxès  Ochus  envoie  plufîeurs 
Juifs,  qu’il  avoit  pris  en  Egypte,  eu 
captivité  dans  l’Hyrcanie. 

Alexandre  le  Grand  paiTe  en  A(îe. 

Il  fait  le  fiége  de  Tyr , Se  demande  au 
grand  prêtre  Jaddus,  les  mêmes  lecours 
qu’il  avoir  accoutumé  de  fournir  au  roi 
de  Pcrfe.  Jaddus  les  lui  refufe. 

Alexandre  vient  à Jétufalem,  refpc£ie 
le  grand  prêtre,  favorife  les  Juifs,  8c 
leur  accorde  l’exemption  du  tribut  pour 
chaque  année  Sabbatique. 

Les  Samaritains  obtiennent  d’Alexan- 
dre la  permiflion  de  bâtir  un  temple  fur 
le  mont  Garizim. 

Alexandre  fubjugue  l’Egypte.  A font 
retour  dans  la  Phénicie,  il  accorde  aux 
Samaritains  l’exemption  du  tribut  pour 
chaque  feptiéme  année  , de  même  qu’il 
l’avoit  accordée  aux  Juifs. 

Mort  de  Darius  Codomannus , der- 
nier roi  des  Perfes. 

More  d’Alexandre  le  Grand,  premier 
monarque  des  Grecs  dans  l'Orient. 

La  Judée  fut  d’abord  dans  le  partage 
des  Kois  de  Syrie. 

Ptolémée,  fils  de  Lagtis , en  ht  cn- 
fuite-la  conquête  -,  il  tranfporu  ça 
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37*7 

3743 
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4414 

3744 
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4481 

3771 
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Année 
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44S3 

3783 

1ZI  | 

*77 
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*4« 


Egypte  un  très-grand  nombre  de  Juif*, 
Antigone  reprend  la  Judée  fur  Ptolé- 
mee  , fils  de  Lagus. 

Ptolémée  , fils  de  Lagus , ayant  vaincu 
Démétrius,  fils  d’Antigone,  près  de  Gaza, 
devient  de  nouveau  maître  de  la  Judée. 

La  Judée  retourna  enfuite  aux  rois  de 
Syrie,  & les  Juifs  leur  payèrent  tribut 
pendant  quelque  temps.  Ils  étoient  fou- 
rnis aux  rois  d’Egypte  fous  le  régne  de 
Ptolémée  Philadc'phc  , fuppofé  que  ce 
que  nous  lifons  de  la  verfion  des  Septan- 
te ne  foit  pas  entièrement  fabuleux. 

On  mec  cette  verfion  vers  l’an  du  mon- 
de 3717. 

Antiocbus  le  Dieu , roi  de  Syrie  , qui 
commença  à régner  l’an  du  monde  5741  , 
accorde  aux  Juifs  le  droic  de  bourgeoifie 
dans  fes  états , de  même  que  les  Grecs  fes 
fuÿets,  en  jouifibient. 

Ptolomée  Evergete  fe  rend  maître  de  la 
Syrie  & de  la  Judée, 

Le  grand  prêtre  Jaddus  étant  mort  en 
3681,  eut  pour  fucccfleur  Ornas  1 , au- 
quel fuccéda  Simon  le  Jufle  , en  »;oz. 

Celui-ci  en  mourant  laifia  Ornas  II  , 
fou  fils,  en  5711 , qui  n’étant  qu’un  en- 
fant , on  chargea  Eleazar , fon  oncle  pa- 
ternel, de  faire  en  fa  place  les  fondions 
du  facerdoce  : il  les  fit  pendant  environ  3 o 
ans.  C’eft  fons  le' facerdoce  d’Eleazar 
que  l’on  rapporte  la  verfion  des  Septante. 

Après  la  mort  d’Eleazar  , en  3744  , on 
revêtit  du  fouverain  pontificat  ManaiTé  , 
grand  ondcd’Onias , & frerede  Jaddus. 

Eufin  après  la  mort  de  Manaflï  , arri- 
vée en  3771,  Onias  II  entra  dans  la  jouif- 
fance  de  la  dignité  de  grand-  prêtre. 

Il  encourut  l’indignation  du  roi  d’E- 
cypte  , pour  n’avoir  pas  payé  vingt  ra- 
lens  de  tribut  à quoi  il  éroit  oblige.  Jo- 
feph , fon  neveu , ayant  gagne  l’afteûion 
du  roi  d’Egypte,  prend  à ferme  les  tri- 
buts de  la  Cétefyrie , de  la  Phénicie , de 
la  Samarie  Sc  de  la  Judée. 

Mort  de  Ptolémée  Evergete , roi  d’E- 
gypte. Ptolémée  Philopator  lui  fuccéde. 
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4495 

5785 

113» 

Mort  du  grand  Prêtre  Onias  II. 
Simon  11  lui  fucccde  dans  la  grande 
facrificature. 

44î>$ 

3786 

118 

Guerre  d’Antiochus  le  Grand  contre 
Ptolémée  Philopator. 

44?  7 

57*7 

“7 

Victoire  de  Ptolémée  rhiloparor,  rem- 
portée fur  Antiochus  le  Grand. 

Ptolémée  Philopator  veut  entrer  dans 
le  temple  de  Jérufalem.  Il  en  eft  empêché 
par  les  prêtres  : il  retourne  en  Egypte  , 8c 
condamne  tous  les  Juifs  de  fes  états  à être 
écrafés  fous  les  pieds  des  éléphans , à 
moins  qu’ils  ne  renoncent  à leur  religion. 
Dieu  délivre  miraculeufement  fon  peuple. 
Voyez  le  troifîéme  livre  des  Machabées. 

44  ?8 

3788 

%\6 

Les  Egyptiens  fe  révoltent  contre  leur 
roi  Ptolémée  Philopator.  Les  Juifs  le  lou- 
riennent  contre  les  rebelles. 

4510 

3800 

104 

Mort  de  rtolcméc  Philopator. 
Ptolémée  Epiphane  , âgé  de  trois  ou 
quatre  ans  , lui  fucccde. 

4Î«* 

3801 

ZOZ 

Antiochus  le  Grand  fait  la  conquête 
de  la  Phénicie  8c  de  la  Judée. 

4$I« 

5 8q6 

198 

Scopas , général  de  l’armée  de  Prolé- 
mée  Epiphane , reprend  ces  provinces  fur 
Antiochus. 

45  ‘7 

3807 

197 

Antiochus  le  Grand  défait  Scopas , 8c 
eft  reçu  par  les  Juifs  dans  Jérufalem. 

4518 

3808 

Année 

incer- 

taine. 

Mort  oh  grand-prêtre  Simon  II. 

Onias  III  lui  fuccédc. 

Arius  , roi  de  Lacédémone  , écrit  à 
Onias  III , Sc  reconnoît  la  parenté  des 
Juifs  8c  des  Lacédémoniens. 

45“ 

3811 

191 

Anthiochus  le  Grand  donne  fa  fille 
Cléopâtre  en  mariage  â Ptolémée  Epi- 
phane , roi  d’Egypte  , 8c  lui  cède  pour 
fa  doc  la  Celcfyrie , la  Phénicie  , la  J ur 
déc  8c  la  Samarie. 

45M 

3815 

189 

Antiochus  ayant  déclaré  ta  guerre  aux 
Romains,  eft  vaincu  8c  dépouillé  d’une 
grande  partie  de  fes  états.  Il  confet  ve  en- 
core la  Syrie  8c  la  J udée. 

45*7 

3817 

187 

Il  meurt , 8c  (aille  pour  fucccftèur  Sc- 
Icucus  Philopator.  Antiochus,  furnom- 
mé  depuis  Epiphane , fon  autre  fils, 
avoir  été  envoyé  à Rome  pour  lui  fci- 
vir  d’ôtage. 

Digitized  by  Google 


î.  Canon  Chronologique 


Fcriode|Ans  du  A.  I'Erc 


Juliene  inonde. 


4 î 3 8 


453  9 


4H1 


4Î44 


3818 


3819 


3831 


3S34 


vulgai. 

176 


I7f 


*73 


170 


Héliodôrc  eft  envoyé  en  Judée  par  or- 
dre de  Séleucus  , pour  fe  rendre  maître 
des  tréfors  qui  éroient  dans  le  temple  de 
Jérufalem  lien  eft  empêché  par  un  Ange 
qui  le  charge  de  coups. 

Onias  111  eft  oblige  d’aFer  à Antio- 
che, pour  fc  juftifierdes  calomnies  que 
l’on  avoir  répandues  contre  lui. 

Séleucus  envoie  à Rome  fon  fils  De- 
metrius  en  la  place  de  fon  frere  Antio- 
chus , qui  écoit  en  otage  depuis  quatorze 
ans. 

Pendant  qu’Antiochus  étoit  en  che- 
min pour  revenir  en  Syrie  , Séleucus  fur 
mis  à mort  par  les  embûches  d’Heliodorc, 
qui  vouloir  ufurper  le  royaume. 

Antiochtis , à l'on  retour , fut  reçu  par 
les  Syriens  comme  une  divinité  favora- 
ble, ce  qui  lui  fit  donner  le  nom  d’Epi- 
ph.ine. 

Jafon,  fils  du  grand-prêtre  Simon  II  , 
6c  frere  d’Onias  III , qui  étoit  alors  grand 
facrificateur,  eft  bien  auprès  d’Antio- 
chus  Epiphane;  plufieurs  Juifs  renon- 
cent au  Judaïfmc , St  cmbraflent  la  re- 
ligion 6c  les  cérémonies  des  Giecs. 

Antiochus  Epiphane  veut  faire  la  guer- 
re à l’toléméc  Philopator , coi  d’Egypte. 
Il  vient  à Jérufalem,  Sc  y eft  reçu  avec 
honneur. 

Menelaus  offre  trois  cens  talens  d’ar- 
gent de  la  fouverainefacrificature,  par- 
deffus  ce  que  Jafon-  en  avoit  donné,  ôc 
l’obtient  d’Anthiocus  Epiphane. 

Menelaus  n’ayanc  pas  fatisfait  aux 
fommes  qu’il  s'étoit  engagé  de  donner  au 
roi  , eft  dépouillé  de  La  fouverainc  facri- 
ficature , 6c  Lyfimaquc , fon  frere , eft 
chargé  d’en  faire  les  fondions. 

Menelaus  ayant  gagné  Andronique  , , 
gouverneur  d’Antioche  en  l’abfence  du 
roi  Antiochus  Epipban^ , fait  tuer  le 
grand-ptêtre  Onias  III. 

Lyfimaquc  voulant  piller  les  tréfors 
du  temple  de  Jérufa’cm  , eft  mis  à mort 
dans  le  temple  meme. 

La  même  année  Autioduis  fe  difpo-_ 
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faut  à faire  la  guerre  en  Egypte  , on  vie 
pluûcurs  prodiges  dans  l'air  au-deffus  de 
Jerufalem. 

Le  bruit  s’étant  répandu  qu’Antio- 
chus  Epiphane  écoit  mort  en  Egypte, 
Jafon  vient  fe  préfenter  devant  Jérusa- 
lem , mais  il  en  eft  repoulié  avec  perte. 

Antiochus  ayant  appris  que  quelques 
Juifs  s’étoient  réjouis  de  la  faillie  nou- 
velle qui  s’étoit  répandue  de  fa  mort , 
vient  à Jerufalem  , la  pille,  5c  y tait  mou- 
rir plus  de  quatre-vingt  mille  hommes. 

Apollonius  eft  envoyé  en  Judée  par 
Antiochus  Epiphane.  11  démolit  les  murs 
de  Jerufalem,  & fait  main-baffe  fur  le 
peuple.  Il  bâtit  la  citadelle  fur  la  mon- 
tagne où  éroit  fituée  la  citée  de  David, 
près  le  temple. 

Judas  Machabée  fe  retire  dans  le  dé- 
fert  avec  neuf  autres. 

Antiochus  Epiphane  donne  un  édit 
pour  contraindre  tous  les  peuples  de  fes 
états  à fuivre  la  religion  des  Grecs. 

Les  facrifices  font  interrompus  dans 
le  temple , & la  llatue  de  J upiter  Olym- 
pien eit  placée  fus  l’autel  des  holocauftts. 

Martyre  du  vieillard  Eleazar  , & des 
fept  frètes  Machabces  , avec  leur  mere  , 
à Antioche. 

Matathias  & fes  fept  fils  fe  retirent 
dans  les  montagnes.  Lé$  Alfidécns  fe  joi- 
gnent à eux. 

Vers  ce  tems-là  florilfoit  Jefus , fils 
de  Sirach,  auteur  de  l’Eccléfiaftiqtie. 

Mort  de  Matathias.  Judas  Machabée 
lui  fuccéde.  Judas  défait  l’armée  d’A- 
pollonius. Il  bat  enfuitc  Seron,  gouver- 
neur de  la  Celelyrie. 

Antiochus  Epiphane  manquant  d’ar- 
gent pour  payer  les  Romains , va  en  Pcr- 
fe.  Nicanor  & Gorgias , 5e  enfuite  Pto- 
lémée,  fils  de  Dorymènes , viennent  en 
Judée  avec  des  troupes. 

Judas  Machabée  marche  contre  Nica- 
nor, & le  met  en  fuite.  Gorgias  n’ofe 
hafatder  la  bataille  contre  Judas. 

Lyfias  étant  venu  en  Judée  avec  une 
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armee , efl  battu  & obligé  de  s’en  retour- 
ner â Antioche. 

Judas  purifie  le  temple  , trois  ans 
après  qu  il  eut  été  fouillé  par  les  nations. 

Timothée  & Bacchide  , généraux  de 
l’armée  de  Syrie  , (ont  battus  par  Judas. 

Antiochus  Epiphane  meurt  dans  la 
Perfe.  Antiochus  Eupator  , fon  fils,  lui 
fuccéde,  âgé  de  neuf  ans,  fous  la  ré- 
gence de  Lyfias. 

Judas  fait  la  guerre  aux  ennemis  de  fa 
nation  dans  i’Iduincc,  au-delà  du  Jour- 
dain. 


}84i 


11S3 


Timothée  efl  vaincu  une  fécondé  fois 
par  Judas. 

Les  peuples  de  dc-là  le  I ourdaln  & ceux 
de  la  Galilée  confpirent  contre  les  Juifs. 
Ils  font  réprimés  par  Judas  & fes  frères. 

Lyfias  étant  venu  en  Judée,  efl  con- 
traint de  faire  fa  paix  avec  Judas , & de 
s’en  retourner  à Antioche. 

Lettre  du  roi  Antiochus  Eupator  eu 
faveur  des  Juifs. 


Les légars  Romains  écrivent  aux  Juifs, 
Sc  leur  promettent  d’appuyer  leurs  inté- 
rêts auprès  du  roi  de  Syrie. 

Perfidie  de  ceux  de  Joppé  & de  ceux 
de  Samarie contre  les  Juifs , châtiée  par 
Judas. 


Judas  fait  la  guerre  au  delà  du  Jour- 
dain. Il  défait  un  général  des  troupes  Sy- 
riennes nomme  Timothée,  différent  d’ntt 
autre  Timothée  qu’il  avoir  vaincu  aupa- 
ravant. 

t*  11  alla  enfuite  attaquer  Gorgias  dans 
l’Idumée,  & l’ayant  vaincu,  il  trouva 
que  ceux  des  Juifs  qui  avoient  été  tués 
dans  le  combat , avoient  caché  fous  leurs 
habits  de  l’or  qu’ils  avoient  pris  dans  un  , 
temple  d’idoles  à Jamnia.  li  ent  foin  de 
faire  offrir  pour  eux  des  facrifices  â Jé- 
rufàlem.  • , 

Antiochus  Eupator  vient  lui -même 
avec  une  armée  dans  la  Judée  : il  affiche 
Bcthfure , & la  prend  après  diverfes  ef- 
carmouches.  Il  vient  enfuite  affiéger  Jc- 
rufalcm. 
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Pendant  ce  rems  Philippe , qui  avoir 
été  nommé  par  Antiochu»  Epiphane  pour 
régent  du  royaume , étant  venu  à Antio- 
che, Lyfias  engagea  le  toi  à faire  la  paix 
avec  les  Juifs , 6c  à s’en  retourner  à An- 
tioche. 

Mais  avant  fon  retour  étant  entré  dans 
la  ville  de  Jérufalcm , il  fit  abattre  le  mur 
que  Judas  avoir  fait  bâtir  pour  mettre  le 
temple  à couvert  des  infultcs  de  la  cita- 
delle. 

Mort  du  grand  prêtre  Menelaus.  Alci- 
ree  lui  fuccéde. 

©nias  IV,  fils  d’Onias  III,  qui  éroit 
légitime  héritier  de  la  dignité  de  grand- 
prctre  , fe  retire  en  Egypte  , où  il  bâtit , 
quelque  tems  après , le  temple  d’Onion  , 
furie  modèle  de  celui  de  Jérufalcm. 

Démétrius  , fils  de  Séleucus,  qui  avoit 
été  envoyé  en  otage  à Rome  , fc  fauve  de 
cette  ville  6c  vient  en  Sytie , où  il  mec  à 
mort  Eupator  fon  neveu  , 8c  Lyfias  ré- 
gent du  royaume , 6c  eft  reconnu  roi 
de  Syrie. 

Alcime  demande  â Démétrius  la  con- 
firmation de  la  dignité  de  grand  ptêtre- 
qu’il  avoit  icçue  d’Eupator. 

Il  revient  en  Judée  avec  Bacchide , te 
entre  dans  Jérufalcm. 

Il  en  eft  chaiTé,  6c  revient  à Démé- 
trius, qui  lui  donne  Nicanor  avec  des 
troupes  pour  le  remener  en  Judée.  Nica- 
nor s’accommode  avec  Judas  , & vit 
pendant  quelque  tems  en  bonne  intelli- 
gence avec  lui. 

Alcimc  accufe  Nicanot  de  trahir  les 
intérêts  du  roi.  Démétrius  donne  ordre  à 
Nicanor  de  lui  amener  Jud.  s. 

Judas  fe  retire  6c  femet  à la  tête  d'une 
troupe,  avec  laquelle  il  attaque  Nicanor , 
6c  lui  tue  environ  cinq  mille  hommes. 

Mort  de  Rhazis , célèbre  vieillard , qui 
fc  donne  la  mort  pour  ne  pas  tomber  vif 
entre  les  mains  de  Nicanor. 

Seconde  bataille  de  Judas  contre  Ni- 
canor , dans  laquelle  ce  général  eft  tué., 
8c  J udas  remporte  une  vi&oir&complétte. 
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Bacchide  &.  Alcime  font  de  nouveau 
envoyés  dans  h Judée. 

Judas  abandonné  de  la  plupart  des 
fiens  , livre  la  bataille,  & meurt  en  héros 
au  milieu  d'un  monceau  d’ennemis  qu'il 
avoir  tués. 

Jonathas  Machabéeeft  choilî  pour  chef 
de  fa  narion , 6c  pour  grand-prêtre  en  la 
place  de  Judas. 

Retour  des  envoyés  que  Judas  avoit 
députés  â Rome  pout  faire  alliance  avec 
les  Romains. 

Bacchide  peurfuit  Jonathas.  Celui-ç^ 
après  un  léger  combat,  paffe  le  Jourdai^l 
à la  nage  à la  vue  de  l’ennemi. 

4ÎÎ4 

3 «44 

160 

Mort  d’Al^mc. 

4TÎ* 

384* 

iî8 

Jonathas  ôc  Simon  Machabée  font  af- 
(îégés  dans  Beth  - Beifen  ou  Beth  - Agla. 
Jonathas  fort  de  la  place,  ramaffe  des 
foldacs , 6c  défait  plufieurs  troupes  des 
ennemis. 

Si  mon  fon  frere , fait  diverfes  forties  , 
8c  déconcerte  Bacchide. 

Jonathas  lui  fait  des  propofitions  de 
paix  qui  font  acceptées. 

Jonathas  fixe  fa  demeure  à Machinas, 
Sc  il  juge  le  peuple. 

3851 

in 

Alexandre  Balas , fils  naturel d’Anrio- 
chus  Epiphanc,  vient  en  Syrie  pour  fc 
faire  reconnoître  roi  de  ce  pays. 

Démétrius  Soter , roi  de  Syrie , écrit  à 
Jonathas  pour  lui  demander  des  croupes- 
contre  Alexandre  Ralas. 

45<Si 

3Sfi 

■J 

Alexandre  Balas  de  fon  côté  écrit  à 
Jônathas  pour  lui  donner  la  dignité  de 
grand-prêtre. 

Jonathas  entre  dans  le  parti  d’Alexan- 
dre , fe  revêt  de  pourpre  , 6c  fait  pour  la 
première  fois  fes  fondions  de  grand-prê- 
tre dans  Jérufalem,  où  il  fixe  fa  demeure 
ordinaire. 

Seconde  lettre  de  Démécrius  Sorer  à 
Jonathas.  Celui  ci  ne  s’y  fie  point. 

45s4. 

3854 
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Mort  de  Démétrius  Soter.  Alexandre 
Balas  cfi;  reconnu  roi  de  Syrie. 

OniaslV,  fils  d'Onias  III,  bâtit  en 

Egypte  le  temple  d’Onion  fur  le  mo~ 
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dèle  de  celui  de  Jérufalem. 

Difpute  entre  les  Juifs  & les  Samari- 
tains d'Alexandrie  fur  le  fujet  de  leurs 
temples.  Les  Samaritains  font  condam- 
nés par  le  roi  d’Egypte,  8c  le  temple  de 
Jérufalem  eft  préfère  à celui  de  Garizim. 

Ariftobule,  Juif  Péripatcticie»  , fleu- 
rit en  Egypte  fous  rtoléméePhilometor. 

Démétrius  Nicanor,  aîné  de  Démécrius 
Snter,  vient  ça  Cilicie  pour  recouvrer 
le  royaume  de  fon  perc.  Apollonius,  à 
qui  Alexandre  Balas  avoit  confié  la  con- 
duite des  affaires,  abandonne  fon  maî- 
tre, 8c  fe  donne  à Démétrius  Nicauor. 

Il  marche  contre  Jonathas  Machabée, 
qui  demeurait  attaché  à Alexandre  Ba- 
las ; Apollonius  eft  mis  en  fuite. 

Ptolemée  Philometor,  roi  d’Egypte, 
vient  en  Syrie,  en  apparence  au  fecours 
d’ A lexandre  Balas  -,  mais  en  effet  dans  lo 
deffëin  de  le  détrôner. 

Alexandre  Balas  livre  la  bataille  à Phi- 
lometor  8c  à Démétrius  Nicanor  s il  la 
perd  8c  fe  fauve  en  Arabie  auprès  du 
roi  Zabdiçl  qui  lui  fait  couper  la  tête. 

Mort  de  Ptolémée  Philometor  en  Sy- 
rie. Cléopâtre  fon  époufo  donne  au  Juif 
Onias,  fils  d’Onias  III,  le  commande- 
ment de  fes  troupes. 

Onias  réprime  Ptolémée  Thyfcon , fils 
de  Philometor , qui  veut  exclure  fa  merc 
du  gouvernement. 

Jonathas  profitant  de  la  foibleffè  de 
Démécrius  Nicanor,  roi  de  Syrie,  affiége 
la  fortereiïe  que  les  Syriens  tenoient  à 
Jérufalem. 

Démétrius  vient  en  Paleftine  , 8c  Jona- 
chas  fait  le  gagner  par  des  préfens. 

Démécrius  Nicauor  eft  attaqué  pac 
ceux  d’Antioche,  qui  s’étoient  foulevéa 
contre  lui.  Jonathas  lui  envoie  des  trou- 
pes qui  le  délivrent. 

Tryphon  ramène  d’Arabie  le  jeune  An- 
tiochus , fils  d’Alexandre  Balas , 8c  le  fait 
reconnoître  pour  roi  de  Syrie.  Jonathas 
embrqflc  fon  parti  contre  Démétrius  Ni^ 
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Jonathas  renouvelle  l’alliance  avec  1® 
Romains  & les  Lacédémoniens. 

11  eft  pris  en  trahifon  dans  Frolémaïde 
par  Tryphon,  qui,  quelque  rems  après 
le  mec  à mort. 

4J7i 

• 

}8éi 

145 

Simon  Maehabée  fuccéde  à Jonathas 
dans  le  gouvernement  du  peuple. 

Tryphon  met  à mort  le  jeune  roi  Art- 
tiochus  le  Dieu , 6c  ufurpe  le  royaume  de 
Syrie. 

Simon  reconnoît  Démétrius  Nicanor  , 
qui  avoir  été  dépouillé  du  royaume  de 
Syrie,  6c  obtient  de  lui  l’immunité  Sc 
l'entier  affranchiflèment  de  la  Judée  du 
joug  des  Gentils. 

Les  troupes  Syriennes  qui  tenoient  la 
citadelle  de  Jérufalem  , font  obligées  de 
fe  rendre  6c  de  fe  retirer. 

Démétrius  Nicanor  va  en  Perfe  avec 
une  armée,  8c  eft  pris  par  le  roi  des  Perfes. 

Simon  eft  reconnu  grand-prêtre  6c  chef 
de  la  nation  des  Juifs,  dans  une  grande 
allemblce  tenue  à Jérufalem. 

4Î74 

3864 

140 

Antiochus  Sidérés , frere  de  Démétrius 
Nicanor , devient  roi  de  Syrie , ôc  accor- 
de à Simon  le  droit  de  battre  monnoieà 
fon  propre  coin , 6c  confirme  tous  les  pri- 
vilèges accordés  aux  Juifs  par  les  rois  fes 
prédéceiïcurs. 

4f7f 

j8Sj 

MJ 

Retour  des  ambaffadeurs  que  Simos 
avoir  envoyés  à Rome  pour  renouveler 
l’alliance  avec  les  Romains. 

4Î7« 

386S 

rj8 

Antiochus  Sidérés  fe  brouille  avec  Si- 
mon, 8c  envoie  Ccndebé  dans  la  Paleftine 
pour  y faire  le  ravage. 

4f7J 

j8<> 

XH 

Ccndebé  eft  battu  par  Jean  6c  Judas, 
fils  de  Simon. 

Simon  eft  tué  en  trahifon  avec  deux  de 
fes  fils , pat  Ptolémée , fon  gendre , dans 
le  château  de  Doch. 

4j3o 

- 

3870 

'34 

Hircau , autrement  Jean  Hircan , fuc- 
céde à Simon. 

Antiochus  Sidétés  aflïégc  Jean  Hirca» 
dans  Jérufalem. 

Hirçan  obtient  du  roi  une  trêve  de 
huit  jours  pour  célébrer  la  fête  des  taber- 
nacles. 11  fait  la  paix  avec  Antiochus. 
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Hircan  tire  de  l’argent  du  tombeau  de 
David , ou  plutôt  des  tréfors  cachés  des 
rois  de  Juda. 

Antiochus  Sidérés  va  faire  la  guerre 
aux  Perles.  Hircan  l’accompagne  dans 
cette  guerre.  Antiochus  eft  vaincu  8c  mis 
à mort. 

Hircan  fecoue  le  joug  des  rois  de  Syrien 
fe  met  en  parfaite  liberté  » 8c  prend  di- 
verfes  villes  de  Syrie. 

II  attaque  les  lduméens , 8c  les  oblige 
à recevoir  la  circoncilîon. 

Il  envoie  des  ambalTadcurs  à Rome 
pour  renouveller  l’alliance  avec  le  Sénat» 

Pendant  que  les  deux  rois  de  Syrie  , 
nommés  tous  deux  Antiochus , fe  font 
la  guerre , Jean  Hircan  fe  fortifie  dans 
fa  nouvelle  monarchie. 

Il  ailiége  Samarie  8c  la  prend  , après 
une  année  de  fiége. 

Mort  d'Hircan  , après  un  régne  de 
vingt-neuf  ans. 

On  met  fous  fon  gouvernement  l’ori- 
gine des  trois  principales  feâes  des  Hé- 
breux ; fçavoir , des  Fharifiens  , des  Eflc- 
niens  8c  des  Saducéens  ; mais  on  n’eu  fait 
pas  diftin&emenc  l’époque. 

Judas,  autrement  Ariftobule,  fuccéde  à 
Jean  Hircan.  Il  affoçic  au  gouvernement 
Antigone  fon  frere , 8c  laiHe  dans  les 
liens  fes  autres  frétés  8c  fa  mere  : il  laiflc 
mourir  de  faim  fa  mere  dans  la  prifon, 
8c  prend  le  diadème  8c  le  titre  de  roi. 

Il  déclare  la  guerre  aux  Ituréens.  An- 
tigone fon  frere  les  bat , 8c  les  oblige  i 
recevoir  la  cîrconcifion. 

Au  retour  de  cette  expédition  , Anti- 
gone eft  mis  à mort  par  l’ordre  de  foi» 
frere  Ariitobule. 

Mort  d’Ariftobule , après  un  an  de 
régne. 

Alexandre  fon  frere  lui  fuccéde.  If  at- 
taque Ptolemaïde;  mais  ayant  apris  que 
Ptoiéméc  Lathure  venoit  au  fecours  de 
cette  ville , il  lève  le  fiége , 8c  fait  le  dé- 
gât dans  le  pays. 

Pculétnée  Lathure  gague  une  grande 
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bataille  contre  Alexandre , roi  des  Juifs. 

Cléopâtre , reine  d’Egypte , craignant 
que  Lathurc  ne  vînt  l’attaquer  en  Egy- 
pte , le  previenc , 8c  envoie  contre  lui 
Helcias  8c  Ananias,  Juifs,  avec  une 
puiiTante  armée. 

Alexandre  Jannée  , roi  des  Juifs,  fait 
alliance  avec  Cléopâtre  , & prend  quel- 
ques places  dans  la  Pateftinc. 

Il  attaque  eufuiteGaza,  la  prend,  & 
la  ruine. 

Les  Juifs  fe  foulevent  contre  lui.  Il 
les  réprime. 

Il  lait  diverfes  guerres  aa-dehorsavec 
alfez  de  fucczs. 

Mais  fesfujets  la  lui  font  â lui-même 
pendant  fix  ans , 8c  appellent  contre  lui 
Dcmctrius  Eacétus  , toi  de  Syrie. 

Alexandre  perd  la  bataille  ; mais  la 
vue  de  fon  malheur  change  les  cœurs  de 
fes  fujets  en  fa  faveur  & les  lui  réconcilie. 

Démétrius  Eucérus  eft  contraint  de  fe 
retirer  en  Syrie.  Les  années  de  ces  évé- 
nemens  ne  font  pas  bien  connues. 

Antiochus  Denys , roi  de  Syrie,  fait 
irruption  dans  la  Judée  , atraque  les  Ara- 
bes , les  bat , 8c  enfin  cil  battu  6c  mis  à 
mort. 
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A retas . roi  des  Arabes , vieut  enfuite 
attaquer  Alexandre,  8c  l’ayant  vaincu  , 
traite  avec  lui  8c  fe  retire. 

Alexandre  Jannée  prend  les  villes  de 
Dion  , de  Gerafe  , de  Gaulon,  de  Séleu- 
cie,  8c  diverfes  autres  places. 

Mort  d’Alexandre  Jannée. 

Alexandra,  fon  époufe , lui  fuccéde 
dans  le  gouvernement.  Elle  gagne  les 
Pharifiens , en  leur  donnnne  beaucoup 
d’autorité  dans  l’état. 

Ariftobulc  II , fils  d'Alexandre  Jannée, 
fe  met  à la  tête  des  anciens  foldats  de  fon 
pere , 8c  témoigne  fon  mécontentement 
contre  le  gouvernement  de  fa  rnere  8c 
des  Pharifiens. 

Il  s’empâte  enfuite  des  principales 
: places  de  Judée , pendant  la  maladie  de 
lia  raere. 
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Mort  de  la  reine  Alexandra.  Hircan  , 
fon  fils  aîné , 6c  frère  d'Ariftobule , eft 
reconnu  roi. 

Bataille  entre  Hircan  Sc  Ariftobule  , 
dans  laquelle  Hircan  eft  vaincu. 

La  paix  eft  conclue  encre  les  deux  frè- 
res , à condition  qu'Hircan  fe  contentera 
de  vivre  en  particulier  dans  la  jouillance 
de  fes  biens, Sc  qu’Ariftobulc  fera  reconnu 
fo.ivcrain  pontife  8c  roi  des  Juifs.  Aiufi 
Hircan  ayant  régné  trois  ans  8c  trois 
mois,  cède  le  royaume  à Ariftobule. 

Hircan,  àla  follicitation d’Antipater, 
fe  rccire  auprès  du  roi  des  Arabes. 

Arétas , roi  des  Arabes , entreprend  Je 
remettre  Hircan  fur  le  trône. 

Ariftobule  eft  vaincu  6:  obligé  de  s’en- 
fermer dans  le  temple  de  .1  érufaîem. 

11  députe  premièrement  à Gabinius, 
puis  à Scaurus , envoyés  par  Pompée  dans 
la  Syrie  i 8c  leur  offre  de  grandes  îommes  * 
d’argent  pour  les  engager  à prendre  fa 
défenfe  , 3c  à ordonner  à Arétas  de  lever 
le  fïége  du  temple  où  il  ctoit  afiîégé. 

Scaurus  écrit  à Arétas,  8c  le  déclare 
ennemi  du  peuple  Romain,  s’il  ne  fe  re- 
tire. 

Aréta;  fe  retire.  Ariftobule  le  pour- 
fuit , lui  ÜYre  la  bataille  8c  rempotte  la 
viéloire. 

Pompée  étant  venu  à Damas , ordonne  • 
à Ariftobule  8c  à Hircan  de  comparoître 
devant  lui.  Il  écoute  les  deux  frétés  , 8c 
leur  dit  de  vivre  en  paix. 

Ariftobule  fe  retire  à jérufalem  8c  fou- 
tient  le  fïége  de  la  Ville  contre  Pompée. 
La  ville  8c  le  temple  font  emportés  de 
force.  Ariftobule  eft  pris  prifonnier  ; Hir- 
can eft  établi  grand-prêtre  8c  prince  des  «- 
Juifs  , mais  avec  defenfes  de  porter  le 
diadème , 8c  la  Judée  relferrée  dans  fes 
anciennes  bornes,  réduite  à payer  tiibut 
aux  Romains.  H 

Alexandre , fils  d’Ariftobule , s’étant 
fauvé  des  mains  de  ceux  qui  le  condui- 
foient  à Rome,  vient  en  J udée  8c  y ainaffè 
des  tioupei, 
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Gabinius , commandant  d’une  armée 
de  troupes  romaines  , bat  Alexandre  , 
l’alfiége  dans  le  château  d'Alexandrion. 
Alexandre  fe  rend  Ôc  remet  toutes  Tes 
places  à'Gabinius. 

Ariftobule  s'ctanc  échappé  de  Rome, 
revient  en  Judée , te  tâche  de  rétablir  le 
château  d’Alexandrion.  Il  en  eft  empê- 
ché par  les  Romains,  qui  l'attaquent  te 
mettent  en  fuite  fa  petite  armée.  Il  fe 
fauve  à Machérontc , dans  le  deftein  de 
la  fortifier  > mais  il  yeftauflî-tôt  ailiégé, 
te  après  quelque  rcfiflance  , il  eft  pris  te 
renvoyé  une  fécondé  fois  prifonier  à 
Rome. 

l’toiémée  Auletés  , roi  d’Egypte , en- 
gage , â force  d’argenc,  Gabinius  à ve» 
nir  le  rétablir  fur  le  trône  d’Egypte.  Jean 
Hircan  fournit  à Gabinius  dçs  yivres  pour 
fon  armée,  & écrit  aux  Juifs  qui  tenoient 
Pelufe,  de  favorifer  l’entrée  des  Ro» 
mains. 

Pendant  que  Gabinius  elli  occupé  à (a 
guerre  d’Egypte,  Alexandre.,  fils  d’Ari- 
llobulc,  défoie  la  Judée.  Gabinius  lui 
livre  la  bataille  au  pied  du  Mont-Thabor, 
5c  le  défait. 

CrafTus  fuccéde  à Gabinius  dans  le 
gouvernement  de  Syrie. 

Craftiis  étant  paffé  en  Syrie , te  ayant 
trouvé  la  province  paifible , prend  la  ré- 
foîution  de  faire  la  guerre  aux  Parthes.- 

Il  vient  à Jérufalem , & y prend  de 
grandes  richelTes  dans  le  temple. 

U marche  contre  les  Parthes , eft  vain- 
cu & mis  à mort. 

Caftais  ramène  les  débris  de  l’armée 
romaine  de  deftus  l'Euphrate  , prend  Ta- 
lâchée  , te  en  emmène  plus  de  trente 
mille  Juifs  captifs. 

Il  réprime  Alexandre,  fils  du  roi  A- 
riftobuîe,  & l’oblige  de  demeurer  eu  paix. 

Jules  Céfar  s’etant  rendu  maître  de 
Rome , met  en  liberté  Ariftobule  , te 
l'envoie  avec  deux  légions  en  Syrie. 
Mais  les  partifans  de  Pompée  empoifo- 
[nem  Ariftobule  & le  font  mourir. 
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Scipion  fait  trancher  la  tête  au  jeune 
Alexandre  , fils  d’Arillobule. 

Antipater  , par  l’ordre  d’Hircan  , fe 
joint  à Mithridate  qui  alloit  en  Egypte 
mener  du  fecouts  à Céfar,  8c  lui  aider 
à réduire  les  Egyptiens. 

Céfar  ayant 'mis  fin  à la  guerre  d’E- 
gypte , vient  en  Syrie  , 8c  confirme  Hir- 
can  dans  la  grande  facrificatute. 

Antigone , fils  d’Ariftobule,  ayant  faic 
des  remontrances  à Céfar  fur  la  more  do 
fon  pere  & de  fon  frère , Céfar  prévenu 
par  Antipater,  n’y  veut  avqir  aucun 
egard.  . 

Antipater  profitant  de  l’indolence 
d’Hircan , établit  Phafael,  fon  fils  aîné , 
gouverneur  de  Jérufalem , St  Hérodes  , 
un  autre  de  fes  fils , gouverneur  de  la  Ga- 
lilée. 

Hétodes  ell  cité  à Jérufalem  pour  y 
rendre  compte  de  fa  conduite.  Mais  fe 
voyant  fur  le  point  d’être  condamné , il 
fe  retire  dans  fon  gouvernement. 

Hiilel&Saméas,  fameux  rabbins,  vi* 
voient  en  ce  tems-là.  Saméas  fut  maître 
de  Hillel.  Jonathas,  fils  d’Uziel , auteur 
des  Paraphrafes  Caidaïques  , fut  difciple 
d’Hillel.  Jofeph  dit  que  Pollion  fut  maî- 
tre de  Saméas.  Saint  Jerome  dit  qu’A- 
kiba  fuecéda  à Saméas  8c  à Hillel  dans 
les  écoles  des  Hébreux. 

Hircan  envoie  des  ambafiadeurs  â Ju- 
les - Céfar , pour  rcnouveller  l’alliance 
avec  le  peuple  Romain.  L’alliance  fut  te  • 
►nouvellée  d’une  maniéré  très- avança  - 
geufe  aux  Juifs. 

Après  la  more  de  Julcs-Céfar , les  am- 
bafTadeurs  des  Juifs  font  introduits  dans- 
le  Sénat , 8c  obtiennent  tout  ce  qu’ils  de- 
mandent. 

î*s  Juifs  d’Afie  font  maintenus  dans 
le  privilège  de  ne  pas  être  contraints  d’al- 
ler à la  guerre. 

Caflius  demande  fept  cens  talens  à la 
Judée. 

Malichus  fait  empoifonet  Antipa- 
ter. * 
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Hérodes  fajictuer  hjalichus  pour  ven- 
ger la  more  de  fon  pere. 

Félix  ayant  attaqué  Phazael , efl  réduit 
dans  une  cour,  d’où  Phazael  ne  le  laiiîe 
forcir  que  par  composition. 

Antigone  II  , filsd’Ariiïobule,  afleni- 
bîc  des  troupes  8c  entre  en  Judée. 

Mais  Hérodes  lui  livre  la  barail'c  , 8c 
le  met  en  déroute  avant  qu'il  puiile  s'a- 
vancer dans  le  p lys. 

Marc-Antoine  étant  venu  en  Bithynie  , 
quelques  Juifs  y viennent  8c  accufenc  de- 
vant lui  Hcrodej  £c  Phazael  ; mais  Hé- 
rodes y étant  arrivé  , gagne  l’adcélion 
d’Antoine  8c  déconcerte  (es  accufateurs. 

Marc-Antoine  étant  à Ephcfe  accorde 
aux  Juifs  la  liberté  de  ceux  de  leur  na- 
tion , que  Caflîus  avoit  emmenés  captifs, 
8c  fait  lendre  les  terres  que  l’on  avoit 
injuftcmenc  ôtées  aux  Juifs. 

Marc-Antoine  étant  arrivé  à Antio- 
che , les  principaux  des  Juifs  viennent 
acculer  devant  lui  Hérodes  8c  Phazael  ; 
mais  au  lieu  de  les  écouter,  il  nomme 
les  deux  freres  tétrarques  des  Juifs. 

Les  Juifs  dépurent  enfuire  mille  hom- 
mes des  plus  c jnfidérahles  de  leur  nation 
à Antoine  , qui  écoic  à Tyr  ; mais  ils  n’y 
gagnent  rien. 

Antigone,  fils  d’A-riftobule , engage 
les  Parthes  à le  placer  fur  le  trône  de  J u- 
dée.  Les  Parthes  arrêtent  Hircan  8c  Pha- 
z.icl , 8c  les  livrent  à Antigone. 

Phazael  fe  cafTe  la  tête,  8c  les  Parthes 
emmenentHkcan  au-delà  de  l’Euphrate, 
après  qu’Antigone  lui  eut  fait  couper  les 
oreilles. 

Hérodes  efl  oblige  de  fe  fan  ver  de  Jé- 
rufalem  , 8c  d’aller  àjRome  implorer  le 
fecours  d’Antoine.  Il  bbtient  du  fénac  le 
royaumede  Judée  , C<  s’en  revient  avec 
des  lettres  d'Antoine,  qui  ordonne  aux 
Gouverneurs  de  Syrie  de  fc  joindre  à lui 
8c  de  le  favorifer. 

Il  prend  d’abord  Joppé  , puis  va  à Maf- 
fada , où  Jofcph , fon  frere , croit  afliétjô 
par  Antigone. 
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Il  fait  lever  le  fiége  £c  marche  contre! 
Jérufaleni  : mais  la  failon  trop  avancée 
l’empêche  pour  lors  d'en  former  le  fiége- 

Il  prend  8c  fait  périr  des  voleurs  qui  fo 
retiroieut  dans  des  cavernes  de  la  J udée. 

Machcra , capitaine  Romain  , avec 
Jofeph,  frere  d’Hcrodes , font  cnfemblc 
la  guerre  à Antigone,  pendant  qu’Hc- 
rodes  conduit  des  troupes  à Antoine  , 
qui  écoit  occupé  au  fiége  de  Samofate. 

Après  la  prife  de  Samofate,  Antoine 
envoie  Socius  avec  Hérodes  en  Judée  , 
pour  la  réduire  fous  fon  obéiflance. 

Après  divers  combats  , Hérodes  mar- 
che contre  Jérufaleni.  La  ville  eil  prife  , 
8c  Antigone  fe  rend  à Socius , qui , eu 
l'infultant , l’appelle  Anygona,  au  lieu 
d’Antigone. 

Antigone  eil  mené  prifonier  à Antio-t 
che.  Antoine  lui  fait  trancher  la  tête. 

Hircan  cil  bien  traité  par  le  roi  des 
Parihes.  Il  obtient  pcrmiilion  de  revenir 
en  Judée. 

Comme  il  ne  pouvoir  plus  exercer  les 
fondions  de  la  grande  facrificature  , 
Hérodes  jÉkc  cette  dignité  à Anarvel. 

Alexanflw  mere  de  Matiamae  & d’ A- 
riftobule,  obtient  d’Hérodes  qu’Ariilo- 
bulc  foie  créé  grand- prêtre. 

Hérodes  faitnoyer  le  jeune  Ariilobulc, 
qui  n’avoit  exerce  la  fouveraine  facrifi- 
cature  qu’un  an. 

Hérodes  eil  mandé  par  Antoine  pour 
fe  j uilifier  de  la  mort  d'Ariilobule , qu'on 
Pàccufoir  d’avoir  fait  mourir. 

Guerre  d’Hérodes  contre  les  Arabes. 

Grand  tremblement  de  terre  dans  la 
Judée. 

Bataille ‘d’Adium , où  Auguile  rem- 
porte la  vidoire-  contre  Marc-Antoine. 

Hérodes  fait  arrêter  Hircan  qui  vou- 
loir fe  retirer  chez  le  roi  des  Arabes , Sc 
lé  fait  mourir. 

Il  va  à Rome  trouver  Auguile  , & ob- 
tient de  lui  la  confirmation  du  royaume 
de  Judée 

Auguile  vient  en  Syrie , paiTe  par  U 
H iij 
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Palcftine  , où  il  eftreçu  magnifiquement 

par  Hérodes. 

46  Ss 

3976 

18 

Hérodes  fait  mourir  Mariamne  , fort 
époufe  , fille  d’Alexandra. 

4688 

3978 

zC 

Salomé  , fœur  d’Hérodes , fait  di- 

46  Sÿ 

3979 

*3 

vorce  avec  Coftobare. 

La  famine  & la  perte  défolent  la  Judée. 

4«9* 

■3981 

il 

Hérodes  entreprend  divers  bâtimens 
contraires  à la  religion  des  Juifs.  Il  bâ- 
tit Céfarée  de  Paleltine. 

4«93 

39*3 

21 

Agrippa,  ami  d’Augufte  , vieut  en 
Afie  ; Hérodes  va  le  viiîrer. 

4694 

'9*4 

10 

Augurte  donne  laTrachoniteà  Héroder,- 
Hérodes  entreprend  de  rebâtir  le  tem- 
ple de  Jérufalem  tout  à neuf. 

4*9Î 

39*3 

19 

469S 

39** 

16 

Hérodes  fait  un  voyage  à Rome  pour 
faire  fa  cour  à Augurte. 

469? 

39*9 

>3 

Il  marie  fes  deux  fils , Alexandre  8c 
Ariftobule. 

4700 

3990 

*4 

Hérodes  va  joindre  Agrippa , & l’en- 
gage à venir  à Jérufalem. 

4701 

399» 

13 

Divifions  domel tiques  de  la  maifon 
d’Hérodes.  Salomé,  Pheroras8c  Antipa- 
ter  animés  contre  Alexandre  & Arilto- 
bule. 

47P3 

3993 

jÆérode  va  â Rome  & accufe  lui-même 
J^candre  & Arirtolule  , fes  fils , devant 
Auguite. 

4704 

3994 

10 

Dédicace  folemnelle  de  la  ville  de  Cc- 
farée,  qu’Hérodes  avoir  fait  bâtir  en 
l’honneur  d’Augufte. 

470  r 

3 993 

9 

Augufte  conferve  aux  Juifs  d’ Alexan- 
drie leurs  anciens  droits  8c  leurs  privi- 
lèges. 

Hérodes  fait , dit-on , ouvrir  le  tom- 
beau de  David  pour  en  tirer  des  richelTcs. 

4706 

399<S 

8 

Nouvelles  brouilleries  dans  la  maifon 
d’Hérodes. 

Archelaüs , roi  de  Cappadocc  , ra- 
commode  Alexandre,  fon  gendre,  avec 
Hérodes. 

Archelaiis  va  à Rome  avec  Hérodes. 

4707 

3 997 

7 

Hérodes  fait  la  guerre  en  Arabie. 

4708 

399* 

6 

On  accufe  Hérodes  auprès  d'Augufte  , 
d’avoir  rué  plufieurs  Arabes. 

470? 

3999 

f 

Apparition  de  l’Ange  à faint  Zacharie. 
Conception  de  faint  Jean-Baptifte. 
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Annonciation  de  l’Incarnation  du  Fils 
de  Dieu  à la  Vierge  Marie.  . 

Hérodes  fait  condamner  5c  exécuter  à 
more  fes  deux  fils,  Alexandre  6c  Arifto- 

bute.  , , _ 

Antipater , fils  d’Herodes  , veut  ufur- 

per  la  royauté. 

Hérodes  envoie  Antipater  a Rome.  , 

On  découvre  les  mauvais  artifices  8c 
lés  fourberies  d’ Antipater. 

Naifiance  de  faint  Jean-Baptiitc , ux 
mois  avant  la  naifiance  de  Jefus-Chrilh 

Naifiance  de  Jefus-  Chrifl  le  i j dé- 
cembre , la  quatrième  année  avant  1 Etc 
vulgaire. 

Circoncifîonde  Jefus-Chrilt , le  pre- 
mier de  Janvier. 

Antipater  revient  de  Rome  : il  efl  ac- 
eufé  & convaincu  d’avoir  voulu  entpoi* 
loner  Hérodes. 

Les  Mages  viennent  adorer  Jcius- 
Chrift. 

Purification  de  la  fainte  Vierge  Marte. 

Jefus  eft  préfentéau  Temple  quarante 
jours  après  fa  naifiance  , le  a de  fé- 
vrier. 

Fuite  en  Egypte. 

Maffacre  des  lnnocens  à Bethléem. 

Antipater  eft  mis  à mort  par  l’ordre 
cfHérodes. 

Mort  d’Hérodes , cinq  jours  après  An- 
tipater. 

Archelaiis  eft  nommé  roi  de  Judée  pat 
Iè  teftament  d’Hérodes. 

Retour  de  Jefus-Chrift  de  l'Egypte.  Il 
va  demeurer  d Nazareth. 

Archelaiis  va  d Rome , pourdemauder 
à Augufte  la  confirmation  du  teftament 
d "Hérodes  en  fa  faveur. 

Révolte  des  Juifs  en  Judée.  Valus  les 
réprime. 

Archelaiis  obtient  une  partie  des  écats 
de  fon  pere  avec  le  titre  de  técrarquc , 8c 
revient  en  Judée. 

Un  impofteur  fe  veut  faire  pafier  pbut 
Alexandre,  fils  d’Hérodes  St  de  Ma-  • 
tiamne. 
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4711 

40C  1 

1 

Archelaiis  ©te  la  grande  facrifïcariire  i 
Joafar , 8c  la  donne  à Eléazar. 

4ns  de 
J.  C. 

Archelaiis  cil  relégué  à Vienne  dan* 
les  Gaule*. 

4710 

4010 

6 

Dénombrement  fait  en  Syrie  par  Ci- 
renius 

Révolte  de  Judas  le  Ganlonite , chef 
des  Hérodiens. 

4711 

4011 

8 

Jefus-Chrift  âgé  de  douze  ans  , va  an 
Temple  de  jérufalem , & y demeure  troi* 
jours  â l'infçu  de  fesparens. 

, 47M 

4013 

9 

Marcus  Ambirius  cil  gouverneur  dé 
Judée. 

47^7 

4017 

>3 

Mort  de  l’empereur  Auguile. 

4733 

40x3 

19 

Tibère  chaile  d'Italie  tous  ceux  qui 
faifoient  profeflîon  de  la  religion  Juive  , 
& des  fuperftitions  égyptiennes. 

474* 

40;  I 

*7 

Pilate  eil  envoyé  gouverneur  en  Judée. 
Il  veut  faire  entrer  dans  Jérufalem  le» 
drapeaux  8c  les  enfeignes  romaines.  Les 
Juifs  s'y  oppofent. 

4741 

4031 

iS 

Commencement  de  la  prédication  de 
faint  Jean  Baptiile. 

4743 

4°3  J 

Baptême  de  Jefus-Chrift  par  faint 
Jean-Baptifte. 

Jefus  va  dans  le  défert. 

Au  bout  de  quarante  jours,  il  revient 
trouver  faint  Jean.  Il  appelle  André , Si- 
mon , Philippe  8c  Nathanaël. 

Il  va  aux  noces  8c  y change  l’eau  en 
vin. 

11  vient  à Capharnaum  , 8c  de  là  à 
Jerufalem , où  il  fait  la  première  Pâque 
depuis  Ton  baptême.  La  Pâque  étoic  cette 
année  le  1 5 d'Avril. 

Nicodème  vient  trouver  Jefus  pendant 
la  nuit. 

Jefus  va  fur  le  Jourdain,  oùilbaptife. 

Hérodes  Antipas  époufe  Hérodiade  , 

femme  de  fon  frere  Philippe , encore  vi- 
vant. 

Jeau-Baptifte  s’élève  fortement  contre 
ce  mariage.  Il  eft  arrêté  8c  mis  en  prifor». 

Jefus  fe  retire  en  Galilée.  Il  convertit 
la  Samaritaine  8c  piufîcurs  Samaritains  à 
Sichem. 

11  prêche  à Nazareth  , Sc  quitte- cette 
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ville  pour  demeurer  à Caphainaum. 

Vocation  de  Simon , d'André,  de  Jac- 
ques 6c  de  Jean. 

il  fait  divers  miracles. 

Vocation  de  faint  Matthieu. 

Seconde  Pâque  que  Jcfus-Chrift  fît  de- 
puis fon  baptême  de  fa  prédication. 

Il  guérie  un  paralytique  le  jour  du 
Sabbat. 

Les  Juifs  prennent  la  réfolution  de  le 
faite  mourir. 

Sermon  de  Jefus  Chrift  fur  la  monta- 
gne , qui  comprend  le  précis  des  devoirs 
du  Chriftianifme. 

Jeau-Baptifte  en  prifon  députe  vers 
Jcfus-Chrift  pour  lui  demander  s’il  eft  le 
Mertic. 

Million  des  Apôtres  dans  les  divers  en- 
droits de  la  Judée. 

Mort  de  Jean-Baptifte  par  les  ordres 
d’Hérodes  , à la  follici  ration  d’Héro- 
diade. 

Jefus  - Chrift  nourit  cinq  mille  hom- 
mes avec  cinq  pains  5c  cinq  poifïons.  Le 
peuple  le  veut  faire  Roi.  11  fe  retire. 

Troilïéme  Pâque  de  Jefus  Chrift  de- 
puis fon  baptême. 

Il  parcourt  la  Judée  8c  la  Galilée  , en- 
feigne  par-tout  8c  faic  beaucoup  de  mi- 
racles. 

Transfiguration  de  Jefus-Chrift. 

Million  de  foixanre-douze  Tifciples. 

Jefus  va  pour  la  Pentecôte  à Jcnifalem. 

Ses  pareils  lui  difenc  d’aller  à la  Fêrè 
des  Tabernacles.  Il  leur  répond  que  fou 
heure  n’eft  pas  encore  venue  : toutefois 
il  y va  vers  le  milieu  de  la  Fêre  , c’eft-û- 
dire , vers  le  quatrième  joui  de  l’oclave. 

Au  commencement  de  l’an  }6  de  Je- 
fus-Chrift, Lazare  , ami  de  Jefus , étant 
tombé  malade  , meurt.  Jefus  vient  du 
dc-lâ  le  Jourdain  , 6c  le  reftufeite. 

Il  fe  retire  à Ephrem  fur  le  Jourdain  , 
pour  éviter  les  embûches  ôc  la  mauvaife 
volonté  Jcs  Juifs  de  Jérufalem. 

Il  vient  à Jérufalem  pour  la  dernière 
Pâque. 
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l’Ere  C. 

Le  Dimanche  19  Mars  6c  9 de  Nifan  , 
31  il  arrive  à Béthanie,  6c  mange  chez  Si- 
mon le  lépreux. 

Le  lendemain  lundi  30  mars , il  fait 
fon  encrée  triomphante  à Jérufalem  , ôc 
donne  en  chemin  fa  malédiction  â un  fi- 
guier qui  n’avoit  point  de  figues. 

Le  mercredi,  premier  avril , les  prê- 
tres 6c  les  Scribes  confultcnt  fur  les 
moyens  de  fe  faifir  de  Jcfus-Chrift. 

Jefus  pafle  le  jeudi  1 avril,  fur  la 
montagne  des  Oliviers , 8c  il  dit  à Pierre 
8c  à Jean  d'aller  à la  ville  préparer  ce 
qui  écoir  nécellaire  pour  la  Pâque. 

Le  jeudi  au  loir  il  entre  dans  la  ville, 
6c  fait  le  dernier  fouper  avec  fes  Apôtres  \ 
inllitue  l’EuchariAie , 8c  après  la  Cène , il 
va  avec  eux  au  jardin  des  Oliviers,  où 
Judas,  accompagné  des  troupes  qui  lui 
avoient  été  données  par  les  princes  de* 
prêtres , vienc  le  prendre. 

Jefus  eft  conduit  chez  Anne , beau- 
pere  du  grand-prêtre  Caïphe,  pendant  la 
nuit. 

Le  lendemain  vendredi  3 avril,  8c  14 
de  nifan,  il  e ft mené  à Pilate,  accufé, 
condamné  8c  crucifié  fur  lo  Calvaire. 

Sur  le  foir,  avant  que  le  repos  du  Sab- 
bat commençât,  on  le  détache  de  la 
Croix , on  l'embaume  , 8c  on  le  met 
dans  le  tombeau. 

Les  prêtres  y mettent  des  gardes , 8c 
fcellent  l'entrée  du  fépulcre. 

Il  demeure  toute  la  nuit  du  vendredi , 
tout  le  famedi  , 8c  une  partie  de  la  nuit 
du  famedi  au  Dimanche , dans  le  tom- 
beau. 

Il  reflufeite  le  Dimanche  au  matin. 

Les  Anges  avertirent  les  faintes  Fem- 
mes qui  étoicHt  venues  au  tombeau,  qu’il 
étoit  refiufcité. 

Jefus  apparoir  lui-même  t.  à Marie- 
Macdeléne  fous  la  forme  d’un  Jardinier. 
1.  Il  apparoît  aux  autres  faintes  Femmes 
qui  reviennent  du  Sépulcre.  3.  Il  appa- 
' Iroît  à Pierre.  4.  Aux  deux  Difciples  qui 
J allaient  à Enunaus.  5,  A tous  les  Apô- 
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tns  aftemblés  dans  une  chambre  à Jéru- 
fatcm , à l’exception  de  Thomas  qui  étoic 
abfent.  Tout  cela  le  Dimanche  auquel  il 
étoic  reflufcité. 

Huit  jours  apres  il  fe  trouve  fcneore  au 
milieu  de  fes  Difciples  au  même  endroit. 
Si  convainc  Thomas , qui  étoic  préfenti 
que  c’étoic  lui-même. 

Les  Apôtres  ayant  pafle  environ  ringe- 
huit  joues  dans  la  Galilée , reviennent  à 
Jérufalcm. 

Jefus  leur  apparoît  comme  ils  croient 
à table  à Jcrufaîem , le  14  mai  de  la 
même  année , 8c  les  ayant  menés  hors  de 
la  ville  fur  le  mont  des  Oliviers , il 
monte  au  Ciel  en  leur  préfence , le  qua- 
rantième jour  après  fa  réfurre&ion. 

Dix  jours  après , qui  étoic  la  fête  delà 
Pentecôte,  il  leur  envoie  le  Saint  Efpiit, 
qui  defeend  fur  eux  en  forme  de  langues 
de  feu. 

Eleüinn  des  fepr  Diacres.  . 

Martyre  de  Saint  Etienne. 

Saul  ou  Paul  petlecute  l'Eglife.  Sa 
convetfiou- 

Pilate  écrit  à Tibere  au  fujer  de  la 
mort  de  Jcfus-Chrift. 

Saint  Jacques  le  mineur  efl  établi  évê- 
que à Jérufalem. 

Le  diacre  S.  Philippe  baptife  l’Eunu- 
que de  la  reine  Candace 

Difperfion  des  Apôtres  par  toute  la 
terre. 

Le  jeune  Agrippa,  accable  de  dettes 
dans  la  Judée,  prend  la  réfoiution  d'al- 
ler à Rome. 

Il  arrive  à.  Rome  3 il  s’arrache  i Caïus , 
qui  fur  depuis  empereur. 

Il  encoure  l’indignation  de  Tibete  , 8c 
eft  mis  dans  les  liens.' 

Pilate  eft  rappelle  en  Italie. 

Mort  de  Téhere.  Caïus  Caligula  lut 
fuccéde.  ™ 

Agrippa  eft  mis  en  liberté  2c  comblé 
d’honneur. 

Apollonius  de  Thiane  paraît  fur  la 
du  régne  de  Tibere, 

Nvj 
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1 On  croit  que  c'eft  vers  ce  même  tem» 
1 que  faint  Pierre  vint  à Antioche. 

47  P 

4°4I 

37 

j Saint  Paul  eft  obligé  de  fe  fauver  de 
Damas,  en  fe  faifant  defceudredans  une 
corbeille. 

Il  vient  à Jérulalem , 8c  Barnabé  le 
fait  connoître  aux  Apôtres  8c  aux  Difci- 
ples. 

Il  va  â Tharfe  de  Cilicie , fa  patrie. 

Caligula  ayant  donné  au  jeune  Agrip- 
pa la  tétrarchie  de  Philippe  , fon  oncle  , 
Agrippa  revient  en  Judée , 8e  pnflànt  par 
Alexandrie , il  eft  tourné  en  ridicule  pat 
les  habitans  de  cette  ville. 

Soulèvement  des  bourgeois  d’Alexan- 
drie contre  les  Juifs,  à l'inftigation  de 
Plaçais. 

47  fl 

4041 

38 

i? 

Flaccus  eft  arrêté  8c  mené  à Rome  , 8c 
enfuite  envoyé  en  exil  par  l'ordre  de  Ca- 
ligula. 

Hérodes  le  Tétrarque  va  à Rome  dans 
le  dcflein  d’obtenir  quelque  chofe  de 
l’empereur  ; mais  Caligula  prévenu  par 
Agrippa  , le  relègue  à Lyon. 

47  f 3 

4043 

Caligula  ordonne  à Pétrone  démettre 
fa  Ilatuc  dans  le  temple  de  jérufalem. 
Les  Juifs  obtiennent  de  Pétrone  quel- 
que délai. 

Agrippa  s’emploie  pour  détourner 
l’empereur  de  cette  penfce  ; 8c  enfin  il 
obtient  comme  une  grande  laveur,  que 
cette  ftatue  n'y  fera  pas  placée. 

Philon  le  Juif  eft  député  par  les  Juifs 
d’Alexandrie  à Caligula. 

47f4 

4044 

40 

Philon  obtient  audience  de  l'empereur, 
8c  court  rifque  de  fa  vie. 

Hiftoiredes  deux  freres  Afinée  8c  Ani- 
lée.  Les  Juifs  quittent  Babylone  , 8c  fe 

' 1 

• 

II 

! 

retirent  à Séleucie. 

C’eft  vers  ce  tems-ci  qu’Héléne , reine 
des  Adiabéniens  , 8c  Iiate  fon  fils  , em- 
bralîerent  le  Judaïfmc. 

Mort  de  Caïas  Caligula.  Claude  lui 
fuccéde.  Agrippa  l’exhorte  à retenir  l’eni- 
sire  que  les  troupes  lui  avoient  défeié. 
Claude  ajoute  aux  Etats  d'Agrippa  , la 
Judée  8c  la  Samaric. 
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44 

47  J? 

4049 

41 

47<îx 

4051 

47 

Agrippa  revient  en  Judée,  & ôte  la 
grande  Sacrifïcature  à Théophile , fils 
d'Ananus , pour  la  donner  à Simon  Can- 
thatas. 

Peu  de  rems  après  il  ôte  cette  dignité  à 
Cantharas  pour  en  revêtir  Matthias. 

Saint  Pierre  vient  à Rome  fous  l'empi- 
re de  Claude  j l'année  précife  n'eft  pas 
bien  certaine. 

Agrippa  dépouille  du  faccrdoce  le 
grand-prêtre  Matthias , pour  en  revêtir 
Elionéc,  fils  dé  Citheus. 

Il'  fait  arrêter  faint  Jacques  le  Majeur , 

& le  fait  décapiter. 

Saint  Pierre  eli  auflî  mis  en  ptifon  par 
fon  ordre  -,  mais  il  eli  délivré  par  un 
Auge. 

Quelque  tems  après  , Agrippa  étant 
allé  à Céfaréc,  eft  frapé  du  Seigneur , 
pour  n'avoir  pas  rejetté  les  louanges  fia*#, 
teufes  qu’on  lui  donnoit  ; il  meurt  dans 
de  très-grandes  douleurs. 

Paul  & Barnabé  portent  à Jérufalem 
les  aumônes  des  fidèles  d’Antioche. 

Etant  de  retour  à Antioche,  l’iiglife 
les  deftine  â aller  prêcher  aux  Gentils 
par-tout  oii  le  Saint-Efprit  les  conduira. 

Cufpius  Fadus  eft  envoyé  en  Judée  en 
qualité  de  gouverneur. 

Grande  famine  en  Judée.  ' 

Saint  Paul  & faint  Barnabé  paftènt  en  . 
Cypre , & de-là  en  Pamphilie , en  Pifi- 
die  & en  Lycaonie-." 

Etant  à Lyftre , on  veut  Iw  offrir  des 
facrifîces  comme  d des  DiedW* 

Ils  reviennent  à Antioche. 

Premiers  Epître  de  faint  Pierre. 

Vers  ce  même  temps  faint  Marchent 
fon  Evangile. 

Cufpius  Fadus  eft  rappelle,  & le  gou- 
vernement de  la  Judée  eft  donné  à Ti- 
bère Alexandre. 

Hérodes , roi  de  Calcide , ôre  le  Pon- 
tificat àjnfeph,  fils  de  Camidc-,  îc  le 
donne  à Ananie  , fils  de  Nebedéc. 

Mort  d’Hérodes  , roi  de  Calcide. 

Vcntidius  Cutnanus  eft  fait  gouver- 
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47«z 

40yi 

48 

Troubles  de  Judée  fous  le  gouverne- 
ment de  Cumanus. 

47<*4 

4°Î4 

Quelques  Chrétiens  judaïfans  veulent 
ailiijettir  les  Gcnrils  convertis , à l’ob» 
fervation  des  cérémonies  légales. 

Concile  dejérufalem,  où  il  fut  décidé 
que  l’on  n’obligeroit  pas  les  Gentils  con- 
vertis, à l’obfcrvation  des  cérémonies 
légales. 

Saint  Pierre  vient  d Antioche,  8c  eft 
repris  par  faint  Paul. 

Saint  Paul  8c  faint  Barnabé  fe  féparent 
à caufe  de  Jean-Marc. 

Saint  Timothée  s’attache  à faint  Paul , 
S c reçoit  la  circoncifioo. 

Saint  Luc  étoit  aufli  en  ce  même  temps 
avec  faint  Paul. 

47«î 

405  5 

L’Apôtre  pafle  de  l’A/îe  dans  la  Macé- 
doine. 

De-là  il  vient  à Athènes. 

4765 

40  y 6- 

î* 

D’Athènes  il  va  à Corinthe. 

Les  Juifs  font  chaffés  de  Rome  fous 
l’empire  de  Claude. 

Félix  eft  envoyé  gouverneur  en  Judée  , 
en  la  place  de  Cumanus. 

Première  Epître  de  faint  Paul  aux 
Theflaloniciens. 

Seconde  Lettre  du  même  aux  Theflalo- 
niciens,  quelques  mois  après  la  première. 

47  s7 

4£>57 

n 

Saint  Paul  quitte  Corinthe  après  dix-, 
huic  mois  de  féjour , 8c  s’embarque  pour 

F 

aller  à Jérufalein.  Il  pâlie  par  Ephefe- 

' 

* 

Arrivée  d’Apollon  a Ephefe  : il  y prê- 
che Jefus-Chrift. 

Saint  Paul , après  avoir  fatisfai:  fa  dé- 
votion d Jéiufalem  , va  à Antioche. 

De-là  il  pafle  dans  la  Galatie  Sc  dans 
la  Phrygie,  8c  revient  à Ephèfe  , où  il 
demeure  trois  ans. 

Mort  de  l’Empereur  Claude,  empoi- 
foné^par  Agrippine. 

Néron  lui  luccéde. 

4768 

4oy8 

r4 

Epître  de  faint  Paul  aux  Galates. 

476? 

4°J? 

J5 

Première  Epître  .de  faint  Paul  aux  Co- 
rinthiens. 
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4770 

4060 

Saine  Paul  eft  obligé  de  fortir  d'Ephcfe 
par  la  féditicn  que  Démétrius  l'orfévrc 
excire  contre  lui. 

11  pafle  en  Macédoine. 

Seconde  Epître  aux  Corinthiens. 

477» 

4061 

V 

Epîrre  aux  Romains. 

Saint  Paul  va  en  Paleftinc  pour  les 
aumônes  des  fidèles. 

11  eft  arrêté  dans  le  temple  de  Jéru- 
falem. 

4771 

K 

4061 

Quelque  tems  après  il  eft  envoyé  pti- 
lonier  à Céfarée. 

Ifmacl,  filsdeFabéi,  eft  fait  fouve- 
rain  pontife  au  lieu  d’Ananie. 

Brouilleries  entre  les  Juifs  de  Céfarée, 
8c  les  autres  bourgeois  de  la  même  ville. 

477} 

405} 

f? 

Porcius  Feftus  eft  fait  gouverneur  de 
Jerufalem  en  la  place  de  Félix. 

Saint  Paul  appelle  à l’empereur.  Il  eft 
embarqué  8c  envoyé  à Rome. 

4774 

4064 

60 

Naufrage  de  fainr  Paul  à Malte. 

Il  arrive  à Rome  8c  y demeure  deux 
ans  prifonnier. 

Les  Juifs  élévent  un  mur  qui  empêche 
Agrippa  de  voir  au-dedans  du  temple. 
Ifmael,  grand-prêtre,  cftdépofé.* 
Jofeph,  furnommé  Cabei,  eft  mis  en 
fa  place. 

477  T 

4065 

Cl 

Epître  de  faint  Paul  aux  Philippiens. 
Epître  aux  CololTîcni. 

Martyre  de  faint  Jacques  le  Mineur , 
évêque  de  Jérufalem. 

4776 

4065 

61 

Epître  de  faiut  Paul  aux  Hébreux , 
écrite  d’Italie , auffi-tôt  après  fa  déli- 
vrance de  prifon. 

Albin  , fucceflcur  de  Félix , arrive  en 

Judée  en  qualité  de  gouverneur. 

Divifîon  entre  les  prêtres  de  Jérufa- 
lem  au  fujer  des  dixmes. 

Les  Lévites  chantres  obtiennent  la  per- 
miffion  de  porter  dans  le  temple  des  robes 
de  lin  , comme  les  prêtres. 

Jefus  , fils  d’Ananus,  commence  à 
crier  dans  Jérufalem  : Malheur  à la 
ville  , Sc  continue  à crier  jufqu’au  coin- 

% 

«3  1 

mencement  du  fiége  par  les  Romains. 

4777 

4067 

Saint  Paul  vient  lî’Italic  en  Judée  , 
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palTe  par  l'ile  de  Crête , parEphèfef  par 
la  Macédoine.  , 1 

On  cioit  que  c’eftde  la  Macédoine  qu'il 
éctitrit  fa  première  Epître  â Timothée. 

Fpîcredc  faint  Paul  à Tire. 

Agrippa  ôte  la  grande  facrificature  â. 
Jefus,  fils  de  Gamaliel,  Sc  la  donne  à 
Matthias , fils  de  Théophile. 

Cclhus  Florus  cft  fait  gouverneur  de 
Judée  en  la  place  d’ Albin. 

Néron  fait  mettre  le  feu  à la  ville  île 
Rome  , 8c  eu  rejette  la  faute  fur  les  Chré- 
tiens , dont  plulîeurs  font  martyrifés.  . 

Saint  Pierre  écrit  fa  première  Epître, 
apparemment  de  Rome. 

Divers  prodiges  ariivés  d Jérufaleirt 
durant  la  fête  de  Pâque  rie  cette  année. 

Saint  Paul  va  à R ome  pour  la  dernicre 
fois,  8c  y eft  mis  en  prifon , auifi-bicn 
que  faint  Pierre. 

Epître  de  faint  Paul  aux  Ephéiîens. 

Seconde  Epître  de  faint  Paul  à Timo- 
thée. 

Apollonius  de  Thyanc  vient  à Rome. 

Martyre  de  faine  Pierre  & de  faint  Paul 
à Rome. 

Saint  Clément  fuccédeà  faint  Pierre: 
mais  il  ne  prie  le  gouvernement  de  l’E- 
glifc  qn’aprcs  la  moi.t  de  faint  Lin. 

Saint  Marc  vient  de  nouveau  à Alexan- 
drie', 8c  y foudre  le  martyre. 

Ceflius,  gouverneur  de  Syrie,  vient  à 
Jérufalem , 8c  fait f.iiiele dénombrement 
des  Juifs  qui  s’y  trouvent  à la  fête  de 
Pâque. 

Erouilleries  à Céfarée  8c  à Jérufalem., 

Florus  fait  mourir  plufieurs  Juifs, 

Soulèvement  des  Juifs  contre  lui.  Ils 
tuent  la  garnifon  Romaine  qui  étoit  à 
Jérufalem. 

MafTacrc  des  Juifs  de  Céfarée  en  Pa- 
lefline. 

Tous  les  Juifs  de  Scythopolis  font 
égorgés  en  une  même  nuit. 

Ccftius  , gouverneur  de  Syrie  , vient 
en  Judée. 

Il  afliége  le  temple  de  Jérufalem.  U 
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fs  retire  , 8e  eft  battu  par  les  Juifs. 

Les  fidèles  de  Jérufalem  voyant  que  la 
guerre  alloit  commencer,  fc  retirent  à 
Pélla , dans  le  royaume  d'Agrippa , au- 
delà  du  Jourdain. 

Vefpafien  eft  nommé  par  Néron  pour 
faire  la  guerre  aux  Juifs.  Joièph  eft 
établi  gouverneur  de  la  Galilée. 

Vefpafien  envoie  fou  fils  Tire  à Alexan- 
drie Il  vient  lui-même  à Antioche  3c 
forme  une  armée  nomhreufe. 

Vefpafien  entre  en  Judée,  8c  fournée 
la  Galilée. 

Jofeph  eft  aflîégé  dans  Jotapate. 

La  ville  eft  prife  , & Jofeph  fc  rend  à 
Vefpafien. 

Tibériade  8c  Tarichée,  qui  s’etoienc 
révoltés  contre  Agrippa  , font  réduits  à 
l’obéi  fiance  par  Vefpafien. 

Divifions  dans  Jérusalem. 

On  dépofe  Théophile,  8c  on  établir 
en  fa  place  pour  grand  prêtre  un  nomme 
Phannins. 

Les  Zélateurs  font  venir  les  Iduméens 
au  feenurs  de  Jérufalem. 

Ils  font  mourir  Ananits  &c  Jefus,  fils 
de  Gamala , 8c  Zacharie  , fils  de  R \ruch. 
Les  Iduméens  fe  retirent  de  Jérufalem. 
Mort  de  l’Empereur  Néron.  Galba  lui 
fuccédc. 

Vefpafien  fe  tend  miître  de  tous  les 
portes  de  la  Judée  qui  éroient  aux  envi- 
rons de  Jérufalem. 

Simon,  fiisdcGioras  , défoie  la  Judée 
8c  l'Idumée  méridionale. 

Mort  de  Galba.  Othtm  eft  déclaré  em- 


pereur. 

More  d’Othon. 


Vitellius  eft  reconnu 


empereur.-* 

Vefpafien  eft  déclaré  empereur  par  fon 
armée.  Il  eft  reconnu  par  tout  l’Orient. 
Jofeph  eft  mis  en  liberté. 

Jean  de  Gifcala  fe  met  à la  tête  des 
Zélateurs. 

Eléazar  , fils  de  Simon , forme  un  rroi- 
fiéme  parti,  8c  fe  rend  maître  du  temple 
intérieur , ou  du  parvis  dés  prêtres. 
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Tite  marche  contre  Jérufalem  pour  en 
faire  le  fiége. 

Il  arrive  devant  Jérufalem  quelque* 
jour*  avant  la  fête  de  Pâque. 

Lés  fadticux  fe  réuni Ifent  d'abord  con- 
tre les  Romains,  puis  fe  divifent  de 
nouveau  cnrr’eux. 

Les  Romains  fe  rendent  maîtres  de  la 
première  enceinte  de  Jcrufalem  , puis  de 
la  fécondé  i enfuite  ils  font  un  mur  tout 
autour  de  la  ville,  qui  fut  bien-tôc  ré- 
duite à une  extrême  famine , enforte 
qu’une  merc  y mangea  fon  enfant. 

Le  dix-feptiéme  jour  de  juillet,  le  fa- 
crifice  perpétuel  cefle  dans  le  temple. 

Les  Romains  fe  rendent  maîtres  du 
parvis  du  peuple , fie  mettent  le  feu  aux 
galeries. 

Un  foldat  Romain  met  le  feu  au  tem- 
ple, malgré  la  défenfe  de  Tite. 

Les  Romains  s’étant  rendus  maîtres  de 
a ville  8c  du  temple  , ©firent  â leurs 
dieux  des  facrificcs  d’aûions  de  «races. 

Prife  de  la  derniere  enceinte  de  la 
ville. 

Jean  de  Gifcala  5c  Simon , fils  de  Gio- 
ras , après  avoir  eflayé  de  fe  fauver , fe 
cachent  dans  des  égouts. 

Tite  fait  démolir  le  temple  jufqu’aux 
fondemens. 

Il  fait  de  même  démolir  la  vil'e  , & 
ne  réferve  que  les  tours  d’Hippicos  , de 
Phazael  ôc  de  Mariamne. 

Tite  retourne  à Rome  , 8c  triomphe 
de  la  Judée  avec  Vcfpafien  , fon  pere. 

Bafîiis  efi  envoyé  en  Judée  en  qualité 
de  Lieutenant. 

Après  la  mort  de  Bafiîis , Fulvius  Syl- 
va lui  fuceéde  , fie  fe  rend  maître  de  quel- 
ques forterefles  qui  tenoienr  encore  dans 
la  Judée  -r 

Le  temple  d’Onion  en  Egypte  , efi 
fermé  par  les  Romains. 

Unallàftinde  Judée  féduit  les  Juifs  de 
Cyrcne  , 6c  efi  caufe  de  leur  perte. 

Vcfpafien  fait  rechercher  tous  ceux  qui 
étoient  de  la  race  de  David. 
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CANON  CHRONOLOGIQUE 

D E 

L’HISTOIRE  SAINTE, 

fuivant  la  Verfion  des  Septante  3 rédigé  par  Dom 
Paul  Pezron,  de  l'ordre  de  Citeaux. 


IPremierefupput. 

Deuxième  fupp. 

1 du  P.  Pczrun. 

I.  AGE  DU  MONDE. 

du  P.  Fezron. 

. . _ 

Ann. du 

Avant 

Ann. du 

Avant 

monde. 

J-  C. 

D I E U forme  le  premier 

monde. 

J.  C. 

i 

1 

597' 

homme,  qu’il  appelle  Adam. 

AJO 

5fi45 

Adam  avoit  130  ans  quand 
il  engendra  Scch. 

1JO 

5741 

435 

T43« 

Seth  avoir  105  ans,  quand 
il  engendra  Enos. 

451 

5137 

ÎMS 

Enos  avoit  1 90  ans , quand 
il  engendra  Caïnan. 

<Tly 

T 347 

795 

5078 

Caïnan  avoit  1 70  ans  quand 

791 

P77 

il  engendra  Malaléel. 

ê 

93° 

4943 

Adam  , le  premier  homme, 
meurt  âgé  de  9*0  ans. 

93» 

I°4» 

960 

49»  3 

Malaléel  avoit  163  ans, 

9fo 

5011 

• 

quand  il  engendra  JareJ. 

4850 

1 ni 

47  P 

Jared avoir  rézans , quand 
il  engendra  Enoch. 

mi 

1141 

4731 

Seth , II.  Patriarche , meurt 
âgé  de  912.  ans. 

114Z 

48:0 

PERIODE  JULIENNE. 

Ufo 

47' î 

! 

La  période  Julienne  com- 

I1J9 

471} 

mence  cette  année, c’eft-à  dirc. 

4713  ans  avant  l’ere  de  J.  C. 

11S7 

45*« 

Enoch  avoit  165  ans,  quand 
il  engendra  Mathufalé. 

1x87 

4SS5 

' 34° 

4533 

Enos  , III.  patriarche  , 
mcurDgâgé  de  90;  ans. 

1340 

4S31 

*4/4 

4399 

Mathufalé  avoit  187  ans, 
quand  il  engendra  Lamech. 

'474 

4498 

Digitized  by  Google 


II.  Canon  Chronologique 


Tremier 

e lupput. 

Deuxième  lupp.  1 

du  P. 

Pezron 

du  P. 

Pezron. 

Ann. du 

Avant 

Ann. du 

Avant 

monde 

J.  C 

monde. 

J.  C. 

1487 

4J86 

Enoch,  VII.  patriarche  , 
étant  agréable  à Dieu , eft  enle- 
véduniondeàl’âgedcîit  ans. 

1487 

44S3 

mit 

43  38 

Caïnan  , IV.  patriarche  , 
meurt  âgé  de  9,0  ans. 

Mil 

4457 

1 «56 

4217 

Lanicch  avoir  181  ans  , 
quand  il  engendra  Noe. 

I<5  3 6 

43 14 

16ÇO 

4183 

Malalée!  , V.  patriarche, 
meurt  âgé  de  893  ans. 

1690 

4181 

J911 

5951 

Jared  , VI.  patriarche  , 
meurt  âgé  de  961  ans. 

Noé  avoir  fci  ou  3 11  ans , 
quand  il  engendra  Sem. 

*!  Çll 

4030 

n t 8 

37 1 î 

UûS 

5804 

1151 

3611 

Lamech  , IX.  patriarche  , 
meuit  âgé  de  777  ans. 

II.  AGE  DU  MONDE 
Déluge  univerfel. 

11JI 

3721 

1136 

}fiJ7 

L E Déluge  univerfel  arriva 
cette  année  du  monde,  Noé 
étant  âgé  de  6oo  ans. 

Mathufalé,  VIH.  patriar- 
che , étoit  mort  peu  de  rems 
avant  le  déluge  , âgé  de  969 
ans. 

H5S 

371S 

2158 

3613 

Sens  , fils  de  Noé , avoit  1 00 
ans , quand  il  engendra  Ar- 
phaxad  , deux  ans,  ou  douze 
ans  après  le  déluge. 

1268 

3704 

2-395 

3480 

Arphaxad  avoit  133  ans, 

1403 

H*? 

* 

quand  i! engendra  Caïnan. 

=-  î ï-  3 

3 3 5° 

Caïnan  avoit  130  ans  , 
quand  il  engendra  Salé. 

Mon  de  Noé. 

M33 

3439 

1606 

3167 

Noé,  X.  patriarche , meurt 
âgéde9toans,  33oans  après 
le  déluge.  % 

1606 

3366 

16JJ 

jllo 

Salé  avoir  j 30  ans , quand 
il  engendra  Héber. 

Z66} 

3509 

. 

» 
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Première  fupput. 
du  P.  Pezron. 

Deuxième  fupp. 
du  P.  Pezron. 

Ann.du 

monde. 

Avant 
J.  C. 

Mort  de  Seat. 

Ann.du 

monde. 

Avant 

3.C. 

I7j8 

Seni , fils  de  Noé , & XI. 
patriarche,  meure  après  avoir 
vécu  tfoo  ans. 

1768 

3204 

Difperfion  des  peuples. 

1787 

5085 

Hcberavoit  1343ns,  quand 
il  engendra  Phaleg. 

Ce  fut  cette  année  qu’arri- 
va la  confufion  des  langues  , 
& la  difperfion  des  peuple, 
par  toute  la  terre. 

*7  97 

3 17^ 

Royaume  des  Babyloniens. 

Cette  même  année  Nem- 
rod  , fils  de  Chus , & petit-fils 
deCham , ufurpe  h tyrannie , 
&.  commence  à regner  à Ba- 
bylone. 

Origine  des  Ajfyriens. 

ç 

« 

Affur  , fécond  fils  de  Sem  , 
étant  chafTé  du  pays  de  Baby- 
lonc  , qui  étoit  fon  partage  , 
s’en  va  vers  le  haut  du  Tigre  , 
où  il  bâtit  Ninive,  capitale 
d'Aflÿric.  C’efl  de  lui  que  , 
plufieurs  fiéclcs  après  , effc  def- 
cendu  Belus , premier  monar- 
que des  Ailyriens  ; ainfi , il 
ell  fort  différent  du  tyran 
Nemrod. 

Arphaxad,  fils  de  Sem  , 6c 
XII.  patriarche  , meute  après 
avoir  vécu  338  ans. 

z8o  6 

3166 

' 

Origine  des  Chananéens, 

r. 

Cette  même  année , qui  eft 
la  îoo.  depuis  la  mort  de 
Noé , Chanaan,  fils  de  Chant , 
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II.  Canon  Chronologique 


î 10 


Première  fuppur 
du  P.  Pezron. 


Ann. du! 
monde. 


1^04 

15117 


Avant 

J.  C. 


ij«? 


2911 


J 


t?îi 


1814 


entra  dans  la  terre  à laquelle 
il  donna  fon  nom , & quirut 
depuis  appeiiée  la  terre  pro- 
mife. 

Caïnan , XIII,  patriarche  , 
meurt  âgé  de  4^0. 

Royaume  des  Egyptiens. 

Cette  année , Menés , pre- 
mier roi  des  Egyptiens  , com- 
mença à régner. 

Phalcg  avoit  1 50  ans  , 
quand  il  engendra  Rehu. 

Salé  , XIV.  patriarche  , 
meurt  âgé  de  4}  3 ans. 

Royaume  de  Thèbes  en 
Egypte. 

Athotis  , fils  de  Ménés  , 
commence  à regner  à Thcbes 
dans  la  haute  Egypte , & a été 
le  chef  des  rois  Thebéens.  I 

Royaume  de  la  Bajfe-Egypte, 

Curudès  , fils  de  Menés , & 
frere  d’Athotis  , établit  le 
Royaume  de  la  Baifc-Egypte 
à Héliopolis  ou  à Tanis. 

3000. 

Royaume  de  la  Chine. 

Fohi  établit  cette  année  le 
fameux  Royaume  de  la  Chine 
7S4  ans  après  le  déluge  , 8c 
113  ans  après  la  difperfion  des 
peuples  , 8c  enfin  195 1 ans 

1 avant  l’Ere  de  Jcfus-Clirift. 

Rehu  avoit  131  an  s quand 
il  engendra  Sarug.  j 


Deuxième  fupp. 
du  P.  Pezron. 


Ann. du 
monde. 


1843 


1914 

1917 

1965 


*?74 


1 976 


3010 


Avant 

J.C. 


3109 

305S 

3045 

300S 

1998 


2995 


19Ç1 


1913 
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I Première  lupput. 

Deuxième  fupp, 
du  P.  Pezron. 

du  P.  Pezron. 

Ann. du 

Avant 

Ann. du 

Avant 

monde. 

J C. 

monde. 

J.  C. 

3°Ï7 

Ipl6 

Heber  , XV.  patriarche  , 
meurt  âgé  de  404  ans.  Plu- 
sieurs l’ont  regardé  comme  le 
pere  des  Hébreux. 

3067 

Z9OJ 

jizd 

1847 

Fhaleg,  XVI.  patriarche, 
meurt  âgé  de  339  ans. 

■Rois  Chalittns  à Babylone. 

3136 

Z83S 

Î0S7 

178  6 

y 

Sept  rois  Chaldéens  régnent 
fucccllivcment  à Babylone  , 
donc  le  premier  a étéEvcchoiis. 
Leur  régne  à duré  zz  5 ans. 

3 1S6 

Z7S1S 

3 >75 

lfi54 

Sarug  avoit  1 50  ans , quand 
il  engendra  Nachor. 

Tyr. 

318$ 

1783 

3zzz 

1751 

L’ancienne  Ville  de  Tyr  a 
été  fondée  vers  ce  temps- ci 
par  les  Sidoniens,  z;oo  ans 
avant  qu’Hérodote  écrivit  fon 
hiltoire. 

3ZZ1 

Z7jo 

3136 

1617 

Rehu  , XVII.  patriarche  , 
meurt  âgé  de  339  ans. 

3300. 

jzCtf 

1706 

3308 

M «î 

Nachor  avoit  IZ9  ans  , 
quand  il  engendra  Tharé. 

3318 

3 375 

Z466 

Sarug-,  XVIII.  patriarche, 
meurt  âgé  de  330  ans. 

Rois  Arabes  à Babylone. 

33S5 

z î S 3 

3311 

if  Si 

1 

Six  rois  Arabes  régnent  fuc- 
ceffivcment  à Babylone  après 
les  fept  Chaldéens.  Le  premier 
a été  Alardoccntes , ou  Mcro- 
dach.  Leur  régne  a duré  zif 
ans. 

3411  . 

if  61 

3d>4 

44  32 

I.  Dynaflie  des  princes  de 
Tanis  dans  la  EaiTtHEgypte. 
Elle  a eu  YIII  rois  qui  ont 

3444 

M48 

Digitized  by  Google 


II.  Canon  Chronologique 


Première  fuppur. 
du  P.  Pezron. 


Ann. du  Avanc 


lAnri.dui  Avant 


monde,  j;  C. 

fuccédé  à XV  autres , & qui 
ont  régné  i 93  ans.  Le  premier 
a éré  ltamclfés. 

Nachor-,  XIX.  patriarche,  3437  i. f 3 f 
meurt  âgé  de  148  ans. 

NaijJance  d‘ Abraham. 

Ahraham  naît  cette  année , 3448  1314 

Tharé  fon  pere  ayant  alors  1 30 
ans. 

Abraham  âgé  de  70  ans,  3318  143 4 

quitte , par  l’ordre  de  Dieu  , 

Ur  de  Chaldcequi  éroit  fa  pa- 
trie , & vient  avec  fon  pere 
Tharé  demeurer  â Carran. 


III.  AGE  DU  MONDE. 

Commencement  du  Peuple 
hébreu. 

Abraham,  XXI.  patriarche  3313 
depuis  Adam , apres  la  mort 
de  fon  pere  Thaïe , arrivée  à 
Carran , paffe  l’Euphrate  & 
vient  , par  l’ordre,  de  Dieu  , 
dans  le  pays  de  Chanaan  , âgé 
de  73  ans.  Ici  commence  le 
temps  des  promefles  faites  â 
ce  pere  des  fidcles , 430  ans 
avant  la  Loi  de  Moïfe. 

Naiilance  d'Hmaël  , fon  3 3 34 
pere  Abraham' ayant  alors  Sc 
ans. 

Circoncifion. 

Première  infeitution  de  la  3347 
Circoncifion , commandée  à 
Abraham  , alors  âgé  de  99 
ans.  . 

NaifTg^ed’îf.iac  , fils  d’A-  3348 
btaham , qui  croit  alors  âgé 
de 
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Première  fuppur, 
du  P.  Pezron. 


Ann. du 
monde. 


HS* 

)«04 


i6n 


5Ü7 


Avant 

J.  C 


“7f 

Il  6? 


Il  6 o 


ij4<î 


i68} 


j 68? 


de  roo  ans.  C’efllc  XXII.  pa- 
triarche. 

Efaü  & Jacob  naiflènt  d’I- 
faac  , alors  âgé  de  6o  ans.  Ja- 
cob cille  XXIII.  patriarche. 

II.  Dynailic  des  princes  de 
Tanis,  ou  des  rois  payeurs , 
dont  le  premier  a été  Salatis. 
Il  y en  a eu  VIIf  qui  ont  régné 
duraut  30;  ans. 

Mort  d' Abraham. 

Abraham,  XXI.  patriarche, 
meure  âgé  de  173  ans , après 
en  avoir  demeuré  roo  dans  le 
pays  de  Chanaan. 

Monarchie  des  Ajfyriens. 

Belus , • rbi  d’Ailÿrie  ou  de 
Ninive,  prend  Babylone,  après 
avoir  vaincu  Nabonnade,  fon 
dernier  roi.  Il  fonde  la  monar- 
chie des  Aiîyriens,  qui  a du- 
rée 1460  ans  fous  quarante-un 
rois. 

Régne  de  Ni  nus. 


uyo 


Ninus  régne  apres  fon-pere 
Belus,  qui  efl  mis  au  nombre 
des  dieux.  L’on  croit  que  ce 
i Belus  eft  le  Bel  des  Babylo- 
niens & le  Baal  des  Phéniciens. 

Ruben  naît  à Jacob,  alors 
jâgp  de  83  ans,  C’eft  fon  pre- 
mier né  qu’il  a eu  de  Lia. 

Naiffance  de  Lévi,  troifié- 
me  fils  de  Jacob , lors  âgé  de 
,87  ans. 

Kaiilance  de  Jofeph  , fils 
[de  Jacob , qui  a#bit  alors  yi 
[ans.  , 

Tome  y 


1188 


1184 


Deuxième  fupp. 
du  P.  Pezron 


Anti.du 

monde. 


3$oS 

jffi4 


3513 


Avant 

J.  C. 


13*4 

1338 


H4? 


i6l6 


3681 


i69i 


)69S 


1699 


1345 


nyt 


79 


*l77 


1173 
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[Première  fuppur. 
! du  P.  Pezron. 

Deuxième  fupp. 
du  P.  Pezron. 

Ann  du 
monde. 
)6?6 

37°  6 

A 1 

Avant 

J.  C. 
1177 

1167 

Jacob  retourne  de  Méfopo- 
camie  à l’infçu  de  fon  beau- 
îere  Laban  5 il  étoit  alors  âgé 
de  98  ans. 

Pharaon -Apophis,  IV  roi 
des  payeurs  établis  à Tanis  , 
commence  à régner  dans  la 
aafle  Egypte.  C'eft  le  Pharaon 
qui  favorifa  Jofcph  } il  régna 
61  ans. 

Jofeph  eft  vendu  par  fcs 
freres  à des  Madianites , & eft 
mené  en  Egypte,  âgé  dei7  ans. 

Ann. du 
monde. 
57  06 

3713 

37i* 

Avant 
J.  C. 

Il  66 

11J9 

. • 

11 3 6 

V 

Mort  d’Ifaac. 

37*8 

Ifaac , XXII.  patriarche  , 
meurt  âgé  de  180  ans , 8 c eft 
enfeveli  par  fcs  fils  Efaü  & 
Jacob  au  pays  de  Chanaan. 

3718 

1144 

Elévation  de  Jofeph . 

17i? 

\ 

HJ4 

Jofeph  , fils  de  Jacob  .étant 
en  Egypte , eft  fait  Miniftre 
d’Etat  par  Pharaon  Apophis , 
ayant  alors  3°  ans  accomplis. 
Son  miniftete  dure  80  ans. 

37  »9 

H4Î 

\ 

% 

Règne  de  Simiramis. 

3*34 

113? 

Sémiramis  régne  en  Aflyrie 
après  la  mort  de  N inus. 

3733 

1139 

* 

Demeure  $er  Ifrailites  en 
Egypte. 

; 

37»* 

H4Î 

Jacob  avec  toute  fa  famille, 
entre  en  Egypte , ftgé  de  13e 
ans.  Les  I fraélites y demeurent 
ai 5 ans,  ayant  été  autant 
d’années  dans  la  terre  de  Cha- 
naan. 

* 

37JS 

1134 

1 
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Première  fupput. 

Deuxième  fupp. 

du  P.  Tezror. 

| du  P 

Pczrou. 

Ann.  du 

Avant 

A un, du 

Avant 

monde. 

J.  C. 

monde. 

J C. 

z 1 18 

Obfcrvations  Agronomiques. 

Cette  même  année  com- 
mendtnt  les  Obfervations  Af- 
rronomiques  de  1903  ans  qui 
furent  trouvées  à Babylonc 
331  ans  avant  Jefus-Chrilt , 
quand  Alexandre  le  Grand  la 
prit  fur  les  Perlés , après’  la 
défaite  de  Darius. 

Mort  de  Jacob. 

Jacob,  XXIII.  patriarche 

J E 

. 

i 

1 

: 37i  î 

H17 

377« 

11 97 

depuis  Adam  , meurt  en 
Egypte,  âgé  de  147  ans. 

Caath  , aïeul  de  Moïfe  , 
naît  cette  année  de  Lévi , lors 
âgé  de  r,o  ans.  C'ell  le  XXVI 
parriarche. 

• Ninyas,  ou  Zamés , fils  de 

3771 

z»97 

378j 

108  3 

Ninus  & deSémiramis , régne 
en  Alîyrie  après  fa  mere.  Il  y 
a eutrénte-fept  rois  depuis  lui 
jufqu’à  Sardanapale. 

Amram,  pere  de  Moïfe  , 

\ 

37?r 

ZÏ77 

37 99 

Z074 

na’.t  de  Caath  , qui  avoir  alors 
40  ans.  C'eft  le  XXVI,  patriar- 
che depuis  Adam. 

Le  patriarche  Jofeph  meure 

3809 

' ! 

1163  i 

38S0 

zoij 

en  Egypte  , âj>é  de-  1 1 0 ans , 
après  avoir  été  miniftre  de 
deuxiois  durant  80  airs. 

. - . ; 
Royaume  des  Sicyoniens. 

Le  royaume  des  Sicyoniens 
dans  le  Péloponnèfe , a com- 
mencé 1 3 fr  ans  avant  la  pre- 
mière Olympiade.  r 

Aaron  , frere  aîn'ê'dë  Moïfe,: 

* 

( . 

3841 

3870 

f 

1117  j 

| 

iioii  | 

naïf  cette  année  d’Amram,  quPf 
étoic  alors  âgé  de  73  ans.  C’eit 

J 

' * ' 

. T..  IL 

0 ij 

> 
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I Première  fupput. 
du  P.  Pczron 

Deuxième  fupp. 
du  P.  Pizron. 

Ann  du 
monde. 

Avant 
J.  C. 

le  XXVII.  patriarche  depuis 
Adam. 

Ann. du 
inonde. 

Avant 
J.  C. 

Na.ijfan.ce  de  Moifm 

1010 

Naiffance  de  Moïfe , fils 
d’Aniram,  quiéroir  alors  âgé 
de  78  ans.  Il  eû  né  trois  aus 
après  Ton  frere  Aaron. 

*°99 

- 

3900. 

3903 

39=>  7 

*970 

l}66 

! 

Moïfe  âgé  de  40  ans,  s’en- 
fuir d’Egypte  en  Arabie  , & 
époufe  Scphora,  fille  de  J cchro» 
Alifphragmurofis.,  roi  de 
Diofpoüs , chafiè  d’Egypte  les 
rois  palpeurs , détruit  leur  Dy- 
nalïie  établie  à Tanis  depuis 
103  ans.  Il  réunit  fous  fon  em- 
pire toute  la  Bartc-Egypte , a- 
vec  Memphis , £i  régne  3 6 ans. 

39,} 

39*7 

*939 

*®33 

Royaume  d’Argos . 

/ 

3?5<î 

i 

i 

t 

I 

«937 

Inacbus,  premier  roi  des 
Argiens  , commence  à régner 
jlans  le  Péloponnèfe.  II  a été 
contemporain  de  Moïfe  & du 
roi  Amolis , félon  les  auciens 
Pcres  & les  Hiftoriens. 

Ce  royaume  a commencé 
plus  de  8oo  ans  avant  la  prife 
jie  Troye. 

393® 

IQll 

r. 

i 

; 

IV.  AGE  DU  MONDE. 

I 

i 

{ mi 

: 

lÿjo 

Sortie  d'Egypte. 

M O, sr  délivre  les  Ifraêlites 
de  la  fervitude  d’Egypte  fous 
Pharaon  Alifphragmuthofis , 
qui  eft  abîmé  dans  les  eaux  de 

39,3 

«r 

i 
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de  rHifioire  Sainte. 


[ Première  fupput. 
du  lJ.  Pezron. 

: Ann.du  j Avant 
monde.)  3.  C. 


laMerRouge,  43oans  depuis 
l’entrée  d’Abraham  au  pays 
de  Chanaan. 

X FUI.  Dynaftie  des 
Egyptiens. 

Cette  même  année  la  XVII I. 
DynatUc  des  Egyptiens  , qui 
cil  la  V.  des  Diofpolires  en  la 
Bade-Egypte , commence  pirj 
Amods,  ou  Thetmofis  ,*  dis 
d’Alifphragmurofis.  Ellcadu- 
ré  593  ans  fous  dix-Iept  rois.] 
Depuis  ce  tems  ci  coûtes  les 
Dynailies  ont  été  i'ucceluves  ,j 
au  lieu  que  les  17  premières' 
ont  été  collatérales. 


Loi  de  Afoi'fi. 


Moïfe  étant  entré  dans  le 
défert  d’A  rabie  avec  les  Ifraé- 
lites , leur  donne  la  Loi  qu’il 
avoir  reçue  de  Dieu  fut'  la 
montagne  de  Sina.  II  gouver- 
ne 40  ans  le  peuple  de  Dieu 
dans  le  même  défère. 


Entrée  dans  la  Terre promife. 


3 9*3 


i8po 


Moïfe  étant  mort  au  com- 
mencement de  cette  année , â 
l’âge  de  no  ans , Jofué  ou 
Jefus  entre  le  dixiéme  jour  du 
mois  de  Nifan  , c’ed-a-dire  , 
au  mois  d’Avril , dans  le  pays 
des  Chananéens,  ou  terre  pro- 
mife. Il  gouverne  leslfraéiitcs 
durant  17  ans. 

Jofué,  ou  Icfus,  après  avoir 
employé  cinq  ans  entiers 
à faire  la  guerre  aux  Chana- 
accns , 8c  à prendre  .leur  terre  , 


* 


V7 

Deuxième  fupp.f 
du  P.  Pezron.  J 


Ann.du,  Avant 
monde.  J.  C. 


3595  '979 

*998  1 974 

Ont- 
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j i B II.  Canon  Chronologique 


r.-' 

ï Première  fuppnt. 
! du  P.  Pezron.  j 

Deuxième  fupp 
du  P.  Pezron. 

Anu  du 
monde. 

A varie 
J.C. 

envoie  dix  hommes  chotfis 
avec  des  arpenteurs  pour  la 
mefurer  durant  fept  mois. 

Ann. du 
monde. 

* 

Avant 

J.  C. 

Partage  de  lit  Terre  promife. 

1883 

La  feptiéme  année  J ofué,  ou 
Jefus,  ayant  alTemblc  le  ponti- 
fe è.léazar , le  Sénat  & les  prin- 
ces du  peuple , ils  font  publi- 
quement ladivifioudelaTerre 
des  Chananéens  , & la  donnent 
en  partage  aux  tribus  d'Ifrael. 

► 

L'on  pratique  foîemnellement 
la  Loi  de  Mo  fe. 

• 

L’an  4000  du  monde , les 
peuples  d’  frael  étant  en  pof- 
fefTîon  de  la  Terre  promife  à 
leurs  pères , commencent  fo- 
lemneüemcnt  à pratiquer  la 
Loi  de  Moïfe , ce  qu’ils  n’a- 
voient  pu  jufqu’alors.  Ainlî 
l’on  peut  dire  que  la  Loi  de 
nature  a duré  4000  ans  entiers, 
St  la  Loi  de  Moï  e,  1000 ans, 
jufqu’à  la  mort  de  Jefus- 
Chrill,  qui,  à 6000  accom- 
plis , a établi  la  Loi  nouvelle. 

Pkorouéc  , fils  d'Inachus, 
Il  roi  d’ Argos , régne  durant 
foixance  ans. 

4000 

4006 

i}i7z 

1966 

Mon  de  Jofui. 

4010 

4010 

1863 

l8£j 

. Jofué , que  tous  les  anciens , 
tant  Juifs  que  Chrétiens, avant 
faint  Jérôme,  ont  appelle  Je- 
fus  , meurt  cette  année  , ayant 
gouverné  17  ans , en  ayant 
vécu  no. 

Anarchie  de  18  ans  après  la 
mort  de  Jofué.  •' 

4010 

; 

19,-1 

* 
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de  l'Hifioire  Sainte, 


Première  fuppuc. 

Deuxième  fuj  p. 

du  P.  Peu' on. 

du  P.  Pezton. 

Ann.du 

Avant 

Ann.du 

Avant  | 

monde. 

J.  C. 

monde. 

J.  C.  | 

■'  ■ 

Les  anciens  d’Ifrael , 8c  prin- 
cipalement ceux  de  la  tribu  de 

4038 

*934 

. • 
I 

1 

Juda  , gouvernent  le  peuple. 

Apis,  III.  roid’Argos,  dans 
le  Péloponncfe  , régne  55  ans^ 
II.  Anarchie  d’environ  jo 

4066 

4078 

1906 

1894 

ans,  durant  laquelle  les  Ifraé- 
lites  font  des  alliances  avec  les 

Chananéens,  8c  commencent 
infenfiblemcur  à adorer  leurs 

Dieux. 

, t 

Argus  , IV.  roi  d’Argos  ^ 
gouverne  durant  70  ans 

4101 

1871 

4°93 

1778 

I.  ferviende  des  Ifraélites , 

4J1S 

1844 

fous  les  rois  de  Méfopotamie , 
qui  dure  huit  ans. 

4io3 

1770 

Othoniel , I.  Juge , gouver- 

^4136 

1836 

ne  Je  peuple  de  Dieu  pendant 
quarante  ans. 

ï 

> 

1 

i > 

'l  * 

Criafe  , V.  roi  d’Argos  ,' 
gouverne  durant  fj  ans. 

4171 

1801 

III.  Anarchie  , qui  a duré 

4176 

179* 

environ  40  ans. 

4176 

JI.  fervitu.le  fous  les  Moa- 
bites  , qui  a été  de  >8  ans. 

4116 

- 17J* 

Phorbas,  VI.  roi  d’Argos , 

4Zi« 

1740 

1 

gouverne  pendant  35  ans. 

1738 

4*94 

1*79 

Ahod  , II.  juge,  gouverne 
les  Ifraélites  durant  80  ans; 

4*34 

iW  j 

Triopas,  VII.  roid’Argos, 
régne  64  ans. 

41Ç1 

1711 

•4*74 

1399 

IV.  Anarchie , qui  a pu  du- 

4314 

1658 

; 

rer  environ  40  ans 

Jafus , VIII.  roi  d’Argos 
gouverne  environ  10  ans. 

43*7 

- 

XIX,  Dynajîie  des  Egyp- 

tiens . 

433* 

* î 57 

La  XIX.  Dynaftie  des  Egyp- 

434* 

1 616 

t T 

1 

^ - \ 

tiens,  qui  eft  la  VI  des  Diof- 
polites,  a duré  194  ans  fous 
cinq  rois,  dont  Séthofis  ou 
Séfoltris  a été  ie.premia', 

0 iy 
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3 10  II.  Canon  Chronologique  _ 


Prcmierefuppur. 

Deuxième  fupp. 

du  P.  Pezron. 

du  P.  Pezrou. 

Ann. du 

Avant 

Ann. du 

Avant 

monde. 

J.  C. 

monde. 

J.  C. 

43»* 

IJtfl 

III.  fervitude  fous  les  Cha- 
nanécns,  qui  a duré  10  ans. 

4354 

161  S 

Agenor , IX.  roi , comman- 
de à Argos  environ  1 j ans. 

4357 

161  f 

433  » 

» 54*  ' 

Débora  , III.  juge , gouver- 
ne les  Iftaé'.ires  durant  40  ans. 

4374 

1598 

Crotope , X.  roi  d’Argos , 
commande  pendant  j 1 ans. 

438a 

» 590 

* a 

-Royaume  d’Athènes. 

439» 

I581 

Cécrops,  I.  roi  d’Athènes , 
commence  à régner  373  ans 

43?° 

ip8i 

• 

avant  la  prifc  de  Troye , 8c 

i 

8ofi  ans  avant  la  première  O- 
lympiade. 

1 

Sthénéle , XI.  roi  d’Argos , 
régne  durant  3 1 ans. 

44») 

»55S 

437» 

150I 

* 

V . Anarchie , qui  a duré  en 
Ifrael  environ  30  ans. 

44»4 

! 

*>58 

f 

' Cranaus , II.  roi  d’Athènes , 
régne  durant  s ans. 

4340  ; 

«()» 

43»? 

.484 

IV.  fervitude  fous  les  Ma- 
dianites  , qui  n’a  duré  que 
7 ans. 

44+4 

1518 

Gelanor,  XII.  roi  d’Argos 
gouverne  environ  18  ans. 

Amphiâion  , III.  roi  d’A- 
thènes , régne  rc  ans. 

4449 

*5*3 

439« 

*477 

Cédéon , TV.  juge  , gouver- 
ne les  Ifraélites  pendant  40 

445» 

ijn 

ans. 

Cadntus  vient  en  Grèce. 

Cadmus  vient  de  Phénicie , 
en  Grèce  t il  bâtit  à Thcbes . en 
Béorie  , la  citadelle  appel  !ée 
Cadmée.  Il  apporte  au*  Grecs 

445) 

*5*9 

a j 

les  Lettres  Phéniciennes. 

% , 

Erichtouius,  IV.  roi  d’A- 
thènes , régne  to  ans. 

Danaiis  s'enfuit  d’Egypte  , 

4459 

*5*3 

4J(5i 

»n» 

44*» 

*5»* 

8c  vient  à Argos  dans  le  Pc 
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Prtmietefupput. 

Deuxième  fuppx  ] 

du  P.  l'ezroo. 

du  P. 

Pezron. 

Ann.dn 

A vaut 

Ann. du 

Avant 

monde. 

J.  C. 

loponnèfe , où  il  tégna  l’année 
fuivante. 

monde. 

J.  C. 

Régne  de  Dancùis. 

4J*Î  / 

If  JO 

Danaiis  chaflè  Gélanor  de 

44*» 

tlto 

fou  ttônc,  6c  régne  à Argos 
durant  so  ans.  C’a  été  le  XIII. 

roi  d’Argos  depuis  Inacbus.  Il 

„ • 

a commencé  à régner  301  ans 
devant  la  prifc  de  Troye  , de 

f 10  ans  après  Inachus. 

VI.  Anarchie , qui  a duré 
environ  if  ans. 

449' 

14P1 

44Î* 

I4Î7 

Abimélech,  V.  juge  , gou- 
verne les  Ifraéiites  ) ans. 

4jo« 

I4«"<S 

4415 

• 

1434 

Thola,  VI.  juge  , gouverne 
les  Ifraéiites  13  ans. 

4109 

4 

Pandiou  I a été  cinquième 
roi  d’Athènes  pendant  40  ans. 

Lyncée , XIV.  roi  d’Argos, 
domine  41  ans. 

4fir 

1460 

44** 

141 J 

Jaïr,  VII.  juge,  gouverne 
les  Ifraéiites  11  ans. 

41 

144O 

■>  ■ 

XX.  Dynafiie  des  Egyptiens. 

Cette  année  a commenté  la 

414° 

i* 

MU 

XX.  Dynafiie  des  Egyptiens, 
qui  cilla  VII.  des  Diofpolites 
6c  qui  a eu  douze  rois.  Elle  à 
duré  pendant  l'cfpace  dç  307 

. 

ans. 

Eiqjchtée,  VI.  roi  d’Athè- 

4149 

l4lJ 

nes  , commande  pendant  fo 

ans. 

44S4 

Abas , XV.  roi  d’Argos , 
gouverne  durant  r 3 ans 

4111 

M>9  ' . 

1339 

VII.  Anarchie  , qui  a duré 

4114 

141S  r 

environ  43  ans. 

Prêtée  , XVI.  roi  d*  Argos , 
gouverne  17  ans. 

4176 

*19*  . 

Acryfîus,  XVII.  roi  d’Ar- 

4191 

«179  '• 

gos  , régne  3 x ans. 

: 

O v 
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11.  Canon  Chronologique 


Premicrefupput 

Deuxieme  fupfi.f 

du  P.  Pezron. 

du  P.  Pezron.’  | 

Ann.  du 

Avant 

Ann. du 

Avant’ 

monde. 

J.  C. 

monde. 

J.  O. 

45 ‘4 

MJ? 

V.  fcrvitude  fous  les  Phili- 
llins  &c  les  Ammonites , qui  a 
duré  18  ans. 

Cécrops  11.  a été  fepciéme 
roi  d’Athènes  pendant  4 ans. 

45?? 

M 73 

4531- 

M4» 

Jcphté,  VIII.  juge , gouver- 
ne les  Ifraélices  6 ans. 

4«i7 

MM 

co 

MM 

Abcfan  , IX.  juge , gouver- 
ne les  Ifraéütes  7 ans. 

Petfée  ayant  tué  par  mé- 
gardc fon  aïeul  maternel  , 
Acrifius  XVII.  roi  d’Argos  , 
touché  de  douleur,  cède  cette 
ville  royale  à Mégapentés , qui 
lui  donne  Tirinthe , ou  Perfée 
régne  trois  ans , en  attendant 
qu’il  rétablifle  la  ville  de  My- 
cèaes. 

Royaume  de  Mycènes  fuccéde 
à celui  d’Argos. 

4«M 

4614. 

* 

134? 

1348 

*i  • 

f 

Petfée,  qui  avoir  quitté  la 
ville  d’Argos , ayant  embelli 
celle  de  Mycènes , y établit 
fou  régne.  C’eft  le  dix-huicié- 

4617 

M4S 

1 î 

i *' 

me  roi  depuis  Inachus  ; il  ré- 
gne durant  huit  ans. 

- 

i 

4545  i 

1 

1318 

Ahiaion,  X juge,  gouver- 
ne les  Ifraélites  ro  ans. 

4S}o  ( 

M4l 

i 

Sihéuéle,  XIX.  roi  depuis 
Tnaohus , régne  à- Mycènes  du 
rant  huit  ans. 

4M5 

1 3 37 

. 

v ' : 

Pandion  II.  a été  vyi.  roi 
d’Athènes  durant  13  ans. 

4Æ3? 

M33 

4555  ! 

< ' ;■  > | 

1318 

' • t 

Abdon , XI.  juge,  gouverne 
lesdfr.iélites  pendant  8 ans. 

4640 

1 331 

Euryfthée  , XX.  roi  depuis 

4643 

M1? 

E-  > , • 

x 1 ; 

Inachus , 1 égne  à Mycènes  pen 
dant  38  ans. 

f'  - : 

456î  i 

1310 

VIII.  Anarchie,  qui  a duré 
environ  44  ans. 

4«4? 

1314  1 

« 

l 

Égée , IX.  roi  d’Athènes , 
gouverne  pendant  48  ans. 

4884 

1308 
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Première  fupput. 

Deuxième  fttpp. 

du  P.  Peiron. 

du  P.  Pczron. 

Ann. du 

Avant 

Ann. du 

Avant 

monde. 

J.C. 

. Attée  &Thyefte,  XXI.  roi 

monde. 

4681 

3.  C. 
nyi 

depuis  ,1  nachus , régne  à My- 
cènes durant  *5  ans. 

4*1  i 

1160 

VI.  fervitude  fous  les  Phi- 
liftins  durant  40  ans. 

4 

1180 

Jhéfce , X roi  d’Athènes , 

4711 

1160 

tr 

gouverne  pendant  30  ans. 

4«n 

1110 

Samfon,  XII.  juge,  gou- 
verne les  Ifraélites  durant  ic 

47îi 

1140 

ans. 

Menefthée  ayant  charte  Tbc- 
fée , eft  le  XI.  roi  d’Athènes 

4741  ; 

1130 

r • - 

pendant  a;  ans 

t , 

4*47 

1 116 

Agamcmnon,  fils  d’Atrée, 
ôc  frere  de  Menelaus,  XXII. 
toi  depuis  Inachus,  régne  à 
Mycènes  1 9 ans. 

4746 

1 116 

lie? 

IX.  Anarchie  après  la  mort 
de  Sam.oy-,duranc  10  ans. 

4711 

ItlO 

1 

'•!> 

. ; Prife-de  Troye.  * 

s 

• f • • ‘S  - 

La  fameufe  ville  de  Troye 
en  Afie  eft  prife  par  les  Grecs , 

47di 

ttoy 

la  di?»,huitiéme  année  d'Aga- 
raemnoa  , toi  de  Mycènes  , ôc 

U vingt -deuxieme  de  Me- 

nçftée  , roi  d’Athènes , 375 
ans  depuis  celui  de  Cécrops , 
premier  roi  d’Athènes , ôc  301 
ans  depuis  que  Danaiis  a régné 

à Argos.  Ç’a  été  151  ans  de- 

4 

vanc  le  temple  de  Salomon , 
433  ans  avanc  la  première 

Olympiade , ôc  r 1051  ans  avant 
l’ere  de  Jefus-Cbrift. 

1 " * 

4 «66 

1107 

Egyfte , fils  de  Thyefte  , 
XXIII.  depuis  Inachus,  ayant 

47*1 

H07 

tué  Ion  coufin  Agamemnon  , 
régne  3 ans  à Mycènes. - 
Démophqon,  fils  de  Thé- 
fée  , ôc  XII.  roi  d’Athènes  , 
gouverne  pendant  3 3 ans. 

• 

Orefte } fils  d'Agameiimon , 

. 4770 v 

1 101 

O vj 
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3*4 


• Premierefupput 

• 

1 Deuxième  fupp.  * 

du  P. 

Pe2ron. 

. 

du  P. 

Pezron. 

Ann.di 

i Avant 

Ann  du 

Avant 

monde 

J.  C. 

& XXIV.  depuis  Jnachus  , 

ayant  tué  Egy/te,  régne  À My- 

inonde. 

J.  C. 

cènes  durant  70  ans. 

4*73 

1100 

Hély , fouverain  pontife  *& 
XIII.  juge  des  lfraélites  t les 

477 1 

i 

1100 

gouverne  pendant  40  ans. 

Oxinche,  XIII  roi  d'Athè- 
nes , gouverne  pendant  si  ans. 

4758 

1174 

Aphydas  , XIV.  toi  d’Athè- 
nes , régne  un  an  feulement. 

* 4810 

1 t«i 

Tbimoéte , XV.  roi  d’Athè- 
nes , gouverne  pendant  8 ans. 

4811 

1161 

47*3 

uSO 

X.  Anarchie  après  la  mort 
d’Héîy  , qui  a duré  10  ans. 

4811 

1160 

Mêlant he  , fils  d’Andro- 

4815 

■ 

pompe , eft  fait  X Vf.  roi  d’A- 
thènes, ic  gouverne  37  ans. 

Samuel  gouverne. 

. 

4733 

1140 

Samuel,  fuge  & Prophète , 
gouverne  feui  le  peuple  H*I- 

4X31 

IX40 

frael  durant  loans , & enfoite 
sAans  arec  le  roi  Saiil. 

484c 

XIJX 

Tifamene,  Penthile  & Co- 

metés  , tous  trois  fils  d’Orefte, 
& XXV.  depuis  Inachus  , ré- 
gnent trois  ans  â Mycènes 
après  la  mort  de  leur  pere  , & 
en  eux  finit  ce  royaume. 

•s 

Hiraclidcs  dans  le  Pélo~~ 

A 

ponnife. 

* 

4743 

xi  30 

Ce  fut  cette  année , qui  eft 

4841 

1150 

la  80.  depuis  la  pri'edeTroye,! 
qu’arriva  la  defeente  ou  l’ir- 

. 

ruption  des  Héracüdes,  c’eft- 
â-dire  , des  defeendans  d’Hcr- 

cule,  dans  le  Péloponnèfe,  four 
là  conduite  de  Téniene  , de 

Ctefpbon  3c  d’Ariftodéme. 

. 
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Premierefupput. 
du  P.  Pezron. 

Deuxième  fupp. 
du  t.  Teiron. 


Ann. du 

Avant 

Ann.  du 

Avant 

monde. 

J.  C. 

Royaume  de  Lacidemone. 

monde. 

5.  C. 

4744 

1 1 1? 

A riftodéme , un  des  Héra- 
ctides  , établit  le  royaume  de 
Lacédémone , qui  a depuis  été 
fi  fameux.  Il  a régné  4 ans , a 

4*45 

1115 

commencé  80  ans  après  la 
ruine  de  Troye. 

XXI-  Dynaflie  des  Egyp- 

tiens. 

474» 

mj 

Cette  année  commence  la 
XXI.  Dynaihe  des  Egyptiens , 

4847 

U15 

qui  eil  la  III.  des  punces  de 
Tanis.  Elle  a duré  1 50  ans  fous 
une  fuite  de  fepr  tois  , dont  le 
premier  a été  smédés. 

- 

Furiithèue  8c  l’roclés , fils 

pollhumcs  d’Ariftodème , té- 
gnent  tous  deux  à Lacédémo- 

ne, fous  la  tutcllede  leut  on- 
cle Tberas. 

Régne  de  Saul. 

47Ï3 

1110 

Sali!  régne  ro  ans  fur  les  peu- 
ples d'îfrael -,  il  en  paflc  dix- 

4851. 

1120 

huit  avec  Samuel.  - 

Codrus,  fils  de  Mélanthe, 
XVII.  8c  dernier  roi.  d'Athè- 
nes, régne  pendant  n ans. 

4»î6 

mfi 

477» 

not 

Le  prophète  Samuel  meurt 
cette  année , aptes  avoir  gou- 

4870 

MOI 

. 

verné  les  Ifraélites  durant 
ans.  Saiil  régne  deux  ans  après 
la  mort  de  ce  prophète. 

r 

Royaume  de  Judo. 

4773 

IIOO 

David , fils  de  -elTé , com- 
mence fcqpjuvetner  le  peuple 
de  Dieu  , Lt  régne  40  ans. 
C’eft  pat  lui  que  le  royaume 

487» 

I I OO 
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Première  fupput. 

Deuxieme  fnpp. 

du  P.  Pczron. 

du  P.  Pezron. 

Ann. du 

Avant 

Ann. du 

Avant 

monde. 

J.  c. 

monde. 

3.  C 

à Jérufatem  durant  80  ans  , & 
non  40  feulement , comme  on 
le  croit  allez  communément. 

V.  AGE  DU  MONDE. 
„ Temple  de  Salomon. 

- -.v 

4816 

1057 

S A 1 0 m 0 n jette  lés  fonda- 
tions du  Temple  de  Dieu  à Jé- 
rufalem,la  quati iéme  année  de 
fon  régne.  Cela  eft  arrivé  96% 
ans  depuis  la  l'ortie  d’Egypte, 
1 5 z ans  après  la  prifc  deT roye, 

49JJ 

10  j7 

•> 

181  ans  avant  la  première  O- 
lympiade  , de  1057  ans  avant 
Jefus-Chrift.  Ce  temple  a fub- 
lîlté  pendant  470  ans , fïx  mois 
êt.dix  jours. 

4854 

IOJ9 

Archippe , III.  archonte  per- 
pétuel, gouverne  J9  ans. 

49B 

1039 

V-  V' 

OO  00 

1010 

loxo 

Therlîppe  IV.  archonte 

perpétuel , gouverne  19  ans. 

Salomon  tombe  dans  l'idolâ- 
trie après  40  ans  de  régne  j 
étant  alors  âgé  de  J4  ans. 

XXII.  Dynaftie  des  Egyp- 
tiens. 

4 9*1 

J'OIO 

4878 

La  XXII.  Dynaftie , qui  eft 
la  première  des  princes  de  Bu- 
baite,  a commencé  cette  an- 
née. Elle  a duré  1 10  ans  fous 

4?91> 

995  ’ 

neuf  rois  , dont  le  premier- a 
été  Séfouchis , qui  a régné  1 1 
ans.  Ce  prince  eft  le  Pharaon 
Sefac  , oirSefachim  de  l’écri- 
ture ; mais  il  cil  bien  différent 
du  grand  Séfoflris , qui  vi- 
voit  plus  de  (qq  ans  aupara- 
vant. 

f 

1 

V 
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Fremierefupput. 

Deuxième  /upp. 

du  P.  Pezron 

• 

du  P.  Pcxron. 

Ann. du 

Avant 

Ann  dn 

Avant 

monde. 

J.  C. 

monde. 

J.  C. 

4*  Sx 

59» 

Pborbas,  V.  archonte  per- 
pétuel durant  30  ans. 

Jioyaumes  de  Juda  & d'Ifrael. 

4981 

99» 

4893 

»8o 

5alomon  étant  mort  cette 
année  âgé  de  94  ans  , il  fe  fait 
un  ichifme  parmi  les  Ifraéli- 
tes  l3.obo.im  , fon  fils , régne 
en  Juda  fur  deux  tribus  pen- 
dant 17  ans.  Et  Jéroboam  , 
fils  de  Nabat , régne  en  Ifracl 
fur  dix  autres  tribus  pendant 
14  ans , félon  les  feptantc 

W1 

980 

4?to 

96» 

Abia , après  fon  pere  Ro- 
boam  , régne  en  Juda  6 ans. 

Mégadés,  VI.  archonte  per- 
pétuel d’Athènes  durant  18 
ans. 

5009 

9«3 

49ix 

961 

501 1 

4 9i6 

*57 

Afa  après  fon  pere  Abia  , 
régne  en  :uda  4 j ans 

fOlf 

957 

49 19 

944 

Héfîode,  le  plus  ancien  poète 
qui  nous  relie  , floriiloit  en  ce 
icms  - ci  fous  l’archontar  de 
Mégaclés. 

fot8 

944 

494° 

933 

Diognere  , VIT.  archonte 
perpétuel  durant  40  ans. 

5039 

93  3 

v ‘ •- 

49  y î 

$10 

♦ 

rygmalion  , frere  Je  la  fa- 
meufe  Didon  , régne  i Tyr  de 
Phémdc  durant  47  ans 
Achab  , mari  de  Jezabel, 
régne  en  Samarie  durant  xx 
ans. 

50jx 

$10 

\ 

4957 

91  « 

Jofnphat,  après  fon  pere 
Afa,  régné  en  Juda  xp  ans 
commencés. 

5®5« 

916 

49  S 8 

915 

Hélie  commence  i prophé- 
tifer  l’an  fécond  de  Jofaphat , 
roi  de  Juda  , & continue  juf- 
qu’à  l'an  j 9 ou  10  de  ce  prince. 

Citadelle  de  Carthage. 

f®57 

9'f‘ 

4959 

9»4 

L’an  fcpticme  de  Pygma- 

5°58 

9*4 

. ♦ 
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519 


Première  fupput. 

Deuxième  füpp. 

du  P.  Pezron. 

du  P.  Pezron. 

Ann. du 

Avant 

Ann. du 

Avant  j 

monde. 

• 

J.C. 

lion  , roî  de  Tyr,  fa  feeur  Di- 
don  fuyant  fa  tyrannie  , vient 
à Carthage , 8c  y bâtit  la  cita- 
delle, 914  ans  ou  environ 
avant  l’ere  de  Jefus-Chrift. 
Cela  arriva  138  ans  avant  la 
première  olympiade , & envi- 
ron 770  ans  avant  que  Car- 
thage fût  détruite  par  Scipion 
Emiücn,  furnommé  auffi  l’A- 
fricain. 

monde. 

« 

J.C. 

49*6 

507 

Homere , fi  célèbre  par  fes 
poéfies  , floriiîoit  dans  ce 
temps-ci , Diognete  étant  ar- 
chonte d’Athènes 

• 507 

497» 

901 

Sardanapale  , XLÏ.  8c  der- 
nier roi  des  Aifyrieus , depuis 
Belus , régne  à Ninive  16  ans. 

ï°7° 

9SJ. 

4076 

897 

Elifée  commence  à prophé- 
tifer  après  qu’Héli  eût  été  ravi 
au  ciel  , 8c  continue  pendant 
Sf  ans. 

Î<>7Î 

P97 

4580 

! 

895 

Phéreclés  , VIII.  archonte 
perpétuel  d’Athènes  durant  4 
ans. 

f°79 

893 

4981 

*9* 

Joram  , après  fon  pere  Jo- 
faphat,  régne  en  Juda  8 ans. 

fo8o 

Sgz 

4984 

889 

Ariphron,  IX.  archonte  per- 
pétuel d’Athènes  pendant  31 
ans. 

foSj 

' 

8S9 

4>8{ 

888 

Lycurgue  reprend  la  tutelle 
de  ion  neveu  Carilaüs , roi  de 
Lacédémone, qu’il  avoir  quitté 
9 ans  auparavant. 

Monarchie  des  Mc  des. 

3084 

888 

4>87 

88tf 

Arbace , gouverneur  de  Mé- 
die , détruit  l’empire  des  Afly- 
rieus,  8c  le  transfère  aux  Mo- 
des. Cet  empire  fi  fameux 
avoir  duré  depuis  Belus  l'efpa- 
ce  de  t4<;o  ans , fous  41  rois, 
dont  le  dernier  a ctéSardana- 

fo8« 

88* 
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II.  Canon  Chronologique 


Pre/Viierefuppur. 
du  P.  Pezron. 


JP 

pale.  L’empire  desMédes  qui 
a commencé  la  quatrième  an- 
née d'Aiiphron , archonte  per- 
pétuel d'Athcnes  , no  ans  de- 
vant la  première  olympiade  , 
a fubfifte  j > o ans  jufqu’au  ré- 
gne de  Cyrus  , premier  roi  des 
Perfes.  Arbace  a régné  z8  ans. 

Loix  de  Lycurgue. 

Lycurgue  , tuteur  du  jeune 
roi  Canlaiis  , fon  neveu  , 
donne  des  Loix  falutaires  â 
ccrtx  de  Lacédémone , envi- 
ron 109  ans  avant  la  première 
olympiade. 

Ochofias  , après  Joram  fon 
pere  , régne  en  Juda  un  an 
feulement. 

I phi  tus- . 

Iphitus,  Roi  d’Elide  , qui 
defeendoit  d’Oxylus , l’un  des 
Héraclides  , rétablit  dans  le 
Péloponnèfe  les  jeux  Olympi- 
ques , jo8  ans  avant  la  pre- 
mière Olympiade  vulgaire  , 
où  Corébe  fut  viftorieux. 

Athalie,  veuve  de  Joratn, 
voyant  fon  fils  Ochofias  mort, 
ufurpe  le  royaume  de  J uda  fur 
fon  petit-fils  Joas , qui  étoit 
encore  enfant.  Elle  régne  fix 
ans  à Jérufalem. 

Joas  par  les  foins  du  Pontife 
Joïada,  remonte  fur  le  trône 
de  Juda,  aptes  la  mort  d’A- 
thalie.fon  aïeule,  qui  l’avoit 
ufurpé.  Ce  prince  a régné  40 
ans  commencés. 


Deuxième  fupp. 
| du  P.  l’ezton. 

*Ann.du  Avant 
monde.  J.  C. 
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Première  fupput. 

Deuxième  fupp. 

du  P.  l'ezron. 

du  P.  P et  ton. 

Ann. du 

Avant 

Ann  du 

Avant 

monde. 

J.  C. 

monde. 

J.  c. 

? 

XXIII.  Dynajlie  des  Egyp- 

tiens . 

499S 

La  XXIII.  Dynnftie,  quieft 

5 e 97 

875 

la  IY.  des  princes  de  Tanis  , a 
duré  89  ans  fous  quatre  rois , 
dont  le  premier  a été  Pétuba- 

tés,  qui  a régné  40  ans. 

* 1 

Nouveau  Royaume  des 

Ajjy  riens. 

501  I 

$6l 

Un  prince  que  quelques 
hiftoriem  Grecs  ont  appelle 
Ninus  le  jeune  , rétablit  à Ni- 
nive  le  royaume  des  Aflyriens, 

3IIO 

861 

détruit  14  ans  auparavant  fous 
Sardanapale.  Ce  rétabliflc- 

» 

ment  ell  arrivé  86  ans  avant 
la  première  olympiade  Ce 
nouveau  royaume  a duré  i-'7 
ans  jufqu'au  tenverfement  de 
la  grande  Ninive. 

i s \ 

5015 

S58 

Maudaucés,  I'.  roi  des  Mé- 
des , régne  10  ans 

I*  «4 

85S 

1 hefpyéus,  X.  archonte  per- 
pétuel , durant  40  ans. 

839 

î°34 

839 

a mafias  , après  fon  pere 
Joas,  régne  en  J uda  19  ans. 

TI33 

[°>  5 

8 ; 8 

Snfarmc,  III.  roi  des  Mé- 

514 

83S 

des , régne  30  ans. 

Elifée,  aptes  avoir  prophé- 
tifé  63  ans  , meurt  la  dixiéme 
année  de  Joas  , roi  de  Sa- 

3140 

831 

marie. 

jo4S 

8*3 

Jéroboam  II  régne  en  Sa- 

5*47 

813 

marie  fur  les  dix  tribus , pen- 
dant 4t  ans. 

$03! 

S18 

Agameftor  , XI.  archonte 

f T 14 

8is 

perpétuel  durant  40  ans. 

5063 

810 

Amafiàs  , t6i  de  Juda  , eft 

3 161 

81b 

tué  à Lachis  par  une  troupe  de 
Conjurés.  Son  fils  ne  montafur 

le  trône  que  l’année  d’a^tèsi  ' 1 
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Première  fuppur. 
du  P.  Pczroil. 

Deuxième  lupp. 
du  P.  Pezron. 

Ann. du 
monde 

fOÈ4 

1 Avant 
J.  C. 
809 

808 

Ozias , ou  Azarias , fils  d’A- 
mafias  , après  la  more  de  ion 
pere,  régne  à Jérufalcm  pen- 
dant jz  ans. 

Arrycas , IV.  roi  des  Médes , 
régne  1 j ans. 

Ann  du 
monde. 
5 J 

$!«4 

Avant 
J.  C. 
804 

808 

Temps  des  Prophètes . 

5°7î 

800 

O fée  , le  premier  des  petits 
prophètes,  commence  en  ce 
temps-ci  à prophérifer  fous 
Ozias,  roi  de  Juda  , & fous 
Jéroboam  II.  roi  de  Samarie , 
environ  8eo  ans  avant  J . C. 

1 ,71 

80» 

Royaume  des  Lydiens . 

5081 

1083 

3084 

7?» 

7ÿO 

785 

Ardys , roi  de  Lydie , régne 
cette  année  fur  les  Lydiens 
dans  la  petite  Aile , pendant 
36  ans  } il  étoit  de  la  race  des 
Héraclides,  qui  avoient  com- 
mencé à dominer  plus  de  foo 
ans  auparavant.  Le  régne  de 
ce  prince  commence  is  ans 
avant  la  première  olvmpiadc. 

Joël , le  fécond  des  petits 
prophètes  , commence  vers  ce 
temps  - ci  à prophétifer. 

Amos  , troifiemc  des  petits 
prophètes , prophétife  cette 
année,  quia  été  la  deuxième 
avant  le  tremblement  de  terre 
qui  arriva  à Jérufalem  l’an  xf 
du  roi  Ozias. 

f 181 

y i8z 
y i8y 

790 

787 

XX J y \ Dynajiie  des  Egyp- 
tiens. 

30S7 

yî6 

La  XXIV.  Dynaftie , qui  eft 
la  V.  des  princes  de  Tanis, 
n’a  eu  qu’un  feul  roi , nommé 
Bochoris , qui  a régné  44  ans, 

S iStf 

;8« 
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Treniiere  fupput. 

Deuxième  lupp. 

du  P. 

Pczron. 

du  P. 

Pezron. 

Ann. du 

Avant 

Ann. du 

Avant 

monde. 

j:  C 

monde. 

J.  C. 

508Ç 

Arbianés,  V.  roi  des  Mé- 
des,  gouverne  J’empire  11 
ans. 

5187 

785 

fc8? 

784 

Anarchie  dans  le  royaume 
(l’ifrael  après  la  mort  de  Jé- 
roboam 1 1.  Elle  a duré  1 a ans. 

Jfa'ie  prophètife. 

f j 88 

7*4 

5051 

78» 

Ifaïe , premier  des  grands 
prophètes,  commence  en  ce 
temps-ci  Tes  prédirions,  en- 
viron 100  ans  après  la  mort  de 
Salpmon. 

ji>u 

781 

f°?f 

778 

Efchjle,  fils  d’Agameftor, 
XII.  archonte  perpétuel , gou- 
yerne  à Athènes  13  ans. 

Les  Olympiades . 

f>>4 

7/8 

f°?7 

77tf 

LapremiereOlympiade  vul- 
gaire , en  laquelle  Corebe  fut 
vidorieux  , a été  célébrée  cette 
aimée  -,  elle  u’eft  donc  que  la 
j.8.  depuis  le  rétablillcment 
fait  par  Iphitus , 108  ans  au- 
paravant. Elle  a commencé 
435  ans  depuis  la  prife  de 
Troye,  z8r  ans  après  le  rem, 
pie  de  Salomon  , 13  ans  avant 
la  fondation  de  Rome , &c  7 76 
ans  devant  l'Ere  de  Jefus- 
Chrift,  l’an  34  du  roi  Oiias. 

fi  9<i 

77« 

5101 

« 

77i 

Zacharias , fils  de  Jerpboam 
11.  régne  en  Samarie  , après 
une  anarchie  de  1 z ans j il  n’a 
gouverné  que  fix  mojs. 

y 100 

77»- 

JIOl 

77» 

Sellum  ayant  fait  mourir  le 
roi  Zacharias,  ufurpe  la  tyran- 
nie ; mais  il  ne  regne  qu’qu 
mois  en  Ifrael. 

JlOf 

77» 

JIO) 

770 

Manahem  fait  mourir  le  ty- 
ran Sellum  , & régne  à Sama- 

flot 

770 

rie  pendant  10  ans. 

334  //.  Canon  Chronologique 


Première  fuppur 

Deuxième  fupp. 

du  P. 

Pezron. 

du  P.  Pezron. 

’.ntldu 

Avant 

Ann.di 

Avant 

monde. 

J.  C. 

> 

monde 

J.  C. 

f i io 

76} 

Attée  , VI.  monarque  des 
Médes  , régne  environ  p 
ans. 

5109 

76} 

¥%r'  • 

Ephores . 

b * 

î”j 

760 

Les  rois  Alcaméne  & Théo- 
pompe établi  (lent  des  Ephores 
à Lacédémone  , donc  le  pre- 
mier a été  Elatus. 

Phacéïas , aptes  fon  pere 
Manahem. , régne  deux  ans  d 
Sa  marie. 

f 11  Z 

760 

y i * r 

7Î  8 

Phacée  ayant  fait  mourir  le 
roi  Phacéïas , régne  en  Ifrael 

JZI4 

758 

• 

‘ 

durant  zo  ans. 

jus 

757 

Joatham,  après  fon  pere 
Ozias,  régne  en  Juda  16  ans 
feul,  8c  trois  ou  quatre  avec 
fon  fils  Achaz. 

PM 

757 

5*‘7 

75« 

Alcméon,  XIII.  8c  dernier 
des  archontes  perpétuels  d'A- 
thènes , gouverne  pendant  z 
ans  feulement. 

f 11  6 

75< 

f 1 1 8 

755 

Hafyatte  , après  Hardys  , 
régne  en  Lydie  durant  1 4 ans. 

Archontes  de  dix  ans. 

5*»7 

755 

î 1 1 9 

754 

L'on  établit  à Athènes  les 
archontes  de  dix  ans , dont  le 
premier  a été  Cécrops  , qui  n'a 
pourtant  gouverné  que  7 ans. 

Fondation  de  Rome.  * 

y z 1 S 

754 

pio 

1 

75Î 

La  ville  de  Rome  a été  fon- 
dée cette  année  le  z:  avril,  la 
troifîéme  année  de  la  VI.  O- 
lympiade  , fîx  avant  l’ere  de 
Slabonaffar  , 8c  75  5 ans  avant 
'cre  Chrétienne,  l’an  5961  de 
a période  Julienne.  Romulus 
jr.  inier  roi , gouverne  pen- 1 
danc  jS  ans.  | 

fzi<) 

1 

75J 

• 

?r  : | 

. f» 
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Première  fupput. 
du  P.  Pezron. 

• 

Deuxième  fupp.l 
du  P.  Pezron.  1 

Apn-du 

monde 

Avant 
J.  C. 

Ere  de  Nabonajfar. 

Ann. du 
monde. 

Avant 

J.C. 

fins 

747  , 

L’Ere  de  NabonalTar  com» 
mente  cette  année  !e  id  de  fé- 
vrier chez  les  Babyloniens,  la 
première  année  de  la  Vlll. 
Olympiade  , 6 ans  après  la 
fondation  de  Rome , 8c  747 
ans  avant  Jefus-ChrifL 

JlZf 

747 

Royaume  des  Babyloniens. 

f IlS 

747 

Nabonaflar  rétablit  cette  anr 
née  le  royaume  de  Babylone, 
en  fecouant  le  joug  des  Médes 
dont  les  Caldéens  croient  tri- 
butaires depuis  ans.  Il  y 

avoir  ijpy  ans  que  les  Baby- 
loniens n’avoient  point  eu  de 
rois  naturels  , ayant  été  du- 
rant tout  ce  tems-là , ou  fous 
l'Empire  des  Aflyriens,  de- 
puis le  régne  de  Belus  > ou  fous 
celui  des  Médes  depuis  le  ré- 
gne d’Arbace. 

Efiméde  , II.  archonte  de 
dix  ans  , commence  cette  an- 
née à gouverner  Athènes. 

5*17 

747 

1 

Pritanes  de  Corinthe. 

f 118 

74  î 

Après  la  mort  d’Automéne , 
roi  de  Corinthe  ,.Ies  habitans 
de  cette  ville  élurent  des  ma- 
giftrats  annuels , nommés  Pri- 
tanesou  Modérateurs.  Ils  ont 
duré  po  ans  jufqu’â  la  tyran- 
nie de  Cypfele.  . 

f ll7 

; 

741 

I.  Guerre  des  Meffeniens. 

j 

Les  Lacédémoniens  irrités 
par  les  outrages  de  ceux  de 
Mcflènc , leur  font  une  guette 

> 
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Première  fupput. 

Deuxième  fupp.] 

du  P.  Pezron. 

du  P,  Pezron.  | 

Ann. du 

Avant 

Ann. du 

Avant 

monde. 

J.C. 

fanglante , qui  dure  10  ans , 
jufqu’à  la  prife  d’I  thome.  Eu- 
phaes  & Ariftodémc  furent  les 
chefs  des  MelTéuiens  durant 
cette  guette'. 

XX  y.  Dynajlie  des  Egyp- 
tiens. 

monde. 

J.C. 

f»3* 

74» 

La  XXV.  Dynaftie , qui  eft 
celle  des  rois  Ethiopiens , ou 
Arabes,  commence  cette  année 
par  Sabbacon,  qui  fc  rend  maî- 
tre de  toute  l’Egypte.  Cette 
Dynaftie  a duré  44  ans  fous 
trois  rois  Ethiopiens  , dont  le 
premier , qui  a été  Sabbacon  , 
a régné  1 1 ans  en  Egypte , & 
ço  en  Arabie. 

T»3° 

74» 

« 

f»3» 

/ 

74» 

Achaz  régne  en  Tuda  K ans 
commencés  ; fon  pere  a régné 
encore  trois  ou  quatre  ans 
avec  lui. 

Mêlés , après  Halyatte , ré- 
gne 1 z ans  en  Lydie. 

f »1 1 

74»  : 

i 

t»u 

740 

Le  royaume  de  Damas  , 
dans  la  Céléfyrie , eft  détrûit 
cette  année  par  Teglacphalaf- 
far,  roi  de  Ninire,  ou  des 
Aftytiens. 

Nahym , VII.  des  petits  pro- 
phètes , fait  fes  prédirions 
cette  année  ,113  ans  avant  la 
deftruéiion  de  Niuive. 

î»3» 

740 

T»3T 

738 

Anarchie  de  9 ans  en  Sama- 
rie , après  qu’Ofée  eut  mis  à 
mort  Phacéc , roi  d’Ifracl. 

î»34 

73* 

TM* 

737 

Clidius , III.  archonte  de 
10  ans  , gouverne  les  Athé- 
niens. 

T»3T 

737 

T *4° 

733 

Nadias , après  la  mort  de 
Nabonaflar  , régne  deux  ans  à 
Babylone,  8c  depuis  lui  plu- 
fieurs  autres  rois  marqué;, 
dans 

î»î? 

: 

i i 
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de  PHiftoire  Sainte.  5^7 


Première  fupput. 

Deuxième  fupp. 

du  P.  Pezroil. 

du  P.  Pezron. 

Ann. dut  Avant 

! Ann. du 

Avant 

monde 

J.  c. 

dans  le  canon  de  Ttolémée 

monde. 

J.C. 

f 14.1 

73 1 

SalmanaiTar , après  ion  pcrc 
Teglarphalailar  , régne  à Ni- 
nive  chez  les  AfTyriens  envi- 
ron 1 6 ans. 

ÎM* 

731 

P43 

7»o 

Sué , ou  Succh  II.  de  la  race 
des  Ethiopiens  , régne  1 1 ans 
dans  la  liaiTe  Egypte,  après  la 
retraite  do  ion  pcrc  Sabbacon 

P41 

730 

Ç *44 

7Z9 

Ofèe  régne  neuf  ans  en  Sa- 
manc,  après  une  anarchie 
d'autant  d’années  , & fe  rend 
tributaire  de  Salmnuailar , roi 
des  Aflyriens. 

Candaulcs,  le  dernier  des 
Héraclides  , régne  en  Lydie 
pendant  17  ans. 

fi43 

719 

P4* 

1 

| 

717 

Hippoméne , IV.  archonte 
de  10  aus,  gouverne  les  Athé- 
niens. 

ÏMf  | 

1 

7'-7 

f *47 

7'-6 

Ezéchias , après  fon  pcrc 
Achaz  , tégne  19  ans  en  Juda. 

fM6 

716 

1 ■ 

7** 

■ 

Mardoeempade  ou  Mtro- 
dach  Baladan  , après  3ugée, 
régne  à Babylone  1 zans.  C’eft 
le  (Ixiéme  roi  depuis  Nabo- 
nailar. 

Royaume  de  Samarie  détruit. 

fif« 

7ii 

5 * y 3 

710 

Cette  année  le  royaume  d'I- 
fracl , ou  des  dix  tribus  , efl 
déttuit  pat  SalmanaiTar,  roi 
des  Aiïyricns , après  avoirdu- 
ré  160  ans  , fept  mois  Sc  dix 
jours. 

JZjl 

\ 

710 

f»ff 

71S 

TharacaTII  delà  race  des 
Ethiopiens  , régne  apres  Sué  , 
dans  la  BaiTe-Egypte  l’efpacc 
de  10  ans. 

Î*f4 

7»S 

f if5 

7'7 

Tome 

Scthon , après  la  mort  d’ A ■ 
mfis  , régne  â Memphis  durant 
l’efpace  d'environ  30  ans 
Léocraie,  V.  archonte  de  10 

y 

fin 

p 

7«7 
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Première  fupput. 

Deuxieme  fupp. 

«lu  P.  Pezrou. 

du  P.  Pezron. 

Ann. du 

Avant 

Ann.du 

Avant 

monde. 

J.  C. 

ans , gouverne  les  Athéniens. 

monde. 

J.  C. 

ÎM8 

7«f 

Romulus  , premier  roi  des 
Romains  , meurt  cette  année , 
après  avoir  régné  58  ans.  Il  y 
eut  après  fa  more  , un  interrè- 
gne d'un  an. 

Sennachérib  , après  la  mort 
de  fon  pere  Salmanallar , ré- 
gne à Ninive  environ  5 ans. 

Î»f7 

7«î 

714 

Numa  Pompilius , fécond 
roi  des  Romains,  régne  4 j ans. 

XXVI . Dynajlie. 

Cctrc  même  année  , trei- 
ziéme d’Ezéchias , Stephinate 
établit  un  nouveau  royaume  à 
Sais , dans  la  BaiTe-Egypte , &: 
régne  fept  ans.  C'elt  le  com- 
mencement de  la  XXVI.  Dy- 
naftic,  qui  a eu  fa  grande 
puiffance  fons  Pfammétichus. 

5158 

7M 

5 160 

7H 

» 

Sennachérib  vient  en  Judée 
avec  une  armée  formidable  , 
la  quatorzième  année  d’Ezé- 
chias  , 8c  menace  de  détruire 
Jérufalem  avec  le  temple. 

Gygès. 

7i  î 

5161 

71» 

Gygès  ayant  fait  mourir 
Candaules,  lç  dernier  des  Hc- 
raclides , régne  en  Lydie  du- 
rant )8  ans.  C’eft  le  premier 
de  la  race  des  Mermnades. 

5 160 

7»z 

y««j 

710 

L'armée  de  Sennachérib  cfî 
défaite  par  l’ange  du  Seigneur. 
Ce  prince  furieux  retourne  à 
Ninive  , où  il  eft  afTalfiné  par 
fes  deux  fils  aînés.  AtTaradon 
le  cadet  monte  fur  le  trône , 
8c  régne  environ  45  ans  fur 
les  AfTyriens. 

5l5t 

I 

710 

1 5i«4 

703 

Déjocès,  ou  Artynès , Vil. 

n6i 

7°3 

V 
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de  l'HiJloire  Sainte. 


Première  fuppur. 
du  P.  Pezron. 

Deuxième  fupp. 
du  P.  Pezron. 

Ann. du 
monde. 

i Avant 
J.  C. 

monarque  des  Médes,  régne 
apres  Artéc  s 3 ans. 

Arcéanus  ',  après  Mardo- 
cempade , rcgpe  cinq  ans  à 
Babylone. 

Ann. du 
monde. 

Avant 

J.  C. 

f 

7^7 

Apfandre  , VI.  archonte 
de  dix  ans  chez  les  Athéniens. 

Ncchepfos , fécond  prince 
de  Sais  , régne  (îx  ans  , pen- 
dant que  Tharaoa  régnoit  à 
Thauis,  & Sethon  à Memphis. 

5165 

7°7 

P7* 

701 

Ncchaon  I.  pere  du  fameux 
Pfamméthicus,  troiiîéme  prin- 
ce de  Sais , régne  S ans. 

fi/i 

701 

f *7f 

CÇj  8 

Tharaca , Ethiopien  d'ori- 
gine , mais  roi  de  la  Bafle- 
Egypte  > meure  cette  année  , 
qui  eft  ladernicre  d'Ezéchias. 

Sabbacon,  fon  aieul , qui 
vivoit  encore  dans  l’Arabie  , 
reprend  pour  6 ans  le  gouver- 
nement de  laBailè  Egypce. 

f*74 

4?S 

5:176 

657 

ManalTcs  régne  55  ans  en 
Juda , après  fon  pere  Ezéchias. 

Erixias , fcpciénac  archonte 
de  10  ans  chez  les  Athéniens. 

f*7f 

697 

5180 

Sabbacon , qui  régnoic  à 
Tanis  ou  .1  Bubafte  , fair  mou- 
rir Néchaon  I.  roi  de  Sais , & 
pere  de  Pfamméthicus  , qui 
alors  s'enfuit  en  Syrie. 

Sl7  9 

693 

;i8i 

6)t 

Sabbacon,  roi  des  Etbio 
piens  d'Arabie,  meurt  cette 
année  , après  avoir  régné  jo 
ans. 

Séthon  , prince  de  Mem- 
phis, demeure  maître  de  tou- 
te l’Egypte.  , 

Royaume  de  Macédoine. 

Perdiccas , quatrième  depuis 
Caranus , établit  le  royaume 
des  Macédoniens , la  première  1 

f l80 

/ 

1 

P >i 

691 
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540 


1 Première  fupput. 

I du  P.  Pezron. 

4 t 

î 

Deuxieme  fupp. 
du  P.  Tezron. 

Ann. du 

Avant 

! 

Ann. du 

Avant 

monde. 

J.  C. 

année  de  la  XXII.  Olympiade, 
£yi  ans  devant  Jefus-Chrift. 
Il  a régné  3 ! ans. 

Interrègne  d^htiitans  à Ba- 
bylone  après  Mefcflemorda- 

monde. 

3.  C. 

f‘8f 

£88 

P84 

£*8 

'O 

CO 

£87 

que 

Anarchie  de  deux  ans  en 
Egypte  , après  la  mort  de 
Sechon.  I 

Cette  année  les  aichontes  de 
10  ans  ont  ceffe  à Atfiénes  , 
après  la  mort  d'Erixias , qui  a 
été  le  fepriéme  & le  dernier 

Ii8f 

£87 

î 1 SS 

£8f 

Les  Egyptiens  étabhfTent 
XIINomarques,  pour  gouver- 
ner leur  empire.  Ils  régnent 
chacun  en  fon  Nome  durant 
i'efpace  de  1 f ans. 

Archontes  annuels. 

5187 

£8  j 

P8? 

«84 

Après  les  archontes  de  ro 
ans,  les  Athéniens  en  établi- 
rent d’annuels  la  premierean- 
née  de  la  XXIV.  Olympiade  , 
69  ans  après  la  fondation  de 
la  ville  ae  Home. 

fi88 

£84 

£80 

î 

Créon  a été  le  premier  de 
ces  archontes.  . 

Après  un  interrègne  de  huit 
ans  , Affaradon  , roi  de  Ni- 
nive,  ou  des  Affy riens , fe 
rend  maître  de  Babylone , qui 
avoir  eu  des  rois  narurels  de- 
puis NabonaiTar  pendant  £7 
ans.  Ce  prince  régne  13  ans 
à Babylone  , en  ayant  déjà  ré- 
gné 30  â Ninive  , depuis  la 
mort  de  Sennachérib. 

1 Origine  des  Samaritains. 

J191 

0\ 

00 

0 

P?7 

676 

Cette  année  , qui  eft  la  n. 
du  roi  Alanaflcs , Aflaradoo» 

1 l 

de  l'HiJloire  Sainte.  34I 


s Première  fupput. 

Deuxième  fupp. 

du  P.  Pezron.  | 

du  ?.  Pezron. 

Ann. du 

Avant 

Ann. du 

Avant 

monde. 

J.C. 

rot  d’Affÿrie  & de  Babylone , 
transfère  de  la  Perfide  e;i  Sa- 
marie  les  Cuthéens,  qui  fit- 

monde. 

Jm  C. 

renc  depuis  appelles  Samari- 
tains. 

• 

5»99 

«74 

Ardys , après  ion  pere  Gy- 
gès , régne  en  Lydie  49  ans. 

5193 

674 

J 101 

671 

Tullus  Hoftilius , après  Nu- 

5301 

671 

ma  Pompilius , régne  chez  les 
Romains  pendant  ;i  ans. 

5103 

670 

Pfammetichus , fils  de  Ne- 

5301 

670 

chaon  I , aidé  des  Ioniens  St 
des  Cariens , charte  les  douze 
Nomarques , &.  régne  feul  en 

toute  l’Egypce.  C’ell  propre- 
ment lui  qui  a établi  par  fa 
puifîànce  la  16.  Dynaftie  des 
princes  de  Sais. 

JlOfi 

667 

AilaraJon  étant  mort  cette 
année  , Saosduquin  régne  à 
Ninivc  & à Babylone  durant 
10  ans.  C’eft  ce  prince  qui  eft 
appelle  Nabuchodonofordans 

noy 

C67 

le  livre  de  Judith. 

3 

fi'î 

La  ville  de  Byzance,  depuis 

T 3*4 

appellée  Conftantinop'e , fut 
bâtie  cette  année , la  troifiéme 
de  la  XXX.  Olympiade  , 17 

ans  après  celle  de  Calcé- 
doine. 

yn7 

tfytf 

Saosduquin,  roi  des  Arty- 

5316 

riens  8 c des  Babyloniens , la 
»i.  année  de  fon  régne,-  défait 
Arphaxad  ou  Déjocès,  roi  des 
Médes,  qui  meurt  cette  année. 

• 

Phraortès  , VIII.  roi  des 

Médfs  , régne  après  Déjocès 
durant  11  ans, 

Tyrannie  de  Cypfele. 

\ 

3118 

«tys 

Cypfele  ayant  ôté  les  Prita- 

5 3 '7 

5 66 

nés  ou  Modérateurs  de  Co- 
rinthe y ofurpe  la  tyrannie 

U ni 

1 

P iij 
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1 Première  ftippuc. 

Deuxième  fupp.I 

| du  P.  Pezron. 

du  P.  Pezron.  1 

Ann. du 

Avant 

Ann. du 

Avant 

monde. 

J.  C. 

durant  to  ans.  Cette  nouvelle 
domination  a commencé  la 
deuxième  année  de  la  XXXI. 
Olympiade. 

monde. 

J.  C. 

fZZ« 

<47 

Chinaladan  , dernier  roi  de 
Ninive,  ou  des  AlTyriens  , 
tient  l’empire  pendant  n’ans. 

53^5 

<47 

, 5*3» 

641 

Amen  j apres  ManalTés , ré- 
gne en  Juda  1 ans. 

Î33c 

; «4* 

î *-3  3 

<40 

Jolîas,  après  fon  pere  A- 
mon,  régne  en  Juda  ;i  ans. 

533* 

640 

î x 3-4 

< 35> 

Ancus  Martius  fuccéde  i 
Tullus  Hoililius  , U régne  à 
Rome  durant  14  ans.  - 

5 3 3 3 

<5? 

5*37 

Sophonias  , neuvième  des 
petits  prophètes , commente 
vers  ce  tems-ci  fes  prédirions, 
quelque'tems  avant  la  deilruc- 
tion  de  Ninive. 

533« 

<3  « 

5*3? 

<34 

Cyaxarès  I . domine  chez  les 
Médes  après  Phraortès  , du- 
rant 40  ans. 

Royaume  de  Cyrine. 

13  3 8 

<34 

TM1 

<31 

Batus,  autrement  appellé 
Atiftote,  mene  une  Colonie 
au  pays  de  Cyrène  en  Lybie  , 
& y érablit  un  royaume  qui  a 
duré  zoo  ans.  Ce  prince  a ré- 
gné 40  ans. 

1340 

<3* 

5M3 

«x8 

Jérémie  commence  à pro- 
phétifer  la  treiziéme  année  du 
roi  Jofîas. 

Ninive  ejl  détruite. 

0 

1344 

618 

ÎM8 

<M 

La  fameufe  villa  de  Ninive 
eft  entièrement  détruite  par 
Cyaxarès  I.  roi  des  Médes , 
aidé  de  Nabopolaflar,  fatrape 
de  Babylone.  Le  fécond  royau- 
me établi  dans  cette  grande 

5347 

<*5 

ville  depuis  la  chute  de  Sarda- 

1 ^ 
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Première  fuppuc. 

Deuxieme  fupp. 

du  P.  Pezron. 

du  P.  Pezron. 

Ann. du 

Avant  1 

Ann. du 

Avant  | 

monde. 

J.  C. 

napale  , a duré  137  ans , fous 
dix  rois,  donc  le  premier  aéré 
Chinaladan. 

Nouveaux  Rols  de  Babylone , 

Nabopolaflar  obtient  des 
Médes  le  royaume  de  Baby- 
lone pour  les  avoir  aidés  à dé- 
truire Kinive.  Il  régne  durant 
11  ans.  Ç’a  été  le  pere  de  Na- 
buchodonofor. 

Pcriandre  , fils  de  Cypfelc  , 
continue  à Corinthe  la  tyran- 
nie ufurpée  pat  Ton  pere , & 
gouverne  40  ans. 

Sadyatte,  apres  Ardys,  ré- 
gne en  Lydie  durant  il  ans. 

monde. 

J.  c.  I 

IM7 

6)6 

Néchaon  11 , après  la  mort 
de  Ton  pere  Pfammerichus , 
domine  16  ans  dans  toute  l’E- 
gypte. 

ni5 

616  ; 

TM8 

<13 

Lucius  Tarquimus  l’ancien, 
fils  de  Démarate  le  Corin- 
thien , cinquième  roi  des  Ro 
mains , régne  38  ans. 

Haliatte  IL  domine  en  Ly- 
die 37  ans , apres  fon  pere  Sa 
diatee. 

1357 

«IS 

<1  0 

Néchaon  Pharaon , l’an  fcp- 
tiéme , prépare  une  puiflantc 
armée  , pour  faire  , l'année 
fui  vante  , la  guerre  aux  Baby- 
loniens , & pour  attaquer  Car- 
chamis  fur  l’Euphrate. 

3361 

610 

3164 

6op 

Joachaz  , ou  Sellum  , aprè^ 
la  mort  de  fon  pere  Jofîas  , eft 
fait  par  le  peuple  roi  de  Juda 
au  préjudice  d’Eliachim  , fon 
frère  aîné;  mais  il  eft  dépofé 
par  Pharaon  Néchaon,  viélo- 
rieuxdes  Chaldéens,  après  un 
régne  de  trois  mois. 

!3«3 

1 6cp 

5itfj 

608 

Joachim  , ou  Eliachim  , fils 
aînédejofias,  eft  étqbli  roi 

55^4 
T iv 

608 
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Première  fupput 
du  P.  Peirou. 

. 

Deuxième  fupp. 
du  P.  Fezron. 

A un.  du 
monde. 

Avant 
J.  C. 

de  Jérufalem  par  Pharaon  Né- 
chaon,  qui  emmène  Joachaz. 

Zes  LJTJC  années  de  la 
captivité. 

Ann. du 
monde. 

Avant 

J.  C. 

\ 

ji«8 

«05 

L'an  quatrième  de  Joa  chim, 
Nabuchodonofor  , roi  des 
Caldéens,  aflujetcit  toute  la 
Judée,  d'où  il  enlève  plufieurs 
captifs  avec  Daniel , qui  fut 
depuis  prophète.  C’cJt  d’ici 
qu’on  commence  à compter 
les  LXX.  années  de  la  captivi- 
té de  Babyloue. 

53*7 

fioj 

5^9 

«34 

Nabuchodonofor , furnom- 
mé  le  Grand , régne  en  Baby- 
lone  après  la  mort  le  fon  pere 
Nabopolaffar,  pendant4s  ans. 

5i«8 

«04 

5 173 

6(*0 

Pfammis , ou  Pfamniutis  , 
après  fou  pere  Nécaou  II , ré- 
gne fi  ans  en  Egypte. 

5371 

«50 

5*75 

îs8 

Jéchonias  , Chômas  , ou 
Joachin  , régne  trois  ans  à Jé- 
rufalem  , apt  es  la  mort  de  fon 
pete  oachin. 

5 374 

59* 

5*76 

597 

Sédécias  , ou  Mattanias , 
troifiéme  fils  de  Jofias,  régne 
1 1 ans  à Jérufalem , après  que 
fon  neveu  Jéchonias  a été 
tranfporté  à Babylonc. 

U75 

597 

5*79 

K 

594 

Alliages  , après  fon  pere 
Cyaxatès , régne  chez  les  Mé- 
des  tf  ans.  C’eft  le  dixiéme 
foi  de  ce^te  nation. 

Apriès,  ou  Vaphrès , après 
fon  pere  Pfammis , régne  1 9 
ans  en  Egypte. 

5 578 

TH 

fi8o 

593 

Ezéchiel  commence  à pro 
phétiferau  pays  deBabylone  , 
l’an  cinquienle  de  fa  dépor- 
tation. 

5379 

1 

gle 
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JPremierefuppur. 

i Deuxième  fupp. 

du  B.  Pezron. 

du  P.  l’ezion. 

Ann. du 

Avant 

# 

Ann. du 

1 Avant 

monde. 

3.  C. 

VI.  AGE  DU  MONDE. 

Ze  Royaume  de  Juda  ejl 
détruit  avec  le  Temple. 

monde. 

J.  C. 

58  6 

C Etre  année  le  royaume  de 
Juda,  avec  la  ville  de  Jérufa- 
lenj,  8c  le  Temple  de  Dieu, 
cil  détruit  par  Nabuchodono- 
for , roi  des  Chaldéens , après 
avoir  duré  p 4 ans  depuis  Da- 

î  jStf 

y 8<S 

i 

vid.  Le  Temple  de  Dieu  a fub- 
iîflé  470  ans , lîx  mois  8c  dix 
jours  j il  a été  renverfé  f8 6 
ans  avant  l’Ere  Chrétienne. 

J 

• 

S l9s 

577 

Servius  Tullius , VI.  roi 
des  Romains,  régne  44  ans. 

53J>5 

577 

j 1^8 

575 

Cyaxarès , fils  d’Allyagès 
Medo-Perfe,  qui  dominoit  à 
Sufe , comment  en  ces  tems- 
ci  à régner  dn  Pèrfe  , pendant 
que  Ton  oncle  A /liages  tient 
l’empire  des  Médes. 

Partamis , après  Vaphrès  , 
régne  f ans  en  Egypte , juf- 
qu’à  l’irtuption  de  Nabucho- 
donofor. 

53P7 

575 

* * 

• ’ 

v : 

5^5» 

Daniel  commence  cette  an- 
née , qui  eft  la  deuxième  de  la 
Monarchie  de  Nabuchodono- 
for,  à prophétifef  au  pays  de 
Babylone. 

Amafis  domine  en  Egypte, 
après  Partamis  , durant  40 
ans. 

54*3 

5*9 

5 ; } 

fji* 

1*1 

Evilmérodach  , après  la 
mort  de  fon  pere , le  grand 
Nabqchodonofor , régne  â Ba- 
bylone deux  ans. 

54n 

5ffi 

- 

' r s 
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Prcmierefupput. 

Deuxieme  fupp. 

du  P.  Pczron. 

du  P.  Pczron. 

Ann. du 

Avant 

Ann. du 

Avant 

monde. 

• J.  C. 

Tyrannie  de  Pififlrate. 

Cette  année  Pififtrate  ufurpc 
la  domination  à Athènes  du- 
rant 3 3 ans , Coruias  étant  ar- 
chonte. 

monde. 

J»  G. 

S31 3 

560 

Cyrus  , prince  des  Per- 
fcs , eft  fait  cette  année  , qui 
cft  la  première  de  la  LV.  O- 
iympiade  , général  des  trou- 
pes de  fon  oncle  Cyaxarès , 
contre  les  Médes  , dont  A fiya- 
gès  étoit  toi. 

Î4«* 

jSO 

S3'4 

119 

Cyaxarès  II.  ou  Afliiérus  , 
auti  entent  appcllé  Darius  Me- 
dus,  fe  rend  maître  de  l’em- 
pire des  Mcdes  , qu’il  ôte  à 
Aflyagès,  par  la  valeur  du 
grand  Cyrus, qui  commandoit 
fes  armées.  Cyrus  eft  établi  roi 
des  Perfes  , par  fon  oncle 
Cyaxarès  ; il  régne  fut  eux 
30  ans. 

Nirigliflor  fait  mourir  Evil- 
merodach , fils  de  Nabticho- 
nofor,  & régne  à Babyîone  4 
ans  commencés. 

141 3 

119 

S3>7 

/ 

11‘ 

Laborofoarchod  , fils  de 
Nirigliflor  , ne  régne  que  ? 
mois  à Babyîone. 

Règne  de  Crèfus. 

Le  fameux  Crérus , après  la 
mort  de  fon  pere  Halyatte , 
régne  en  Lydie  durant  14  ans. 

f4:« 

11 6 

f}i8 

SH 

Baltaflar  , ou  Nabonide  , 
fils  d’Evilmérodach  , fle  petit- 
fils  du  grand  Nahucho  iono- 
for , r£gne  17  ans  à Baby- 
lonc. 

54*7 

111 

» 
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de  l’Hifloire  Sainte. 


Première  fupput. 
du  P.  Pczron. 


I Fin  du  Royaume  des  lydiens. 

• Cyrus  fe  rend  maître  de  la  5450 
ville  de  Sardes , Sc  du  roi  Cré- 
fus,  6c  détruit  ainfi  le  royau- 
me de  Lydie,  4 ans  avant  ce- 
lui de  Babylone. 

Le  Royaume  des  Babyloniens 
détruit . 

Cyrus,  roi  des  Perles,  Sc  7454 
général  de  fon  oncle  Cyaxarès, 
roi  des  Médes , prend  Baby- 
lone  , la  derniere  année  de 
BaltafTar  , Sc  détruit  l’empire 
des  Chaldéens  , qui  avoir  duré 
Z09  ans  depuis  !e  régne  de  Na- 
bona/far.  Cyaxarès,  ou  Da- 
rius Médus  , tient  deux  an; 
l’empire  d’Alîe. 

Monarchie  des  Perfis. 

Cyrus,  après  la  mort  de  T45<î 
Cyaxarès  <6u  de  Darius  Mé- 
dus, fon  on. le,  devienr  maî- 
tre de  l’Afie  , Sc  donne  com- 
m -ucement  à la  monarchie 
des  Pertes , qui  a fuctédé  à 
celle  des  Med  es. 

Liberté  des  Juifs. 

Ce  prince  délivre  les  Juifs 
de  la  captivité  de  Babylone , 

& les  renvoie  au  pays  de  Juda, 
fous  la  conduite  de  Zorob  ibel, 
y.6  ans  avant  >e‘us  Chrilt. 

Jefus , fils  de  Jofcdec  , eft  le 
premier  fouverain  pontife  de- 
puis la  captivité  ; il  l a été 
pendant  environ  ^8  ans. 

Tarquin  II,  furnommé  le  4.43,9 
r vj' 


Deuxième  fupp. 
du  P.  Pezron. 

Ann. du  Avant 
monde.  J.  C. 
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Première  fupptir.  J 
du  P Pezton.  I 


A un.  du  Avant 


monde. 


î 344 


5348 


Î3f* 


Î3Î« 


É 


J3<?i 


J.  C. 


PP 


fi* 


P» 


P7 


fl* 


I» 


Superbe , feptiéme  roi  des  B o- 
mams  , gouverne  14  ans  , 
ayant  tué  l'on  beau-pere  Sei;- 
vius  Tullius. 

Cambylell , roi  des  Perfes, 
après  la  moi  t de  l'on  perc  Cy- 
rus , régne  7 ans  Si  5 mois. 

XX VU.  Dynajlie  des  ' 
Egyptiens. 

Cambyfe ayant  vaincu  Pfam- 
meuitus,  fils  d’Am..fis,  qui 
n’avoit  régné  que  fix  mois  , 
envahit  l’Egypte  la  cinquième 
année  de  fon  régne.  U établit 
la  XXVII.  Dynaftie,  qui  eft 
la  première  des  Perles  : elle  a 
duré  111  ans  fous  huit  rois. 

Les  VII.  mages  régnent  en 
Perfe  durant  7 mois  après  la 
mort  de  Cambyfe.  Smerdiseft 
celui  qui  a eu  le  plus  d’autorité 

Darius  , fils  d’Hyftafpe  , 
ayant  clialTé  les  mages  , eille 
quatiiéme  roi  des  Perfes  , 
régne  u ans.  Il  y a pourtant 
un  de  ces  mages  qui  tient 
Babylone  durant  4 ou  ç ans. 

Darius  , fils  d’Hyfiafpe  , 
après  la  mort  du  mage  qui 
avoir  pollédé  quelque  temps 
Babylone , domine  feul  dans 
tout  l’empire  des  Perfes. 

Aggée  prophétife  l’an  deu- 
xième de  la  monarchie  de  Da- 
rius , Sc  Zacharie  quelques 
mois  aptes. 

La  tyrannie  des  Pifillratides 
eft  détruite  cette  année  à Athè- 
nes par  Cléomènc , roi  de  La- 
cédémone 

Clifthcue  eft  fait  archonre,& 
doimeMes  loi*  aux  Athéniens. 


Deuxième  fup'p. 
du  P.  l’ezron 


Ann. du  Avant 
monde.  J.  C. 


Î443 


1447 


I4JO 


Î.4H 


H S 5 


Î4I6 


5460 


f1? 


fit 


fti 


î*7 
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Deuxième  fupp. 

du  P.  Pezri» 

du  ? Pczj'ou. 

Ann. du 

Avant 

Ann. du 

Avant 

inonde. 

J.  C. 

Confuls  à Rome. 

monde. 

J.  C. 

53^4 

509 

Les  Romains  ayant  chatte 
Tarquin  le  Superbe,  leur  VII. 
roi , établirent  des  Confuls  !e 
14  février , l’an  144  de  la  ville 
de  Rome  , f09  ans  devant 
l’Ere  Chrétienne. 

Les  deux  premiers  ont  été 
L.  Junius  Brutus  6c  L.  Tar- 
quinius  Collatinus. 

Pythagore  quitte  Samosd 
caufe  de  la  tyrannie  8c  du  faite 
de  SyloConte  : il  vient  en  Ita- 
lie , 8c  demeure  10  ans  dans 
la  ville  de  Crotone. 

54s3 

509 

508 

Darius,  roides  Perfes, ayant 
palTé  le  Bofphore  , 8c  même  le 
Danube  , fait  la  guerre  aux 
Scythes , mars  inutilement. 

34f4 

508 

5 378 

495 

Le  même  Darius  envoie  des 
hérauts  à tous  les  Grecs  pour 
les  fommer  de  fe  foumettre  à 
fon  empire  , ou  pour  leur  dé- 
clarer la  guerre.  Les  feuls  Egi- 
nettes  obéillent  à fes  ordres  y 
tous  les  Grecs  fe  préparent  à 
la  guerre. 

5477 

''à  r 

495 

}38i 

491 

0 

Mardonius  , général  des  Per- 
fes,  faifant  la  guerre  aux  Grecs 
avec  une  armée  formidable  , 
eft  vaincu  dans  la  plaine  de 
Marathon,  non  loin  d’Athè 
nés  , par  Miltiade  , générai 
des  Athéniens.  Cette  viûoire 
arriva  la  deuxième  année  delà 
LXXIL  Olympiade,  dix  ans 
8c  quelques  jours  avant  la 
bataille  navale  de  Salamine. 

Xcrxês,  après  la  mort  de  *on 
pere  Darius , tient  l’empire  des 
Perfes  19  ans  : c’eft  le  cin- 
quième roi  de  cette  nation  , en 
comptant  le  régne  des  mages. 

h8i 

49» 
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Première  fupput. 
du  P.  Pczron. 


Ann. du 
monde 

f}8* 


fl  n 


Avant 
J.  C 
48S 


48  « 


f I9i 


Hox 


Î4xi 


14“ 


480 


47* 


45* 


JDeuxicme  fupp, 
du  P.  Pezron. 


4P 


Joachim , ouEIiachim , fils 
|ac  Jcfus,  eft  II.  pontife  des  ] 
Juifs  pendant  j 6 an*. 

Xerxis  pajje  en  Grèce. 

, Xerxès  pafle  l'Hellefpont 
jpour  détruire  les  Grecs  : il 
chafie  les  Lacédémoniens  qui 
garuoient  les  Termopyles  fous 
la  conduite  de  Léonidas.  Il 

ler. tre  dans  Athènes  , qu’on 
avoir  abandonnée , y fait  met- 
tre le  feu  & abattre  les  murai! 

les.  Mais  fon  armée  navale  eft 
défaire  près  de  Salaminc , par 
la  valeur  8c  la  prudence  de 
Thémiiloctej  3c  il  eft  obligéde 
repaifer  promptement  l’Hel- 
lefponr. 

Les  Athéniens , depuis  cette 
viôoire , tiennent  l’empire  de 
la  mer  durant  76  ans , juf- 
qu  a la  prife  d’Athènes , par 
Lyfandte , roi  de  Lacédé- 
mone. 

Mardonius,  général  des  Per 
fes,  voit  fon  armée  taillée  en 
[pièces  à la  bataille  de  Plaiée  , 
par  P.iufamas,  roi  de  Lacédé 
ino  e,  & par  Ariftide,  qui 
[commando't  les  Athéniens. 

Artaxerxès  à la  Longue- 
main  , VI.  toi  des  Perfes  , ré 
[gne^  fur  eux  durant  4S  ans  , 
après  la  mort  de  fon  pere 
Xerxès. 

Eliafib,  fils  de  Joachim,  III. 
Pontife  des  Juifs  durant  40 
ans. 

Néhèmiaj. 

Néhémias  vient  en  Judée  la 


Ann. du 
monde. 
Î484 


J4P* 


Avant 
J.  C. 
488 


481 


Ï4SI 


JfO! 


f J*0 


1 41* 


480 


47* 


4f  * 
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Premierefupput. 
du  P.  Pczron. 

Deuxième  fupp. 
du  P.  Pezron. 

Ann. du 

4vanc 

Ann. du 

Avant 

monde. 

J.  C. 

10.  année  d’Attaxerxès , 8 c ré- 
tablie les  inucailles  de  Jéru- 
l'alem. 

Guerre  du  Peloponnèje. 

monde. 

J.C. 

f 

45 1 

Commencement  de  la  guer- 
re du  Péloponnèfe  entre  les  La- 
cédémoniens 6c  les  Athénien?. 
Elle  a duré  17  ans , 6c  a été 
funelle  à la  ville  d'Athènes  , 
qui  ayant  été  prife  par  Lyfan- 
dre  , a vu  changer  fon  gou- 
vernement. 

114» 

45 1 

Î44^ 

4M 

Xerxès  11  du  nom,  VU. 
roi  des  Perfcs , régne  un  an 
commencé  après  la  mort  de 
fon  pere  Artaxerxès. 

f 147 

4M 

!449 

4x4 

Sogdian  fait  mourir  fon 
frété  Xerxès  8c  régne  fur  les 
Perles  durant  fept  mois  j c’ell 
leur  VIII  roi. 

M48 

4M 

541° 

4M 

Ochus,  ou  Darius  le  Bâ- 
tard , IX.  roi  des  Perfes , ré- 
gne 19  ans. 

XXV  11  J.  Dynijile  des 
Egyptiens. 

!J4? 

% 

4i5 

14c° 

4M 

Amyrtéc  ayant  fecotié  le 
joug  des  "erfes,  la  onzième 
année  de  Darius  le  Bâtard,  éta 
blit  la  XXV1ÏI.  Dynallie  des 
princes  de  Sais.  Elle  n’a  duré 
que  p ndant  fon  régne  , qui 
n’a  été  que  de  6 ans 

fff  9 

4M 

Î4«i 

4ii 

Joïudj  , fill  d’Eliafib,  IV. 
pontife  des  Juifs  pendant 
3 6 ans. 

XXIX.  Dynaflie  des 
Egyptiens, 

fS<so 

411 

M Î4É? 

4°4 

Népherités  établit  la  S XIX. 

Î5«S 

404 
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Premierefupput 
du  P.  Pczron. 

Deuxième  fupp. 
du  P.  Pezron. 

Ann.du 

monde. 

Avant 

J.C. 

• % 

Dynaftre  des  princes  de  Men- 
ées au  bas  du  Delta  , non  loin 
de  la  mer.  Elle  a duié  jxans 
fous  IV.  rois. 

Artaxcrxès,  furnomméMne- 
mon  , à caufe  de  fon  heurcule 
mémoire,  après  fon  pere  Da- 
rius II.  régne  fur  les  Perfes 
4 ans.  C'eft  le  X.  roi  de 
cette  nation. 

Fin  de  la  Guerre  du  Pe'lo- 
ponnife. 

Lyfandre , roi  des  tacédé- 
moniens  , ayant  pris  Athènes 
au  mois  d'avril,  met  fin  à la  fa- 
meufe  guerre  du  Péloponnèfe. 

Expédition  du  jeune  Cyrus. 

Ann.du 

monde. 

Avant 

J.C. 

i 

547* 

401 

♦ 

Cyrus  le  jeune , gouverneur 
de  i’Afie  mineure  , fait  la 
guerre  â fon  frere  Artaxerxès 
Mnemon  ; mais  il  eft  vaincu 
& tué  dans  le  combat  donné  A 
Cunaxe,  non  loin  de  3abylone. 

Prife  de  Rome. 

557» 

401 

f4*3 

35» 

Qfenntis  , général  des  Gau- 
lois , prend  cette  année  la 
ville  de  Rome,  l’an  364  de- 
puis fa  fondation. 

n9* 

390 

M97 

37« 

Jonathan , ou  Jean , fils  de 
Joïada , eft  cinquième  fouve- 
rain  pontife  pendant  31  ans. 

XXX.  Dynajlie  des  Egyp. 
* tiens. 

37« 

54S9 

3 7 î 

Neftanebe  établit  la  XXX. 
Dynaftie,  qui  eft  celle  des 
Princes  de  Sebennite,  dans  la 
Bafte-Egypte.  Elle  a duré  if 
aos  fous  IU^tois. 

!W7 

375 

jgle 
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Première  fuppur. 

Deuxième  fupp. 

du  P.  Pezron. 

du  P.  Pczron.  : 

Ann. du 

Avant 

Ann. du 

Avant 

monde. 

J.  C. 

Paix  des  Perfes  avec  les 
Grecs . 

monde. 

Ji  C. 

349* 

371 

Cette  année  Artaxerxès 
Mnemon  fait  la  paix  avec  les 
Grecs , 8c  médite  la  guêtre 
contre  les  Egyptiens. 

Bataille  de  Leuélres. 

3397 

J 

373 

fjoi 

37» 

Cette  année,  qui  étoit  la 
deuxième  de  la  CIL  Olympia- 
de , fe  donna  la  fameufe  ba- 
taille de  LcuÛres  en  Bcotie, 
où  les  Lacédémoniens  furent 
vaincus  par  Epaminondas  , 
chef  des  1 hébains. 

{Soi 

37* 

«1 

J{IX 

! 

\ 

)6i 

Artaxerxès  Mnemon  , roi  de 
Pcrfe , meurt  cette  année  : ion 
fils  Ochus  cache  fa  mort  pen- 
dant dix  mois. 

f tfi  1 

3C1 

Artaxerxès  Ochus , XI.  roi 
des  Perfes,  régne  15  ans,  au 
moins  commeucés. 

Philippe,  pere  d’Alexandre 
le  Grand  , régne  en  Macédoi- 
ne 2.4  ans. 

Guerre  des  Alliés. 

ftfix 

3S0 

3 38 

Les  Byzantins  , les  Rho- 
diens , les  habitans  de  laie  de 
Cos  8c  de  Chio  , fe  liguent , 
avec  Maufoîc,  roi  des  Cariens, 
contre  ceux  d’Athènes , dont 
la  puitlance  leur  faifoit  om- 
brage. Cette  ligue  dura  deux 
ans  fans  rien  produire  de  bien 
considérable. 

Guerre  Sacrée. 

3«»4 

318 

W 

Les  Phocéens  ayant , à l’in- 
iligationdePhiloméle,  pillé  le 

5<fi7 

3 î J 

*• 
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II.  Canon  Chronologique 


Deuxième  fupp. 
du  P.  Pczron. 


Ann. du 
monde. 

temple  de  Delphes,  (i renom- 
mé par  toute  la  Grèce , les 
Thébains  6c  les  Locriens  leur 
déclarent  la  guerre , qui  dure 
ÿ ou  dix  ans. 


Avant 
J.  C. 


Fin  de  l’Empire  des 
Egyptiens. 


Cette  année , qui  eft  la  on- 
zième d’Ochu»,  roi  des  Per- 
fes , ce  prince  ayant  vaincu 
Neûanebc  II.  détruit  l'empire 
des  Egyptiens  , qui  avoit  duré 
1708  ans  depuis  Mènes.  Cela 
eft  arrivé  la  troifiéme  année 
de  la  CVII.  Olympiade,  19 
ans  devant  l’empire  d'Alexan- 
dre, & * jo  ans  devant  l’Ere 
Chrétienne. 

Jaddus,  fils  dé  Jonathan, 
eft  fixiéme  pontife  des  Juifs 
pendant  zo  ans. 

A rfamés , le  plus  jeune  fils 
d’Ochus , mis  â mort  par  Ba- 
goas , eft  placé  fur  le  trône 
des  Perfes  par  la  faéliou  de  cet 
eunuque  11  a été  le  XII.  roi 
de  cette  nation  , & a régné  1 
ans. 

Darius  Codomannuseftmis 
fur  le  trône  des  Perfes  par  la 
faâion  du  même  Bagoas , qui 
fait  mourir  A rfamés  & tous 
fes  enfans.  Ç'a  été  le  XIII.  8c 
dernier  monarque  des  Perfes,' 
qui  a régné  6 ans  &c  un  peu 
plus. 

Cette  même  année , Alexan- 
dre , depuis  furnommé  le 
Grand  , commence  à régner 
en  Macédoine  à l’âge  de  10 
ans , après  la  mort  de  Ion  pere 
I Philippe.  Son  régne  a etc  en 
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tout  de  douze  an"  8c  huit  mois. 

H3? 

334 

La  deuxième  année  de  la 

Î«j8 

334 

CXI.  Olympiade , Alexandre , 
roi  de  Macédoine  , pafTe  en 

Aiîe  , & défait  les  Perfe»  au 

palTage  du  Cianique , fleuve 
de  la  Myfie , non  loin  de  l’Hel- 
lefpont. 

L’année  fuivante  , vers  le 

\ 

H4° 

333 

f«3P 

333 

mois  d’oélobre , Alexandre 
remporte  une  fécondé  victoire 
près  de  la  ville  d’iflus , entre 
la  Syrie  8c  la  Cilicié.  Darius 
s’enfuit  8c  abandonne  fon 

# 

camp , fa  inere  , fa  femme  ?c 
fes  filles  aux  victorieux. 

Monarchie  des  Grecs . 

33* 

Alexandre  le  Grand  ayant 
fubjugué  toute  l’Afie  mineure 

î«4* 

33* 

avec  la  Syrie  fcc  l’Egypte , dé- 
fait j pour  la  croiueme  fois , 

vers  le  mois  d oCtohre  , Da- 

rius  Codomannus  , dans  les 
plaines  d’Arbele  , non  loin  de 
Gaugaméle.  Il  entre  victorieux 
dans  Babylone  ,1a  fécondé  an- 
née de  la  CXII.  Olympiade  , 

& fe  rend  maître  de  l’empire 

d’Afie , la  fixiéme  année  de 
fon  régne. 

pin  de  la  monarchie  des 

Perfes , qui  a duré  fotis  treize 
rois , îo  f ans  depuis  le  régne 

de  Cyrus.  <- 

Îf4) 

3 3® 

Darius  Codomannus,  fuyant 
le  vainqueur  qui  fe  pourfui- 
voit , elt  mis  à mort  par  le 
traître  Beflus,  gouverneur  des 

{541 

33» 

BaCtriens. 
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Mort  <T Alexandre. 

Alexandre  meurt  à Babylo- 
ne,  vers  le  mois  de  juillet, 
l‘an  j.  de  la  CXIV,  Olympia- 
de , l'an  430  de  la  ville  de 
Rome , 414  de  NabonalFar,  8c 
314  avant  l'Ere  Chrétienne, 
n’ayant  polledé  l'empiie  d’A- 
fie  que  fix  ans  8c  quelques 
mois 

Jaddus  étant  mort  un  peu 
avant  Alexandre , c’eli  à-dire , 
ati  commencement  de  cette 
année,  fon  fils  Onias  I.  ell 
fait  VII.  fouverain  poniife  des 
Juifs  , depuis  le  retour  de  Ba- 
bylone.  It  a poiFédé  cette  di- 
gnité .xi  ans. 

Règne  des  Ptolémées. 

Ptolémée  I.  fils  de  Lagus  , 
commence  vers  la  fin  de  cette 
meme  année  à régner  en  Egy- 
pte , en  Lybie  8c  au  pays  de 
Cyrène , fans  pourtant  ofer 
prendre  le  diadème.  Il  a gou- 
verné ce  royaume  40  ans  ÔC 
quelques  mois. 

Proléméc  , fils  de  Lagus  , 
ayant  vaincu  Laomédon  par  la 
prudence  de  Nicanor  , géné- 
ral de  fes  troupes  , s’alTujettit 
la  Phénicie  8c  la  Baffe- Syrie. 
Il  entre  dans  Jérufalem  le  jour 
du  Sabbat , 8c  emmène  en  E- 
gypte  plus  de  cent  mille  Juifs. 

"Ptolémée  , à la  follicitation 
deSéleuchus,  donne  bataille 
à Démétrius , fils  d’Antigo- 
nus , auprès  de  Gaza , 8c  rem- 
porte la  viôoire.  Plufieurs 
Juifs  voyant  la  bonté  de  ce 
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prince , s’en  vont  avec  lui  en 
Egypte. 

Règne  des  Sêlèucides. 

Séleucus , furnommé  Nica- 
nor , ou  le  Victorieux  , aidé 
dis  troupes  de  Ptolemée  , fe 
rend  mai  re  de  Babylone  , en 
ayant  chailé  la  garmton  d’An- 
tigouus.  C’clt  depuis  le  recou- 
vrement de  cette  vil'e  impor- 
tant, qu’on  commence  le  ré- 
gne & l’ere  des  Séleucides  , 
qu'on  met  au  mois  d'octobre , 

1 1 ans  8c  quelques  mois  de- 
puis la  mort  d'Alexandre 

Simon  I.  dit  le  Julie,  fils 
d’Onias  I.  ell  huitième  ponufe 
des  Juifs,  pendant  neuf  ans. 

L'an  quatrième  de  la  CXIX. 
Olympiade,  fe  donna  la  fa- 
meule  bataille  auprès  de  la 
ville  d'  pl'c  eu  Phrygie , dans 
laquel  e les  quatre  princes  con- 
fédérés , Ptolémée,  Séleucus  , 
Calïànderôc  Lyfimachus vain» 
quircnc  Antigonus , qui  de- 
meura fur  la  place. 

DémétriusPhaléréus,  après 
la  mort  de  Cafiander , roi  de 
Macédoine  , qui  étoit  fon  pro- 
teéteur,  fe  retire  en  Egypte 
auprès  du  roi  Pualémée , qui 
lui  donna  quelque  tems  après 
l'intendance  de  fa  bibliothè- 
que. 

Eléazar , petit  fils  de  Jad- 
dus , fils  d'Oaias  & frere  de 
Simon  le  Julie  , neuvième 
pontife  depuis  la  captivité  de 
Babylone,  gouverne  les  Juifs 
}z  ans. 
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Ce  fut  vers  cette  année , 
trente-uniéme  de  Ptolémée  La- 
gus,  que  ce  prince,  pour  fa- 
vorifer  le  grand  nombre  de 
Juifs  qui  croient  dans  fon  em- 
pire, ht  traduire  d’hébreu  en1 
grec  les  Livres  de  Moïfc  par 
les  LXX.  interprètes  envoyés 
pour  cela  par  le  .fouverain 
pontife  Eléazar.  Les  autres  li- 
vres de  l’Ecriture  furent  tra- 
duits quelque  rems  aptes,  au 
commencement  du  régne  de 
Philadelphe. 

5*7? 

j 

» < 

Séleucus  I.  ou  le  Viftorieux, 
ayant  fait  bâtir  plufieurs  villes 
dans  la  Syrie , y met  des  Juifs , 
8 c même  â Antioche , leur  ac- 
cordant, comme  aux  autres 
citoyens,  le  droit  de  bour- 
geoifie. 

{68 1 

191 

î jSR 

t3y 

Ptolémée  Lagus , rejettant 
fon  fis  aîné  Ccraunus,  ailo 
cie  jfl’empire  Philadelphe,  fils 
de  Bérénice,  doux  ans  avant  de 
mourir.  Ce  jeune  prince  a ré- 
gné en  tout  i 9 ans  en  Egypte. 

y«87 

fî9° 

i8j 

Ptolémée  I.  fils  de  Lagus, 
qui  établit  le  royaume  d’E- 
gypte, après  la  mort  d’Ale- 
xandre le  Grand , meurt  cette 
année  âgé  dé  8<»  ans.  Philadel- 
phe régne  feul  après  la  mort  de 
fon  perc. 

y«89 

1 

180 

Antiochus  I.  furnommé 
Soter,  c'cft-à-dire , Sauveur, 
après  la  mort  de  fon  pere  Sé- 
Icucus  I.  régne  en  Syrie  pen- 
dant 1 8 ou  1 9 ans  commencés. 

JôS* 

iSo 

fôjl 

, tôt 

Antiochus  II,  furnommé  le 
Dieu , fuccéde  à fon  pete  An- 

5710 

iiîr 
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du  P.  Tenon. 

Ann.du 

Avant 

Ann.du 
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thiochus  Soter , au  royaume 
de  Syrie , 8c  gouverne  14  ans. 

La  même  année  ManalTés , 
Sis  de  Jaddus , Sc  oncle  d'E- 
léa2ar , eft  dixiéme  pontife  des 
Juifs , pendant  16  ans. 

Royaume  des  Parthes. 

monde. 

J.  C. 

{<513 

Mo 

Cette  année  que  Manlius 
Vudfon  8c  Attilius  Régulus 
étoienc  Confuls , qui  étoit  l’an 
troifiéme  de  la  CXXXII.  O- 
lympiade  , les  Parthes  fous  le 
commandement  d’Àrface , fe 
révoltent  contre  les  rois  de 
Syrie,  8c  établirent  un  em- 
pire dans  la  haute  Aile. 

f7li 

- 

1{0 

{Sl{ 

148 

Sélcucus  11.  appelle  par  dé- 
rifion  Callînicus , ou  le  Viûo- 
rieux,  parce  qu’il  fut  fou- 
vent  vaincu  , règne  en  Syrie 
10  ans. 

148 

f «1(5 

M7 

Ptolémée  III.  furnommé 
Evcrgetés  , fils  de  Philadelphe 
8c  d’Àrfinoé  , régne  en  Egypte 
durant  1 6 ans. 

57*5 

147 

5^37 

1)6 

Onias  II,  fik  de  Simon  le 
Julie , après  la  mort  de  fon 
grand  oncle  Manailes , eft  XI. 
pontife  des  Juifs,  durant  14 
ans. 

S7i6 

5tf45 

ll8 

Séleucus’III.  appelle Cérau- 
nus,  ou  le  Foudroyant , après 
fon  pere  Callinicus,  domine 
çn  Syrie  3 ans. 

1744 

118 

{C48 

«5 

Antiochus  III.  fumommé 
le  Grand  , commande  en  Sy- 
rie , après  fonfrereCéraunus, 
durant  37  ans. 

5747 

«5 

{tf{j 

ni 

Simon  II.  fiisd’Onias,  XII. 
pontife  depuis  la  captivité  de 
Babilone  , gouverne  les  Juifs 
pendant  10  ans. 

5759 
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Ptolémcc  IV.  dit  Philopa- 
tor , fils  d'Everge  es  ôc  de  Bé- 
rénice, gouverne  l’Egyptcdu- 
ranc  17  ans. 

Hanmbal  pajfe  en  Italie , 

57U 

IZl 

1 18 

Hannibr.l , général  des  Car- 
thaginois , ayant , vers  l’été  , 
iurmonté  toutes  les  difficultés 
qu'il  y avoit  au  paifage  des 
Alpes,  entre  eu  Italie  avec  une 
puillante  armée.  Il  donne 
commencement  à ta  fécondé 
guerre  punique , qui  s’eil  faite 
la  deuxième  année  de  la  CXL. 
Olympiade,  l’an  de  la 

ville  de  Rome,  5c  uS  ans 
devanc  Jefus-Chrill. 

57  î 4 
» 

ll8 

5«î« 

117 

Pto'émce  Philoparor  donne 
bataille  à Antiochus  le  Grand, 
auprès  de  Raphia  , fur  les  con- 
fins de  lal'aleftinc,  8c  rem- 
porte une  célèbre  viftoire , par 
l’adrelïê  8c  le  courage  de  fa 
focut  Arfinoé. 

Ptolémée , après  fa  vicfoire, 
va  à Jérufalem  , 8c  comme  le 
pontife  Simon  II.  ne  lui  per- 
met pas  d’entrer  dans  le  San- 
Suaire  du  Temple  , il  s'irrite 
contre  les  Juifs , qu’il  traire 
cruellement  l’année  fuivantc  à 
Alexandrie  8c  ai  leurs. 

5755 

117 

î<Si'9  . 

104 

Proléir.éeV,  dit Epiphanes, 
après  fon  pere  Philoparor,  ré- 
gne 14  ans  en  Egypte  Et  d’au- 
canr  qu’il  n'avoit  que  quatre 
ou  cinq  ans  , les  Egyptiens 
donnent  le  gouvernement  à 
Ariftomcne,  qui  croie  d’A- 
carnanic , Ce  font  mourir  Aga- 
thocle. 

57C8 

104 

r 671 

toi 

Onias  III , fils  de  Simon  II, 
cil 

5770 

toi 
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eft  treizième  pontife  depuis  le 
retour  de  Babylone  ; il  gou- 
verne les  Juifs  16  ari$. 

Fiftoire  des  Romains  en 
A fie. 

monde. 

J.C. 

5«*J 

I?0 

Cette  année-ci  Antiochus  le 
grand  , roi  de  Syrie.,  eft  vain- 
cu par  L.  Scipion  dans  un  rude 
combat  qui  fe  donne  vers  la 
ville  deMagnefic, près  du  mont 
Sipile.  Antiochus,  pour  avoir 
la  paix  des  Romains,  eft  obli- 
gé de  leur  céder  tout  ce  qu’il 
avoir  eu  Afis  , au -deçà  du 
Moni-Taurus. 

I781 

150 

y«8f 

x88 

Séleucus  IV,  appelle  Philo- 
pator  8c  Soter  par  Jofephc, 
fils  du  grand  Antiochus  , 
régne  1 1 ans  en  Syrie. 

Hannibal,  qui  s’étoit  retiré 
en  Afic  , fe  fait  enfin  mourir 
par  le  poifomeette  année , ou 
la  fuivaute  , de  peur  dette  li- 
vré aux  Romains. 

I7»4 

x 88 

«8j 

vb 

18; 

180 

Ptolémée  VI,  dit  Philomé- 
tor , régne  5 f ans  en  Egypte , 
après  la  more  de  fou  pere  Epi- 
phanes. 

f7?* 

z8o 

5«?  4 

*7? 

Perlee , après  la  mort  de  fon 
pere  Philippe,  cégne  en  Macé- 
doine 1 1 ans  moins  quelques 
mois.  C’eft  le  dernier  roi  des 
Macédoniens. 

Antiochus  Epiphanes. 

57?) 

17? 

5 

177 

Antiochus  IV,  furnommé 
Epiphanes,  ou  l’illuftre,  fils 
du  grand  Antiochus , 8c  frere 
de  Séleucus  IV,  domine  en 
Syrie  it  ans  8c  quelques  mois. 
C’eft  lui  qui  a tant  perfécucé  le 

Î7i>  f» 
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peuple  de  Dieu , & qui  a chan- 
gé , feloftfon  caprice  , les  fou- 
veraias  pontifes  de  Jérufalem. 

Jcfus,  qui  fe  fait  appeller 
Jafon , à la  maniéré  des  Grecs , 
lupplante  fon  frere  Onias  III  , 
qui  éroit  grand  factifîcateur 
8t  obcieiu  par  argenc , le  pon- 
iiHcat  d’Autiodiiis  Epipha- 
r.ei  ; mais  il  11e  le  poflede  que 
Jeux  ans. 

Ménélaüs  , frere  de  Jafon, 
do  ne  $no  talens  au  roi  An- 
t loch  us , 8c  obtient  de  lui  le 
pontificat. 

Ptoléméc  VII,  dit  rhyfeon 
5c  Evergeces,  cil  établi  roi  par 
les  Egyptiens , la  douzième 
année  de  Philométot  ; ainfi 
les  deux  frétés  régnent  enfem- 
ble  en  Egypte. 

rrofanation  Ju  Temple 

L'impie  Antiocbus  profane 
le  faint  Temple  de  Jérufalem  , 
en  faifant  mettie  fur  l'Autel 
lacré,  l’idole  de  Jupiter  Olym 
pien.  Cela  fut  fait  au  mois  de 
novembre  ou  décembre  de  cet- 
te année,  145  des Séleucides  < 

J-'in  du  Royaume  des 
Macédoniens . 

Cette  même  année  , qui  eft 
la  première  de  la  C1.I1I.  O- 
iympiade;  8c  la  5 86.  de  Rome, 
Perfée , dernier  roi  de  Macé- 
doine , ayant  été  vaincu  à la 
bataille  de  Pidne,  tombe  çn 
la  puiirance  des  Romains , 
commandés  par  Pau!  Emile. 

Le  factificatcur  Machatias, 


Ann. du 
monde. 
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Î7?9 


5803 


Avant 
J.  C. 


17* 


>73 


I69 


58.14 


5804 


5805 


168 


jâS 


167 


Digitized  by  Google 


J 


de  l'HiJloire  Sainte. 


l’remicre  fuppac. 

Deuxième  fupp 

du  P.  Pczron. 

du  P. 

Pczron. 

Ann. du 

Avanc 

. 

Ann  du 

Avant 

monde. 

J.  C. 

chef  de  la  famille  des  Afmo- 
néens , s’enfuie  dans  les  mon- 
tagnes avec  les  liens,  de  peur 
d'etre  fouillé  par  les  favrifi- 
ccs  des  Grecs. 

Principauté  des  Afmonéer.s. 

monde. 

J.  C. 

1 

Î7°7 

1 66 

Judas,  furnommé  Macha- 
béc  , troificme  fils  de  Mata- 
thias , cil  établi  chef  & prince 
des  Juifs  au  commencement 
de  cette  année , pat  ceux  qui 
avoient  du  zèle  pour  leurs 
faintes  Loix. 

Le  Temple  cfi  purifié. 

5&o<f 

1 65 

17oS 

i 

*«f. 

Judas  Machahée  ayant  vain 
eu  les  Grers  ou  syriens  , con- 
duits par  I.yfias,  renverfe  de 
defius  l’Autel  facié  , l’iJoie  de 
Jupiter  Olympien , & purifie 
le  Temple  le  vingt-cinquième 
jour  du  neuvième  mois  , apel- 
lé  Cafieu , l'an  148  des  Sé- 
leucides.  Ainfi  le  Temple  de 
Dieu  fut  dédié  5c  purifié  le 
même  jour  qu’il  avoir  été 
profané  , mais  trois  ans  apiès. 

3807 

• 

! 

l6f 

à ■ 

1 64 

Antiochus  V , dit  Eupanr, 
n’ayant  que  9 ans  , & étant 
fous  la  tutelle  de  Lyfïas  , fuc- 
ccde  vers  l’été  de  cette  année, 
à fonpere  Antiochus  Epiptia 
nés,  mort  au  pays  de  Baby- 
lone.  Eupator  a régné  1 ans. 

f SoS 

I CA 

f7  «o 

_ l >*• 

i«3 

Eupator  avec  Lyfias  , vient 
cette  année  en  Judée,  & fait 
la  paix  avec  Judas  Machabée , 
qui  fut  confirmé  chef  & prince 
des  Juifs  163  ans  devant PErc 
Chrétienne.  C’eft  proprement 
depuis  cette  année  »pue  les 
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Ann. du 

Avant 

monde. 

\ 

.1.  C. 

Juifs  comptoient  celles  de  la 
principauté  des  Afmonéens. 

Antiochus  Eupator  eu  s'en 
retournant  de  ludéc  à Antio- 
che , fait  mourir  à Berée  le 
faux  pontife  Mei  elaiis  , api  es 
10  ans  de  pontificat,  & met 
en  fa  place  l’impie  Alcimus, 
XVJ  pon  ife  depuis  la  capti- 
vité , qui  poiTcdc  trois  ans 
cette  dignité. 

Démétrius  I.  appelle  Soter , 
fils  de  Séleucus  IV.  fç  faifit  de 
la  ville  d'Antioche,  & fait 
mourir  fon  coufin  germain 
Eupator  , avec  fon  tuteur  Ly- 
fias  , après  quoi  il  régne  en 
Syrie  11  ans, 

Mort  de  Judas. 

monde. 

* 

I 

J.  C. 

I Gi 

5R10 

I61 

V 

161 

Judas  Machabée  étant  mort 
cette  année,  151  des  Séleuci- 
des,  vers  le  printemps,  en 
combattant  avec  800  hom- 
mes, contre  Alcimus  & Bac- 
chidésj  fon  frcrc  Jonathas , 
furnommé  Apphus  , efl  fait 
chef  ou  prince  des  Juifs  par 
le  choix  du  peuple. 

OO 

H 

Î71? 

1 

ï60 

Le  méchant  pontife  Alci- 
müs  eft  frappé  de  la  main  de 
Dieu,  & meurt  de  paralyfie, 
ttois  ans  après  avoir  ufurpé  le 
pontificat.  Cette  dignité  a va- 

58II 

• 

. 

{ 

160 

9 

1 

qué  quelques  années  après  fa 
mort, 

Jonathas  eji  fait  Prince  des 
Juifs . 

1 

• ! 

! 

57i  6 

‘Î7 

Cette  année  if«dcs  Séleu- 
cides,  Jonathas  ayant  fait  là 
paix  avec  Bacchidés,  elt  rc- 

" *r 

i 
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1 Première  fupput. 

• 

Deuxième  fupp. 

J du  P.  f'ezron. 

; 

du  P.  Pezron. 

Ann. du 

Avant 

Ann.du 

Avant 

monde. 

J.  C. 

monde. 

J.  C. 

connu  & confirmé  prince  des 
Juifs  par  le  roi  Démétrins , 
quat  re  ans  avant  qu’il  obtînt  le 

y 

\ 

! 

i 

i • 

• 

\ 

pontificat  d’Alexandre  Balas. 

1 Ptoléméc  Phifcon , ou  Ever- 
gctes , fait  la  paix  avec  fon 
frere  Pbilométor , qui  l’ayant 

1 

l 

i 

1 i 

! 

i 

pris  dans  la  ville  de  Lapithe 
en  Chypre , lui  accorde  le 

i 

royaume  de  Cyrene  avec 

i 

quelques  places. 

! î8*? 

! Î7i° 

i ,5î 

Alexandre,  nommé  Balas, 
appuyé  de  Fhilomécor  , roi 

• 5 î • 

ï 

i 

d’Egypte,  fe  difant  filsd’An- 
tiochus  Epiphanes , 8c  ayant 

♦ 

3 

■ 

• 

1 

obtenu  la  prote&ion  des  Ro 
mains , prend  la  ville  de  Pto- 
lémaïde  en  Phénicie , 8c  fait 

! 

- 

• 

alliance  avec  Jonathas. 
Jonathas  obtient  le  Pontificat ■ 

i 

1 

' 

Alexandre , pour  avoir  l’a- 
mitié de  Jonathas , prince  des 
Juifs  , lui  accorde  Vétole  fa- 
crée  ou  le  pontificat.  Depuis 
ce  temps  - là  il  eft  demeuré 
dans  la  famille  des  Afmonéens 
jufqu’au  régne  d’Hérode. 

; ? 
. l 

5711 

>5» 

Alexandre  Balas  ayant  vain- 
cu 8c  tué  dans  une  bataille  Dé- 
métrius  I.  par  le  fccours  de 
Philometor  8c  de  Jonathas , 
régne  en  Syrie  pendant  f ans. 

J S 2.X 

5717 

. 

.] 

Démétrius  If.,  furnommé 
Nùrator  ou  le  Victorieux  , af- 
filié de  Philometor,  qui  étoit 
venu  en  Syrie,  défait  en  ba- 
taille Alexandre  Balas,  8c  oc- 
cupe le  trône  des  Séleucides. 

Ptoléméc  Phyfcon,  ou  Ever- 
Çetes,  fon  frere  Philometor 
étant  mort  en  Syrie , va  de 
Cyrene  à Alexandrie»  où  il 

j8 16 

Qiij 

I4S 
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I Première fuppur. 

Deuxième  fupp. 

j du  P-  Pezrcn. 

du  P.  Pezron. 

Ann. du 

Avant 

Ann. du 

Avant 

inonde. 

J.  C. 

régne  19  ans,  en  ayant  déjà 
régné  14  avec  fou  frere,  fous 
uiliéi  entes  fortunes. 

monde. 

J.  C. 

57-8 

«45 

\ 

Antiochus  VI.  fils  de  B.rlas , 
qui  avoit  été  fauvé  par  un 
prince  Arabe  , revient  en  Sy- 
rie , & par  la  vigilance  de 
Triphon  fou  tuteur  , furmon- 
te  Démétrius  Nicator , & fe 
rend  maître  d'Antioche  & de 
la  haute  Syrie.  Démétrius  ré- 
gne à Laodicée , Si  dans  la 
baffe  Syrie. 

îr  ’ •_ 

00 

y* 

«45 

‘ 

571? 

«44 

Triphon,  Miniftre  & tu- 
teur du  jeune  Antiochus*-  fils 
de  Balas , fe  fai  fit  par  ar;ifice 
de  Jonathas  , prince  des  Juifs, 
à Pcolémaï-le  , Sc  le  fait  mou- 
rir peu  de  temps  après. 

Simon  eff  prince  de  pontife 
des  Juifs , après  la  inoit  de  Jo- 
nathas fon  Frere. 

5S1S 

«44 

5730 

«43 

Didothus  Triphon  , par 
l’ambition  de  régner , fait 
adroitement  mourir  Ion  pu- 
piie  Autiochus , fils  de  Balas, 
& eff  reconnu  roi  par  ceux 
d’Antioche. 

5S19 

143 

573  1 

?» 

141 

Simon,  prince  des  Juifs, 
charte  la  garnifon  de  Jérufa- 
lem  , ou  de  la  citadelle  , & 
délivre  fon  peuple  de  la  tyran 
nie  des  Grecs  ôc  des  Syriens 

5830 

i4z 

573  3 

t ; Z 

N 

140 

Démétrius  If , ou  Nicator, 
eff  pris  par  les  Parthes  , à qui 
il  faifoit  la  guerre  depuis  un  an 
ou  deux  ; Si  Àntiôchos  VII 
régne  en  fa  place  dans  une 
parcie  de  la  Syrie  , après  avoir 
épou'é  Cléopâtre,  femme  de 
fon  fiere. 

5 83  i 

140 

5734 

1 3? 

Antiochus  VII , nommé  Si- 
dérés , frere  de  Démétrius  , 
prifonnici  chez  les  Parthes  , 

5*35 

« 39 

y Google 


de  F Hi fl o ire  Sainte.  5^7 


Premierefupput. 
du  P.  Fczron. 

1 

Ann. du 

Avant 

Ann. du 

Avant 

monde. 

3.  C. 

fait  la  guerre  à l’ufurpateur 
Triphon,  8c  le  chatte  de  la 
Syrie.  Tiiplïon  fubiifte  en- 
core quelque  temps  dans  un 
coin  de  la  Ciîicie. 

monde. 

J.C. 

î 73  ® 

*5* 

Simon,  piince  des  Juifs  , 
ayant  été  tué  en  trahifon  dans 
le  château  de  Dor , par  fon 
gendre  Ptolémée  , fils  u’Abu- 
bi , Jean  Hircan  fon  fils  cil 
fait  prince  6c  pontife  des  Juifs 
pendant  18  ans,  l’an  177.  des 
Sélcucides , étant  à fa  fin. 

J e fus  , fils  de  Sirach. 

ï * 37 

l 

N ’ 

1 3 5 

î 74 1 

Ml 

Cette  année  , trente  huitiè- 
me du  régne  de  Phyfcon , ou 
d’Evergetes  , Jefus  , fils  de  Si- 
rach , traduit  le  livre  de  fon 
aïeul , c’eft  â-dire  , le  .livre 
de  l'Kccléfiaftique , d'Hébreu 
en  Grec  , écaut  en  Egypte. 

î84o 

Mi 

*74* 

>3* 

Démétrius  11  ayant  été  en- 
voyé en  Syrie  par  Phraartès , y 
régne  une  fécondé  fois  après 
laïnort  de  fon  frere  Antio- 
chus  Sidetes. 

Temple  de  Garqim  détruit. 

5s4r 

Mi 

S743 

Mo 

JeanHyrcan,  qui  dès  l’an- 
née précédente  avoir  entière 
ment  fecoué  le  joug  des  Sy- 
riens, ayant  cette  année  vain- 
cu le-.  Samaritains  , renverfe 
le  Temple  qu'ils  avoient  bâti 
i©o  ans  auparavant  fur  le 
mont  Garizim. 

5841 

1 3° 

S746 

117 

Alexandre  II.  nommé  Ze- 
biua,  ayant  vaincu  Démé- 
trius II.  qui  fut  tué  à Tyr  pei 
de  temps  après , régne  en  une 
partie  de  la  Syrie.  Séleucus  V 

*«4* 
Q iv 
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Prenijcre  fupput. 

[Deuxième  ftqp. 

du  P.  Pczion 

du  P. 

Pezron. 

Ann. du 

Avant 

Ann. du 

Avant 

monde. 

J.  C. 

fik  de  ce  Démétrius,  occupe 
l’autre  partie  •,  mais  un  an  ou 
deux  aptès  il  eft  mis  à mort 
par  fa  propre  mere. 

monde. 

J.  C. 

5747 

Il  6 

Antiochus  VIII.  dit  Gri- 
pus , elt  mis  fut  le  trône  par  fa 
mere  Cléopâtre  , femme  am- 
bitieufe  8c  cruelle , cjui  ve- 
noir  de  mettre  à mort  fon  fils 
aîné  Séleucus  V. 

5846 

116 

Î7P 

Anriochus  Gripus , fils  de 
Déméirius  11.  8c  de  Cléopâ- 
tre , régne  plufieurs  années  en 
Syrie , après  la  mort  d’Alexan- 
dre Zébiua. 

5849 

« _ 

575« 

«»7 

Ptolémée  VIII.  dit  Lathu- 
rus , ou  Soter  , après  la  mort 
de  fonperc  Phifcon,  régne  en 
Egypte  3 p ans.  Premièrement 
il  régne  17  ans  avec  fa  mere 
Cléopâtre  , puis  10  en  l’iflc  de 
Chypre  , ou  elle  l’obligea  de 
fe  retirer  , 8c  enfin  huit  autres 
en  Egypre  , après  la  mort  de 
cette  priaceflè. 

5855 

1 x7 

i 

» 

f 

V 

00 

*«5 

Antiochus  IX.  dit  le  Cyzi- 
que , parce  qu’il  y avoir  été 
élevé  , fils  d’Antrochus  Sidec- 
tés , 8c  de  Cléopâtre  , fait  la 
guerre  à Gripus  , fon  frere 
utérin  , Sc  commence  à régner 
dans  une  partie  de  la  Syrie. 

5857 

i *«5 

; 

i 

575? 

>'4 

Cléopâtre  , qui  régnoit  en 
Egypte , avec  fon  fils  aîné  La- 
thurus,  qu’elle  n’aimoit  point 
du  tout , fait  Alexandre  fon 
fécond  fils , roi  de  Chypre , 
pour  afioiblir  l'autorité  de 
Lathurus. 

5*5* 

1 «4 

57  6o 

«13 

Antiochus  de  Cyzlque 
ayant  vers  ce  temps-ci  vaincu 
fon  frere  Gripus  dans  une 
batail'e  très-  confidérable  , 
commence  proprement  à ré* 

58î9 

Mî 
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Première  fuppur. 

Deuxième  lupp.  1 

du  P.  Pezron. 

du  P.  Pezrou.  1 

Ann. du 

Avant 

Ann. du 

Avant 

monde. 

3.  C. 

gner  pendant  18  ans  3 niais 
avec  des  guerres  prefque  con- 
tinuelles. 

Samarie  détruite . 

monde. 

J.  C. 

Î7<?3 

IIO 

La  ville  de  Samarie , quite- 
noit  toujours  pour  les  Grecs 
contre  les  K fmonéens , eft  dé- 
truite cette  année  par  Jean 
Hyrcan  , prince  des  Juifs , 
après  un  an  de  fiége. 

Rois  A fmonéens. 

5 8<f*. 

1 10  , 

’ l' 

1766 

107 

Ariftobute  I.  après  la  mort 
de  Jean  Hyrcan  fon  pere  , eft 
prince  & pontife  des  Juifs. 
C’eft  le  premier  des  A fmo- 
néens qui  ait  pris  le  diadème 
& le  titre  de  roi , qu’il  n’a  eu 
qu'un  an. 

$8*1 

107 

» 

57«7 

lOtf 

« 

Alexandre  Jannée  , frere 
d’Ariftobule , étant  porté  par 
fa  mere  Satomé  ou  A lexandra , 
eft  reconnu  roi  3c  pontife  des 
Juifs  : il  gouverne  durant  17 
ans. 

y8(S« 

10  6 , 
• 

1771 

. 

ICI 

Cléopâtre , qui  régnoit  en 
Egypte  avec  fon  fils  Lathurus , 
le  chalfe  comme  s'il  avoit  at- 
tenté à fa  vie.  EMe  appelle  fon 
fécond  fils  Alexandre  pour  ré- 
guer  avec  elle  en  Egypte.  La- 
thurus  occupe  le  royaume  de 
Chypre,  lailTë  par  fon  frere. 

Séleucus  VI.  régne  dans  une 
partie  de  la  Syrie , après  le  dé- 
cès de  fon  pere  Gripus. 

5871 

IOI 

5775 

78 

1^74 

?8 

177* 

77 

Antiochus  de  Cyzique  efl 
vaincu  Sc  mis  à mort  par  fon 
neveu  Séleucus  VI.  qui  occu- 
pe toute  la  Syrie. 

î87î 

77 

il 

5777 

Amiochus  X.  ou  le  pieux , 

' - * Q V 
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II.  Carton  Chronologique 


Première  fupput. 

Deuxième  fupp. 

du  P. 

Pezron. 

■ 

du  P 

Pezron. 

Ami. du 

Avant 

Ann. du 

Avanc 

monde. 

J.  C. 

fils  d’Antiochus  de  Cyzique  , 
régne  en  Syrie , ayant  thalle 
Séïe u eus  V!. 

monde. 

1 

J.C. 

577® 

95 

Antiochus  XI.  frcie  de  Sé- 
leucus  VI.  prend  le  diadème  ; 
mais  il  cil  mis  à mort  par  An- 
ciochus  le  Pieux. 

! 5877 

! 

? - , 

5779 

94 

Certe  année  Philippe  , troi- 
fiéme  fils  de  Gripus  , 6c  deux 
ans  apres  Démétrius  fou  frere, 
occupent  diverfes  parties  de  la 
Syrie  , qui  eft  ainfi  déchirée 
par  ces  princes  ambitieux  , 6c 
par  leur  frere  Antiochus  XII. 

j 878 

94 

57®1 

9i 

Alexandre,  roi  d'Egypte  , 
ayant  fait  mourir  fa  mere 
Cléopâtre  avant  qu’elle  le  pré- 
vint, eft  chalTc  par  ceux  d'A- 
lexandrie , qui  rappellent  La- 
thurus  fon  frere  aîné.  Alexan- 

588l 

::  ?' 

dre  meurt  en  retournant  en 
l'île  de  Chypre , ayant,  été 
vaincu  dans  un  combat  naval. 

1 

• 

Tigrane  régne  en  Syrie. 

! 

• 

1 

57®9 

84 

Les  Syriens  ennuyés  des  ef- 
froyables diviftons  de  leurs 
petits  rois  , fe  foumettent  à 
Tigrane,  roi  d’Arménie,  qui 
régne  fur  eux  18  ans. 

pS  83 

«4, 

579' 

r4 

©3 

: • / 

Cléopâtre  I.  du  nom  , régne 
fix  mois  en  Egypte  après  la 
mort  de  fon  pere  Lathurus. 
Ptolémée  , fils  naturel  de  ce 
prince  , régne  en  Chypre  du- 
rant 14  ans. 

jSpo 

8z 

57,91 

• 1 

si 

Alexandre  II.  fils  de  l’autre 
Alexandre,  cjui  avoir  été  élevé 
à Romeaupies  de  Sylla,  épou- 
fe  fa  coufife  la  reine  Cléopâ- 
tre , & l’ayant  fait  mourir  au 
bout  de  dix-neuf  jours,  régne 
feul  en  Egypte  environ  16  ans. 

5®9i 

Si 

L. 
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Première  fupput. 
du  P.  Pezton. 

Ann  .du  Avant 
monde  J.  C. 
1794  79 


jSo4 


5S0Ç 


5S0  6 


6? 


68 


«7 


Deuxième'  fupp 
du  P.  l’ezron. 


Alexandra , que  quelques 
uns  nomment  Saline  , régne 
en  Judée  aptes  la  mort  de  l'on 
mari  Alexandre  J année  , pen 
dant  neuf  ans  , ôc  fait  Hyrcan 
fon  fils  aîné , grand  facnfica- 
teur, 

Hyrcan  II.  eft  fait  roi  des 
Juifs,  après  la  mort  de  fa 
mere  la  reine  A lexandra , no- 
nobitant  la  puilTante  faétion 
de  fon  frere  Ariftobuie.  Ce 
prince  a régné  très-longtcms , 
mais  non  fans  de  grandes  agi- 
tations. 

Lucullus  , général  des  trou- 
pes Romaines , paffe  le  mont 
Taurus,  entre  en  Arménie  , 
défait  le  roi  Tigrane , 8:  prend 
la  ville  de  Tigranocerte. 

Lucullus  fait  Antiochus  XII T. 
dit  l’Afiatique , fils  d’Antio- 
chus  le  Pieux  8c  de  Scler.e 
morte  depuis  deux  ans  , roi  de 
Syrie,  contre  Tigrane  ; m; 1 
ce  prince  n’occupe  qu’une  pat- 
rie de  la  Cilicie,  pendant  qi 
ce  général  des  Romains 
rend  maître  de  la  Méfopota- 
naic. 

Triarius,  lieutenant  de  Lu 
cullus , eft  défait  par  Mitrida- 
te , qui  recouvre  fon  royaume, 
Lucullus  ayant  été  lâchement 
abandonné  de  fes  propres 
troupes. 

Ariftobuie  vainc  fon  frere 
Hyrcan  fur  la  fin  de  cetre  an 
née  , 8c  pciféde  le  royaume 
environ  trois  ans  8c  trois 
mois. 


Ann. du 
monde. 
5893 


Î9°3 


Î9°4 


ü-4 


f9°ï 


Avant 
J.  C. 
79 


69 


<3 


;i  i 


67 
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Ann. du 
monde. 


î ®°7 


f 808 


580? 


Première  fuppuc. 
du  P.  Pezron. 


Avant 
3.  C. 


66 


Pompée  en  AJie. 

Pompée  faccéde  â Lucullus 
dans  les  guerres  d’Afie. 

Tigrane , roi  d’Arménie , fe 
foumet  à lui , non  loin  d'Arta^ 
xate  , 6c  cède  aux  Romains 
tout  ce  qu'il  tenoit  dans  la 
Cappadoce,  dans  la  Syrie  & 
dans  la  Phénicie.  Pompée  lui 
laide  fon  Arménie  avec  une 
grande  partie  de  la  Méfopo- 
ramie. 

Alexandre  II.  eflchaffe  d’E- 
gypte par  ceux  d’Alexandrie  : 
il  mourut  l’année  fuivanie  à 
Tyr,  où  il  s'écoit  réfugié 

Ptolémée  IX.  furnommé 
Bacchus  ou  Auletés,  fils  na- 
turel de  Lathurus , eft  mis  à 
la  place  de  ce  roi  dépouillé. 

Fin  du  Royaume  des 
Séleucides. 

Pompée  étant  en  Syrie  vers 
, l’été  de  cette  année  , que  L. 
Céfar  6c  C.  Figulus  étoient 
fCoufuls , donne  à Antiochus 
XIII.  dit  l’Afiatique,  la  feule 
Comagcne.  Il  accorde  à la 
ville  d'Antioche  la  liberté  d'u- 
fer  de  fes  loix  , 8c  réduit  la 
Syrie  6c  la  Phénicie  en  Pro- 
vince Romaine.  Ainfi  finir  le 
royaume  des  Séleucides  , qui 
avoit  duré  148  ans. 

Mithridate  , roi  de  Pont  , 
fe  voyant  trahi  par  Pharnace  , 
le  plus  cher  de  fes  fils , fe  tue 
de  fa  propre  main  à Panticâ- 
pée  au  Rofphore  Cimmérien, 
& met  fin  à une  guerre  qui. 


Deuxième  fupp. 
du  P.  Pezron. 


Ann. du 
monde. 


i?06 


3907 


f 


Avant 
J.  C. 


66 


«1 
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Première  fupput. 
du  P.  Fezron. 


Ann. du  Avant 
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Deuxième  fupp. 
du  P.  Pezron. 


avoir  d'urée  iC  ans.  Pompée 
reçoit  la  nouvelle  de  fa  mort 
en  Judée. 

JèrufaUm  prife  par  Pompée. 

Pompée  irrité  contre  l’ufur- 
pateur  Ariftobule , entre  dans 
Jérufalem,  a (liège  le^  temple 
durant  trois  mois , 8c  s’en  tend 
maître  au  commencement  de 
cette  année , que  C.  Anto- 
nius  8c  Cicéron  étoient  Con- 


Ann.du 

monde. 


Avanc 

J.C. 


6} 


fuis,  l’an  î.  de  la  CLXXIX. 
Olympiade. 

Pompée  étant  maître  deJé- 
rufalem  , rétablit  Hyrcan  dans 
la  principauté  8c  le  pontificat, 
lui  défendant  néanmoins  l’u- 
fage  du  diadème  , mais  non 
le  titre  de  roi. 

Hyrcan  gouverne  encore 
durant  14  ans  le  peuple  Juif  j 
& Ariftobule  avec  fes  enfans 
eft  mené  captif  à Rome , mais 
Alexandre  fe  fauve  en  che- 
min. Depuis  ce  temps -là  la 
Judée  a commencé  d’être  tri- 
butaire du  peuple  Romain. 

Pompée  quittant  cette  an- 
née la  Syrie  8c  la  Phénicie,  en 
lai(Te  le  gouvernement  à Ion 


Î9M 


Quefteur  Scaurus. 

Ptoléraée  IX.  ou  Auletès  , 
eft  cb.dfé  d’Egypte  par  fes 
propres  fujets  , pour  ne  vou- 
loir pas  renoncer  à l’alliance 
des  Romains  j qui  vouloient 
ôter  l’île  de  Chypre  à Ptolé- 
mée  fon  frere  puîné.  Ceux  d’A- 
lexandrie donnent  le  royaume 
d’Egypte  à Tryphène  8c  à Bé- 
rénice , filles  d’Auletès , 8c  ap- 
pellent Antiochus  XiH , dit 
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l'remin 
du  1’. 

efuppuc. 

rezton. 

Deuxième  fupp. 
du  P.  Pczton. 

uin.du 

inonde. 

Avant 
J.  C. 

« 

l’Afiatique,  roi  deComagene, 
pour  régner  avec  elles  3 mais 
il  meure  vers  le  même  temps 

Ann  du 
monde. 

Avant 

J.  C. 

5 Si  6 

57 

Gabinius , Gouverneur  de 
Sytie,  prend  Jérufalem  , Sc 
pille  les  tré  ors  du  cemp'c.  Il 
rétablit  Hyrcan  dans  le  ponti- 
ficat , qui  avoir  été  prefque 
chalfépar  Alexandre,  filsd’A- 
nftobule  ; mais  il  réduit  la 
république  des  Juifs  en  Arifio- 
cratie. 

5S»5 

57 

5818 

55 

Aulctès  cA  rétabli  dans  fon 
royaume  d’Egypte  par  Gabi- 
nius, allifté  d’Hyican  & d’Àn- 
tipater,  pere  du  grand  Hé- 
rode  II  fait  mourir  fa  fille 
Bérénice  , qui  avoit  régné  en- 
viron quatre  ans  pendant  Ion 
exil. 

5?'7 

f 

55 

53ii 

n 

Pto'éméc  Auletès  meurt  au 
mois  d'avril  : il  laific  pour 
fucceflcur  Ptolémée  X.  fur- 
nommé  Bacchus , avec  fa  fœur 
Cléopâtre,  qu’il  devoitépou- 
fer,  pour  réener  avec  elle 

jjii 

' 5i 

1 

5S13 

53 

Ptolémée  X.  gouverné  par 
Photm  , chaire  fa  fccut  Cléo- 
parre , qui  s’en  va  en  Syrie 
avec  fa  foeur  Arfinoé,  pour  y 
faire  des  troupes. 

PuiJJance  de  Jules  Céfar. 

5511 

5C 

5814 

i 

49 

Jules  Céfar  pafic  le  Kubi- 
con  , prend  Rimini,  entre 
dans  Rome,  où  il  efi  déclaré 
ditfa.eur  par  le  préteur  M.  té- 
pidus  II  quitte  auiii-tôt  cctre 
dignité  , obtient  le  Coufulat 
pour  l’année  fuivante,  & c pciur- 
fuit  Pompée  qui  avoit  quitté 
l’Italie. 

*.9*3 

49- 

5*M 

4*  . 

Jules  Céfar  défait  Pompée 

ÎPl4 

4s 
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*01.4 


Avant 

J.  C. 


5817 


{818 
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47 


46 


45 
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Deuxième  fupp. 
du  P.  Iczron. 


44 


dans  les  plaines  de  Pharfale  > 
& par  cette  viftoire  il  devient 
maître  de  l’empire  Romain 
i'hocin  , miniitre  de  Ptolé- 
mée  , fait  mourir  Pompée  > 
qui  s’étoit  enfui  du  côté  de 
l’Egypte  après  fa  défaire. 

Céfar  étant  eu  Fgypte  , & 
voyant  qu  Ptolémée  X.  s’etoit 
noyé  en  partant  le  Nil,  après 
un  régne  de  trois  ans  & huit 
mois,  donne  le  royaume  à 
Cléopâtre,  à condition  qu’elle 
épouferoit  fun  jeune  frere  , 
nommé  autli  Ptolémée,  fé- 
cond fils  d’ ■ uleics 

Etant  en  Syrie,  il  confirme 
le  pontificat  à Hyrcan  , ôc  re- 
jette les  demandes  d’Antigo- 
nus,  fils  d'AriftobuIe,  mort 
deux  ans  auparavant.  Il  fait 
Antipater , pere  du  grand  Hé- 
rode  &c  favori  d’Hyrcan  , in- 
tendant de  toute  la  Judée 
Céfar  écant  diéfateur  & con  - 
fu'  poui  la  troifiéme  fois,  ré- 
forme le  calendrier  Romain. 

Commencement  des  années 
Juliennes. 

Cette  année  dans  laquelle 
Céfar  étoit  diétateur  & conful 
pour  la  quatrième  fois , on 
commença  au  mois  de  janvier 
à fc  fervir  dans  Rome  des  an- 
nées Juliennes  , c’eft-à  dire  , 
des  années  réformées  pat  les 
foins  de  Jules  Céfar. 

Mort  de  Céfar. 

Jules  Céfar  ert  afTaffiné  en 
plein  Sénat,  le  ij  de  mars. 


Ann. du 
monde 
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Première  fupput. 
du  P.  Pezion. 

Deuxieme  fupp. 
du  P.  Pezron. 

Ann. du 
monde. 

Avant 
J.  C. 

t 

par  Brutus , Caffius  & autres 
conjurés  , qui  aimoient  la  li- 
berté de  la  république.  C,  Oc- 
tavius  vient  de  Grèce  en  Ita- 
lie , fe  porte  pour  fils  adoptif 
S:  héritier  de  Céfar,  Ce  ra- 
m'afTe  des  troupes  pour  fc 
maintenir  contre  M.  Antoine, 
qui  le  méprifoit.  Il  prend  le 
nom  d’Oûavien  Céfar,  âgé  de 
19  ans. 

Ann. du 
monde. 

1 

I 

1 

Avant 
J.  C. 

*’ 

Puijfance  d'OUavien  ■ Céfar. 

j8jo 

■43 

O&avien- Céfar,  qui  peu 
après  la  mort  de  fon  grand 
oncle , s’écoir  porté  pour  fon 
héritier,  prend  le  confulat  le 
1 9 d’août  de  cette  année^ 
âgé  feulement  de  10  ans , après 
la  mort  des  deux  confuls  Hir- 
tius  & Panfa.  C’eft  depuis-le 
temps  de  ce  Confulat  qu’on  a 
compté  les  aimées  de  fa  puif- 
fance,  qui  a duré  ans.  Ari- 
tipater,  pere  d’Hérode  8 c mi- 
nière d'Hyrcan , meurt  cette 
année  par  le  poifon  que  lui 
fait  donner  Malchus. 

45 

i 

Jérusalem  prife  par  les 
Parthcs . 

1 

583? 

V 

4o 

Cette  année  marquée  du  con- 
fulat de  DomitiusCalvinus,  8c 
d’Afinius  Poilion  , qui  étoit  la 
4.  de  la  CLXXX1V.  Olym- 
piade , & 13714.  delà  ville  de 
Rome  ; Pacorus,  fils  d’Orodés, 
roi  des  Parthes,  fe  rend  maître 
de  ’érufateni  vers  la  Pentecô- 
te , établit  Antigonus,  fils  d’A- 
riiîobule,  prince  des  Juifs,  & 
emmene  Byrcan  en  captivité. 

f?}*, 

f 

1 

t 

J 

4® 
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■ Première  fupput 
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Deuxième  fupp. 

du  P. 
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i du  P.  Pezroti, 

Ann.d 

il  Avant 

Ann.dt 

Avant 

monde 

I J.C. 

monde 

J.C. 

* 

I 

Hérode  déclaré  Roi  à Rome 

t 

j 

Hérode , fils  d’Antipater 
voyant  Jérufalem  prife parles 
Parthes,  fc  jette  fur  mer,  & 
vient  à Rome  , où  il  eft  dé- 

i - 

1 

! 

f 

î »3  T 

3* 

daré  roi  des  Juifs  vers  le 
commencement  de  l'automne, 
par  le  crédit  de  M.  Antoine  , 
&c  d’Oftavien-Céfar.  C’eft  de- 
puis cette  déclaration  qu’il  a 
régné  37  ans.  Antigonus,  qui 
avoir  pris  le  pontificat  par  la 
protedion  des  Pat  thés , eft  dé- 
claré par  le  Sénat  ennemi  du 
peuple  Romain. 

Ère  d’Efpagne. 

L’Ere  d’Efpagae , dont  les 

W4 

38 

! , 

S8)6 

37 

Hiftoriens  de  cette  nation  fe 
fervent  dans  leurs  écrits  , a 
commencé  cette  année  , }8 
ans  avant  l’Ere  Chrétienne  , 
fous  le  confulat  de  Claudius 
& de  Notbanus. 

Hérode  régne  à Jérufalem. 

Hérode  le  Grand , aidé  par 

Ï7JJ 

37 

. 

i 

Sofius  , Gouverneur  de  Syrie, 
fe  rend  maître  de  Jérufalem  le 
premier  jour  de  janvier , fous 
•c  confulat  deVipfanius  Agrip- 
ja  & de  Caninius  Gallus , l’an 
717  de  la  ville  de  Rome.  C’eft 
depuis  ce  temps  - 14  qu’on 
Compte  les  14  années  de  régne 
qu’on  lui  donne  communé- 
ment apres  Jofeph.  Il  a pris 
rérufalem  deux  ans  &c  trois 
mois  après  qu’il  eut  été  décla- 
ré roi  à Rome. 

Antigonus , qui  étoit  lacau- 
e de  tous  ces  troubles , eft 

• 

i 
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Deuxième  fupp. 

<in  l\  Perron. 

du  P.  l’ezion. 

Ann. du 

Av.tnt 

Ann. du 

Avant 

monde 

J.  C. 

conduit  à Antioche,  on  M. 
Antoine  lui  fait  couper  la  tête 
vers  le  mois  d’août  , après 
avoir  régné  environ  trois  ans. 

Pont  ificat  ôte  aux  Afmonccns. 

monde. 

J.  C. 

OO 

V| 

36 

Cette  année  le  roi  Hérode 
donne  le  pontificat , qui  juf- 
qu’alors  avoir  et:  dans  la  fa- 
mille des  Afmonécns , . à un 
Juif  nommé  Anauéle  , qu’il 
fait  venir  de  Babylone.  Ce 
prince  païe  la  rançon  d'Hyt- 
can  , qu’il  fait  venir  de  cfyez 
les  Parthes , mais  fans  lui  don- 
ner la  fouveraine  facrificature. 

3?3« 

3* 

îM 

33 

Hérode  vaincu  par  les  im- 
portunités de  fa  femme  Ma- 
riarnne  , donne  le  pontificat  à 
Arillobulc,  ftere  de  cette  prin- 
cefTe  , fils  d’Alexandre , & pe- 
tit fils  du  grand  Arillobulc. 
Mais  l’année  fuivante  il  le  fit 
étouffer  dans  les  bains  , & le 
pontifical  fut  rendu  à Ananéle. 

33>37 

33 

$841 

• 

31 

✓ 

Oûavien-Ccfàr  fait  décla- 
rer dans  le  Sénat , M.  Antoine 
ennemi  de  la  république  , St 
décerner  la  guerre  contre 
Cléopâtre , reine  d’Egypte. 

Monarchie  d'Augufie . 

3?4° 

3» 

5841 

3 1 

O&avien-Céfar,  fous  fon 
troifiéme  confu'at  St  celui  de 
Meflala  Corvinus  , qui  étoit 
l’an  713  de  la  ville  de  Rome  , 
gagne  la  fameufe  bataille 
d’Aéfiuin , promontoire  d’E- 
pire , où  l’armée  navale  d’An- 
toine St  de  Cléopâtre  cfl  dé- 
faite le  i feptembre.  CÎ’efl  de- 
là qu’on  compte  les  44  ans 

3î>4» 

3ï 

! 
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Deuxième  fupp 
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qu’on  donne  à la  monarchie 
jd’Augufte. 

Fin  du  Royaume  d'Egypte. 

Céfar  - Oâave  ayant  pris 
Pe'ufe , entre  viftoneux  en 
Egypte.  M.  Antoine  voyant 
cela  j fc  tue  le  premier  jour 
d'août  , 8c  la  icine  Cléopâtre 
quelques  jours  après,  par  la 
rr.brfure  d’un  afj  ic.  En  elle 
finit  le  royaume  d’Egypte  ou 
des  Pto'émées,,  qui  avoir  duré 
194  ans  depuis  la  mort  d’A- 
lexandre le  Grand.  Le  roi  Hé- 
'rode  condamne  à la  mort  le 
fameux  Hyrcan  , autrefois 
prince  & pontife  des  Juifs, 
pour  avoir  imploré  la  prote- 
ttion  de  Malchus , prince  des 
Arabes 

Odlave  - Céfar  étant  conful 
pour  la  feptiéme  fois  avec 
Agrippa,  cil  honoré  du  titre 
jd’Àugufte  par  Munatius  Plan- 
cus. 

Le  Temple  rebâti. 

Hérode  forme  le  deiîein  de 
rebâtir  le  Temple  de  Jérufa 
lem  , qui  ne  lui  fembloit  pas 
allez  magnifique.  Il  entre- 
prend ce  grand  ouvrage  la 
dix -huitième  année  de  fon 
régne , 10  ans  avant  l’Ere 
Chrétienne  , 8c  l’achevecn  10 
ans. 

C.Sentius  Saturnius  cft  fait 
gouverneur  de  Syrie  , fous  le 
confulat  de  Cenforin  8c  de 
Gal'us  : il  occupe  cette  charge 
pendant  .1  ans. 

j P.  Sulpitius  Quirimis  eft  en- 


Ann.du 

monde. 
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Première  fupput 
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Ann. du 
monde. 


>867 


î Se8 


Avant 

J.C. 


Avant 
1 Ere  C . 
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Deuxième  fupp, 
du  P.  Pezron. 


voyé  par  Augufte  pour  faire  la 
guerre  aux  Homonades  , qui 
habitoient  dans  cette  Dame 
du  mont  Tautus , qui  cft  entre 
la  Cilicie  & la  Lycaonie. 

Hérode  irrité  par  les  calom- 
nies de  fon  fils  aîné  Antipatcr 
contre  Alexandre  ôc  Arifto- 
bule  , qu'il  avoir  eus  de  Ma- 
riamne  , les  fait  condamner 
au  commencement  de  cette 
année  dans  une  afTemblée  te- 
nue à Betyte,  où  préfidoit  Scn- 
tius-Saturninus , gouverneur 
de  Syrie  -,  ôc  enfuitc  les  fait 
mourir  dans  la  ville  de  Sebafte. 

Quintilius  Varus  ell  fait 
gouverneur  de  Syrie  vers  l'été 
de  cette  année  -,  ôc  Sentais  Sa- 
turuinus  eft  commis  par  Au- 
gufte , avec  Sulpitius  Quiri- 
nus,  pour  faire  le  dénombre- 
ment dans  la  Syrie  ôc  dans  la 
Judée. 

Augufte  ayanr  donné  par  fes 
foins  la  paix  d L’empire  Ro- 
main , ferme  pour  la  troifié- 
me  fois  le  temple  de  Janus, 
cette  année  ou  la  fuivante.  Ce 
temple  demeure  fermé  durant 
trois  ou  quatre  ans. 

Naijjancc  de  Je'fus-Chrijî. 

Jésus -Christ  , Fils  de 
Dieu , ôc  Sauveur  du  monde  , 
naît  en  Bethléem- J uda  le  z f de 
décembre,  pendant  que  Sulpi- 
rius-  Quirmus  faifoit  le  dé- 
nombrement de  la  Judée.  Cet- 
te naifTancc  falutaire  eft  arri- 
vée l’an  de  la  création  du  mon- 
de f 967  , félon  l'ancien  fenti- 
meat  de  l’JEglife  d' Antioche, 


Ann. du 
inonde. 
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Avant 
J.  C. 


Avant 

l’EreC 
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l’remierefupput 
du  P.  Fezron. 


Ann.  du  Avant 
monde..  l’Ere  C. 


l'an  749  de  la  ville  de  Rome, 
l’an  39  de  l’empire  d’Augullc , 
depuis  fon  premier  confular  , 
l’an  3 3 du  régne  d’Hérode  le 
Grand  , la  quatrième  année 
de  la  CXC1II.  Olympiade , 
Augufte  , pour  la  douzième 
fois , étant  couful  avec  Sylla. 


Circoncijion  de  Jcfus-Chrifi. 


58^ 


4 


Calvifius  Sabinus  II.  ôc  Paf- 
fienus  Rufus  étant  confuls,  le 
Fils  de  Dieu  cil  circoncis  5c 
appellé  Jefus  , le  premier  jour 
de  janvier  ; 8c  le  fixiéme  jour 
il  cil  adoré  des  mages  dans  la 
ville  de  Bethléem  , après  quoi 
il  s'enfuit  en  Egypte. 


Mort  d’Hérode. 


Hérode  le  Grand , roi  des 
Juifs,  meurt  cette  année  vers 
le  mois  de  novembre  , l’an  40 
d’Augtifle , l'an  730  de  la  ville 
de  Rome,  après  avoir  régné 
34  ans  prefque  accomplis  de- 
puis la  prife  de  Jérufalem.  Ar- 
chelaüs  , fils  d’Hérode  8c  de 
Maltacc , qui  étoit  Samari- 
taine, régne  après  la  mort  de 
fon  pere. 

Régne  d’Archclaiis , 


1870 


t 


( 


3 Archelaüs  va  à Rome  après 
la  fête  de  Pâque  , 8c  obtient 
vers  l’été,  la  confirmation  du 
tellament  de  Ton  pere , qui  lui 
ladloitla  Judée  8claSamarie. 
Il  en  cil  fait  prince  par  Au- 
gufte , qui  lui  défend  descen- 
dre Je  titre  de  roi,  * 
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Deuxième  fupp. 
du  P.  Fezron. 


Ann. du  Avant 
monde.  l’ErcC. 
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Première  fuppur. 

■ Deuxième  fupp. 

du  P. 

Perron. 

du  P. 

Perron. 

\nn.du 

1 Avant 

■ \ 

Ann. du 

Avant 

monde. 

l'EreC. 

Antipas  eft  aulfi  établi  té- 
trarque  de  Galilée  8c  de  Peréc  ; 
& Philippe  de  laThraconitc, 
dePanéaîc  8c  de  la  Batauée 

monde. 

l'EreC. 

3S7* 

1 

A uguflï  relègue  fa  fille  J uli'e, 
alors  femme  de  1 ibere  , dans 
l’îlc  de  Pendataiie  , à caufc  de 
fes  détéglemens.  - lie  avoit  eu 
d’Agrippa , fon  premier  mari , 
Caius  8c  Lucius,  qui  furent 
tous  deux  Ccfars , ayant  été 
adoptés  par  Augulle. 

397° 

a 

5871 

I 

Ans  de 
1*£  rcC. 

Caius  Céfar  eft  envoyé  en 
Orient  contre  les  l’arthes  avec 
la  puiffance  ptoconlulaire  ; & 
Auguile  lui  donne  pour  gou- 
verneur M.  Lollius , qui  a loin 
de  la  Syrie  au  lieu  de  Varus. 

Ere  Chrétienne. 

5971 

1 

Ans  de 
l’Ere  C. 

5873 

1 

> 

X 

. 

L’Ere  Chrétienne , ou  l’Ere 
vulgaire  , commence  cette  an- 
née , marquée  du  confulat  de 
Caïus  Céfar  8c  d'Æmilius  Tau- 
lus.  Celt  l’an  1 971  depuis  la_ 
création  du  monde,  & le 
4714.  delà  période  Julienne , 
le  7t4  de  la  ville  de  Kome , le 
4.  de  la  CXCïV  Olympiade, 
le  44.  d’Augufte  depuis  fon 
premier  coufulac  , le  4.  com- 
mencé depuis  la  mort  d'Héro* 
de,  6c  le  5.  de  l’âge  de  J.  C. 

1?7'- 

' | 

X 

5874 

Z 

Coins  Céfar  fait  la  paix 
avec  les  Partîtes  au  mois  dé 

3975 

Z 

. > i 

mai  de  cette  année  , étant  en 
Orient.  Tibere  fon  heau-pere , 

• 

. 

I 

\ 

i 

. - î 

' l 

après  un  éloignement  de  fepe 
ans , revient  de  Rhodes  â Ro- 
me vers  le  mois  de  Juillet  •,  8c 
Lucius  Céfar,'  frere  puîné  de 
Caïus , meurt  à Marfeille  au 

V 

milieu  du  mois  d'aoûc , allant 

. » 
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Première  Tupput. 
du  P.  Pezron. 


Ann. du  Ans  de 
monde.  l'EreC. 

i 


5876 


587? 


f8Sz 


5885 


l i 


Deuxième  fupp. 
du  P.  Pezron. 


en  Efpagne  par  l’ordre  d’Au 
gufte. 

£ecre  année  Caïus  Céfar  re- 
venant d’Onent , meurt  à Ly- 
mireen  Lycie  le  zi  février. 
Augure  voya  .t  tes  deux  pe- 
tits-fils morts , adopte  I ibere, 
fils  de  fa  femme  Livie , 8c  de 
Cl  Drufus  Néron  , 6c  le  fait 
Céfar  le  17  de  juin. 

Archelaüs  étant  accule  par 
les  Juifs  de  violence  6c  de  ty- 
rannie , eft  relégué  par  Au- 
gufte  à Viemie  dans  les  Gau- 
les , au  commencement  de  la 
dixiéme  anné  de  fon  régne. 

La  Judée  réduite  en 
Province. 

Sulpitius  Quirinus  va  en  Pa- 
lestine par  l'ordre  d’Augufte, 
confifquc  les  biens  d’Ardic- 
laiis  -,  tait  le  dénombrement  de 
ceux  des  Juifs -,  Si  réduit  la 
Judée  eu  province.  Ceponlus 
en  eid  fait  le  prunier  gouver- 
neur, vers  les  commencemens 
de  l’anuée  fuivante. 

Tibere  Céfar,  apres  avoir 
dédié  au  mois  de  janvier  le 
temple  de  la  concorde  , va  en 
Allenvgne  où  il  fait  d’iiorri- 
blcs  ravages. 

Tii  ere  Collègue  de  l'Empire 

Cette  année , qui  cfl  la  7S4. 
de  la  ville  de  Rome  , la  1 5 de 
l’âge  de  ’efus-Chrift,  ôc  la  1 1 . 
de  l’Ere  vulgaire  , Tibere  Cé- 
far étant  alors  dans  les  Gau- 
les, eft  déclaré  par  Augufte 
&c  par  le  Sénat , collègue  de 


Ann. du  Ans  de 
monde.  l’Ere  C. 


5 97* 
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Première  fupput 
du  P.  Pczron. 


Ann.du'Ans  de 
inonde.  jl'Erc  C 


fSSfi 


58<,S 


f8  ?9 


^oo 


14 


1 6 


17 


18 


l’empire  , vers  la  fin  de  l’été. 

Mort  d'AuguJle.  % 

Céfar  Augufte  meurt  à Noie 
dans  la  Campanie,  le  19  du 
mois  d’août , l’an  7 6.  de  fon 
âge  , ayanc  régne  j 6 ans  ac 
complis  depuis  ion  premier 
confulat. 

Tibère  , qu'il  avoir  fait  fon 
collègue  à l’empire  trois  ans 
auparavant , gouverne  feul 
pendant  1 z ans , lîx  mois  & 
quelques  jours. 

Jean  commence  à baptifer . 

Saint  Jean-Baptifte  ayant 
trente  ans  accomplis  dès  le 
mois  de  juin  de  cette  année , 
commence  vers  l’été  à prêcher 
aux  Juifs  la  pénitence,  ôcdlcs 
baptifer  au  Jourdain.  Il 
commencé  ce  miniftere  l’an 
quinziéme  de  Tibère  , depuis 
(011  allocution  à l’empire , 
Caïphe  étant  déjà  Pontife  , 
& Pilate  gouverneur  de  Judée. 

Baptême  de  Jefus  Chrijl 

Jcfus  - Chrift  eft  baptifé  au 
Jourdain  le  6 de  janvier,  âgé 
de  50  ans  & quelques  jours; 
& après  fa  re  traite  de  qua  t ante 
jours  , il  commence  à prêcher 
l’Evangile  dans  la  Galilée. 

Jefus -Chnft  célébré  cecte 
annécfa  fécondé  Pâque,  é:anc 
dans  fa  trente  deuxième  an- 
née , èc  l’année  fuivante  il  fait 
fa  troifiénte  Se  dernière  Pâ- 
que : car  il  n’en  a fait  que 
trois 


Deuxième  fupp. 
du  P.  Ptzron. 


Ann.da 

monde. 


l$8f 


Î5P7 


W8 
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l’Ere  C. 
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V 


& 


Première  fuppuc. 
du  P.  Pezron. 

•’ 

lïeuxiéiue  fupp. 
du  P.  Pezron. 

Ans  du 
monde. 

Ans  de 
l’Ere  C. 

trois , félon  les  anciens  Pores 
&:  la  vérité. 

Ans  du 
monde. 

i Ans  de 
l’Ere  C. 

« 

- ' 

Mort  de  Jefus  - ChriJK 

Î931 

t 

U 

Jcfus-Ch|ift,  Sauveur  des 
hommes,  «K.nr  dans  lacrence- 
troifiéme  adnée  de  fon  âge  , 
meurt  fur  ie  bois  de  la  Croix , 
l'an  So.-o  depuis  la  création 
de  l’univers,  fous  le  conûilat 
des  deux  Geminus  , félon 
l’ancienne  tradition  des  Peres 
& de  l'Eglife.  Il  ell  more  l'an 
dix-huitième  de  Tibere  , de- 
puis fon  ailbciacion  k l’em- 
pire , ou  l’an  quinziéme  de- 
puis la  mort  d’Augulte.  Ainfi 
quatre  mille  ans  s’etoient  pif- 
fes  fous  la  Loi  de  Nature,  8c 
deux  mille  fous  la  Loi  de 
Mcïfe  , quand  il  a établi  par 
fa  m-rt  fa  Loi  nouvelle  , qui 
durera  jufqu  à ia  fin  des  Cèdes. 

fiooo 

1 9 

' \ 
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è 
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III.  Canon  Chronologique 


CANON  CHRONOLOGIQUE 

D E 

L’HISTOIRE  SAINTE, 

fuivant  le  Texte  Hébreu  - Samaritain  , rédigé  par  le 
R.  P.  Tourvemine  , de-  la  Compagnie  de  Jefus  , 
O traduit  en  franpoif. 


Supputation  du 

Autre  fuppura- 

P.  Tournemine. 

tion. 

Ans  du 

Avant 

' 

Ans  du 

Avant 

monde. 

Adam. 

J.  C. 

Le  Monde  eft  créé  en  au- 
tomne. 

monde. 

J.  C. 

i 

4R90 

1 

4700 

1 3 1 

47  so 

Adam,  âgé  de  130  ans, 
engendre  Seth.  Gen.  f.  v.  3. 

130 

4370 

' *33 

4 

Seth,  âgé  de  lOf  ans,  en- 
gendre Enos.  Ibidem. 

*35 

44*3 

3M 

436* 

Enos , âgé  de  90  ans , en- 
gendre Caïnan.  Ibid.  v.  9. 

3M 

4573 

393 

449c 

Caïman  , âgé  de  70  ans , en- 
gendre Malaléel.  v.  n. 

393 

43  °3 

460 

4431 

Malaléel , âgé  de  6 { ans  , 
engendre  Jared.  v.  1 3 . 

46 

4140 

en 

4i<?9 

Jared,  âgé  de  réians,  en- 
gendre Henoch.  v.  18. 

6 11 

4078 

<87 

4104 

Henoch , âgé  de  iî  3 ans , en- 
gendre Mathufala.  v.  1 1 
Mathufala , âgé  de  1 87  ans , 
engendre  Lamech.  v.  > 5. 

«87 

4013 

874 

4017 

874 

3814 

93° 

jgtfi 

Mort  d’Adam. 

930 

3770 

988 

3903 

Henoch  eft  enlevé. 

988 

37-1 

1041 

3849 

Mort  de  Seth. 

1042. 

3638 

IO56  . 

3»3Î 

Lamech  , âgé  de  184  ans  , 
engendre  Noé.  v.  »8. 

IOCf 

3*43 

II4O 

373» 

Mort  d’Enos. 

1140 

3360 

i*3S 

3S5* 

Mort  de  Caïnan. 

34*3 

1190 

3601 

Mort  de  Malaléel. 

npo 

3410 

MU 

34*9 

More  de  Seth, 

1411 

i 178 
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Suppuration  du 
P.  Tournemiue. 


I 


Ann. du  Avant 
monde.  J.  c. 

I*>6  i 3 3 5Î  | Noé  prédit  que  le' déluge 
doit  arriver  dans  no  années. 
. .Gen.  6.v.  j. 

Mî»  | 33  3 3 | Nailîànce  de  Sera , fils  de 
Noé.  Gen.,,. 

I6f6  I }i}f  L’an  600  de  la  vie  de  Noé, 
le  fepticme  jour  du  fécond 
mois , toutes  les  fources  de 
l’abîme  & les*  cataraûes  du 
[ciel  font  ouvertes.  Gen.  7 
11. 

Mort  de  Mathufalé  , au 
[commencement  du  déluge. 

Il  y a donc  depuis  la  créa- 
tion du  monde  jufqu'au  délu- 
ge commencé,  i6ftfans. 

Le  déluge  dure  un  an  en- 
tier , fie  Noé  étoit  âgé  de  £o» 
ans  quand  les  eaux  du  déluge 
inondèrent  la  terre.  Gen.  7 
7- 

1 Lan  <Tqi  de  Noé,  le  pre- 
mier jour  du  premier  mois , 
les  eaux  diminuent  fie  fe  reti- 
rent. Gen.  8.  v.  3. 

I Sein,  âgé  de  100  ans  , en- 
gendre Arphaxad  , deux  ans 
iaprès  le  déluge.  Gen.  1 1 . v.  10. 

I Arphaxad , âgé  de  1 3 c ans , 
engendre  Salé.  Gen.  n.  félon 
les  Septante. 

Salé  , âgé  de  130  ans,  en- 
gendre Héber,  v.  14. 

Noé  meurt , âgé  de  930  ans.( 
Hcbcr , âgé  de  1 j4  ans , en- 
gendre Phaleg , v 1 5. 

Mort  de  Sern. 

Tha’eg,  âgé  de  130  ans,! 
engendre  Rehu.  v.  18.  Alors 
commence  le  partage  des  ter-, 
tes  , c cil- à-dire  , la  coutume] 
de  diftinguer  fon  champ  de. 
celui  de  fon  voiiln  par  des 
bornes. 


i<fj7 


**Î9 


*7M 


1914 

1006 

1058 

i*n 

aiS3 


3134 


3131 


3097 


M«7 

*883 

1833 

Z7}8 

1703 


I Autre  fupputa- 1 
1 cion. 


Ann. du 
[monde 
*H* 

'H* 


*«Î7 

*794 
*9H 
1038 
a 188 


Avant 
J C. 
3**4 


3*41 

3934 


3043 

3041 
ÎJO  S 

177* 

i«4t 
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III.  Canon  Chronologique 


» Supputation  du 

Autre  fupputa- 

J P.  Toutnemine. 

tion. 

Ann. du 

Avant 

Ann.  du 

Avant 

monde. 

J.C. 

monde. 

J.  C. 

ijto 

1571 

Rehu , âgé  de  1 5 1 ans , en- 
gendre Sarug.  v.  10. 

1}10 

1389 

Mfo 

1441 

Sarug  , âgé  de  1 jo  ans , en- 
gendre Nachor , v.  n. 

1450 

t 

1150 

1561 

Nachor,  âgé  de 7 9 ans,  en- 
gendre Tharé.  v.  14. 

1519 

1171 

nji 

Tharé , âgé  de  1 jo  ans , en- 
gendre Abraham , Nachor  & 
Aram. 

1101 

*754 

1157 

Abraham  , âgé  de  75  ans, 
fort  de  Haran.  Gen.  ri.  v.  4. 
En  cette  année  meurt  Tharé. 
Abraham  fort  de  Charres , Se 
parte  jufqu’en  Sichem  , où 
Dieu  lui  dit  : Je  donnerai  cette 
terre  à ta  race.  Gen.  n.  v.  7. 
Cette  même  année  & les  neuf 
fuivantes,  Abraham  vient  en 
Béchel  au  midi  il  cft  obligé 
par  une  famine  , de  partir  en 
Egypte.  De  là  il  retourne  en 
la  terre  de  Chanaan.  Loch  fe 
fépare  de  lui.  Dieu  lui  tenou- 
velîe  les  artiirances  de  fes  pro- 
mertes.  Abraham  vient  en 

1*74 

1016 

Hébron.  Vidorieux  de  quatre 
Rois , Melchifédech  le  bénit. 
Dieu  de  nouveau  lui  confirme 

t 

fes  promefles , 6c  lui  prefcrit 
lui-même  un  facrifice,  qu’A- 
braham  exécute,  & par  lequel 

' 

. -f  ! 

fon  alliance  avec  Dieu  eft  ci- 
mentée. Ce  Patriarche  aprend 
de  Dieu  que  fa  poflérité  voya- 

-  , 

' 

* : 

gera  fur  la  terre  durant  quatre 
cens  ans  ; qu’elle  y fera  expofée 
à la  fervitude , aux  afflidions , 

i ; 

* 

&c  Gen,  ch.  n,  Çc  les  trois 
fuivans. 

1744 

iJ47 

Sara  prend  l’Egypticnue  Agar 
fa  fcrvante  , dix  ans  après 
qu’ils  commencèrent  d'habi- 
ter en  la  terre  de  Chanaan  , 
,8c  U donne  pour  femme  à fon 

I684  * 

201  <5 
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Supputation  du 

Autre  fupputa- 

P.  Tourncmine. 

• 

tion. 

Ann.du 

Avant 

Ann.du 

Avant 

monde. 

J.  C. 

mari.  Gen.  ch.  iK.  v.  ). 

monde. 

J.C. 

l74î 

1145 

Au  commencement  de  la 
ouziéme  année  ( de  la  demeure 
d’Abraham  en  Chanaan)  Agar 
époufe  Abraham  , conçoit  I f- 
maè!  -,  méptife  fa  maîtrelTe 
Sara  , en.elt  traitée  durement , 
& prend  la  fuite.  Un  Ange  lui 
commande  de  retourner  chez 
fa  maîtrelTe,  6c  de  lui  obéir. 
Gen.  c.  16. 

NaiiTance  d’Ifmaèl  : Abra- 
ham avoir  86  ans  quand  Agar 
le  lui  enfançA,  Ibid.  v.  16. 

168  c 

101  f 

■ 

1758 

*JJÎ 

. 

Abraham , âgéde  9*9  ans  ,elt 
circoncis.  Il  fait  cjrconcir  !f- 
maèl  Ion  üls  , qui  avoir  alors 
i î ans  accomplis  6c  dans  le 
même  jour  que  font  circoncis 
Abraham  & Ifmaèl , tous  les 
ferviteurs  de  la  maifou , tant 
ceux  qui  y étoient  nés,  que 
ceux  qu’Abraham  avoit  ache- 
tés , 6c  ceux  de  nation  étran- 
gère font  auliï  circoncis.  Gen. 
17- v.  14. 

i«pS 

• 

1001 

*7f5> 

1X31 

Dieu  apparoir  à Abraham  , 
âgéde  j9  ans  pafTés  Gen.  17. 
v.  il.  A cette  même  année  fe 
rapportent  aufli  ces  paroles , 
v.  il.  Or  j’étabürai  mou  al- 
liance avec  Ifaac , quet'enfen- 
tera  Sara  , l’autre  année  , 
c’efl-à-dire,  l’année  prochaine. 
Cette  même  année , la  centiè- 
me d7£  raham,fcpaiTercnt  les 
chofes  rapportées  en  la  Ge- 
nèfe,  chapitre  17  Scies  trois 
fuivans.  Dieu  apparoir  encore 
à Abraham , 6c  lui  renouvelle 
fes  promefTes.  I!  lui  change 
fon  nom  d’Abram  en  celui 
d’ Abraham  ; 6c  celui  de  Saraï 
(fa  femme)  en  celui  de  Sara  î 

1698 

! . 

R iij 

îcoi 

■ 
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| Supputation  du 

Autre  fupputa- 
tion. 

JP.  Tourneminc. 

• 

Ann. du 

Avant 

Ann. du 

Avant 

monde. 

J.  C. 

Il  lui  ordonne  la  circonci- 
fion;  prédit  encore  qu'Ifaac 
naîtra  de  Sara  l’année  fuivan- 
te  j promet  à Ifmaè!  d’heu- 
reux fuccès  : 11  exerce  l’hofpi- 
talité  envers  des  Anges  , 
qui  lui  prédifent  que  Sara 
enfantera , 8c  que  les  Sodo- 
mites font  proche  Je  leur 
perte.  Lot  h reçoit  dans  Sodo- 
me  ces  mêmes  Anges , qui  l’ar- 
rachent , lui,  fa  femme 8c  fes 
filles , à l’incendie  prochaine. 
Sara , réputée  dans  Gerara 
pour  femme  d’Abraham  , 
court  grand  rifque  , mais  en 
échappe. 

Naitlance  d’Ifaac.  Sacircon- 

monde. 

J.  C. 

*7*o. 

iiji 

• 

ci  fi  on  le  huitième  jour  après. 
Abraham  avoit  ioo  ans  ac- 
complis torique  nâquit  Ifaac. 
Geo.  zt  v.  f . 

Cet  enfant  croît  8c  on  le 
fevre  à la  cinquième  année  de 
fon  âge  , félon  S Jérôme. 
Gen.  if.  v.  8 

Agar  8c  Ifmaèl  fon  fils  font 
châtiés. 

i699 

XOOI 

*7«î 

1116 

1704  ' 

1 994 

i;Sf 

1 

\ 

nos 

Ifaac  ayant  atteint  l’âge  de 
if  ans  , femn  Jofeph  eft 
offert  à Dieu  en  facrifice  par 
fon  pere  ; mais  Dieu  le  fou- 
ftrait  à la  mort. 

î714 

1976 

'-797 

io?4 

Sara  meurt  dans  la  ville 
d’Arbé,  ou  Hébron,  âgée  de 
117  ans  Gen.  ij.  v u 

‘ 9*4 

iSoo 

1091 

Ifaac  , âgé  de  40  ans , épou- 
fe  Rebecca.  Gen.  if.  v.  10. 

Abraham  époufe  une  autre 
femme  , nommée  Cérhura. 
Ibid.  if.  1. 

Rebecca  demeurant  fterile, 
Ifaac,  fon  mari,  implore  le 
Seigneur , qui  l’exauce  , 8c 

2-7J9 

l96l 
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Supputation  du 

Autre  fupputa- 

P.  Tournemine 

don. 

Ann. du 

Avant 

Ann.du 

Avant 

monde. 

J.  C. 

donne  4 Rcbecca  le  don  de 
concevoir.  Ibid.  v.  11. 

monde. 

J.  C. 

x8xo 

1071 

Ifaac  eft  âgé  de  60  ans, 
lorfque  lui  naiilent  les  deux 
jumeaux  Jacob &:  Efaü.  Abra- 
ham meurt  âgé  de  175  ans. 
Gen.  c.  xy.  v.  7.  Ifaac  avoit 
alors 7 J ans,  Jacob  & Efaü  15. 

*739 

1941 

1860 

103 1 

Efaü , âgé  de  40  ans , Ce  ma- 
rie. Gen.  16.  v.  34. 

1799 

1901 

1885 

1008 

Ifmaèl  meurt  à l'âge  de  130 
ans.  Gen.  x8.  x.  17.  • 

18x2. 

1878 

1876 

1 5?S 

Jacob  furprend  la  bénédi- 
Ûioa  de  fon  pere  Ifaac,  à la 
perftiafion  de  fa  njere  Rebec- 
ca.  Par  les  mêmes  confeils , il 
part  pour  la  Méfopotamie  de 
Syrie.  Dans  ce  voyage  il  voit 
eu  fonge  une  échelle  qui  tou- 
che le  ciel  , &;  les  Anges  dè 
Dieu  montant  & defeendaat. 
Gen.  x8.  v.  ta.  Jacob  avoit 
pour  lors  77  ans  ou  environ. 

Or , Laban  au  bout  d’un 
mois  dit  à Jacob  :*Scra-t-il  dit 
que  parce  que  vous  êtes  mon 
Irerc  , ( c’eft-à-dire  , le  fils  de 
ma  foeur  ) vous  me  fetvirez 
gratuitement.  Gen.  19. v.  ly. 

Jacob  fervit  donc  pendant 
fept  années  ( Laban  ) pour  ( a- 
voir  fa  fille)  Rachel.  Ibid. 

V.  10. 

x8jy  | 

1 

iS6y 

1987 

: 

Le  premier  terme  de  fept 
ans  de  fervice  étant  achevé. 
Lia  eft  mariée  à J acob  , & fept 
jours  après  il  époufe  auffi  Ra- 
chel. Gen.  19.  v 18. 

1843 

1857 

1905 

1986 

La  huitième  année  du  fer- 
vice  de  Jacob  chez  Laban  , 
Lia  enfant®  Ruben. 

X844 

i8f<> 

190  6 

/ 

CO 

C\ 

La  neuvième  année  du  mê- 
me fervice , Lia  met  au  mon- 
de Simeon, 

R iv 

1843 

' j 

i8yy 
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Supputation  di 
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Avant 

Ann. du 

Avant 
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J C. 

monde. 

J.  C. 

X'jO-] 

j 984 

la  dixiéme  année.  Lia  met 
ait  monde  Lcvi. 

184s 

1854 

iÿo8 

198) 

La  onzième,  Juda  naît  de 
Lia  , & Dan  de  Bala. 

1847 

,8n 

ÎJO? 

1981 

La  douzième  , de  la  même 
Baja  vient  Nephtali  ; & Gad 
naît  de  Zelpha. 

1848 

1831 

ZJIO 

1981 

La  treiziéme  , de  Zelpha 
naît  Afer , & Ifachar  de  Lia. 

1849 

1S31 

1^11 

1980 

Au  commencement  de  la 
quatorzième,  Zabulonnaîtdc 
Lia  ; &.  fur  la  fin  de  l'année , 

1850 

l8tO 

' 

| 

Dina.  Jofeph  naît  de  Rachcl  ; 
ôc  Jacob  dit  à fonteau  perc  : 
Laiflèz moi  aller,  que  je  re- 
tourne en  ma  patrie  , & en  la 
terre  ou  je  fuis  né.  Donnez- 
moi  les  femmes  8c  les  enfans 
qui  font  d moi , 6c  pour  lef- 
quels  je  vous  ai  fervi , que  je 
m'en  aille.  J’ai  fctvi  chez 
vous  durant  vingt  ans,  qua- 
torze ans  pour  vos  filles  , & 
fix  ans  pogr  vos  troupeaux , 
dit  acobàlaban  Gen.  ?i.v. 
41  Ainfi  cette  vingtième  an- 
née achevée,  Jacob  retourne 
en  la  terre  de  Chanaan  , ayant 
environ  97  ans,  & Jofeph  en- 
trant élans  la  fcptiéme  année 
dé  fon  âge.  A!o>  s Jacob  &c  La- 
ban  firent  alliance  fur  le  mont 
Galaad  , comme  il  eft  lappor- 

?î?' 

-9i  S 

i?7? 

te  en  la  Génèfe,  c 31.  Or  les 
Anges  de  Dieu  fe  trouvent  à 
la  rencontre  de  Jacob  Gen. 
ch  31.  y.  r.  Il  combat  l’un 
d’eux,  v.  54  II  adoucit  fon 
frere  Efaü  par  fes  préfens  & 
fes  foumilfions.  ch  53. 

Jacob  , après  fon  retour  de 
Méfopotamie  , demeure  dix 
ans,  partie  en Socoth , partie 
à Sichcm. 

V • . é 

1838 

1843 
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îiiipputicion  du 

Autre  fuppuca- 

P-  Touraemine. 

don. 

Ann. du 

Avant 

Ann.du 

Avant 

monde. 

J.  C. 

Dîna,  félon  Démérrius  dans 
Eufebe  , avoit  feize  ans  8 £ qua- 
tre mois  quand  elle  fut  violée. 

Après  le  malheur  de  Dina , 
avant  qu’on  emmenât  Jofeph, 
Jacob  vient  en  Béthel,  y ha- 
bite quelque  temps  ; pâlie  peu 
après  en  Hébron.  Vers  ce 
temps  Jofeph  cil  vendu.  L'an 
feiziéme  cnfuivant  révolu  8c 
complet  , commencent  les 
430  années  de  la  demeure  des 

monde. 

J.  C. 
« 

1917 

H?64 

fils  d’Ifraèl  en  Egypte.  Jacob 
avoic  alors  107  ans.  Cette 
même  année  Dieu  lui  appa- 
roir : Gen.  jf.  v.  7.  ratifie 
l’alliance  faite  avec  Abraham, 
que  le  Melfie  fortuoit  de  Ja- 
cob , pour  raffemblcr  les  Gen- 
tils, félon  la  verfion Grecque, 
que  S,  Paul  depuis  cette  ccn- 
hrmation  d’alliance  jufqu’â  la 
loi  donnée , compte  ( Galat. 
},  Y.  iz.  ) 430  ans. 

La  dix-huitiéme  année  de 
Jofeph  i!  parole  que  Het , pre- 
mier né  de  Juaa  , vint  au 
monde. 

1857 

5 

1833 

1918 

i?«î} 

1868 

1831  ' 

( t ■ 

1919 

L’année  fuivante , Onan. 

1869 

1831 

19,0 

j 

t 

t 

'1961 

L’année  d’après , Sela. 

Jofeph  tenté  par  la  femme 
de  Putiphar , efl  calomnié. 
Ifaac  ayant  vécu  180  ans  ac- 
complis , meurt  dans  une 
grande  vicillefle  t Efaii  St  Ja- 
cob fes  fils  l’enfevelilTair  au- 
près de  fon  pere.  Gen  c.  33. 
v.  18.  Jacob  8t  Efaii  étoirne 
alors  âgés  de  fix  vingt  ans , 
puifqu’Ifaac  en  avoir  foixaute 
lorsqu'ils  naquirent.  Gén.  c. 
13.  v.  16. 

1870 

y 

1 

i 

1 

1850 

1?41 

i 

»?S° 

Pharaon  voit  un  fonge  deux 

1880 

1810 

arts  ajtès,  Gen.  41.  v.  1 . c’ett- 
• " B.  v 

* 

» * 1 
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Ann. du 

Avant 
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J.C. 

monde. 

J.C. 

*' 

1541 

J 949 

â-dire,  depuis  le  temps  que 
l’échanfon  du  roi  fut  remis  en 
charge  -,  car  Jofeph  avoir  déjà 
demeuré  quelque  temps  en 
prifon. 

Voila  ( dit  la  Gcnèfe , c.  41 . 
v.  19  ôc  jo.  ) ( le  temps  que) 
viendront  fept  années  d’une 
grande  fertilité  dans  toute  l’E- 
gypte. ( Mais  ) elles  feront  fui- 
vies  de  fept  ( autres  ) années 
d’une  Aérilité  fi  affrcufe  , 
qu’elles  réduiront  â l’oubli 
toute  l’abondance  paflce. 

Saint  Aueuftin  ( quxA.  1 2.8. 
fur  la  Genefe  ) rapporte  ( le 
commencement  des  ) années 
de  fertilité  à la  trentième  de 
Jofeph.  (comme  il  eftdit  Gen 
4t.  v.  4 6 ) Jofeph  avoit  50 
ans  lotfqu’il  parut  devant 
Pharaon. 

Thamar  enfante  par  un  in- 

2.881 

! 

1819 

i?jo 

1941 

cefte,  les  deux  jumeaux  Phares 
& Zara. 

Il  y avoit  deux  ans  que  la 

1889 

< | 

sSi  1 

famine  avoit  commencé  de  fe 
faire  fentir  ; St  il  refioir  en- 
core cinq  ans,  pendant  lef- 
quels  on  ne  pourra  ni  labou- 

1 

j 

• 

19Z4 

rer  , ni  femer.  Gen.  4t.  v.  <S. 

Jacob  , lorfqu’il  vint  en 
Egypte  , ayant  été  interrogé 
fur  fon  âge  ; Les  jours , dit  il, 
de  mon  pèlerinage  font  en 
petit  nombre , mêlés  de  bien 
des  maux.  Ils  font  de  1 50  ans  , 
8 c n’atteignent  pas  aux  jours 
rlu  pèlerinage  de  mes  peres. 
Gen.  47.  v.  9.  Jofeph  avoit 
pour  lors  59  ans,  félon  Saint 
Auguftin,  quxfi.  47.  fur  l’E- 
xode. 

•Ifrael  habita  donc  A Egy- 

I 

| 

J7M 
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Supputation  du 

Autre  Ampu- 

l\ 'Tourne mine. 

tation. 

Aun.dti 

Avant 

Ann.dü 

Ayant 

monde. 

3.  C. 

pte , c’eft  à-dire , en  la  terre 
de  Geflên , qu’il  pnllèda.  11  s’y 
accrut , s’y  multiplia  prodi- 
gieufement , y vécut  dix-fept 
années  3 8c  après  147  ans  ac- 
complis , ce  Patriarche  mou- 
ruc.  Gcn,  c.  47.  v.  18. 

monde. 

J • C» 

3011 

1870 

Mort  de  Jofeph,  Il  vécut 
110  ans  accomplis.  Geo.  50. 
v.  13. 

29*0 

1740 

3044 

i8î7 

Lévi  vécut  1 37  ans.  Exod. 
6.  v.  i*. 

1983 

1717 

3130 

i*Si 

Pharaon  Séfoftris  commen- 
ce à régner  en  Thébaïde.  Il 
foumet  à fou  Empire  l’Egy- 
pte , la  Lyhie  , l’Ethiopie  , & 
toute  l’Abe  , 400  ans  depuis 
Menés.  1 

1978 

1722 

3M8 

>«33 

L’an  28  de  fon  régne,  il 
fonge  à opprimer  les  Hébreux. 
Eiod.  1. 

3003 

t«?r 

32*0 

1631 

Naiflance  de  Marie  , feeur 
de  Moïfe,  & fon  aînée  de  16 
ans. 

3008 

1 *72 

3*7? 

161* 

Naiflance  d’Aaron  , aîné  de 
Moïfe  de  trois  ans. 

3011 

J «79 

3*7* 

3190 

ICI? 

1 £01 

i 

Naiflance  de  Moïfe , l’an  4* 
de  Séfoftris.  Exod.  11. 

Mort  de  Séfoftris , l’an  de 
fon  régne  39  , le  14  de  Moïfe. 
Pharaon  Rameflés  devient  roi 
d’Egypte. 

3024 

1676 

3316 

,Î7Î 

L’an  a*  de  Ramenés,  Moïfe 
âgé  de  40  ans  tue  un  Egyptien. 
Sa  fuite  au  pays  de  Madian. 
Exod.  2t.  v.  1 1,  Aèt.  vu.  V.  3. 
S.  Paul  aux  Hebr.  1 1 . 

30*4 

i*3* 

33î« 

' >H5 

Or  après  beaucoup  de  temps, 
Ramenés.,  roi  d’Egypte , mou- 
rut après  un  régne  de  66  ans. 
Amenophis  lui  fuccéde.  Dieu 
apparoir  à Moïfe.  Exod.  11, 
Commencement  des  plaies 
d’Egypte,  La  première  Pâque. 

R vJ 

3013 

M?7 

• 
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Supputation  du 
P.  Toutucminc 


-Ann. du 
monde. 
UW 


Avanc 
J.  C. 
1 î 34 


Autre  fupputa 
tion. 


L’Exode  C ou  foi  tic  d’Egypte 
la  c]uatre-ccnt  trentième  année 
depuis  la  captivité  de  Jofeph. 
Exod.  ii.  v.  40.  Judith,  c.  5. 
v.  9 Jofeph.  lib.  1.  Antiq.c. 
f.Théophil. d'Antioche,  1.  3. 
à AutoÜc.  fur  la  tin. 

Ce  fentiment  cft  foutenu 
par  beaucoup  de  Catholiques , 
favoir  , Genebrard  , Staple- 
ton , Marfus  & Abraham , de 
la  Compagnie  de  Jeius,  dans 
fon  Pharus  vctcrisTetiamenri, 
lib  9.  par  quelques  rroteftans, 
Thadteus  Dunus  8 i Voifius  le 
pere  dans  (onlfagoge , ou  Ir.- 
rroduélion  â la  Chronologie 
’facréc,  & même  par  Pcrizo- 
nius  La  plupart  des  Chrono- 
logilles  errent  en  ce  point.  De 
nouveaux  argumens  expotës 
plus  au  long  dans  notre  Chro- 
nologie, les  réfuteront.  L’on 
y verra  mente  notre  fentiment 
appuyé  du  témoignage  de  S. 
l’aulaux  Galates,  cap.  3. fans 
être  infirmé  ni  par  le  texte  Sa- 
maritain , ni  par  !a  ver/ïon 
Grecque,  puifque  l’une  & l’au- 
tre paroilîent , félon  les  Va- 
riantes & félon  Théophile^ 
d'Antioche  , avoir  été  autre- ^ 
fois  conformes  au  texte  Hé- 
braïque , qui  eft  la  fource. 

L’an  premier  du  pèlerinage 
où  fut  paffée  la  Mer  Rouge  , 
la  manne  pleut,  des  eaux  cou- 
lent d’un  rocher , la  Loi  eft 
donnée,  cinquante  jours  de- 
puis le  fécond  des  Azymes  ; le 
veau  d’orelt  brifé  3 Moïfe  prie 
tendant  quarante  jours  pour 
c peuple  3 i!  revient , faitmet- 
tre  bas  au  peuple  tout  oinc- 


Ann.du 

monde. 

3104 


Avant 

J.C 

1J?6 
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Supputation  dui 
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Autre  fdpputa- 

P.  ïournemine. 

ti  on. 

Ann. du 
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• 

Ann. du 

Avant 

monde. 

J.  C. 

ment , va  de  nouveau  fur  la 
Montagne  , y prie  quarante 

monde 

J.  C. 

jours , revient  avec  les  fé- 
condés Tables.  Jéthro  vient 
vers  Moïfe. 

Î3f8 

iy; 

Le  Tabernacle  eft  conftruit 

3105 

* 595 

• 

le  premier  jour  du  premier 
mois  ( appelle  ) Nifan.  Confé- 
cration  d’Aaron. 

3 3S>« 

M 93 

Mort  de  Marie  & d’Aaron  , 
l’an  trente  neuvième  du  pélc- 

3114 

*556 

tinage  , ( c’ell-à  4**e  , de  la 
vie  errante  des  Hébreux  dans 
le  défère.)  îîomb.  10  Se  11. 

3 397 

1494 

Mort  de  Moïfe  , l’an  40  du 

3*45 

«555 

pèlerinage.  Deutet.  34.  v 5. 
Les  Hé  b;  eux  paffent  le  Jour- 
dain. Jofué , cb.  1. 

}4oz 

1489 

V 

Première  divifion  de  la  terré 
( promtfe  ) fix  ans  après  qu’ils 
y furent  entrés  ; ce  qu’il  faut 
entendre  453  ans  apres  ladef- 
cente  de  Jacob  en  Egypte.  A£L 

*549 

3305 

148^ 

13. 

Seconde  divifion  de  la  terre 
(promife;  achevée  en  Silo  , 
l’an  du  monde  3405»avant  Jc- 

3*14 

*546 

■ * 

fus-Chrift  148*.  Commence- 
ment des  années  Sabbatiques. 
Jofué  18. 

3410 

1481 

Mort  de  Jofué,  la  huitième 
année  de  fa  régie , après  le  par- 
tage au  fort  des  terres 

31  59 

*54* 

3410 

1471 

Mort  des  anciens  qui  ont 
furvécu  le  plus  long-temps  à 
Jofué  , ce  qui  fait  l’efpace  de 
dix  ans.  C’eft  dans  ce  temps 
qu’arriverent  les  chofes  rap- 
portées au  Livre  des  Juges 

3*7* 

1519 

fur  la  fin.  ch.  17. 

5410 

1471 

Huit  ans  de  fervitude  fous 
Chu  fan 

3*7* 

1 5*9 

3418 

, 

1463 

» 

Othonie! , libérateur  & juge 

3 *79 

Mit 

4u  peuple  pendant  40  ans. 

i 
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3.C. 
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1 34ü3 

548« 

1413 

Servitude  de  dix  - huit  ans 
fous  Eglon. 

3215 

.1481 

*4°f 

Aod , libérateur  du  peuple  , 

3137 

*4*3 

gouverne  80  ans.  Samgat  pa- 
roît  la  derniere  année  d’Aod  , 

& après  la  naortd'Aod. 

• 

>315 

Servitude  de  20  ans  fous 
Jabin. 

3 3*7 

1383 

?î8û 

1303 

Le  peuple  délivré  par  Débo- 

3 3 37 

1363 

3616 

ra  & Barac.  Ifracl  en  paix 
pendant  40  ans. 

iltff 

Servitude  de  fept  ans  fou* 
les  Madianites.  « 

33  37 

1313 

5*33 

1138 

Gédéon  , libérateur  du  peu- 

3384 

1 316 

3*73 

1218 

pie,  gouverne  40  ans. 

Servitude  de  trois  ans  fous 

34*4 

1176 

Abimélcch. 

3*7* 

I2JJ 

Thola  juge  le  peuple  2 3 ans. 
Sous  lui  arrive  l'Hiftoire  de 
Ruth. 

3417 

**73 

3*99 

2 f <71 

Jaïr  juge  le  peuple  22  ans. 
Sous  lui  arrive  l’opprefSon 
d’Ifrael  par  les  Ammonites 
durant  feize  années. 

345° 

S2J0 

371» 

1170 

Jephté  juge  le  peuple  pen- 
dant fix  ans.  C’eft  ici  que  l’pn 
compte  326  ans  depuis  l’année 

1210 

de  la  fortie  d’Egypte  , en  la- 
quelle on  ôta  aux  Ammonites 

une  partie  de  leurs  terres.  Jug. 

c.  ir.  v.  2 d. 

• 

37*7 

1 164 

Abcfan  juge  feul  pendant 

349* 

1204 

5 ans. 

3731 

**59 

Abcfan  juge  avec  Heli  deux 

ans. 

3734 

1 1 57 

Ahialon  juge  avec  Heli  dix 

3503 

**97 

ans. 

3744 

,147 

Abdon  juge  avec  Heli  huit 

35*3 

1187 

ans. 

3751 

»*3? 

Héli  gouverne  feul  20  ans 
fous  la  ürrvitude  des  Philiflins. 

3 54* 

* *59 

3771 

m? 

Samfon  juge  le  peuple  20 

JjSi 

11 1? 

ans  pendant  fa  feryitude  des 
Phi  lil  tim.  ... 
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monde. 

J.  C. 

}7  91 

«°99. 

Samuel  gouverne  zo  ans. 

3601 

1099  ; 

}Si  t 

1079 

Saül  roi  10  ans. 

3611 

1079 

)8i4 

1817 

1077 

1074 

Saül  étoit  ( comme  ) un  en- 
fant d’un  au  , c’eft-à-dire  , 
d’une  grande  innocence  de 
maurs,  8c  d’un  caraétere  plein 
de  candeur  8c  de  fimplicité.  Il 
régna  deux  ans , 8c  leva  dans 
Ifrael  3000  hommes  d’élite. 

Les  Amalécites  font  défaits , 
Saül  réprouvé , 8c  David  con- 
facré  à l’âge  de  16  ans. 

3613 

»°77  ; 

< S 1 8 

1073 

David  tetrafle  Goliath . 

3«z7 

1073  ; 

5830 

J8ji 

1061 

Mort  de  Samuel. 

363  9 

106  j 

ioj9 

Mort  de  Saül.  David  âgé 
de  30  ans , régne  fur  Juda  en 
Hébron  fept  ans  8c  fix  mois. 
Isbofcth  régne  fept  ans  fur 
Ifrael. 

3*4» 

1059 

J854 

1037 

Combat  des  forts  (d’Ifraeh 
après  qu’Isbofeth  eut  régné 
deux  ans.  Rois  , liv.  II.  c.  11. 
v.  10  & fuiv. 

3*43 

1057 

j8}  9 

IOf  Z 

Mort  d’Isbofeih.  David  ré- 
gne fur  toutes  les  Tribus. 

3*48 

refz 

384) 

1048 

. - 

Tranfport  de  l’Arche  par 
David  au  Mont  de  Sion , l’an 
onzième  de  fon  régne. 

3*11 

1048 

3847 

1044 

Adultéré  de  David: 

3*5* 

1044 

5848 

1043 

Péché  d’Amnon.  Naiflànce 
de  Salomon. 

3*57 

1045 

3850 

1041 

Abfalon  tue  fon  frère  ( Am- 
non  ). 

3*59 

1041 

3»Î3 

1038 

Abfalon  revient  après  trois 
ans  d’exil. 

}66l 

1038 

385  5 

1036 

Abfalon  rentre  en  grâce  a- 
vcc  ( David)  fonpere  au  bout 
de  deux  ans. 

3**4 

1056 

3857 

1034 

• 

1 

L’an  41  de  David  , depuis 
fa  première  onftion,  Abfalon 
fon  fils  fe  révolte  contre  lui,  8c 
meurt. 

3 666 

ic  34 

Î871 

1 1019 

Mort  de  David  après  40 
ans  de  régne  , âgé  de  70  an*. 

368l 

1019 
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400  IJ!.  Canon  Chronologique 


Mipputation  du 
P.  Touruemine. 

Autre  fupfüca- 
tion. 

Ann. du 
monde. 

Avant 
J.  C. 

Ann.du 

monde. 

Avant 

J.C. 

* Temple  bâti. 

3876 

)S8) 

35>>i 

IOIJ 

io:S 

98a 

Salomon  bâtit  le  Temple 
l'an  4 de  fon  régne. 

Le  Temple  elt  achevé  l’an 
1 1 de  Salomon , & fa  dédicace 
cft  faite  le  feptiéme  mois  ( d’a- 
pres). 

Mort  de  Salomon  , au  com- 
mencement de  la  quarantième 
année  de  fon  régne  , l’an  de 
fon  âge  61.  itohoam  lui  fuc- 
céde.  Jéroboam  fait  révolter 
les  dix  Tribus. 

}«8f 

37x0 

IOIf 

980 

Rois  de  Juda. 

Rois  d'Ifrael. 

l 

3911 

9S0 

Roboaml’an 
4 1 de  fon  âge , 
jeune  encore, 
au  ftile  de  l’E- 

Jéroboam ré- 
gne fur  Ifrael 
près  de  îx  ans. 

}7Z0 

980 

5PI4 

977 

criture  , régne 
fur  Juda  17 
ans  & quel- 
ques mois. 

Commence- 
ment du  Scliif- 
me  ( des  dix 
Tribus)  l’an  4. 
du  régne  de 
Jéroboam,  Pa- 
rai. L.  z.  ch. 

3713 

r 

■ 

1 

977 

1 

39M 

976 

Prife  de  Jé- 
rufalcm  pat 
Séfac,  la  cin- 

II. v.  7. 

3918 

?6i 

quième  année 
au  régne  de 
Roboam. 

Abdias  régne 
fur  Juda  pen- 
dant 3 ans. 

Commence- 
ment de  la  1 8. 
année  de  Jéro- 
boam. 

3 

; 

» * 
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Supputation  du 
P.  Tournemine. 

Autre  fupputa- 
tion. 

Ann. du 

Avant 

Ann. du 

Avant 

monde. 

J.  C. 

■ftoù  de  Juda. 

monde. 

J.  C. 

Rois  d'Jfrael. 

j 

quel  les  fujets 
d’Afafaifoient 
des  courfes. 

Rois,  liv.  j. 
ch.  if,  v.  33. 

1 

3>f« 

531 

La  1 6.  an- 
née ( du  ré- 

Baafa  meurt 
après  un  régne 

37*1 

531 

gne  ) d'Afa  , 

de  13  ans  8c  un 

Baafa,  pour  fe 

mois. 

défendre  con- 

Ela , fils  de 

j 

ire  le  roi  de 
Juda,  fait  for- 
tifier Rama  j 
mais  les  Sy- 
riens furvien- 
nent  8c  le  for- 
cent d’aban- 
donner l'en- 

Baafa  , régne 
prés  de  1 ans. 

treptife.  Rois, 
liv.  3.  ch.  1 3. 

v.  13. 

1 

3517 

>34 

Vingt-feptiê- 

Ela  eft  tue. 

37 66 

>34 

me  année  ( du 

Zambri  régné 

régne  ) d'Afa. 

7ijours.  Theb- 

ni  8c  Amri  fe 

■ 

difputcnt  la 
couronne  pen- 
dant 4 ans. 

\$6i 

y?o 

Second  mois 

Amri  l’em- 

3770 

>JO 

de  la  trente- 

portefurTheb- 

unième  année 

ni , 8c  régne  8 

( du  régne  ) 
d’Afa. 

ans. 

Achabrégne 

3777 

5*3 

5?c8 

•5*3 

Troifiéme 

mois  de  la  3 8. 
année  f du  ré- 

ta  ans. 

gne  ) d’Afa. 

3?7i 

pio 

Mort  du  roi 

378i 

Afa , la  41.  an- 
née de  fon  ré- 

gne.  Jofaphat 

: 

lui  fuctéde* 
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de  rHiJIoire  Sainte. 


40? 


Supputation  du 
P.  Tournemine 


Ann. du 
monde. 


3?8o 

39*8 

19*9 


Avant 
J.  C. 


9°3 


501 


3994 


3 99* 


399? 


4001 


897 


89  î 


803 


8?o 


Rols  de  Juda.  Rois  d’Ifrael 


régne  zç  ans. 
Neuvième  an- 
née du  régne 
de  Jofaphat. 

Dix-fepticme 
année  {du  ré- 
gne ) de  Jofa- 
pliat. 

Fin  de  la 
dix  - huitième 
année  du  ré- 
gne de  Jofa- 
phac. 


Autre  fupputa- 
tion. 


Ann. du1  Avant 


La  yingt- 
troifiéme  an- 
née de  Ton  ré- 
gne , Jofaphat 
ailbcie-au  trô- 
ne, fon  fils  Jo 
ram. 

Mort  de  Jo- 
faphat, la  13 
année  accom- 
plie de  fon  ré- 
gne. Joram  ré 
gne  feul. 

Seconde  an- 
née de  Jorain 
régnant  feul. 

Mort  de  Jo. 
ram , la  hui- 
tième année 
depuis  le  com- 
mencement de 
fou  régne , & 
la  cinquième 
armée  depuis 


Elie  prophé 
tife. 

Ochofias  ré- 
gne avec  fon 
pere  Elie  eft 
enlevé  au  ciel. 

Mort  d'A- 
chab.  Ocno- 
fias  tombe  ma- 
lade la  leconde 
année  de  fon 
régne,  8cJoram 
régne  avec  fon 
frere  Elie  pro- 
phétie 
Finde  la  cin- 
quième année 
cle  Joram , qui 
régne  avec  fon 
frere . 


monde. 


>79° 


3798 


3799 


Septième  an- 
née de  Joram  , 
régnant  avec 
fon  frere. 


Mortd’Ocho- 
fias.  Joram  , 
fils  d’Achab  , 
régne  feul. 

Fin  de  la  on- 
zième année  , 
8c  commence- 
ment de  la 
douzième  du 
régne  de  Jo- 
ram , fils  d’A 
depuis 


Jchab  : 


3804 


J.  C. 

510 

501 


99* 


3»°f 


3810 


89Î 


850 
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| Supputation 


III • Canon  Chronologique 


I Ann. du 
monde. 


J.  C. 


4001 

4008 

4031 

4°4Î 

4°4‘ 

4047 

4948 

40tfq 


| 883» 
883 

8*0 

846 

S4Î 

844 

84} 

841 


J 

I Autre  fupputa- 

rion. 

Ann. du 

Avant 

monde. 

J.  C. 

Rois  de  Juda. 

Rois  d’/fmel. 

la  mort  de  fon 

qu’il  commen- 

pere. Ochofias 

ce  à régner 

lui  fuccéde  âgé 

( avec  fon  fre  • 

de  11  ans.  Rois 

re  ). 

liv.  4.  ch.  8. 

* 

Ochofias 

Joram  meurt 

meurt  cette 

la  même  an- 

même année. 

née. 

Athalie  ufur- 

Jéhu  régne 

889 

pe  le  royaume 

18  ans. 

pendant  6 ans. 

Joas  , fils 

Septième  an- 

3817 

883 

d’Ocbofias,  ré- 

née du  régne 

gne  environ 

de  Jéhu. 

40  ans. 

Commence- 

Joachas,fi!s 

3*3? 

861 

ment  de  la  13. 

de  Jéhu , ré- 

année de  Joas. 

gne  près  de  17 

ans. 

Commence- 

Joas, fils  de 

3*53 

847 

ment  de  la  37. 

Joachas,  régne 

anéc  de  Joas. 

avec  fon  pere 

durant  3 ans. 

La  38.  année 

Seconde  an- 

3855 

843 

de  Joas,  Ama- 

née  du  régne  de 

fias  régne  avec 

Joas  avec  Joa- 

fon pere. 

chas  fon  pere. 

Fin  de  la 

Mort  de  Joa 

trente-neuviè- 

chas. 

me  année  de 

Joas , fils  de 

Joas. 

Joachas , ré- 

gne feul  près 

de  16  ans. 

Mort  de  Joas. 

Seconde  an- 

. 

Amafias  lui 

née  de  Joas. 

fuccéde , & ré- 

gne 10  ans 

Quinziéme 

Mort  de  Joas 

année  d’Ama- 

la  feiziémp  an- 

fias rla  11.  de- 

née de  fon  ré- 

puis la  mort  de 

gne  , & la  trei- 

ion pere. 

zième  depuis 

_ 
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I Supputation  du 
P.  Tuurnemine. 

Autre  fuppura- 
tion. 

Ann. du 
monde. 

Avant 

JC. 

Rois  de  Juda. 

Rois  d’I/rael . 

la  mort  de  fon 
pere. 

* 

Ann.du 

monde. 

Avant 
J.  C. 

■) 

4075 

8 1 <s 

Amafias  Te 
retire  à La- 
chis,  19 ans  a- 
prcs  la  more 
de  fon  pere. 

Ofias  élu  roi 
par  les  conju- 
rés. llois,  liv. 
4.  ch.  14.  Pa- 
rai. 1.  a.  c.  is. 

3884 

816 

4086 

805 

Amaiias  tué 
par  les  conju- 
rés la  11.  année 
de  fa  fuite. 

3*94 

80  G 

4087 

804 

Première  an- 
née du  régne 
légitime  d'O- 
(ias , après  la 
mort  d’Ama- 
fias.  Sous  ce 
régne  , OCéc , 
Joël,  Amos , 
Ifaïe , Abdias, 
Jonas  & Mi- 
ellée, prophé- 
tifent. 

La  vingt-fep- 
tiéme  année  de 
Jéroboam. 

- 

410» 

1 

790 

Quinziéme 
année  d’Ofias. 

« 

Mort  de  Jé- 
roboam. Za- 
charie lui  fùc- 
céde  ; nuis  les 
rebelles  l’em- 
péchent  de  s’é- 
tablir à Sama- 
rie  : il  ne  l’oc- 
cupe que  la  z}. 
année  de  fon 
régne. 

3pio 

79° 

! 

4i  rf 

77  « 

Vingt -neu- 
vième année 
d’Oflas. 

rremiere  O- 
lympiade. 

1 

3?i4 

77* 

« 
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Supputation  du 

Autre  fupputa- 

P.  Tournemine. 

cion. 

Ann. du 

Avant 

Ann. du 

Avanc 

monde. 

J.  C. 

Rois  de  Juda. 

Rois  d'Ifrael. 

monde. 

J.  C. 

4114 

7«7 

Trente  hui- 

Zacharie 

393 1 

7 «9 

tiérac  année 

ayant  régné  Itx 

d'Ofias. 

m..is  trauqui* 
leineut,  eittué 

3 

par  Selluin. 

4iif 

7 66 

Trente  neu- 

Sellum  ré- 

393 1 

769 

viéme  année 

gne  un  mots. 

d’OIîas. 

Manahem  lui 
iuccéde.  Les 
Aifyriçns  af- 
fpiblis  par  la 
révolte  desMé- 
des  & des  Ba- 
byloniens , re- 

- 

Cinquantié- 

prennent  la  fu- 
périorité. 

J 

4,3« 

7 î y 

Mort  de  Ma- 

3943 

737 

me  année  d'O- 

nahem.  Pha- 

fias. 

cée  fon  fils  lui 
fucccde. 

4M7 

734 

Cinquante 
unième  année 

Fondation  de 
Rome. 

d'Ofias. 

4'3$ 

733 

Mort  d’Ofias 

Régne  de 

3943 

733 

!a  çi.  année 

Phacce , fils  de 

( de  Ton  régne  ) 
depuis  la  mort 

Romélie. 

d’A  mafias 

4139 

731 

Première  an- 

Seconde an- 

» 

i 

née  de  Joa- 

née  de  fhacée. 

tham. 

Sous  ce  roi 
( arrive  ) l’ex- 

pédiyon  dcTé- 
glat-Phalalfar 

J 

contre  Ifrael. 

4*44 

747 

Sixième  an- 

Septième  an- 

3933 

747 

née  de  Joa- 

née  de  Phacée. 

tham. 

Ere  de  Nabo- 
nafiar. 

4'34 

717 

La  fcizicme 

Dor-feptiéme 

année  de  Joa- 

année  de  Pha- 

« 

tham. 

cée. 

i 

J 
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Supputation  du 

Autre  fupputa- 

P.  Tourneminc. 

tion. 

Ann. du 

Avant 

Ann. du 

Avant 

monde. 

J.  C. 

Aoir  de  Juda. 

Rois  d'Ifrael. 

monde. 

J.  C. 

Achaz , fon 

fils , tégne  a- 
vec  lui. 

41 58 

733 

Vingtième 

Ofée  s’empa- 

3MÎ 

73  3 

année  du  régne 

re  du  royaume 

de  Joatham. 

d'Ifrael  5 mais 

Quatrième 

il  ne  fe  rend 

d'Achaz. 

maître  de  Sa- 
marie  qu’au 
bout  de  neuf 
ans.  Il  y eft  re- 
connu roi  uni- 
verfellemenr. 

4 \66 

7 M 

Fin  de  la 

Ofée  cil  maî- 

3973 

717 

douzième  an- 

tre de  Sama- 

née  d’Achaz. 

rie. 

41  68 

7M 

Ezéchias  ré- 

Troifiéme 

35>7< 

7M 

gne  avec  fou 

année  du  régne 

Pcre’,  . , 

d’Otée. 

4165) 

711 

Ezéchias  rè- 
gne feul. 

4*7  3 

718 

Nahum  pro- 

La  9.  année 

3981 

7*8 

phétife  la  fi- 

du  régne  d’O- 

xiéme  année 

fée  , Salmana- 

d’Ezéchias. 

far , roi  d’Af- 
fyiie,  prend  la 
ville  de  Sama- 
rie.  Ici  finit  le 
royaume  d’I- 
1 frael. 

r 

ROIS  DE  JUDA.. 

4181 

710 

Arrivée  de  Sennachérib,  au 
commencement  du  mois  de 

3989 

711 

Nifan  , de  la  quatorzième  an- 
née du  régne  d’Ezéchias.  Ezc- 

chias  malade. 

revient  encon- 

valefcence.  Ambadadeurs  du 

roi  de  Babylonc.  Hiftoire  de 
Tobic  vers  ce  temps  là.  L’an 

Digitized  by  Google 
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III,  Canon  Chronologique 


Supputation  du 

P.  Tournemine. 

Ann. du 

Avant 

monde. 

J.  C. 

j 8 de  Nabonaflar.  Mcrodac 
régne  n ans. 

41S1 

739 

Défaite  de  l'armée  de  Sen- 
nacberib.  Ce  prince  cli  tué. 
AlTaradon  lui  fucccdc  l'an 
13.  du  rcgtie  d’k'zécbias. 

4'p6 

4Sf 

Mort  d’Ezéchias , la  vingt- 
neuvième  année  de  fon  régne. 

0 

Commencement  du  régne  de 
ManalTés  , qui  dure  1 5 ans. 

4111 

4S0 

La  feiziémc  année  de  Ma- 
nafles,  AlTaradon  prend  Ba- 
bylone  l’an  4o  de  Nabonaflar 
au  commencement  de  février. 

4117 

*74 

Captivité  de  ManalTés , la 
vingt  deuxième  année  de  fon 
régne , 8c  la  feptiéme  du  régne 
d’Aflaradon  fur  Babylonc. 

4111 

6 6 y 

Vi&oire  d’Aflaradon  fur 
Phraortès , roi  des  Médes. 

L’Hiftoirede  Judith  arrive 
dans  ce  temps. 

4*13 

458 

ManalTés  renvoyé  dans  Ces 
états  l’an  18  de  fon  régne.  Co- 
’lonies  envoyées  à Samaric  par 
AlTaradon.  Ephraïm  celle d’ê- 
tre un  peuple  , 8c  alors  s’ac- 
complit la  prédiftion  d’Ifaïe 
faite  à ce  fujet,  la  quatrième 
année  dü  régne  d’Achaz  , 43 
ans  auparavant.  Voyez  Ifaïe, 
ch.  7.  v 3 . 8. 

4130 

44 1 

Cyaxarès , nommé  aufli  Af- 
fuérus  , âgé  de  10  ans  , cher- 
che à recouvrer  le  royaume 

t 

de  fon  perei  les  Scythes  s’y 
oppofent , 8c  commandent  1 8 
ans  dans  l’Afle. 

4’-4f 

64f 

Mort  du  vieux  Tobie. 

4MO 

641 

Mort  de  Manafles,  l’an  33. 
de  fon  régne. 

Amon  légne  un  an  & quatre 
mois.  Frophétiesd'Habacuc. 

J oflas 

Autre  fupputa- 
tion. 


Ann. du 
monde. 


Avant 
J.  C. 


399» 


710 


4c  04 


696 


4010 


680 


4014 


674 


40  ji 


44  S 


4033  4.1Î 

4059  <S4I 
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de  VHiftoire  Sainte. 


Supputation  du 

Autre  fupputa- 

P.  Tournemine. 

• 

tion. 

Aun.du 

Avant 

Aun.du 

Avant 

monde. 

J.  C. 

w 

monde. 

J.  C. 

4M* 

640 

Jolîas  régne  3 1 ans.  Il  coin- 

4060 

640 

mencc  au  mois  ( apcllé  ) Tifri. 
Prophéties  de  Sophonie. 

«3  ï 

La  lîxiémc  année  de  Jolîas , 

• 

• 

Cyajiarès  chalTe  les  Scythes , 
& commence  à régner.  • 

Treiziéme  année  de  Jolîas. 

• 

4iSj 

6’S 

4071 

6iS 

Prophéties  de  Jérémie. 

4l<>5 

6'.6 

La  quinziéme  année  de  Jo- 

fias , Nabopolafiar  ccmmience 
â régner  l'an  113  de  l’erc  de 
NabonafTar. 

4171 

6 1 9 

La  vingt-deuxième  .année 
de  Jolîas  , Ninivecfl:  détruite 
pour  la  première  fois , l'an 
1 19  de  Nabonaflar , par  Cya- 
xarès  8c  Nabuchodonofor  , 

nommé  anffi  NabocolafTar  £c 
Bel-aziz.  Sardanapale  Ce  br^e 
dans  Ninivc  l’an  17  de  Cyaxa- 

• 

• 

rès , & le  8.  de  Nub^polallar. 

4175 

618 

More  du  jeune  Tobie,  la 

4081 

61 S 

99.  année  de  fon  âge  , la  13. 
du  rçgne  de  Jolîas;  Il  ap- 

prend  avant  fa  mort , la  ruine 

• 

de  Nin'iva» 

4-74 

*17 

Pharaon  Nécbao , roi  d’E- 

* • 

gypte,  commence  à régner  ♦ 
14  année  de  Jolîas. 

• 

4181 

609 

Jolîas  meurt  dans  fon  camp 

4°9I 

609 

• 

la  31.  année  de  fon  ré^ne 
Joachas  lui  fuccédç , règne 

trois  mois  » 8c  a pour  luccel- 
feur  Joachim. 

418? 

606 

I.a  troifiéme  année  de  Joa- 

4094 

606 

i 

cliim,  Nabuchodonofor  a (liège 
8c  .prend  jériifalem.  Le  roi 
( Joachim)  chargé  de  chaînes, 
fe'foumet  au  roi  de  Babylonc. 
On  y emmene  plufieurs  Juifs , 
entre  lcfifuels  fc  trouvent  Da- 
niel 8c  d’autres  princes  du 

1 . 

P 

M 

îi".. . 

J 

t- 

fang  royal.-  C’eft  d’ici  qu’il 

faut  commencer  à compter 

f’ 

Ton |e 

V. 

S 
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111.  C.ir.on  Chronologique 


Supputation  du 
1’.  Tournemir.c. 


Ar.u.du : Ans  de 

J.  C. 


4iSi 


4lS9 


*>t 


4-?° 


4 -y; 


Soi 


55S 


les  foixaute-dix  années  de  la 
captivité  de  Babylonc.  Cya- 
xarcs  le  trouve  à la  prife  de 
Babylonc  , luivant  Alexandre 
Polyhilt.  cité  par  t'ufebe.  Præ- 
p^r.  Evang.  hb  9- 

La  quatiLmeaunée  de  Joa- 
chim , Néchao  , roi  J'Fgyptc  , 
cil  vaincu  , 5c  chaflé  de  la  Sy- 
rie 6c  de  ’a  Paleltinc  More  de 
Nabopofiilar  , fur  la  fin  de 
juin  , la  ; i.  année  de  Cyaxa- 
lés.  Nabuchodor.ofot  le  Grand 
lui  fudfcédc  , 6c  refile  45  ans. 

Joachim  fe  révolte  la  fep- 
ticme  année  de  ion  régne  , 
contre  Nabuchodmiofor , qui 
étoit  vraif.-mblablement  oc- 
cupé à plulîcurs  guerres  : ce 
Wdant  lcs4fchaldéens  , les 


gent  la  TOdée  par  des  incur 


Moabire^c  les  Syriens  rava 
rodéi 

fions. 

Mort  de  Néchao  , roi  d’E- 
gyncc  , la  huitième  année  de 
Joachim.  Ffammi^lui  fuc- 
cédc. 

AJoachini  eft  mis  à more 
rail  onzième  de  fon  régne 
On  emtnene  encore  quelques 
captifs,  jéchonias  régne  trois 
mois  dix  jours,  Sédécias  luü 
l'uccéde.  Jérufalem  elf  alfié- 
géc  en  automne  ; îe  roi  fe  li- 
vre lui-même  , 6c  eft  conduit 
à Babylonc  C’eft  alors  qu’y 
furent  traufporrés  Mardoché 
8c  Elther  , comme  partie  du 
butin  donné  aux  Médcs  , feç- 
vant  de  troupes  auxiliaires 
Nabuchoénuofor , comme  le 
remarque  Jérémie  , c.  iç.  On 
peut  croire  qu’A (liages  ré- 
gnoic  alors  fur  ks  Mçdçs 
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4195 

#39« 

593 

Eclipfe  entière  de  foleil  vers 
le  fleuve  Halys  le  9 juillet  à 
ftx  heures  du  matin , qui  épou- 
vante tellement  Cyaxarès  6c 
Alyattès , roi  de  Lydie  , qu'ils 
font  la  paix  par  la  médiation 
de  Nabuchodonofor  qui  fe- 
coilroit  Cyaxarès , ôc  de  Sicn- 
nelîs  , prince  de  Cilicic  > qui 
étoitdans  le  parti  d’Alyarcès. 

La  fécondé  année  de  Sédé- 
cias,  Cyaxarès  meurt  4c  ans 
après  avoir  charte  les  Scythes. 

T roirtérae  année  de  Sédécias 

• 

4 10S 

394 

45-97 

4198 

394 

• 

393 

ôc  la  première  de  Vaphrèe  oyA- 
priés,  roi  d’Egypte,  qui  eft aufljj 
la  première  du  régne  d'Aftia- 
ges  ; c’cft  l’AlTuérus  d’Efther 
6c  le  Darius  Médus  de  Daniel; 

La  quatrième  année  de  Sé- 
décias , ou  la  fécondé  d’A-A 
fuérus , Mardochée  découvre 
la  confpiration  formée  contre 
ce  toi. 

La  cinquième  année  d#Sédé- 

t 

4*D7 

’ « 

4iOi 

i 

1*9 

cias  , Ezëchiet , âgé  de  ?o  ans , 
commence  â prophétifer,  Sc 
coitimc  les  années  depuis  le 
rranfport  de  fa  nerfonne  ôc  de 
celle  ( du  roi}  3echomàs.  Fef- 
tin  •Artiiérus  la  même  année. 

La  neuvième  année  de  Sé- 

4111 

w 

389 

4503 

5S8 

décias  , Nabuchodonofor  af- 
(îége  Jévjjalem.  A 

Cette  même  année , qui  eft 
la  feptièmed’Artuérus-,  Efther 
eft  mariée ^ce  prince. 

La  dix^B  année  de  Sédé- 

4irt 

. 388 

4304 

3g7 

cias , Vapliree , roi  d’Egypte, 
appetlé  Apriés  par  Hérodote  , 
allant  fecourir  Scdécias  , eft 
vaincu  par  les  Chaldécns. 

La  onzième  année  de  Sé- 
décias , la  dix-neuviéme  de 
Si 

4113 

387 
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Nabuchodonofor , Jérufalem 
eft  afliégéc , & le  Temple  brû- 
lé. Les  Tyriens  fc  réjouirent 
de  voir  Jérufalem  afliégée  ; 
Ezéchiel  leur  prédit  la  ruine 
de  leur  ville  fur  la  fin  de  cette 
même  année , ce  qui  revient 
au  commencement  de  la  dou- 
zième dtpuis  le  tranfport  de 
Jéchonias.  Le  même  prophète 
reçoit  la  nouvelle  de  la  prife 
de  jérufalem.  C’eft  alors  que 
Jérémie  écrit  fon  Epître. 

La  vingtième  année  ( du 
réenç)  de  Nabuchodonofor  à 
Babylone,  & la  première  de 
Ton  régne  en  Judée , Tyr  qui 
n’avoit  jamais  écç  alfiégée  , 
l’eft  par  çe  prince.  Le  fiégc 
dure  1 j ans.  Ezcch.  ch.  16. 

La  vingt-uniétne  année  du 
régne  de  Nabuchodonofor  à 
Babylone,  & la  fecoude  de 
fon  régac  en  Judée,  arrive  Je 
fongagiont  parle  Daniel,  c.  1. 
L’hiftoite  de  Suzanne  ctoit  ar- 
rivée auparavant. 

La  vingt  - deuxième  Jtnnée 
du  régne  de  NabuchodWiofor 
à Babylone , & la  troifiéme  de 
fon  régne  en  Judée , quijgi  la 
douzième  du  régne  d’AiTuêtUS 
{ ou  Alliages)  Ellhcr  délivre  lç 
peuple  Juif.-  £ 

La  vingt-quatrième  année 
du  régne  de  Nabuchodonofor 
à Babylone , & la  cinquième 
dq  fon  régne  eÉ^idéc  , ce 
prince  fubjugue  les  Moabites, 
les  Ammonites  , les  peuples 
de  Paleftinc  , de  Damas  , de 
l'idumée,  de  Cédar,  d’Afor  & 
d’Arabie.  Baruc  prophétife 
gette  année , 8c  dcîigne  exptçf- 
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, fcm’cnt  les  fept  âges , ou  les 
fept  fois  dix  années  que  dévoie 
contenir  en  tout  la  captivité. 
Les  anciens  médecins  ScSuidas 
même , comptent  dix  ans  pour 
chaque  âge  , ou  génération. 
C’eit  à cette  même  année  que 
Te  rapporte  la  derniere  trJkf 
migration  dépeuple  par  Na- 
buzardan. 

La  trente  unième  année  du 
régne  de  Nabuchodonofor  à 
Babylone,  & la  douzième  de 
Ton  régne  en  Judée,  Tyr  cft 
ptife  5c  faccagée  ; la  Phénicie 
fubjuguêe.  Cette  même  année 
8c  les  fuivantes , les  colonies 
des  Tyriens  qui  étoient  en 
Afrique  8c  en  Efpagne  , font 
domtées.  Les  Turdules  font 
tranfportés  en  Efpagne.  Co- 
lonies desTyriens  tranfportées 
dans  le  Pont  8c  danslaThrace; 
les  Terfes  challes  d’Elimaïs  8c 
de  Suze  , qu'ils  avoicnr  furptj- 
fes  auparavant  fur  les  Médcs. 
Les  Hyrcaniens , les  Armé- 
niens , les  Mofques  8c  les  Ti- 
baréniens  entièrement  fournis. 

La  rrcme-ciuquiéme  année 
du  régne  de  Nabuchodpno- 
foj:  àTlabylone  , 8c  feiziéme' 
de  fon  régne  en  Judée  , ce 
prince  ravage  l’Egypte  * félon 
les  prédirions  d’fzéchiel , ch. 
19. 30.  8c  31.  Cette  année  eft 
laderuicredu  régne  d’Aprifc, 
8(  la  prtÿniere  d'Amafis , roi 
d'Egypte. 

La  trénte-lîxiém? année  du 
régi.e  de  Nabuchodonofor  à 
Babylone , 5c  la  17.  de  fon  ré- 
•gne  en  Judée,  ce  prince  fait 
élever  fa  ftatue.  Alifach  , Sir 
S iij 
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drach  8c  Abdcnago  font  jettes 
dans  la  fournaife.  Songe  de 
Dante!  rapporte  au  ch.  4.  de 
ec  Prophète. 

monde. 

J.C. 

43i) 

J 68 

Sur  la  fin  de  cette  trente - 
fixiéme  année  du  tégne  de 
Nabnchodonofor  à Babylonc , 
£c  V dix  neuvième  de  ion  ré- 
gne eu  Judée  •omniftnçant , 
ce  prince  tombe  en  démence  , 
comme  il  lui  avoic  été  prédit. 
Elle  dure  fept  ans , pendant 
lefqueis  fa  femme  Nitocris  , 
fille  de  Cyaxnès  , prend  la 
régence  du  royaume. 

4131 

f 63 

► 

43 î? 

y 6* 

Après  quarante-trois  ans  de 
régne  , N.ibuchodonofor  re- 
couvre la  fanté  : il  reconnoît 
le  vrai  Dieu  par  un  édit  pu- 

4158 

i 

• 

blic , 8c  meurt  peu  après.  Evil- 
mérodach  fon  fils  , lui  fuccéde, 
8c  délivre  de  piifon  Jéchonias, 
ttansférédepuisplusde  57  ans. 
Rois  , 1.  4.  ch  dernier. 

• 

43  3° 

. 

JSJ 

Evilméiodach  elltucla  pre- 
mière année  de  fon  régne  par 
L^piigliflor,  mari  de  fa  lueur  , 
lequel  prend  la  régence  du 
royaume  pendant  jji  minorité 
de  Laboroforchod  , qui  elt  le 
Baltaffar  de  Daniel. 

561 

• 

45  5 » 

JÔ3 

La  première  année  cR  Bal- 
tîflar , Allyagès  , âgé  de  plus 
de  ç 8 ans  , prend  pour  alTocié 
au  trône , Cyrus , fils  de  fa 
feeur,  âgé  de 40  ans.  Daniel, 
cl*  p v.  dernier,  8c  ch.  15. 
v.  dernier  Cyrus  fut  aflocié  à 
l’empire , à condition  qu’il  fa- 
toit  appelle  roi  des  f'erfes , St 
Allyagès  roi  des  Médes.De-là 
vient  le  commencement  du 
royautre  des  Tcrfes,  dont  l’c-, 
poqne  certaine  au  ientimen; 

4140 

î 60 
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| unanime  de  tous  les  Hifto- 
riens , fait  le  noeud  de  l’Hi- 
lioire  facrée  U profane.  Cette 
même  année,  Daniel  vit  les 
chofes  décrites  au  feptiéme 
chap.  de  fou  Livre. 

La  3 . année  du  régne,  de  Bal- 
tallar  , Daniel  vit  les  autres 
chofes  déemes  au  même  ch  7. 

La  quatrième  année  de  BaF 
taiTar  , Cyrus  atliége  & prend 
Babylone.  Balcaiî'ar  , après 
avoir  employé  les  vafes  facrés 
à des  ufages  profanes,  eft  tué 
dans  un  feftiu  fa- même  nuit 
que  la  ville  eif  prife. 

Darius  le  Mede  , qui  eft  le 
mêmequ’Aftyagcs , parvientà 
l’empire  de  Babylone.  La  pre- 
mière année  de  ce  régne,  Dieu 
révéle  à Daniel  les  70  femai- 
nes  ( d’années.  ) Daniel  cfl  ex- 
pofé  aux  lions  cette  même 
année  ou  la  fuivantc.  Nabo- 
nide  , gouverneur  de  Baby-  , 
loue  , en  ufurpe  l'empire  pen- 
dant 17  ans. 

Cyrus , apres  avqM|ÛDiimis 
T A fie  à l’empire  dflHKdes, 
marche  contre  le  reBnle#a- 
bonide  , qui  fe  réfugie  d’a- 
bord à Borlîf^e  ; puis  fe  cen  - 
fiant  peu  à cet  afyle , fe  rend 
à Cyrus , qui  le  traite  avec 
humanité. 

Mort  d'Aftyagcs  , âgé  de 
8:  ans.  Le  canon  de  Ptolémée 
compte  cette  année  & la  pré- 
cédente parmi  les  années  de 
Cyrus  ; & en  efier  , Cyrus 
étoit  collègue  d’Aftyagès. 

Fin  de  la  captivité  , la  pre- 
mière année  qu:  Cyrus  efl  feul 
maître  de  l’empire  , la  ioi- 
S iv 
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année  de  fo*  régne  , paftc  en 
Grccfkj  ayant  auparavant  dé- 
claré roi  fon  fils  Arcaxerxès. 

Mort  de  Xerxès  au  mois  de 
juillet,  la  vingt- unième  an- 
née de  fon  régne  Commencée. 
Artaxerxès , furpommé  Lon- 
guemain  , Ilti  fuccéde. 

Au  mois  (dit)  Calleu  , c’eft- 
à dire  , Novembre  , la  ao. 
année  du  régne  d’ Artaxerxcs  , 
à compter  depuis  le  temps 
qu’il  l'ut  premièrement  décla- 
ré roi , Néhémias  pffife  à rc-. 
tablirles  murs  de  Jétufalem. 

L’année  fuivante  au  moisi' 
de  Nifan,  c'eft  à-dire  Mars, 
la  vingtième  année  courante 
du  régne  d'Artaxcrxcs  , de- 
puis fon  premier  couronne- 
ment, & pareillement  la  fcp- 
tiéme  depuis  la  mort  de  fon 
pere  , Efdras  Sc  Néhémias 
viennent  à Jérufalem  ; ôc  en 
cette  même  année  dans"  l'efpa- 
ce  de  cinquante-deux  jours  , 
malgré  toutes  fortes’de  diffi- 
cultés , les  murs  de  Jéiiifa'cm 
font  relevés,  & l’ouvrage  hiw 
le  vingt -cinquième  jour  du 
mois  Elul.  Alors  commencent 
les  70  femaines  (d’années  ) de 
Daniel. 

Retour  de  Néhémias  vers 
Artaxerxès,  la  }t.  année  du 
régne  de  ce  Prince,  la  tS.  de 
puis  la  mort  de  Xerxès. 

Mort  d'Artaxerxès , la  qua- 
rante-unième  année  depuis  la 
mort  de  fon  pere. 

Xerxès  II.  régne  deux  mois. 
Sogdiau  fept. 

Darius  le  Bâtard  commence 
à régner.  * 

: . * ■ sv 
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4°5 

Mort  de  Dariu»  le  Bâtard  a 

419  5 

4°5 

.i[  its  avoir  régné  19  an*. 

Arraxerxès  Mnimon  (ou  de 
grande  mémoire  1 lui  fucccde 

* 

}Co 

453* 

3 60 

Mort  d’Ai  axuxès  Mnenion 
après  y ans  de  tégr.c. 

4540 

Odius  lui  fuccéde. 

4 ) y» 

539 

Mort  d'Ocluis  apiès  11  ans 

45i« 

339 

de  régne.  Arfés  lui  fuccéde. 

4)54 

357 

Mort  d’Arfés,  après  1 ans 

4;  64 

iic 

de  régne.  Darius,  fils  d’Ar 
famé,  lui  fuccéde.  .• 

455« 

331 

Le  gi?^d  précrc  Jaddus  re- 
çoit AleWisdre  le  Grand. 

4368 

331 

• 

! 45  59 

3 3 1 , 

Défaite  de  Darius  par  Ale- 

4369 

33i 

. 

xandre  près  d’Arbelle  , fie  fin 
du  royaume  des  Perfes. 

4,-tfo 

33° 

Darius  elt  tué. 

4370 

330 

45  66 

3 24 

Alexandre  meurt  le  19  juil- 

4377 

3i> 

let , après  avoir  régné  iz  ans 
& fept  mois  fur  la  Macédoine  , 
S ans  depuis  la  bataille  près 
la  ville  d’îlïlis  , 6 ans  depuis 

+ 

* 

la  mort  de  Darius. 

J 

Aridée  lui  fuccédei 

4)83 

-4  5/2- 

3 ’9 

Mort  d’Aridée  , la  feptiéme 
année  de  fon  régne  , apiès  le- 
^cl  le  Canon  de  Ptolémce 
met  dans  la  fuite  des  rois  de 

5 «7 

Babylonc  Alexandic  Ægus  , 
fils  d'Alexandre  le  Grand. 

438S 

4 579 

311 

Séleucus  foumet  la  Babylo- 

J  13. 

nc  , la  Médiane  , la  Sufianc  , 
fie  établit  le  royaume  de  Syrie. 
Ici  commence  l’Ére  des  Grecs , 
dont  fe  fetvenr  les  Auteurs 
des  deux  Livres  des  Macha- 

• 

bées.  Le  premier  commence 
les  années  au  mois  appelle 

Nifan  ; le  fécond  les  commen- 

'PI 

* 

ce  au  mois  Tifti.  Par  cette 

4)87 

• 

yoie  on  concilie  aifément  leur 
fujjjuitation. 

. VH 

Simeon  ( dit  ) le  J ufte  ; fils 
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d’Onias,  loué  dam  l’Ecclé- 
fi  rtlique , commence  (on  pon- 
tificat. Vers  ce  même  temps 
vécut  Jefus,  fils  de  Siraclr, 
auteur  de  l’EcAfiaftique. 

Mort  de  Ptolémée,  fils  de 
Lagus , après  avoir  régne  40 
ans , Ce  en  avoir  vécu  84. 
Ptolémée  Philadelphejui  fuc- 
céde. 

Mort  de  Séleucus  Nicanor , 
!a  trente-uniéme  aimée  de  fon 
régne.  Il  a pour  fuccedcur  An- 
tiochus  Soter,  fous  le  régne 
duquel  fix  mille  Juifs  défont , 
par  le  fecou'  s du  ciel , fix  vingt 
mille  Galates.  Il  cft  incertain 
néanmoins  quelle  année  ce  fut 
du  régne  de  Soter.  Machàb 
liv-  a.  cliap.  8.  v.  ao. 

Mort  d’Arius , roi  de  Spar- 
te, qui  écrivit  au  fouverain 
pontife  Onkts  I.  de  ce  nom 
Mach.  1.  en.  n. 

An'tiocbus  , furnommé  le 
Dieu  , fuccéde  à fon  pcrc. 

Ptolémée.Philade!phe  ôc  An- 
tiochus  le  Dieu  , font  la  paix , 
& pour  l'afTermir  davantage  , 
ils  font  des  mariages.  Laodice 
répudiée  par  Antiochus,  qui 
époufe  Bérénice,  fille  deTco. 
lemée  Philadelphe.  S.  Jétôm 
fur  Daniel , ch.  xr. 

Ptolémée  Evergetes  fuccéde 
à Philadelphe  dans  le  royadme 
d’Egypte.  . ' . 

Antiacnus , roi  de  Syrie  , 
charte  Bérénice  , fille  de  Phi- 
ladelphe , & rappelle  Lao- 
dice , qui  l’empoifonne  , & 
fait  mourir  Bérénice  , dont 
elle  n’éparguj  pas  non  plus  le 
,fils. 
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Sclcucus  Callinicus  fucccdc 
â Antiochus. 

inonde. 

J.  C. 

A66i 

117 

Sélcucus  Ccraunns  V.  roi  de 
Syrie  fucccde  à Callinicus. 

447} 

117 

4ÔS7 

114 

■ Autiocliusèe  Grand,  roi  de 

447*5 

114 

** 

Syrie,  fucccdc  à Céraunus. 

¥70 

4674 

XII 

, Prolémce  Philopator  , fuc- 
céde  à Ptolémce  Evergetcs. 

4479 

iii 

1:7 

Antiothus  vaincu  par  Pto- 

4483 

117 

' ~~ 

lcmée  Philopator  pi  es  de  Ra- 
phia. Trêve  d’un  an  entre  ces 

• 

princes.  Ptolémée  vient  à.  ’c- 
rufalem;  il  veut  entrer  dans 
le  Sanctuaire  , & en  eft  empê- 
ché par  une  force  furnatuidle. 
Macjiab  liv.  3. 

4-575 

Il  6 

Prolcmée  Philopator  veut 
contraindre  les  Juifs  à l’idolâ- 

4484 

XI 6 

trie.  Dieu  change  ffen  coeur 
tout  â-coup  Machab.  liv.  3. 

4«8o 

111 

Philopator  cil  entièrement 

448? 

ut 

défait  par  Antiochus  le  Grand, 
qui  attire  les  Juifs  â fon  parti. 

4687 

XO4 

Ftolcmée  Epipffane  ,*  âgé 

449C 

1C4 

feulement  de  quatre  mois  , 

fuccédc  à Philopator  dans  le 
royaume  d’Fgvpce.  S.  Jérôme 
fur  Dame!  , en.  xi. 

1 

46S8 

10} 

Antiochus  fait  alliauce  a vec 

4497 

i®5 

Philippe  contre  Ptolémée. 

• 

4^9 

10X 

Ambafiàdturs  des  Pomains 

4498 

ICI 

* 

vers^r.tiochus  pour,l’engager 
â faire  la  paixf^ec  le  roi  d’E- 
gypte. Ce  prince  les  meprife. 
S.  Jérôme  fur  Daniel,  ch.  xi. 

• 

4«9} 

158 

Antiochus  promet  fa  fille 

4foi 

*198 

en  mariage  à Ptolémée.  Saint 
Jérôme  fur  Daniel.- chapi- 

tre  xi. 

4«94  . 

i?7 

/ 

Antiochus  recouvre  la  Syrie 
& la  'udée  par  fa  viCtoire  fur 
Sccpa  , général  de  Ttolémée  , 
& taille  en  pièces  plufieurs 
Juifs  combattant  pour  Scopa. 

4503 

197 
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SS'ppucation  du 

AÜfre 

fuppu- 

P.  Tournemlne. 

canon. 

Ann. du 

Avant 

Ann. du 

Avant 

monde 

3.  C 

Il  ufe.  enfuire  de  clémence  en- 
vers le  peuple  Juif. 

monde. 

• 1 

J • C. 

4*99 

J?» 

Antiochus  doqpe  l'a  hile  à 
Ptolémée.  Il  entreprend  la 
gu*rre  contre  les  Romains , 
& attaque  les  îles  qui  leur 
font  alliées. 

4jo8 

1 9- 

4700 

Antiochus  vaincu  au*  Thct- 
mopyles  , fe  retire  en  Afie  ; fa 
flore  combat  avec  défavan- 
tage. 

4509 

191 

4701 

• 

190 

1 

Antiochus  cft  vaincu  par 
les  Scipions.  11  eft  jiris  & ren- 
voyé pour  le  recompenfer 
d’une  pareille  générofïté  qu’il 
avoit  faite  â Scipion,  auquel 
il  avoit  renvoyé  fon  fils  An- 
tiochus envoie  des  ambafla 
deurs  auf  Scipious  , & enfui  ce 
â Rome  pour  obtenir  la  paix. 

45 10 

I 

4701 

• 

189 

t - ' 

Paix  accordée  â Antiochus , 
à condition  qu’il  abandonne- 
ra les  provinces  d’Aiïc  , & que 
celles  qui  font  au  - delà  du 
mont  Taurus  ,*  feront  a l’ave- 
nir de  l’obéiflance  d’Euiuc- 
nès,  roi  d_e  Fergame.  Appian. 
ôc  Machab.  liv.  1.  ch  8. 

45” 

« 

« 

4704 

187 

Ai^iochus  le  Grand  efl  tué , 
voulant  piller  le  temple  de 
Bélus  dans  E’ymaïs.  Scleucus 
Philopator  Un  fuccéde. 

Kéliodore  envoyé  par  Sélcu- 
cus  pour  piller  le  temple  de  Jc- 
rufalem  , en  eft  détourné  par 
des  prodiges  envoyés  du  ciel. 

Ptolémée  Philomérorfuccé- 
dc  à Ptolémée  Epiphane. 

45>3 

1S7. 

47°  i 

1S6 

4514 

186 

4710 

l8l 

4510 

180 

47 1 3 

178 

• 

La  quatrième  année  du  ré- 
gne de  Philométor,  Dofithée 
apporte  à Jériifalem  la  lettre 
mife  au  chapitre  xi.  d’Elther. 

4515 

«77 

471*5  * 

176 

Antiochus  Epiphane  fuccé- 

45*4 

176' 

1 

: 

de  à iélcucus  Philopator. 

• 

i. 

* 
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Supputation  du 

Autre  fupputa- 

?.  Tourncmine. 

ci  on. 

*nn.du 

Avant 

Ann. du 

Avant 

monde. 

J.  C. 

• 

Jafon  ôte  par  fraude  le  pon- 

monde. 

J.  C. 

tificat  au  Paint  perfnnnage 
Oitias.ni  d^cc  nom. 

4718 

1 7 î 

Méaélaüs  dépouille  du  £1- 
cerdoce  Jafon,  par  la  même 
fraude  que  Jafon  en  avoir  dé- 
pouillejOnias  fon  frere 

4517 

>73 

4710 

171 

Première  expédition  d'An- 

>7» 

tiochus  fur  l’Egypte.  Sa  vic- 
toire fur  les  Egyptiens  entre 

Pêlufe  6c  le  mont  Cafius  5 il  fe 
déclare  tuteur  du  jeune  roi. 

* 

Ptolcmée,  gouverneur  de  Chy- 
pre, lui  livie.  cette  île.  Lyfima- 
que  cft  fubflitué  à Mcnélaiis 
fon  frere  daus  le  fouverain 
pontificat. 

Mcnélaiis  ordonn»à  A11- 
dronic  de  faire  mourir  Onias. 
Ar.droniceft  puni  de  ce  crime 

Lyfimaque  , d’intelligence 

» 

4711 

170 

45  3° 

170 

• 

avec  Ménélaüs , commet  beau- 

• 

coup  de  facriléges.  Il  efl  mis  à 
mort  par  le  peuple. 

Seconde  expédition  d’An- 

. 

tiochus  conjre  l'Egypte.  Prife 
de  Jérufalem  , mife  ‘au  pilla- 

• 

• 

gel'an  14;  de  l’Ere  des  Grecs. 

/ ‘ 

4711 

\(9 

Troifiéme  expédition  crAn- 
tiochus  en  Egypte , qu’il  feu- 

4SI1 

lCp 

met  entièrement,  à l’excep- 
tion d'Alexandrie.  Les  Ale- 
xandrins mettent®;!  la  place 
de  Plulometor  , fon  frere  , 

' : 

• ’ 

appelle  Phyfcon  3c  Evcrgc- 
tes , qui  veut  bien  partager  le 

V 

j "j  ' - 

royaume  avec  Fnilomeror  , 

d’où  Phyfcon  ell  chaifé  peu 
après.  zVntiochus  fomente  la 

T 

dilcorde  entre  les  deux  freres, 
& attente  vainement  fur  Ale- 

• 

• 

xandrie. 

• . * 

■471 J 

148 

Les  Ptolémées  fe  racomroo- 
deut.  Antiochus , fur  les  me- 

fÿ  > *♦ 

« 
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Supputation  du 
P.  T^urnemine. 


Ann. du 
monde. 


4714 

47M. 


4716 

4717 


Avant 
J.  C. 


i<f7 
1 66 


Ifif 


I<f4 


47  J.3 


L id} 


47 

473° 


Autr^fuppuia- 

tion. 


1 ffi 


<IS 


naces  des  AmbafTadeors  Ro 
mains  , lève  le  (icge  d'Alexan- 
drie. Cependant , par  Ion  dt- 
dre,  Apollonius  pille  une  fé- 
conde lois  Jérufalem  , 8c  exer- 
ce beaucoup  de  cruautés  cen- 
tre les  Juifs.  Antiochus  tourne 
lui-même  fa  fureur  contre  la 
loi  des  Juifs.  Martyre  d’Eléa- 
zar.  Marjyre  des  fept  freres 
Machabées  8c  de  leur  mcrc. 
.Matarhias  avec  fes  fils , eutre- 
|prend  la  défenle  de  la  Reli- 
gion & de  la  pairie.  ^ m 
Mort  de  Matarhias. 

Vièloire  de  Judas  Macha- 
bée  fur  Apollonius  ,i(ficanor  j 
Timothée  8c  IJacchidc. 

Viftoire  de  Judas  fur  Ly- 
fias.  Purificauon  du  Temple 
le  if  du  mois  appelle  Cafleu. 

Seconde  viétoire  fur  Lyfias. 
Mort  d’Antiochus.  Antiochu: 
Eupator  fon  fils , lui  fuccéde 
Lyfias  offre  la  paix  aux  Juifs  , 
qui  ne  biffent  pas  d’êcre  tou- 
jours vexés  par  la  perfidie  des 
ISyriens. 

Siège  de  la  citadelle  de  jéru- 
falem par  ,'udas.  Défaite  d’An- 
liochus  Eupator  daps  le  cou- 
vrant de  l’année  Sabbatique. 
Paix  conclue.  Ménélaiis  éft  pu- 
ni de  fes  crimes.  Alcime  , qui 
[ïTcft  pas  moins  méchant , lui 
fuccéde  daus  la  fouveraine  fa 
crificature.  • 

Antiaghus  Eupator  eft  tué. 
^Déiuêcrtus  , fils  de  Séleucus 
Philopator , régne  en  fa  place. 

Alcime  anime  Déjjiétrius 
contre  les  Juifs.  Nicanor  eft 
vaincu.  Judas  fait  alliance 
avec  les  Romains  5 combat 


, Ann.  du 
Imonde 


Avant 
J.  C. 


45  38 


4S3? 


l£l 


jCl 
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• Supputa'  un  du 

i Autre 

fupputa* 

P.  Tourncinine. 

tiou. 

Ann. du 

A vaut 

Ann. du 

Avant 

monde. 

J.C. 

• 

monde. 

J.  C. 

malheureufement  conrre  Bac- 

• 

! 

cliide:  il  elttué.  Jonathas  fon 
faire  lui  fuccédc 

47}  i 

160 

Alcimc  périt  miférablemenr. 
La  fouveraine  facrificaturc 

4540 

JÉO 

• 

vacque  pendauc  fept  ans.  Cal- 
me Se  deux  ans  en  Judée 

> 

473  3 

>5^» 

Jonathas  défait  Bacchide , 
& fait  la  paix  ave;  les  Syriens. 

4 54* 

• ij8 

4738 

>53 

Alexandre,  fils d’Antiochus 
Epiphane,  attaque  Déméirius. 

45*7 

>55 

Jonathas  luit  le  paiti  d'A- 
lexandre , qui  le  crée  grand- 

< 

474 1 

150 

pontife. 

DéÆéffius  Soter  eft  tué  en 

454? 

♦ 

k x>* 

combntanr  cou  rage  ufement. 
Alexaud^ monte  fur  le  trône , 
éc  epoufe  Clcogatrc , fille  de 
Ptolémée  Philométor.  H con- 
fidere  beaucoup  Jonathas.  O- 
nias  bâtit  un  Temple  en  Egyp- 
te , U abufe  de  la  prophétie 
d’Ifaïe,  ch.  19. 

. • 

4743 

148 

Déméirius  , fils  de  Démé- 

455* 

148 

« 

trins  Soter,  attaque  Alexan- 

dre Bala.  Jonathas  met  en  fui- 
te Apollonius , général  de  Dé- 

♦ 

métrius. 

4745 

4 4 6 

Alexandre  eft  abandonné 

45  54 

>4* 

des  liens  ; fon  beau-pere  même 
l'attaque  * & le  fait  périr, 
Philométor  meurt  en  ce  même 
temps.  Ptolémée  fon  frété  lui 
fuccéde. 

4746 

>45 

Jonathas  appaife  Démé- 

4555 

>45 

trius,  que  les  Juifs  défendent 
contre  fes  .fujets  révo'tés  , 

«1 

'* 

dont  cent  mille  font  tollés  en 
pièces.  Démétrius  oublie  ce 

- 

bienfait  & perfécute  tes  Juifs. 

4747 

>44 

Tryafion  appelle  à fon  fc- 
cours  Te  roi  Antiocbus  , fils 

443 6 

144 

: 

d’Alexandre.  11  fait  alliance- 
aycc  Jonathas.  Jonathas  fait 
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Supputation  du 

■ . • 

Antre  fupputa- 

1'.  Tourncininc. 

lion. 

Ann. du  i Avant 

• 

Ann. du 

Avant 

monde. 

i.  C. 

* 

‘ 

' 

la  guerre  avec  un  heureux  fuc- 
cès  contre  les  partifans  de  Dé 
métrius.  Il  renouvelle  amitié 
avec  ceux  de  Sparte  8c  de  l\o- 
me.  Il  elt  enfin  chargé  de  fers  , 
8c  mis  à mort  pat  la  perfidie 
deTryphon. 

C'elt  en  cette  année, de  l’Ere 
des  Grecs  i e p,  que  fut  écrite  la 
première  lettre  qui  fe  lit  au 
commencement  du  fécond  li- 
vre des  Machabées. 

monde. 

3 • c. 

4748 

«43 

Simon  Machabée  fuccéde  à 
judas  fon  frère,  8c  embrafle 
le  parti  de  Déméttius,  après 
que  Tryphon  eutfait  mourir 
Antiochus , fils  d’Alexandre , 
8c  eut  ufurpé  la  tyrannie.  Alors 
Ifrael  fut  délivré  du  joug  des 
Gentils.  C’eft  depuis  cette  an- 
née qu'il  faut  compter  celles 
qui  fe  trouvent  dans  les  Cy- 
cles SamarijPns.  ÿle  étoir  la 
170.  de  l'£re  des  ^ecs. 

4ÏÎ7 

» 

*43 

• 

474? 

141 

Simon  affiége  8c  pi  end  la 
citadelle  de  Jérufalem. 

455* 

141 

475° 

141 

l’rife  de  Démétrius  par  les 
Parthes , qui  taillenc  eu  pièces 
fon  atmée. 

4559 

141 

47?  1 

1 19 

Mariage  de  Cléopâtre  avec 
Antiochus,  appelle  auiîi  Soter, 

139 

le  Pieux,  8c  Sidetcs,  frété  de 
Démétrius  fon  premier  mari. 
Les  foldats  de  Tryphon  paf 
fent  dans  leur  parti. 

• 

> 

47  ï * 

ij8 

T typhon  eft  mis  d mort. 

4?<ri 

ns 

475* 

• 

*3  5 

« 

• Simotieit  aflaffiné  en  trahi- 
fon  par  Ptolétiiée  fon  gendre. 
Jean  Hircan , fils  6c  fucceifetir 
de  Simon , elt  rqaoufTé  jufques 
dans  la  ville  ieTérufalem  par 
Antiochus  Soter  , qui  l'y  af- 
fiége. Paix  jurée  à certaines 
conditions. 

4565 

*35 
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, Supoutation  du 

Autre  funputa-  • 

|P.  Tournemine. 

tion. 

f Ann. du 

Avant 

• 

Ann, du 

Avant 

inonde. 

J.  C. 

monde. 

J.  C. 

47  î? 

J JX 

La  trente -huitième  année 
du  régne  de  Pcolémce  Everge- 
tes,  ou  Phyfcon  , depuis  qu'il 
régna  avec  fon  frète,  Jcfus 
interprète  le  livre  de  fôn  aïcu-1 
Jeftis,  filsdeSirach. 

4368 

13X 

4761 

130 

Aiuinchus  Sidctès  déclare 
la  guerre  aux  I’arthes.  Il  eft 
d'abord  vi&orieux , vaincu  en- 
fuite  , il  eft  màlîàcré  8c  fes 
membret  mis  en  pièces.  Par  fa 
mort  la  Judée  demeure  entiè- 
rement libre. 

13» 

4761 

IX? 

Jean  Hircan  foumet  l’Idu- 
mée  & oblige  les  Iduméens  à 
la  circonciuon. 

4Î7» 

IX? 

47<« 

• 

ixj 

Seconde  lettre  qui  eft  au 
commencement  du  fécond  li- 
vre, des  Machabées , écrite  l’an 
188  de  l’Ere  des  Grecs. 

4f7f 

»M 

^784 

m i°7 

Mort  de  Jean  Hircan , l'an 
vingt-neuvième^  fon  ponti- 
ficat. Arüjobulfc  fon  fils  lui 
fuccéde  , <&:  prend  le  diadème 

4393 

167 

V-» 

OO 

rv 

10  6 

* Alexandre  Jannée  fuccéde  à 
Ariftobule. 

4394 

10  S 

4811 

79 

- » 

Mort  d’Alexandre  Jannée, 
après  17  ans  d‘un  régne  heu- 
reux. C’eft  ici  la  fin  dfl  mois 
prophétique  , pendant  lequel 
Zacharie , ch.  xi.  marque  que 
trois  pafteurs  du  peuple  Juif 
deyqjent  mourir.  Après  Ale- 
xandre fuccéde  Hircan , dont 
la  mere  gouverne  en  fa  pl^ce 
le  royaume  pendant  9 ans. 

45xi 

79 

48x4 

67 

Hircan,  la  troifîéme  année 
de  fon  régne  , eft  dépouillé  du 
royaume  par  fou  frere  Arifto- 
bule. » 

3^3  3 

• 

67 

48x7 

64 

t 

Tompce  ailîége  8c  prend  Jé- 
rufalcm  ; rend  A Hircan  la 
qualité  de  roi , 8c  fournée  la 
Judée  aux  Romains; 

4<537 

*3 

* 
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imputation  du 

Autre  fupputa- 

P.  Touraemine. 

• 

tion* 

An»  du 

Avant 

Ann. du 

Avant 

monde. 

* c. 

• 

monde. 

J.  (>. 

4S44 

- * 

47 

* 

Antigonns,  fils  d’Ariftobu- 
le  , implore  en  vain  le  fecoqrs 
de  Jules- Céfar.  Le  gouverne 
ment  de  la  Galilée  eft  donné 
à Hétode  , âgé  de  2 f ans. 

4^53 

’ % 
m 

47 

: 40 

Aniigonus,  avec  le  fecours 
des  Panhes  , charte  Hircan  du 
royaume , Sc  le  prend  ptifon- 
nier. 

4660 

40 

48ji 

• 4° 

Hcrode , malgré  un  grand 
orage,  s’embarque  pour  l’I- 
talie, où  il  efl  déclaré  toi  de 
Judée  par  Iss  Triumvirs  & le 
Sénar. 

4 660 

40 

H8j4 

37 

i'rife  de  Jérufalcm  par  So- 
fius.  On  coupe  la  tête  a Anti- 

4d<3 

37 

gonus.  Hérode  eft  maître  du 
royaume. 

•'  • 

48^0 

A» 

Bataille  d’Aftium. 

4 «69 

3» 

4861 

3° 

Hétode  fait  mourir  Hircan , 
qui  reftoitfeu!  desAfmonéens 
L’an  747.  de  la  fondation 
de  llome,  fous  le  confulat  de 
Tiberius  Claudius  & Calpur- 

4«7° 

3° 

4884 

7 

4e?3 

7 

• 

* 

nius  Tifon , Augufte  eft  décla- 
ré ccufeur  perpétuel  Le  temps 
du  dénombrement  de  l’empire 
Romain  court  depuis  le  pre- 
mier jour  de  cette  année  juf- 
qu’ait  dernier  de  l’an  741.  de 
la  même  fondation  de  Rome 

* 

4?85 

6 

« 

Nairtunce  de  Jefus-Chnft , 
l’an  de  Rome  748,  félon  M. 
A.  Capel , Keplerus  , Hcn- 
febenius  & le  P.  Pag! 

• 

# 

4885 

y 

Decketus,  les  PP.  Petau , 
Perron  & beaucoup  d’autres , 
foutiennent  que  le  ChrilLnâ- 
quit'en  cette  année,  en  la- 
quelle les  médailles  mettent 
Quiutilius  Vatus  gouverneur 
de  Syrie  jufqu’en  oûobre. 
w Kqus  prouverons  un  jour 

4«PÏ 

• 

• y 

• 

• 

A 

.que  Sulpicius  Quirinus , pet* 

• 

Digitized  by  Google 


I 


42-8  III.  Canon  Chronologique 
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Ann. du 
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Avant 
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• 

nioiiiîft 

J.C. 

Tonnage  confulaire , avoit  fuc- 
cédé  à Varus. 

4*&7 

4 

Le  Verbe  s’eft  incarné  le 

if  de  mars.  S.  Jean-Bapdfle 

m 

naquit  le  14  de  juin.  Jcfus- 
Çhriit  naquit  le  vingt -cin- 
quième jour  de  décembre , fe- 

«' 

Ion  Sulpice  Severe,  8c  un  grand  | 

nombre  de  Peres , cette  même 
année  en  laquelle  Hérode  0- 

A 

bligea  les  3 uifs  par  ferment  à 
fc  foumettre  à Augufle  : ce 

» 

que  fix  mille  Phariiienç,  refu- 
ferent.  Alors  fut  fait  le  dénom- 
brement de  J udée  fous  Quiri- 

, 

4888 

nus,  gouverneur  de  Syrie. 

3 

Le  6 janvier  dé  cctrc  an- 

A 

née,  Jefus- Chrift  viéng  au 
monde,  fuivant  l’opinion  de 
plufieurs  reres  , & un  autre 
jour  , félon  Baronius  8c  Scali- 

ger.  Circoncifion  de  J.  C.  Son 
adoration  par  les  Mages.  Son 
départ  de  Nazareth  pour  l’E- 
gypte j fou  retour  après  la 

m 

mort  d’Hérode  ; arrivée  aux 

C •>  ' 9t 

environs  de  la  Pâque  , dans  la 
trente- feptiéme  année , depuis 

« 

qu’il  fut  déclaré  toi  à Borne, 

✓ 

1 

8c  dans  la  trente -quatrième 
depuis  la  prife  de  Jétufalcm. 

4SR8 

3 

Archelaüs  lui  fuccéde. 

Z 

An  de  la  fondation  de  Ro- 

me  7Ç5.  Ou  a cru  dans  les 

• 

• 

fiéclès  d’ignorance  que  Jefus- 

Chrift  croit  né  en  cette  année. 

’C'cft  une  opinion  que  les 

m 

Ans  de 

Civ aqf  rejetterent  le  iîécle 
précèdent. 

Ans  de 

48^1 

l’Eie  C. 

J’Etc  C. 

I 

Ere  Chrétienne,  l’an  754 
delà  fondation  de  Rotqf. 
Jcfùs-  Chrift  la  douzième 

47= => 
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Ann. du  ! Ar.s  de 


année  de  fon  âge  accomplie  , 
vient  à Jérulalem  pour  la  Pâ- 
ue , ne  retourne  poinc  avec 
es  parens , qui  le  trouvent  au 
bout  de  trois  jours  dai^|  le 
Temple. 

Au  commencement  de  la 
quinziéme  année  de  I*empire 
de  Tibere,  Jean  commence 
fon  miniliere  de  précurfeur  , 
ôc  prêche  la  pénitence  aux  en- 
viions de  la  fête  de  l’Eitpia- 
tjen. 

JefusChÆll  eft  baptifé  le 
8 novembre  ; fc  retire  dans  le 
défçrt.  U çlfc  tenté  le  15  dé- 
cembre. 

Le  la  il  retourne  fur  les 
bori;  du  Jourdain. 

1^  zi  Jean  répond  aux  dé- 
putes des  Juifs  qu'il  n’elt  pas 
le  Chrilt. 

Le  u,  fécond  jour  d’après 
cette  députation,  Jean  déclare 
que  Jefus  Chrilt  ell  l’Agneau 
de  Dieu. 

Le  13,  furie  témoignage  que 
faiut  Jeanavoitrcndu,  Pierre 
fie  André  fuivent  J.  C.  m 

Le  14,  troifîémc  jour  après 
la  députation  des  Juifs,  Jean 
ell  mis  en  prifon  par  ordre  des 
pontifes.  Vocationde  Philippe 
8 c de  Nathanaël.  Jefus  va  çn 
Galilée. 

Le  4 janvier,  Jefus -Chrift 
étant  invité  aux  noces  de  Ca 
na , y change  l’eau  en  vin. 
Enfuire  quittant  Nazareth  , il 
defeend  avec  fa  Mere  fie  *fcs 
Diftiples  â Capharnauin  , 01* 
il  demeure  peu  de  jours. 

' Jefus  monte  dans  la  barque 
de  Pierre , qui  jcttaucle  filet 


monde. 

4/09 
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; fur  fa  parole  , prend  une  gran 
de  multitude  de  paillons. 
Pierre  cil  appelle  par  J C. 
avec  André  fon  frere.  L’un  & 

475  * 

î1 

l’aifec-  quittent  tout  S c fui 

• , T1 

vent  le  Seigneur. 

Jefus  de  retour  à Caphar- 
naurn  , chafTe  un  démon  le 

• 

jour  du  Sabbat.  1!  parcourt  en- 
fuite  la  Galilée  , enfeigne  dans 
les  Synagogues , & guétit  tou- 
tes fortes  de  maladies. 

Il  choiiît  fes  Apôtres  , leur 

# ' 

fait  ledifeours,  qu’on  appcl'e 
le  Sermon  du  Seigneur  fur  la 

* 

montagne.  Ce  difeours  fini, 
il  guérit  un  lépreux.  Etant 
entré  à Capharnaum , il  y 
guérit  le  ferviteur  d’un  ((en- 
renier.  ® 

* 

- 

Il  fort  de  La  Synagogue  : il 

vient  danslamaifon  de  Pierre, 
Sc  f délivre  fa  belle -mere  de 

la  fievre.  Le  foir  il  guérit 

tous  ceux  qui  avoient  quel- 

ques  maladies,  & le  jour  venu 

• 

il  fe  retire  en  lin  défert. 
Vocation  de  S.  Matthieu. 

\ * 

Enfuéte  fc  gaffent  les  chofes 
rapportées  en  S.  Matthieu  , 

ch.  9. 

Million  des  douze  Apôtres  , 

* 

pour  prêcher  les  chofes  rap- 
portées au  ch.  î o.  Peu  après  fe 

• 

fait  la  million  des  70  Difciples. 

.A  - % 1 

m 

S 

Réfuvreûion  du  fils  de  la 
veuve  de  N.iïm. 

• • - J 

Jean  étant  encore  en  pri- 

fon  , envoie  fes  Pilciples  à 
Jcfhs  : alors  arrivent  les  cho- 

fes  rapportées  au  ch.  xi.  * 

- 

* 

La  femme  péchereffe  arrofe 

• 

• • . 

de  fes  larmes  les  pieds  de  J.  C, 
Scs  péchés  lui  font  remjf. 

V • ' 

» 


Digitized  by  Google 


de  l'Hiftoire  Sainte.  4:5! 


Supputation  du 

Autre  fiipp.uta- 

H.  Tournemine. 

tion. 

1 ‘ l 

► » 

1 Ann.du 

Ans  de 

Ann.du 

Ans  de 

i 

{monde. 

l'Ere  C. 

monde. 

l’Ere  C 

• 1 

4?‘? 

La  Pâque  de»  Juifs  appro- 

473i 

3« 

j 

chanc  , Jefus  monte  â Jérufa- 

1cm,  charte  ,ffi  Temple  les 
vendeurs  8c  acheteurs.  Alors 
arrivent  l^j  chofes  écrites  en 

ij 

J 

S.  Jean,  cm  1.  v.  1 3.  jusqu'au 

1 

11.  Jean-Baptiftc  fort  des 
liens.  La  Pâque  arrive  le  16. 

• 

• f. 

av.ril , un  jour  de  Sabbat. 

« 

Le  jour  du  Sabbat , qui  fuit 
le  premier  jour  après  Pâque, 
auquel  on  offroit  la  gctbe  d’é- 

r 

* 

pics , eft  le  jour  même  auquel 

les  difciples  étant  repris  de  ce 

f 

qu’jls  arrachoient  des  épiçs  en 
partant  daïisles  blés,  font  juf- 

■ 

tifiés  par  le  Seigneur. 

Guerifon  de  la  main  délié- 

• 

chée  le  fécond  Sabbat  d'apres 

/ , 

la  Pâque.  Alors  des  femmes, 
entre  lefq*iellcs  ctoit  Marie 

Magdcléne,  fuivoient  Jefus. 

Marthe  reçoit  le  Seigneur. 
Le  Seigneur  enfeigne  aux 

Difciples  la  manière  de  prier. 
Il  baptife  en  Judée,  8c  Jean- 
Baptirte  en  Ennon. 

; ' 

l 

1 

Jelusayaut  fu  que  les  Pha- 
rirtens  avoient  appris  qu’il 

r 

baptifoit , laille  la  Judée  , 8c 

retourne  en  Galilée.  Il  falloir 
partir  par  Samarie.  En  ypaf- 
lant  il  s'entretient  avec  la  Sa- 

maritaine. 

Jjfus  vient  une  féconde  fois 

• ■ 

en  Cana  , 8c  guérit  le  fils  du 
feigueur  du  lieu.  Jean  eft  mis 

• 

; 

en  prifon  par  Hérode.  Jefus 

reprend  les  Pharifiens. 

Les  Pharifiens  confpirent 

• 

avec  ceux  du  parti  d’Herodc 
contre  Jefus.  Jefus  fe  retire 

• 

vers  la  mer  de  Tibériade. 
Alors  arrivèrent  les  çhofej 

V ' 1 
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rapportées  pa# S,  Matthieu, 
cliap.  il.  depuis  Iç  h.  14  , & 
par  S.  Marc , ch.  t • depuis  le 
V.  6.  de  même  qu’au  ch.  1 ]. 
de  S.  Matthieu  & £ S.  Marc, 
ch.  4. 

Jefus  vient  à Nazareth  fa 
patrie,  où  on  le  *mépri(e. 

Décollation  de  S.  Jcan-Bap- 
tifte , le  19  août. 

Jefus  revient  à la  fête  des 
Tabernacles , 8c  guérit  le  jour 
du  Sabbat  un  homme  infirme 
auprès  de  la  Pifcine. 

Le  Seigneur  étant  retourné 
en  Galilée  , fa  répufttion  par- 
vient jufqu’à  Hérode  , qu' 
croit  que  Jean  eft  reflufeité 
des  morts. 

Jefus  va  dans  le  défert  de 
Bethfaïda  , par-deW  la  mer  de 
Galilée.  La  Pâque  étoit  pro- 
che , 8c  une  grande  multitude 
de  peuple  le  fuivoit.  Le  Sei- 
gneur les  nourrit  avec  cinq 
pains  8c  deux  poiiïbns , 8c  fuit 
de  peur  qu’ils  ne  le  faflentroi. 
Alors  fe  paffent  les  chofes  rap- 
portées en  S.  Jean,  ch,  6.  & 
en  S.  Matthieu,  ch.  14.  de- 
puis le  f . 13. 

Jefus  monte  à Jécufalem 
pour  la  Piqué , qni  eft  célébrée 
cette  année  le  5 d’avril  en  la 
troifiéme  férié.  Il  revient«uf- 
fi-tôc  en  Galilée.  Alors  fe  paf- 
fent les  chofes  rapportées  par 
S.  Luc,  ch.  j y.  14. 

Les  Scribes  8c  les  Pharifîens 
viennent  de  Jérufalcm  vers 
Jefus,  qui  fe  retire  vers  Tyr 
8cSidon.  Ilrevientvers  la  mer 
de  Galilée.  Il  nourrit  quatre 
mille  hommes  avec  fept  pains 
Ce 


Autre  fupputa- 
tion. 


Ann. du 
monde 
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d & quelques  poitlons.  Il  vient 
fur  les  confins  de  Maggédan  ; 
& va  une  fécondé  fois  dans  le 
défert  de  Bcthfaïda.  Alors  fe 
palTerent  les  chofcs  rappor- 
tées par  S.  Luc , ch.  i f & 1 6. 

Jefus  vient  à Bethfaïda , & 
guérit  un  aveugle. 

Be-là  il  vient  en  Céfarée  de 
Philippe.  Il  loue  & récompenfe 
la  foi  de  Pierre  ; & fix  jours 
entiers,  ou  le  huitième  jour 
après  la  confeilîon  de  Pierre , 
arrive  la  Transfiguration  le 
6 d'août. 

Le  jour  d’après  il  chafie  un 
démon  que  les  Difciples  n’a 
voient  pu  chafTer.  Etant  venu 
à Capharnaum  , il  ordonne  à 
Pierre  de  payer  avec  une  picce 
d’argent  qu’il  lui  fit  trouver 
dans  la  gueule  d'un  poifion 
le  tribut  pour  lui  & pour 
Pierre.  Il  reprend  les  Apôtres, 
qui  difputoient  de  la  primau- 
té. Alors  fe  pafTent  les  chofes 
rapportées  en  S.  Matthieu, 
ch.  18, 

Il  vient  en  fecret  à 'a  fête 
des  Tabernacles. 

Il  entre  A Jérufalem  au  mi- 
lieu de  la  fête. 

Il  rend  la  vue  à un  aveu- 
gle né. 

Il  part  pour  la  Galilée.  I 

Il  retourne  AJérufalem  àlaî 
fête  de  la  Dédicace. 

Il  s'arrête  aux  environs  du 
Jourdain , où  Jean  avoir  bap- 
tifé.  Alors  arrivent  les  chofes 
rapportées  en  S.  Matthieu  , 

)ch  19&  xo,  jufqu’au  •ir.  17. 

Jefus  cft  réfolu  d'aller  à Jé- 
rufalem.  Les  Samaritains  re- 

r. 


Ann  du  Ans  c 
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i4Mars 

tjMars 

.Avril, 


Autre  fupputa- 
tion. 


afin  que  nous  mangions  la 
Pâque. 

11  leur  donne  , pendant 
qu’ils  foupoient , Ton  corps , 
fous  l’efpecc  du  pain , &.  fon 
fang  fous  l’efpéce  du  vin. 

Sixième  férié.  Jefus  eft  jugé 
à l’heure  Je  Tierce,  crucifié  à 
l’heure  de  Sexte , & meure  à 
l’heure  même  qu’il  falloir  que 
la  Pâque  fût  immolée. 

Il  eft  enfeveli  le  foir. 

Le  jour  du  Sabbat,  quin- 
ziéme des  Azymes , fon  corps 
demeure  dans  le  Sépulchre  ; 
fon  arac  avec  celles  des  Pa- 
triarches. 

Première  férié.  Oblation  de  J 
la  gerbe.  Le  Chrift  reiliifcice. 

Il  apparoir  premièrement  à 
Marie  Magdeléne. 

En  fécond  lieu  , aux  pieufes 
femmes  qui  étoient  venues  au 
tombeau. 

Troifiémement  à Pierre. 
Quatrièmement  aux  Difci- 
plcs  qui  alloient  à Emmaus. 

Cinquièmement  auxDifci- 
ples  , Thomas  écant  abfcnt. 

Sixièmement  , huit  jours 
aptes  aux  Apôtres,  Thomas 
étant  préfent. 

Septièmement  il  apparoir 
fur  le  mont  de  Galilée  a plus 
de  cinq  cens  des  Difziples. 

Huitièmement  il  fe  fait 
voir  à Jacques. 

Neuvièmement  il  eft  vu  des 
Apôtres  qui  pêchoient  vers  la 
naer  de  Tibériade , fie  plufieurs 
autres  fois  encore  pendant  40 
jours  , mangeant  avec  eux 
8c  leur  parlant  du  Royaume 
de  Dieu. 


Ann. du 
monde. 
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Enfin  !;»  cinquième  férié , 

473  ? 

3} 

le  quarantième  jour  depuis  la 
réfurreftion  , Jefus  monte  au 
Ciel , & s’aiTeoi:  .4  la  droite 
du  Pere. 

Le  treiziéme  jour  de  mai , 
qui  étoit  un  Dimanche  , & 
dans  lequel  tomboit  cçtte  an- 
née la  Peniecôte  des  Juifs,  le 
Saint-Efprii  defeend  à l’heure 
de  Tierce  , le  cinquantième 

• 

jour  après  la  Réfurreftion  du 

Seigneur.  Ce  même  jour  Pierre 
convertit  trois  mille  hommes 
dans  fa  première  predica 
tion. 

Guérifon  du  boiteux  par 

Pierre  & Jean.  Convcrfion  de 
cinq  mille  hommes  à la  fé- 
condé prédication  de  Pierre. 

Emptifonemenc  de  Pierre  5c 
Jean , relâchés  aufli-tôc. 

Ananie  ôc  Saphire  tombent 
morts  à la  voix  de  Pierre. 

Emprifonement  des  Apô- 
çrcs.  Un  Ange  les  délivre. 

Les  Apôtres  amenés  une  fé- 
condé fois  en  jugement,  font 
battus  de  verges.  Création  des 
fept  Diacres. 

Etienne , le  premier  des 
Diacres , lapidé  le  i6<  dé- 
cembre 

Difperfîon  dçs  Fidèles. 

Philippe  , Diacre , conver- 

47?) 

ÎJ 

tir  les  Samaritains.  Pierre  8c 
Jean  leur  donnent  leSacrement 
de  Confirmation.  Le  même 
Philippe  baptife  un  Ethio- 
pien, Eunuque  de  la  reine  de 
Candace. 

Convetfion  de  Paul , le  zj 

4734 

34 

janvier. 

Paul  s’en  va  de  Damas  en 

; 
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Arabie  : revient  peu  après  à 
Damas. 

Jefus-Chrift  même  lui  en- 
feigne  , par  révélation  , les 
Myfteres  de  la  foi. 

Pilate , privé  de  fon  auto- 
rité, elt  envoyé  en  exil  à 
Vienne , où  il  fe  tue  lui  même. 
Caïphe , auffi  cette  année , cil 
privé  de  fa  dignité.  Il  périt 
enfuite  milïrablement. 

monde. 

l’Ere  C. 

49J-  6 

Les  Juifs  confpircnt  contre 
Paul,  6c  ils  animent  contre 
lui  le  gouverneur  Arabe  de 
Damas,  l'aul  échape  , ayant 
été  defcendn-  le  long  du  mur 
dans  une  corbeille , Sc  vient  à 
Jétufalem.  Trois  ans  s’étant 
écoulés  depuis  fa  converfion  , 
Barnabns  fe  ptéfente  à Pierre 
6c  à Jacques  , frere  du  Sei- 
gneur. 11  demeure  if  jours 
chez  Pierre.  Il  efl  enfuite  con- 
duit à Céfarée , d’où  il  eft  ren- 
voyé iTarfe. 

4737 

37 

• 

49i« 

Pierre  guérit  à Lydde  , un 
paralytique , 6c  reilufcite  Dor- 
cas  à Joppé. 

4737 

37 

4917 

37 

Paul  prêche  en  Cilicie.  Mort 
de  Tibere.  Caïus  lui  fuccéde. 

4738 

38 

4918 

}8 

Paul  prêche  en  Syrie.  Pierre 
baptife  Corneille. 

473'9 

39 

49*9 

3? 

Matthieu  écrit  fon  Evan- 
gile. Hérode  Antipas  eft  dé- 
pouillé du  royaume.  On  voit 
encore  une  monnoie  de  ce 
même  Hérode , ayant  pour 
infcriptior»  le  nom  de  Caïus , 
avec  l’année  XLIII.  Cette  é- 
poque  commence  au  temps 
qu’Hérode  l’Afcalonite  , un 
peu  avant  fa  mort , obligea  les 
juifs  de  fe  foumettre  par  fer- 
ment à Céfar.  Voyez  Jofcphe. 

4740 

Tiij 

40 
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Barnabe  eft  envoyé  à An- 
tioche. 

Paul  retourne  àTarfc. 

Banabé  conduit  Saul  à An- 
tioche. Agabuj  prédit  qu’une 
famine  arrivera  fous  Claude. 

Caïtis  eft  tué.  Claude  lui 
fuccéde.  Saul  2c  Barnabé  tra- 
vaillent un  an  entier  à Antio- 
che. Les  Difciplesy  fout  ap- 
pelas Chrétiens. 

Hérode  Agrippa,  petit-fils 
d'Hérode  l’Afcalonite  , pour 
plaire  aux  Juifs,  fait  mourir 
Jacques  , frere  de  Jean  , 2c 
met  en  ptifon  Pierre , qui  en 
cil  délivré  par  un  Ange. 

La  famine  afflige  la  Judée. 
Saul  2c  Barnabé  portent  à Jé- 
rufalem  les  aumônes  des  Chré- 
tiens d’Antioche.  Jean  Marc 
fe  joint  à eux. 

Saul  2c  Barnabé  choifis  par 
le  Saint-Efprit  pour  prêcher 
aux  Gentils , viennent  à Sé- 
leucie  ; enfuite  ils  s'embar- 
quent pour  llle  de  Chypre. 
Avant  que  de  fortir  d’Antio- 
che , Saul  eft  ravi  au  troisiè- 
me Ciel 

Sergius  Paulus , proconfu! 
de  Chypre  , fe  fait  Chrétien. 
Paul  2c  Barnabé  viennent  à 
Perge  , ville  de  Paniphilie. 

Paul  2c  Barnabé  viennent 
en  Pifidie.  Ils  ont  beaucoup  à 
fouffrir  à Antioche  de  Pifidie. 
Etant  chaffés  de  Pifidie,  ils 
partent  pour  la  Lycaonie.  Ils 
fouftrent  beaucoup  à ïconium, 
v i Lyftrç;  2c  à Detbe. 

- Mort  d’Hérode  Agrippa  , 
qui  eft  frapé  de  la  main  de 
Dieu. 


Autre  fupputa- 
tion. 

Ann.du  Ans  de 
monde.  l’Erc  C. 
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Paul  8c  Barnabe  viennent 
une  fécondé  fois  à Lyltre  , ôc 
!de-là  à Antioche  de  Fiiidie. 
ils  établirent  des  prêtres  dans 
chaque  Eftlifc.  Eufuitc  ils  re- 
tiurncnt  a Petge  6c  à Antio- 
che ce  Syrie. 

| Difpute  touchant  l’obfctva- 
[tion  des  cércmoiiKS.lcgalcs. 

Concile  des  Apôtres , la  1 ç. 
année  après  la  converfion  de 
|S.  Paul.  Décret  de  ce  Concile 
porté  d Antioche  par  Paul  , 
Barnabe,  Judas ScSilas.  Pierre 
vient  anttî  en  cette  ville. 

Pierre  eil  repris  par  Paul. 
Différend  de  Paul  6c  Barnabé 
fur  Jean  Marc.  Paul  prend 
Sylas  pour  compa6uon  > par- 
court la  Syrie  Sc  la  Cilicrc  j 
parvient  jufqu’à  Derbe  , de  la 
|a  Lyffre , ou  il  circoncit  Ti- 
mothée , ôc  l’emméne  avec  lui. 

Paul  parcoutt  la  Phrygie, 
|la  Galatie  , la  Myfie  , vient 
dans  la  Troade  , où  Luc  fe 
joint  d lui  i il  patte  de  la  Troa^ 
de  en  Macédoint , s’arrête  a 
Philippes  , ôc  va  après  par 
lAmphipolis  8c  Apollonie  de 
|Theflalonique , où  il  prêche 
long- rems. 

Paul  va  d Bétéé  , d’ou  étant 
[chatté  , il  vient  d Athènes  , 8c 
envoie  Timothée  à Theflalo- 
nique 

Les  Juifs  font  chattes  dl- 
ralie , Paul  vient  d Corinthe  , 
d’où  il  écrit  fes  deux  Ep'urcs 
aux  Thettaloniciens. 

Paul  comparoît  devant  Ga 
lien  , proccnful  d’Achaïe , qui 
le  renvoie  libre.  Sut  le  point 
[de  partir  ds  Ccncrès , port  de 


Ann.du 

monde 
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475 
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Corinthe,  pour  la  Syrie,  ilfe 
fait  couper  les  cheveux  par  un 
vœu.  Il  aborde  à Ephèfc  , 8c  y 
lai  fiant  Aquila  & Prifciila,  il 
part  pourCèfarée,  8c  va  pour 
la  quatrième  fois  à Jérufalcm , 
8c  de  Id  fe  rend  à Antioche. 
Cependant  Apollon  vient  d 
Ephèfe  , d’où  il  parc  pour  Co- 
rinthe , étant  inftruit  par  A- 
quila  8t  Prifciila. 

Paul  vient  d Ephèfe  par  la 
Phrygie  8c  la  Galatie  , 8c  prê- 
che j mois  dans  la  Synagogue. 

Mort  de  Claude.  Néron  lui 
fiiccédc. 

Pierre  vient  d Corinthe  ; 
dc-tà  d Rome  pour  la  premiè- 
re fois.  Il  y établir  fon  fiége, 
îailTaut  Evo  lius  à Antioche. 

Paul  difpute  dans  l’école  de 
Tyranntts  d’Ephèfe. 

Apollon  vient  de  Corinthe , 
8c  fe  rend  auprès  de  Paul. 

Cet  Apôtre  écrit  fa  premiè- 
re Epîtrc  aux  Corinthiens.  Il 
envoie  devant  lui  Timothée 
avec  Erafte  en  Macédoine. 

Une  fédition  s’étant  élevée 
contre  Paul  , il  va  en  Macé- 
doine , d’où  il  écrit  fa  fécondé 
Epître  aux  Corinthien?  , 14 
ans  aptes  avoir  été  ravi  au 
troilîéme  Ciel.  C’eft  auffi  dé  : 
Macédoine  qu’il  écrit  aux  Ga- 
ltr.s.  Il  vient  en  Grèce.  ■ 
Marc  écrit  à.  Rome  fon  E- 
vangiîe.  Pierre  s’éloignant  de 
Rome  , parcourt  les  antres 
parties  de  l’Europe.  Pau!  écrit 
de  Corinthe  aux  Romains. 

Jacques,  frere  du  Seigneur  , 
écrit  fon  Epîtrc,  & Luc  fon 
Ev  angilc. 


Ann. du  | 
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4948 

l 

?8 

Pau!  de  retour  de  Grèce  eu 
Macédoine,  refte  à Phi'ippes 
pendant  les  jours  des  azymes. 
Il  vient  à Jérufalem  pour  la 
cinquième  fois.  Vers  la  Pente- 
côte , il  eft  accufé  devant  Fé- 
lix à Céfarée  , 8c  retenu  dans 
les  chaînes.  Il  eft  oui  uue  fé- 
condé fois  devant  Drufilla. 

4758 

?8 

4949 

59 

Paul  eft  arrêté  dans  Céfarée. 
Pierre  revient  à Rome,  d’où 
il  écrit  fa  première  Epitre. 

47Î9 

?9 

4»?* 

60 

Succellèur  donné  à Félix  1 
ans  entiers  après  que  Paul  fur 
accufé.  Paul  comparoît  devant 
Feftus,  dont  il  appelle  à Cé- 
far.  Il  comparoît  devant  A- 
grippa,  8c  s'embarque  pour 
Rome. 

Jacques,  frere  duSeigneur, 
eft  mis  à mort. 

47*° 

*0 

49?  1 

61 

Paul  arrive  à Rome  au  mois 
de  février  de  la  cinquième  an- 
née du  ré^ne  de  Néron. 

47«* 

6 r 

49Î1 

61 

Paul  écrit  de  fa  prifon  aux 
Fhilippiens  , aux  Ephéfîens  , 
aux  Coiodîens  8c  à Philémon. 

47*i 

6t 

49?  I 

*} 

On  permet  à Paul  de  fortir 
de  Rome.  11  parcourt  l'Italie 
en  prêchant.  Il  écrit  aux  Hé 
breux.  Luc  écrit  les  Acfes. 

47«J 

49?4 

» 

«4 

1 

Paul  s’embarque  pout  l’île 
de  Crétç , 8c  y laifle  Tite  pour 
évêque.  De  Crète  il  va  en  Ju- 
dée , 8c  vient  pour  la  fîxiésr.e 
fois  de  Judée  en  Àfîe  avec  Ti- 
morhée.  Il  vifite  les  Colof- 
fîens,  Sc  Iaiflê  à Ephèfe  Ti- 
mothée pour  Evêque. 

Néron  perfccute  les  Chré- 
tiens. Jean  eft  exilé  dans  I’île 
de  Patbmos  , où  la  ruine 
de  Jérufalem  8c  de  Rom*, 
marquée  dans  l'Apocal/pfc, 

\e 

47«4 

1 

TT 

H 

Digitized  by  Google 


442 


111.  Canon  Chronologique. 


Supputation  du 
P.  Tournent  ine. 


An  n.  du 
monde 

49  5 y 

495« 


4957 


. • 


Ans  de 
l'ErcC 


66 


«7 


lui  efl  révélée. 

Paul  s’arrête  â Philippe*  , 
écrit  à Timothée  Sc  à Tite  , 8c 
parte  l’hyver  à Nicopolis. 

Paul  va  à Corinthe  , Sc 
lairtc  Erafle.  Il  vient  dans  la 
Troade  , où  il  laifTc  chez  Car- 
pus  Ton  manteau  , Tes  livres 
8c  Tes  papiers.  De  la  Troade  il 
vient  à Milet,  où  Trophime 
refie  malade.  La  guerre  con 
ne  les  Juifs  commence.  Pierre 
efl  mis  en  croix  le  zp  juin 
8c  peu  auparavant  il  avoit  écrit 
fa  féconde  Epître. 

Lin  fuccédc  ù Pierre. 

Paul  arrivant  à P orne  efl  mis 
en  prifbn.  Il  Ce  défend  devanc 
Hélitis,  que  Néron  avoit  établi 
pour  gouverner  en  fon  abfen- 
ce.Quoique  Pau!  ne  fut  aidé  d 
perfonne , il  ne  laifTc  pas  d’être 
délivré  de  la  gueule  du  lion  : il 
écrit  fa  fécondé  Epître  à Ti- 
mothée. De-lù  il  voyage  dans 
la  Gaule  Sc  dans  l’Efpagne.  De 
retour  à Rome  il  efl  décapité  le 
19  juin,  un  an  après  la  mort  de 
Pierre.  C'efl  ce  que  marquent 
Prudence  , S.  AuguflKi  8c  A- 
rator. 


49f8 

68 

Néron  fe  tue  le  9 juin. 

4960 

7° 

Tite  prend  8c  ruine  Jérufa- 

!em  le  3 1 août.  Telle  efl  la  fin 

des  quarante  années  du  péché 

de  Juda , 8c  du  Déicide  dont 

parle  Ezéchiel. 

498* 

96 

Jean  écrit  fon  Evangile , 8c 
en  fui  te  fes  Epîtres  , dont  la 
première  s’adreflê  auxParthes. 
Judas , frere  de  Jacques , 

55 1 

écrit  fon  Epître. 

4988 

Mort  de  Jean  , le  dernier 
des  Apôtres, 

Ann. du 
monde. 

47ûf 


47ÊS 


47  57 


Ans  de 
."Ere  C. 

«5 


66 


«7 


4768 

4770 


4796 


4788 


68 

70 


56 


9* 


y 


Digitized  by  Google 


CANON  CHRONOLOGIQUE 


D E 

L’HISTOIRE.  D’ÉGYPTE, 

Pour  fervir  au  Chapitre  VII  de  la  III.  Partie  de  ht 
• Méthode  pour  étudier  l’Hifioire. 

Me*  ès,  rot  de  toute  l’Egypte , régne  6i  ans. 

Des  quatre  Royaumes  oui  s’élèvent  après  fa  mort  , 
les  deux  plus  conjiderables  font  ceux  de  Thebes 
6*  de  la  Bajfe  - Egypte. 

r 01  s-  se  Thèbes.  Rois  de  la  Basse-Egypte. 

Athotis  T.  . ....  Sa  ou  Cutudês. 

Athotis  II. 


Avant 

J.  C. 


190J 
1844 
1840 
18  n 
1804 
1771 

X7ïi 

1691 
168  S 
168} 
16$} 
16}4 
1619 
1611 
1609 
1600 
le  96 

ItpI 

*î?4 

1569 

1}}6 

M45 

1J19 

M«7 

150T 

I490 


Diabies. 


Toégar-Anuchus  Monchiri. 

• • , : .f  * , * *. 

Scoecbus. 

Goformiés. 


Marès. 

• • 

Anoiphés 
• • 

Sirius. 


Chnub-Gneuros. 


Ravofis. 

Riuris. 

Saophis. 


Scn  Saophis. 
• • • 
Mofcberis. 


Spanius. 

Deux  Anonymes. 
Sefoncho iis. 

Aménémes. 

Amp  fi  s. 

Acefcphtres. 

Achoreus. 

Aniiyfes. 

Chamois. 

Amefifés. 
Anonyme . 

va. 


Tv} 
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Avant 

! Rois  DE  Tmèbes. 

Rois  df  la  Basse-Egypte 

J.  C. 

( 

*43? 

Mnftiviî. 

XVI.  DYNASTIE. 

*433 

Ramessès. 

14 16 

Pammus-Archondes. 

Ramessès  - Menos. 

141 1 

Tyfimares. 

H9I 

Apappus. 

1 î S 1 

Ramessès  - Seos. 

x f8 

Ramessès  - Menos. 

*3  59 

Ramessès  -Baétis. 

2 jOO 

Ramessès  - Vaphrcs. 

nsi 

Achefcus-Ocaras. 

1190 

Nicocris , reine. 

1x84 

Myrtæus. 

»*7* 

Concharis. 

ZlSl 

Thyofimarcs. 

X ru.  D Y N AS  TI  Z. 

, Il  66 

• • •••«»• 

Salarie. 

llfO 

Thinilfur. 

a 

**47 



Bcoo. 

1141 

Semphucratet. 

, , * ' 

1124 

Chuter. 

1117 

Meures. 

1103 

Chôma  - Ephra. 

110J 

Anchunius  - Ochy. 

Apathnas. 

1194 

11  <5f 

Apophis. 

*134 

Penthe-  Athyris. 

lll8 

Sraménémès. 

U04 

Siflofi  - Chermès. 

Janias. 

*09J 

*°T4 

Certes. 

104e 

Marris, 

1010 

Aflys. 

TJ»8t 

Anonyme. 

*9«9 

Phruron  ou  Nilin. 

*9*4 

Amuthanthée. 

Suite  de  la 

XVIII.  D YNAS  TI  Z* 

15S1 

Mysph  ragmutofis. 

*93  « 

Tmolis  ou  Tethiuodr. 
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tp  16 

1 896 
18  S9 
1847 
1838 
1816 
x8i  3 
1809 
1808 
>74* 


1711 

166} 
* Î97 
if  9* 

• >n* 

>47* 


ROIS  DE  TOUTE  L’EG  YP  TE. 

Amnophis  Journet  toute  l’Egypte. 

Orus. 

Achencheris  I. 

Rathofis.  _ . 

Achencherès  II. 

Achenchercs  III. 

Armaïs. 

Rainesscs. 

Rames. ses  - Myamam. 

Amenophis.  - 

XIX.  D Y N AS  TIE. 

Sefoftris  ou  Ramessès. 

Rharapscs.  . > 

Amenophis  HT. 

Amenophis  IV. 

Ramesses. 

Ammenemès.  V» 

Thuoris. 

XX.  DYNASTIE. 


>411 

>45* 

14x3 

1419 

>599 

>îf4 

13x8 

>3>4 

1x87 

>157 

ixop 

1180 


iiî8 

I J1X 
lo  66 
1 06I 
>on 
1047 
1038 


Nechepros. 

Pfammuthis. 

Anonyme. 

Certos.  • 

Rhampsês. 

Amenscs. 

Ochyras. 

Amedès. 

T^huoris  oit  Polybus. 

Athotis  ou  Phufaau*. 

Cenfenès. 

Venoephcs. 

XXL  DYNASTIE. 

Srnedês.  J 

Pfufennês. 

! Nephel  - Chetéj. 

' Amenophtis, 

Ofochor. 

jFtnachès. 

ISufenoèst 
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XXII.  DYNASTIE. 

Sefonchis,  SufTachim  ou  Sefac. 

Oforoth. 

Trois  Anonyme ». 

Tacellotis. 

Trois  Anonymes. 

XXIII.  DYNASTIE. 

Petubatès. 

Oforcho. 

Piammus. 

Zctbv  - •* 

xxi v.  dynastie. 


Bocchorîs. 

XXV.  DYNASTIE. 

Sabbacon. 

Sué  ou  Suéchus.  Anyfîs  régne  â Memphis 

Tharaca. 

Sabbacon  , de  rechef.  Séthon  régne  à Memphis. 
Séthon  ■ devient  maître  de  toute  L'Egypte. 

Anarchie  qui  dure  deux  ans. 

Douqc  Rois  régnent  enfemble . 

XXVI.  DYNASTIE. 


Pfammeticus, 

Nccliao.  » • • 

Pfammis  ou  Pfamrtiuthis. 

Apriès , Vaphtés  ou  Ephrée.  . , 

Pc  rebattus. 

Amafîs. 

Pfammenkus. 

XXVII.  DYNASTIE . 

Rois  os  Peux  s. 

CambyCes.1 
Smcrdis  le  Mage.  - 
Darius  Hyftafpes. 

Xerxès 

Artaxerxès. 

Xerxès  II. 

Sogdian.  * - - 

Ociius  ou  Darius  Nothus. 
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Amyrthée. 

XXIX.  DYNASTIE. 

Népheritês  ou  Nephrée. 

Achorii. 

Pfammuthis. 

Nepheruès  II. 

XXX.  D YN*4  S T I E% 

> ■ ' . < 

Neélanebe  I. 

Tachos. 

Neüanebe  II. 

XXXI.  D Y N A S T I E. 

Rois  de  Perse. 

Artaxerxès  Ochus. 

I Atsès  ou  Arfamès. 

Darius  Codoman. 

Alexandre  le  Grand  Je  rend  maître  de  l’Egypte. 

DYNASTIE  DES  lAGIDES. 

Ptolémée  Lagu* 

; Ptolémée  Philadelphe.  ' 

! Ptolémée  Evergèces. 

Ptolémée  Phi  lopator. 

' Ptolémée  Epiphanes. 

| Ptolémée  Philometor. 

Ptolémée  Evergètes  II  ou  Phyfcon. 

Ptolémée  Sotec  ou  L attire, 
j Ptolémée  Alexandre. 

! Ptolémée  Soter  rétabli. 

i Bérénice  , nommée  aujft  Cléopâtre , régne  feule  fept  mets. 
I Bérénice  & Alexandre. 

Ptolémée  Denys  , nommé  auffi  Aulètes. 

Bérénice  , pendant  l’exil  d’Aulètes. 

Ptolémée  Denys  & Clcouatre. 

' Ptolémée  le  jeune  <5*  Cleopatre. 

! Cléopâtre  Jeule. 

\ L’Egypte  eft  réduite  en  Province  Remaint . 
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L’  HI  S TOI  RE  GRECQUE. 

V 


Avant 
J.  C. 
17 


1581 


1 173 

«y;* 

Ifl? 


IÇZJ 

IJll 


IJil 

*î»? 


*y*3 

ipt 

KOJ 

14*2. 


,41î 

*4°^ 


Ogycès  paroît,  félon  Acuiïlaus , rozo  ans  avant  la 
première  Olympiade.  Eufebius  , Préparât.  ïvang.  Lib. 
X Cap.  10. 

t.  Cécrcps,  après  être  forti  d’Egypte,  arrive  dans  P A tri- 
que , di  vife  le  pays  , en  cft  le  premier  roi , régne  50  ans  3 
apporte  en  Grèce  la  religion  des  Egyptiens. 

Deucalion , fils  de  Promethée , 8 c petit-fils  de  Japet  8c  de 
la  Nymphe  Afic , régne  dans  ce  temps  en  Lycotie. 

z.  Cranaus.  ....  9 ans. 

Déluge  arrivé  au  temps  de  Deucalion  en  Thefialie , où  ce 
Prince  a régné.  Hérodote  lib.  3.8c  VarroapudS.  Auguft. 
lib.  8.  deCivic.  Dei.  cap.  10. 

3.  Arnphyôion , troilîéme  roi  d’Athènes.  10  ans. 

Etab'iflcmem  du  Confeil  des  Amphyéïions  aux  Thermo- 
pilcs , pour  le  jugement  des  affaires  publiques  8c  par- 
ticulières, établi  par  Amphyriiou,  fils  de  Deucalion , la 
première  année  de  fon  régne  , 8c  la  fécondé  de  celui 
d'Amphy&ion , roi  d'Athènes. 

Hellen , fils  de  Deucalibn , commence  à régner  en  Thella- 
lie. 

Cadmus,  fils  d’Agenor,  arrive  en  Grèce  fur  des  vaiflêau* 
Phéniciens , dans  le  pays  nommé  depuis  Béotie  , & y 
apporte  récriture.  Herodoc.  lib.  f.  8c  Tbucidides  y 
lib.  1. 

Eriâonius,  quatrième  roi  d'Athènes,  régne  f 0 ans. 

Dauaus  vieiit  d’Egypte  à Rhodes , 8c  enlùitc  â Argos , oii 
il  enlève  le  royaume  à Gélanor , 8c  régne  f o ans. 

Etabliileinent  des  jeux  nommés  Panatheniens , par  Eri&o- 
nius.  Ufage  des  chariots  pour  la  courfe. 

Pan.iion,  cinquième  roi  d’Athènes,  régne  40  ans. 

Minus  l’ancien  commença  cette  année  â régner  en  111e 
de  Crète.  Le  fer  fut  trouvé  eu  ce  temps  pat  l’cmbrâfc- 
nient  du  monr  Ida. 

Erecotseus , fixiéme  roi  d’Athènes , régne  5 o ans. 

Cerès  enfeiguc  dans  l’Attique  1a  maniéré  de  planter  8e  de 
femcc. 
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Triptoléme  enfclgne  par  toute  la  Grèce  le  labourage  , 
qu'il  avoit  appris  de  Cerès. 

Enlèvement  de  Proferpine. 

Cécrops , feptiéme  roi  d’Athènes , frere  d’Ere&ée,  régne 
40  ans. 

Paudioii , huitième  roi  d’Athènes , fils  de  Cécrops  II  , 
régne  23  ans. 

Egée  , neuvième  roi  d’Athènes,  régne  3 2 ans.  Ses^ois  au- 
tres freres,  Lycus,  Pallas  8 c Nyfus  obtiennent  en  même 
tems  une  portion  du  royaume  de  leur  pere.  Sophocles 
8c  Scholkiues  Ariftophanis  ad  Vefpas. 

Théfee  , dixiéme  roi  d'Athènes , donne  une  nouvelle  forme 
au  gouvernement  4’ Athènes  , régne  26  ans  ; raiTemble  le 
peuple  difperle , 8c  y ér.iblit  le  gouvernement  populaire. 
Mendiée , onzième  roi  d’Athènes , challc  Théféc , & régne 
2 1 ans. 

Enlèvement  d’Hélène , 20  ans  avant  la  guerre  de  Troye. 

Homere.  Iliad.  24.  verf.  7 63. 

Commencement  de  la  guerre  de  Troye  , l’an  13  de  Mc- 
neftheus. 

Prife  de  Troye,  l’an  22  de  Meneftheus , le  24  du  mois 
1 TargeÜm. 

Démophoou  , fils  de  Thélée , eft  le  douzième  roi  d’Athènes , 
régne  53  ans. 

Oreile,  fils  d’Agamemnon,  eft  abfous  de  la  more  de  fa 
mere  par  l'Aréopage. 

Teucer  arrive  dans  l’fle  de  Chypre , 8c  y bâtit^alamine. 
Oxyntes  ou  Zyuthis  , treiziéme  roi  d'Athènes  , régne 
12  ans 

Aphydas , quatorzième  roi  d’Athènes , régne  un  an.  » 

.Thymoetes  ou  Tbymites  , quinziéme  roi  d’Athènes , 
régne  9 aus. 

Mélanthus , feiziémeroi  d’Arhè/ics , régne  37  ans. 

Les  Doricns  occupenc  le  Péloponnèfe  80  ans  après  la  prife 
de  Troye.  Thucydide,  lib.  1. 

Codrus,  dix-feptiéme  8c  dernier  roi  d’Athènes,  régne  21 
ans. 

Après  que  Codrus  fe  fut  dévoué  pour  le  bien  public  , on 
change  le  gouvernement  d’Athcnes , 8c  au  lieu  des  P„ois , 
on  établit  des  Princes  ou  Archontes  perpétuels  , dont  le 
premier  eft  Medon,  qui  gouverne  20  ans. 

130  ans  après  le  commencement  de  la  guerre  de  Troye, 
on  bâtie  des  villes  dans  l’Ilc  de  Lesbos.  Herodot.  in  vira 
Homeri. 

Acaftus, II. Archonte  perpétuel  d’Athènes,  gouverne  36atis. 

On  commence  à bâtir  la  ville  de  Cumes.  Herodot.  in  vu^ 
Homeri. 
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La  ville  de  Smyrne  cfl  bâtie  par  les  habitaus  de  Curnes. 
Herodot.  in  vita  Hotneri. 

Archipcus , III.  Archonte  perpétuel  d'Athcnes,  gouverne 
i 9 ans. 

Therfippus , IV.  Archonte  perpétuel  d’Athènes , gouverne 
41  ans. 

Phorbas,  V.  Archonte  perpétuel  d'Athènes , gouverne  31 
ans. 

Mégaclès,  Vl.  Archonte  perpétuel  d'Athènes , gouverne 
;o  ans. 

iDioguetus , VII.  Archonte  perpétuel  d’Athènes  , gouverne 
zS  ans. 

Hoinere  parole  vers  ce  tems. 

Première  monnoic  d'argent  frapée  par  Phidon,  roi,  ou 
Tyran  d'Argos. 

Phereclès , VU.  Archonte  perpétuel  d’Athènes,  gouverne 
19  ans. 

I.  Olympiade  faite  parlphitus , Licurgue  8c  Cléoftènes. 
Ariphron  , IX.  Archonte  perpécue!  U’Athènes  , gouverne 
31  ans. 

Thefpieus , X.  Archonte  perpétuel  d’Athènes , gouverne 
17  ans. 

Agameftor , XI.  Archonte  perpétue!  d'Athènes  , gouverne 
14  ans 

Æchilus  , XII.  Archonte  perpétuel  d'Athènes,  gouverne 
13  ans. 

An*  Olympiad.  I.  Vainqueur  Corcrbus. 

1.  * La  première  Olympiade  vulgaire  commence  . félon 
les  Marbres  d’Arondel , l’an  007  de  l’Ere  d’Athènes. 

1. 

3. 

4* 

An.  Olympiad.  a.  Vainqueur  Anrimachus. 

1. 

z.  . 

(. 

4.  Co'onie  envoyée  par  Archias  de  Corinthe  pour  bâtit 
Syracufe  en  Sicile. 

An.  Olympiad.  3.  Vainqueur  Androclus. 

'*  . 

Æêl 

3 . Alcmæon,XIII.  8c  dernier  Archonre  perpétuel  d’Ath"s, 

gouverne  il  ans.  Après  fa  mort  on  établit  des 
Archontes  en  chef  pour  10  ans  feulement,  nom* 

4.  més  Archontes  décennales. 

An,  Olympiad.  4.  Vainqueur  Polychares. 

s.  * 
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i. 


An.  O’ympiad.  f.  Vainqueur  Æfchines. 

1 On  établit  des  Ephores  à Lacédémone. 

1 . 

}.  Archias  Corinthien  , bâtit  Syracufe  en  Sicile , dans  le 
temps  que  Myfcellus  Achéen  bâtie  Crotone  en  Italie. 

An.  Olympiad.  6.  Vainqueur  CEbotas. 

1. 

a. 

5.  Charops,  premier  Archonte  décennal  d’Athènes.  Com- 
mencement de  Rome  , félon  Vatron. 

^ • 

An.  Olympiad.  7.  Vainqueur  Diocles  de  Méflenc» 

1.  Commencement  de  Rome,  félon  Caton. 

1. 

}.  . 

4*  % 

An.  Olympiad.  8.  Vainqueur  Anticles. 

*•  i 

1. 

3* 

4* 

An  Olympiad.  9.  Vainqueur  Xenoclês. 

1.  Ælimedes,  II.  A chonte  décennal  d'Athènes. 

1.  Première  guerre  des  Lacédémoniens  concre  les  Meflê* 
mens. 

3- 
4 


An.  Olympiad.  10.  Vainqueur  Dotades. 

t. 

1.  * 

5 . Bataille  entre  les  Lacédémoniens  Sc  les  Meffeniens. 

4*  - f ' 

An.  Olympiad,  il.  Vainqueur  Lcochares, 
i, 

1. 

$,  Clidius,  III.  Archonte  décennal  d’Athènes* 

4*  ... 

An.  Olympiad.  11.  Vainqueur  Oxithemis. 

1. 

1. 

3* 

4.  Perdiccas  établit  le  royaume  des  Macédoniens. 

An.  Olympiad.  13,  Vaiuqueur  Dioclès  de  Corinthe* 
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t. 

1. 


5 • 

4* 

An.  Olympiad.  14.  Vainqueurs  Denno*  &Hypenus  Pyiius. 

L'Olympiade  fut  double  cette  fois. 

1 . Hyppomencs , IV.  Archonte  décennal  d'Athcnes. 

1. 

3* 

4- 

An.  Olympiad.  1 j.  Vainqueur  Orfippus. 
r. 

1. 


3- 

4- 

An.  Olympiad.  16.  Vainqueur  Fythagoras. 

1. 

i. 

1 . Leocrates , V.  Archonte  décennal  d’Athènes» 
4- 

An.  Olympiad.  17.  Vainqueur  Polos. 

1. 

s. 

1- 

4« 

An.  Olympiad.  18.  Vainqueur  Tellis. 

1. 

1. 

}.  *fr 

4> 

An.  Olympiad.  19.  Vainqueur  Menus. 

1.  Apfandcr,  VI.  Archonte  décennal  d’Athènes, 
a. 


4. 

4* 

An.  Olympiad.  10.  Vainqueur  Atheradas. 

1. 

z. 

*• 

4* 

An.  Olympiad.  vt.  Vainqueur  Pentaclès. 
r. 

a.  Eryxias , VII.  & dernier  Archonte  décennal  d’Athcnes, 
3» 

4* 

An.  Olympiad.  n.  Vainqueur  Pentaclès, 

1. 
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An.  Olympia  J.  13,  Vainqueur  Icariur, 

j. 


An.  Olympiad.  14.  Vainqueur  Cléoptolémus. 

1.  Creton  établi  premier  Archonte  annuel  d’Athêne*. 

z. 

3.  Archonte  tyCns. 

4.  Archonte  Tlelîas. 

An.  Olympiad.  if.  Vainqueur  Thalpius. 

1. 

t. 


An.  Olympiad.  te.  Vainqueur  Califthcnes. 


T * 

An.  Olympiad.  17.  Vainqueur  Eurybug. 

t. 

1.  Archonte  Lcoflratus. 

5» 

4.  Archonte  Pififtratus. 

An.  Olympiad.  18.  Vainqueur  Charmis, 
1.  Archonte  Antoftènes. 

1. 


An.  Olympiad.  t9.  Vainqueur  Chionii, 
r.  Archonte  Miltiade. 

t. 


4* 

An.  Olympiad.  jo.  Vainqueur  Chionis, 

1. 

*.  Archonte  Miltiade* 

3.  Byzance,  aujourd'hui  Conftantinople , eft  bâtie* 
4-  V 

An.  Olympiad.  31,  Vainqueur  Çhioniï, 

!•  _ ' 

Z. 

*• 
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An.  Olympiad.  ji.  Vainqueur  Cratîhus, 

i. 


~w 

An.  Olympiad.  3}.  Vainqueur  Gygis. 


4.  Archonte  Dropides. 

An.  Olympiad.  34.  Vainqueur  Stromas, 
i. 


An  Olympiad.  33.  Vainqueur  Sphattus. 
1.  Archonte  Damafias. 


An.  Olympiad.  Vainqueur  Phryno. 
1.  Archonte  Epcrnetus. 


I An.[Olympiad.  37.  Vainqueur  Earyclidas. 


An.  Olympiad.  38.  Vainqueur  Olyntheus. 


An.  Olympiad.  39.  Vainqueur  Rhipfolcus. 

1.  Archonte  Dracon.  Il  donne  fes  loix  aux  Athéniens. 
Clement  Alex.  lift.  r.Eufeb.  inChronico. 


4*  ' 

An.  Olympiad.  40.  Vainqueur  Olyntheus. 

1. 

a.  Haliattes,  pere  de  Créfus,  régne  cette  année, 

|. 

4»  .. 
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An.  Olympiad.  41. 'Vainqueur  Cléondas. 

1. 

t.  Archonte  Henochides, 


Au.  Olympiad.  4a.  Vainqueur  Lycocas, 


An.  Olympiad.  43.  Vainqueur  Cléon. 


4.  Archonte  Ariflocler. 

An.  Olympiad  44.  Vainqueur  Gelon. 


An.  Olympiad.  43.  Vainqueur  Anticratcs. 
1.  Meurtre  de  Cilon. 


• 

An.  Olympiad.  4 c.  Vainqueur  Chryfamaxu*. 

1.  „ s 

a.  Archonte  Philombrorus. 

3.  Archonte  Solon  , donne  fes  lois. 

4.  Archonte  Dropides  1®. 

An.  Olympiad.  47.  Vainqueur  Eurycles. 

1 . Archonte  Èucratcs  ou  Critias. 

1 Archonte  Simon.  Les  jeux  l'ithiens  font  établis. 

3-  ■ • 

4- 

An.  Olympiad.  48.  Vainqueur  Glycon. 

r.  1 • . • 


!4*  • . , 

jAn.  Olympiad.  4?.  Vainqueur  Licinus. 


*>•  ^ * 

3.  Archonte  Damafius  i°.  Jeux  Tithiens  célébrés  pont 
la  deuxième  fois. 

4* 

, An.  Olympiad.  fP.  Vainqueur  Epiççlida*,  _ , 
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4.  Archonte  Archeftratides. 

An.  Olympiad.  ji.  Vainqueur  Eratoftheuçi. 


An.  ©lympiad.  ft.  Vainqueur  Agi*. 

1.  Phalaris  Ce  faic  tyran  d'Agrigente,  têgne  16  anï< 
z. 

j.  Archonte  Ariftodemus. 

An.  Olympiad.  ÏJ.  Vainqueur  Agnon. 

1. 

1. 

; . Archonte  Comias. 

An.  Olympiad.  H-  Vainqueur  Hippoftratur. 

I* 

t . Créfus  commence  à régner  en  Lydie. 

1.  Archonte  Hegefiftrate.  Pififtrate  ufurpe  la  tyrannie 
d'Athènes,  8c  cft  chailé  la  même  année. 

An.  Olympiad.  55.  Vainqueur  Hippoftratus. 

1.  Archoute  Hippoclides. 
t.  Mort  de  Solon. 


An.  Olympiad.  Vainqueur. Phædrus.  _ 

t Pififtrate  ufurpe  pour  la  fécondé  fois  la  tyrannie  d Ac 
* thcncs , eftehafle  dans  l'année , & refte  onze  ans  exilé. 

>• 

An.  Olympiad.  57.  Vainqueur  Ladromu*.. 


An.  Olympiad.  *8.  Vainqueur  Diognetu*. 

1.  Archonte  Erxiçlides.  Cyrus  prend  Sardis. 


'An.  Olympiad.  Vainqueur  AfchUochus.  « p.fiftrate 
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544  i.  Pifirtrare  fe  faille  pour  la  troifiérae  fois  d’Athènes , 
après  ii  ans  d'exil. 

343  l* 

341  3*  " 

541  4- 

An.  Olympiad.  ffo.  Vainqueur  Apeilxus. 

540  I.  V ,(  . à 

339  *•  , 

5 } 8 3 . Cyrus  prend  Babylone.  . . 

537  4-  .■  !■; 

An.  Olympiad.  61.  Vainqueur  Agatarchus.  - t 

53  6 1.  Archonte  Alcoeus.  La  première  Tragédie  reptéfeatée 

Athènes  par  Thefpis. 

53  5 1*  , 

j 34  3.  Archonte  Hipparchus.  1 

5 3 3 4.  Archonte  Héraclides.  t t 

An.  Olympiad.  6;.  Vainqueur  Eryxias.  . . j 

33»  *•  «'  : " • • ’ r r | 

Iii  ï-  .......  r ,h  ! 

n°  5‘  /-n  *.  • h 

5 1?  4.  Piuftrate  meurt  ; 3 ans  après  qu’il  eut  ufûrpé  la  tyranpie  * 
pour  la  première  fois  , donc  il  avoir  gouverné)  17'gn-.  » 
tietes,  Cambyfc  régne  eu  Afie,  après  la  mort  j de  fou 
pere  Cyrus.  ; . : f.  ï 

An.  Olympiad.  6 j.  Vainqueur  Parmenides. 

| f 2-8  1.  Hipparque,  fils  de  Pifiilraie , devient  tyran  d’Atfichçs 


r 52.7  »...  . t 

3*^  3*  ■ : 1 i:  .‘4  • 

j 15  4.  Na i fiance  du  Poere  Efchyle.  •/  . . 1 

An.  Olympiad.  64.  Vainqueur  Eyandet.  I j 
514  1.  Archonte  Miltiades.  ’ v .0./  -A  t 

3*3  »•  . ’ . r. . ; r:.c  ' * ■*,  .-I 

3»*  3 • 

)Z1  4. 


- f.  : ! i .1  . • 


An.  Olympiad  S j.Viinqueur  A ppc  liât.  r\-  I 

510  r.  ( . . , • ! 

1 »•  f » . • 1 , ! . j ■ e . i 

P*  3*  ■ • i,  , .....  c {,,. , ' 

5 17  4.  Darius  fils  d’Hyftafpe , eft  créé  roi  de  Per  fe.' . . ! 

An.  Olympiad.  «£.  Vainqueur  Ifchynu*.,  f 

*•  \ ■ .t  * .s  j . . o .u- 

•V.*».!*î  n ’ . ' fd»:>  . 

■34  A».'-'  • ■ t.o.-t  5 tlil  ^ . /.i  j fV, 

. 5*3:  4.  fîipparchus  , tyran  d’Athènes  , cft  tué.  r 


VH  3.'  • ■ i.j,  : j f<„ 

5 * 3 ; 4.  Hipparchus  , tyran  d’Athènes  , eft  tué.  j, 
en  1 An.'  Olympiad.  67.  Vainqueur  Phapas.  , p 
51»  i.Archoncc  Clilthcncs.  , , 


5 ix  |». 


Tome  f'". 
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4.  Hippias  , tyran  d’Athènes,  eft  cha/TJ. 

An.  ülympiad.  <>8.  Vainqueur  lfchonnchui» 

1.  Archonte  H'agoras. 

1. 

3* 

4» 

An.  Olymp.  69.  Vainqueur  Ifchomachus, 

1.  Archonte  AccAorides.  . - 

i. 

5- 

4 • * 

An.  Olympiad.  70.  Vainqueur  Nieattaîi 

1.  Archonte  Myrus.  ; 

1. 

I. 

4,  • » # ' 

An.  Olympiad.  71.  Vainqueur  TiGcratcs, 

1.  Archonte  Hipparchus. 
a. 

4.  Àrchoüse-Tiïémiftodes.  • 

4*  , 

Hit.  Olympiad.  71.  Vainqueur  TiGcrates, 
t.  Archonte  Diognetus. 

i.  Archonte  Hybilides. 

j.  Archonte Phocnippus. Bataille deMararon , ouïes Perfe# 
furent  vaincus  par  les  Athéniens , fous  la  conduite  dp 
Miltiades. 

4.  Archonte  AriAidei.  ' 

An.  Oîympiad.  7).  Vainqueur  AAyalu*, 

i.  Arthonte  Anchifes.  * ■ 

*t.  Archonte  Lacratides. 

*»•' 

4* 

An.  Oîympiad.  74.  Vainqueur  AAialus. 

1.  Archonte  LeoAratus. 

1.  Archonte  Nicodémus.  Ari Aides , le  plus  fage  te  le  pluâ 
juAe  de  tous  les  Grecs , eA  envoyé  en  exil.  • 

$.  * 

4.  Archonte  Archepfion.  ' • | . 

An.  Olympiad.  7y.  Vainqueur  AAialus, 

1.  Archonte  Cablias.  Bataille  de  Salamine,  où  l’armée 
naval?  de  Xerxès  çA  défaite  par  celle  des  Grecs.  L’on- 
‘ liémÆivre  deOiodorcdcSiciîc  commence  1 cette  année. 

j.  Archonte  Xanrippus..  Bataille  de  Platée,  oùl’arnicc  de 
terre  des  Perfcs  eit  défaire  par  ecik  des  Grecs. 

j Archonte  Thimoilhènes.  • • i 
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470 
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4l4 

4T» 

4U 
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45° 


448 

447 

44« 

44f 

444 

44î 

441 

44* 


459 


4.  Archonte  Adimancus. 

An.  Olympiad.  76.  Vainqueur  Scamander» 

1 . Archonte  Phcedo. 

1.  Archonte  Dromnclide*. 

|.  Archonte  Acateilorides.  1*. 

4.  Archonte  Meno. 

An.  Olympiad.  77.  Vainqueur  Bandé*. 

1.  Archonte  Charès.  • 

t.  Archonte  Praxierges.  Themiftodes  fe  retire  auprê*  de 
Xerxè*.  1 i • > ■ 

?•  Archonte  Apfcphion  Bemotion. 

1 . Archonte  Phéo.  ■ > ' - •• 

An.  Olympiad.  78.  Vainqueur  Parmenidet. 

1.  Archonte  Theagenide*. 

1.  Archonte  LiSflratus. 
j.  Archonte  Lyfanias. 

4.  Archonte  Lificheus.  - 

An.  Olympiad.  79  Vainqueur  Xenoplion. 

1.  ArchonrciArchidemides.,, 

i.  Archonte  Tlepolemus,  : • : 

}.  Archonte  Conon. 

4.  Archonte  Evippus.  • ' . 

An.  Olympiad.  80.  Vainqueur  Tiriminet. 

1.  Archohrc'Phra(îciîdcs.  !!  ' ■ ■ ’t 

I.  Archonte  Phi  iodes. 

J.  Archonte  Bion. 

4.  Archonte  Mnefithedei. 

An.  Olympiad.  81.  Vainqueur  Pdlirnuaftus. 

1.  Archonte  Caillas.  ; • j 1 

1.  Archonte  Soliûratus,  : <-  ■ • 

3.  Archonte  Atifto. 

4.  Archonte  Lificrates.  ' • 

An.  Olympiad  81.  Vainqueur  Licut. 
t.  Archonte  Carcphaneed  • - * 

1.  Archonte  Anddotus. 

}.  Archonte  Eurhidemu*. 

4.  Archonte  Pedicus. 

An.  Olympiad  8j.  Vainqueur  Criflân. 

1.  Archonte  Philifcus. 

1.  Archonte  Timarcbrje*.  s 

j.  Archonte Calîimachus. 

4.  Archonte  Lifimachidcs. 

An  Olympiad  84.  Vainqueur  Cri  (Ton, 

1.  Archonte  Praxireles.  ■ < t 

1.  Archonte  Lifania*.  ; : 1 

1 j.  Archonte  Diphilui. 

4-  Archonte  Timoclc*. 

Vij 
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460 


. Avant 

I J.C. 


440 

459 

4)8 

457 

45« 

45Î 

454 

45} 

451 

43» 

45^ 

4*9 


418 

417 
4*« 
41} 

4M 

4*5 

411 

4*1 

410 

419 

418 

4*7 

416 
4*  î 
4*4 
4'} 

412. 

41 1 
40 

409 

403 

4«>7 


I 

| ' : ' 

An.  Olympiad.  8 Vainqueur  Cnflon.  . • . ", 

t.  Archonte Miwhkides. ..  ‘ ‘ ‘ i * 

1.  Archonte  Glaucides'. 

3.  Atchontc Theodorus. 

4.  Archonte  Eut  h,idemuï. 

An.  Olympiad.  8<î.  Vainqueur  Thcoponipus, 

1.  Archonte  NauGnwchuj. 

1.  Archonte  Antilachides.  ..  . . . . . r . 

3.  Archonte  Cliares.  . t . . • i-  . f 

4.  Archonte  Apfcudes. 

An.  Olympiad,  87,. y.ainqqflU  Sophron.  ; 

1.  Arciioote  Pithodorus.  : , 

1.  Archonte  Eutj’.idcmus.  Ea  guerre  du  Peloponnefe  d64 

ente  par  Thucydide j commence  cette  annee.  - 

3 . Archonte  Apollodoruî.  : , 

4.  Archonte  Epaminondas.  Pcriclcs  meurt  cette  annee  ^ 

deux  ans  8c  demi  après  le  commencement  de  la  guerre 
du  Pélopoopèfe. . . i.  f . . ! 

Ad  Olympiad.  88.  Vainqueur :Simmachus*  . 1 1 • 

1.  Archonte  Diorimus«.>_,.  i ’ . ' 

1.  Archonte  Euclidcs.  . ’.t.  11*  ..  * ; 

3.  Archonte  Euthidcmus.  ■ ! • i 

4.  Archonte  St  rat  odes,-  or,  . ■■  1 > - 

Ail.  Olympiad.  89.  Vainquet^Sinunacbils. 

1 . Archonte  Lifarchus.  ..  •. 

1.  Archonte  Aminias.  » 

3.  Archonte  Alcceus.  .j  . 

4.  Archonte  A'rHio.  . 

An.  Olympiad.  90.  Vainqueur  Hipctbtus»  . ? \ > 

1.  Archonte  Ariftophilu$*  1.  : » .'j  • . 

1.  Archonte  Archias.  •>  i-  • . 

3.  Archonte  Antiphon.  Quatorzième  année  de  la  guerre 
du  Péloponnèfc,  oùife  donne  la  bataille  de  Mantinec, 
■4.  Archonte  Euphcmus,.  ..  j,  .1'  r 

An.  Olympiad.  91.  Vainqueur  Exagentus,  • 

1.  Archonte  Ariftomcnes.  . 

1.  Archonte  Chabrias. 

3.  Archonte  Pifaudçr.  . < «.xi,.  -t 

4.  Archonte  Cléocricus.  ■ i,  - < A . : » : ,'.3. 

An  Olympiad.  91.  Vainqueur  Exageytus,  a ; 

1.  Archonte  Callias.  ! -•  , ’ j f ••  - 

1.  Archonte  Théopompus.  >.’■  • A .j  /. 

}.  ArcIiourc.GJaucippus.’  ■ > • : 

4.  Archonte  Diodes.  . • . .. . -U  ■<  j : 

An.  Olympiad.  93.  Vainqueur,  lEueatus» 

r.  Archonre  Euflcino.  t ' i «•"  • 1/.  •<  ! 

1.  Archonte  Antigenes.  ...  . ■■■i  j : :u,  t*  if.1 
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Avant 
3.C. 
40  6 

40  J 

,...4-04 

465 

401 

401 


•400 

}99 

59S 

397 

595 

391 

394 

393 

Il  39- 

390 

3S9 

388 

387 
38  6 
»8f 

384 

383 

381 

381 

380 

379 

378 

377 

if6 

37î 

374 

373 

371 

37* 


jï  Archonte  Càîliàs. 

4.  Archoutc  Alexius.  Denys  J.  ufiirpe  la  tyrannie  de  Sicile* 
An.  Olyitipiad.  94.  Vainqueur  Crociaas.’'  ■ 

^ ni-it t» ;_tî „ 3' r:«  J.  1*  'J. 

Z. 


. Archonte  PitHodorus.  Fin  de  la  guerre  dn  Péloponncfc, 
•'Archonte  Eulides.  ( 

Archonte 'Mréibn.  1‘"  ' vl 


! 


4.  Archonte  Exanerus  Les  dix  mille  qui  avoient  été  ea 
Afic  avec  le  jeune  Cyrus , reviennent  en  Grèce  fous  lai 
conduite  de  Xcnophon.  ' 

An.  Olÿfripiàd;  9f . Vainqueur  Menon. 

1.  Archonte  Lâches, 
a.  Archonte  Ariftocrares.-  ' J 1 
3.  Archonte  Iticles.  .0  i ■ ' 1 : 


il 


■ 1. 
• / 

• /.' 


4.  Archonte  Li(îades.-rj: ‘-1 
An.  Olyhipadv  ÿ<f.’'Vainqueur  Lupolemus.  * , 
t.  Archonte  Phormio. 

1.  Archonte  Diophantus.  ‘ ' 1 ’ ' ' 

3.  Archonte  Eubulides;  f 

4.  Archonte  Demoltratus. 

An.  OlympiSd.  97.  Vainqueur  Terineus. 

1 . Archonte  Philocles. 

1.'  Archonte  Nicoteles.  li  ! 1 

3.  Archonte  Demoftracusw'  » ■ !l  1, 

4.  Archonte  Antipater.  * 11  ■ I 

An.  Olyhipiéd-.  98VVdibqùeur  Solîppus 
r.  Archonte  Pirrhio  , -èt»  Pirgio.  t - 
1.  Archonte  Theodorus.  •'  ’*•  • •• 

3.  Archonte  Mifichides". 

4.  Archonte  pexitheus/ 

An.  Olyitipiad.  99,  Vainqueur  Dicon, 
j.  Archonte  Diotrephes. 
x.  Archonte  Phanoltratus. 

3.  Archonte  Evander.  f •<'  1 

4.  Archonte  Deniophilus.  •>!  ' ' 

Au# Olym’pidd/vi  bd.  s Vainqueur  Dionifodhrus,  ' 

1.  Archonte  Pitheas.  >■>  >'  ' 

1.  Archonte  Nicho.  «f':  11  <■ ■■  i'-  ->  ‘ > 

3.  Archonte  Naufanicus.  • t < 

4.  Archonte  Callias. 

An.  Olytn'piad.'  xo’i.  Vainqueur  Damon. 

1.  Archonte  Cariander. 

*.  Archonte  Hippodamius,  ‘ • -> 

3.  Archonte  Socratides.-  r 

4.  Archonte  Afteus.  i ji  • *'.•{■ 

An.  Olympiadl  1 Vàlnqueur>Damon.  ■v) 

«.  Archonte  Alcifthènc*.  •»>.  ' irî  a 

t.  Archonte  Phraficlide..  Eacaille  de  Leu  Ares, 

V iij 
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vant 
. C. 

37° 

3*9 

358 
3C7 

jirt 

3<SJ 

564 

3<*3 

3<i 

361 

<To 

359 
358 
357 

3î5 

355 

ÏJA. 

353 

35i 
3 5 1 
3 50 
349 

548 

347 

346 

345 

344 

343 

34i 

Î4‘ 

34° 

339 

338 

337 

3J« 

535 


- 


A | 


— — 


Lacédémoniens  font  battus  par  les  Thébains. 
j.  Archonte  üiinicet us. 

Archonte  Lifiltraçu*. 

An.  Olympiad  103.  Vainqueur  Pytoftratus. 

1 Archonte  Nauugenes.  Mort  de  Denys  l’ancien,  Tyralk 
de  Syracufe.  Denys  fon  fils  lui  fucccde. 

1.  Archonte  Polizekis.  ' 

3.  Archoure  Cephifodorus. 

4 Archonte  Chio. 

An  Olympiad.  104.  Vainqueur  lubotas, 

1.  Archonte  Timocrates. 

1 Archonte  Chariclides. 

3 Archonte  Nolo. 

4.  Archonte  Nicophemus. 

An  Olympia»!  i»i.  Vainqueur  Pautus. 

1.  Archonte  Callintedcs. 
i.  Archo..te  Euchatiftus. 


j y 14. 
iiift 
1 O r 


. t 

S 
• > 1 


3.  Archonte  Cephifodor. 

4.  Archonte  Agathoclcs. 

An  Olympiad.  roc.  Vainqueur  Paurus. 

1.  Archonte  Elpinus. 

1 Archo  rtc  Calliilratus.  Naiffance  d’Alexandre  le  Grande 

3.  Archonte  Diotinius,  . 

4.  Archonte  Eudcmus. 

An  0!y,t>piaJ.  107,  Vainqueur  Macriaasy 
1.  Archonte  Arilloden>us. 

».  Archonte  Theiralus. 

3.  Archonte  Apoilodorus. 

4 Archonte  Call  machus. 

An  Olympiad.  iod.  Vainqueur  Policles, 

1.  Archonte  Theophüus. 
i.  Archon'e  'fhéniillocles. 

3.  Archonte  A reliras. 

1 4.  Archonte  Eubulus. 

; Aji.  Olympiad.  rqp.  Vainqueur  Atiftofochui» 

1.  Archonte  Lififcus.  .-s 
1 Archonte  Pirhoilorus. 

3.  Archonte  Sofigenes.  . - 
4 Archonte  Nicomachus.  a 

An.  Olympiad»  1 ro.  Vainqueur  Anticlcs. 

1.  Archonte  Theophraftus. 
i.  Archonte  Liflmacfiides.  . . : \ 

3.  Archonte  Charondas..- 

4.  Archonte  Phrinicus. 

An  Olympiad; ;t  1 1 jV ainqueur  Cleomant*£» 

1.  Archonte  Pithodemus. 


.t| 

•4  î 

'i 


4 ».  Archonte  Lvtenetus, 
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Avant 
J.  C. 
554 
535 

35* 

35* 

330 

3*9 

3*8 

3*7 

3*6 

3*5 

3*4 

3*3 

322 

3** 

320 
3 1 9 
318 

3*7 

316 
3*  f 
3*4 
3*3 

3** 

3** 

3:0 

309 

308 
307 
30  6 

30  v 

304 

303 

301 

301 

300 

199 

298 

*97 


4<>5 


3 . Archonre  Gtelkîes» 

4.  Archontes  Nicocrate*. 

An.  Olympiad.  1 11.  Vainqueur  Eurila*. 

|i.  Archon.e  N iceratus , ou  Auicwus. 

1.  Archonte  Ariftophanes. 

3.  Archonte  Ariftophon. 

4.  Archonte  Cephifophon. 

An.  Olympiad  113.  Vainqueur  Clithap. 

1.  Archonre  Euthicritus.  . 

1.  Archonte  Chremes. 

3.  Archonte  Anticles. 

4.  Archonte  Soricks. 

An.  Olympiad.  1 1 4»  Vainqueur  Mkirum. 

1.  Archonte  Hegetias.  , , _ 

2.  Archonte  Ccphirodorus.  Mort  d Alexandre  le  Grand. 

3.  Archonte  Philocles. 

4.  Archonte  Archippus. 

An.  Olympiad.  145.  Vainqueur  Damafius. 

1.  Archonte  Neechmui. 

2.  Archonte  Apollodoru*. 

3.  Archonte  Archippus. 

4.  Archonte  Demogenas. 

An.  Olympiad.  il*.  Vainqueur  Démoftfacnes. 

1.  Archonte  Democlidas. 

1.  Archonte  Praxihulus. 

3.  Archonte  Nicodorus. 

4.  Archonte  Theophraftus. 

An.  Olympiad.  117.  Vainqueur  Parmenides.  . 

1 Archonte  Pôleroon. 

2.  Archonte  Simonides. 

t.  Archonte  Hîeroninemon.. 

4.  Archonte  Démétrius  Phalereu*. 

An.  Oiympiad.  118.  Vainqueur  Andronièûes. 

1.  Archonte  Carinus.  ' j 

2.  Archonte  Anaxictatcs. 

3.  Archonte  Goribut» 

4.  Archonte  Xenippus. 

An.  Olympiad.  1 19.  vainqueur  Andcemenés. 

1.  Archonte  Pheredès. 

1.  Archonte  Leoftratus. 

3.  Archonte  Nicocles. 

4.. Archonte  Calliarchus. 

An.  Olympiad.  110.  Vainqueur  Pi  t h agora*. 

1 . Archonte  Hegemachus. 

2.  Archonte  Euftemon. 

3.  Archonte  Mnefidemu*. 

4.  Archonte  Anopharesr.  fc 
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An  Olympiad.  jti.  Vainqueur  Pithagoras. 

I.  Archonre  Nicias. 
t.  Archonte  Nicoftratuî. 

}.  Archonte  Olympiodofus. 

4 Archonte  Philippus. 

Olympiad.  ni.  Vainqueur  Antigonus. 

An.  Olympiad.  rz*.  Vainqueur  Antigonasi 

r. 

z.  Archonte  Philippus  z°. 

5* 

4- 

Olympiad.  (14.  Vainqueur  Philonicfns. 

An-  Olympiad  1 15.  Vainqueur  Ladas. 
r.  Archonte  Gorgias. 
z.  Archonte  Anaxicrates. 

3.  Archonre Democlcs, 

4- 

Olympiad.  us.  Vainqueur  Td*us. 
Olympiad.  117.  Vainqueur  Périgènes. 
Olympiad.  118  Vainqueur  Séleucus. 
Olympiad.  îzp  Vainqueur  Philinus. 
Olympiad.  130.  Vainqueur  Philinus. 

• : Olympiad.  a ;i.  Vainqueur  Ammonius. 
Olympiad.  131  Vainqueur  Xenophanes. 
Olympiad.  13?.  Vainqueur  Similus. 
Olympiad.  134.  Vainqueur  Alcidas. 
Olympiad.  1 33.  Vainqueur  Eraro- 
•'  Olympiad  ut 4.  Vainqueur  Pitocles. 
Olympiad.  137.  Vainqueur  Meneftheus, 
Olympiad.  138.  Vainqueur  Démétrius. 
Olympiad  uj  Vainqueur  Iolaïdes. 
Olympiad.  140.  Vainqueur  Zopirus. 

.•  Olympiad.  »4r.  Vainqueur  Dorocheus. 
Olympiad.  141.  Vainqueur  Crates.  • 
Olympiad.  143.  Vainqueur  Heraclirus. 
Olympiad.  >44.  Vainqueur  Heraclides. 
Olympiad.  143.  Vainqueur  Py rrhias. 
Olympiad.  144.  Vainqueur  Micion. 
Olympiad.  147  Vainqueur  Agemachus. 
Olympiad.  148.  Vainqueur  Acefilaus. 
Olynipiad.  149.  Vainqueur  Hippoftratus. 
Olympiad.  1 30.  Vainqueur  Oncficratus. 

• Olympiad.  131.  Vainqueur  Thimclus. 
Olympiad.  13a,  Vainqueur  Democritus. 
Olympiad.  153  Vainqueur  Ari/lander, 
Olympiad.  134.  Vainqueur  Lconidas.  ' 
Olympiad.  133.  Vainqueur  Leonidas, . 
%.'?  * 
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140 
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114 
no 
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11» 

108 
104 

130 
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Oiympiad . 
' Oiympiad. 
Oiympiad 
Oiympiad. 
Oiympiad. 
Oiympiad. 
Olyijipiacf: 
Oiympiad. 
Oiympiad. 
• Olyiiipiad. 
Oiympiad. 
Olympia  d*. 
Oiympiad. 
Oiympiad. 
Oiympiad.' 


If6 

*57 

* 59 

I<!o. 

161. 

*<*, 

16}. 

r«4, 

rir*. 
1 66. 

167. 

168. 

1 <îp . 
170 


Vainqueur  LeoniJas. 
Vainqueur  Leonidas.  '/ 
Vainqueur  Othb.  * v r 
Vainqueur  Alcimtu. 
Vainqueur  Anodocus, 
Vainqueur  Antipacer. 
Vain^icur  Pamoa.  £ J 
Vainqueur  Timorhcus. 
Vajinqueur  Bocorus. . 
Vainqàeuir.AcuiifaiisV' 
Vainqueur  Chryfogonus. 
Vainqueur  Chrifogomis. 
Vainqueur  NtComacftusl 
Vainqueur  Nicodemus. 
Vainqueur  Simmias. 


3 


1 a 


a\ 


i I . 1 9 I 

Quoique  |Ia  fup?putatiqn  des  Olympiades  i 
monte  jufqu^au  nombre  de  i.49  ,c’eft-à-d|ie , aïo 
ans  après  Jefus-Chrift  3 cependant  elles  ne  font 
d’aucun  ufage  environ  100  ans  avant  IJefus- 
ehtift;  ; C’eft  ce  qui  fait  <|ue  nous  ne  les  por-  ; 
tons  pas  plus  loin.  ..  \ x : ^ : 
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L’HISTOIRE  - R OM  AI  N E, 

• ' ' ’ * [ il  ' • ' I . . * . • 1 / | 1 . 

fuivant  les  differentes  fupputàtions. 

_ 


1 A N S D I 

ROME. 

Avant 

ù'iV'l  rr;T7  . f 

J.  C. 

* *»J  -1  . *-  j C*.;  f • 

Polybe. 

Caton. 

Fartes 

Selon 

Denys 

du  Ca- 

Vatron 

. 

d'Hali- 

pitole 

catnaCf. 

jjivî  j ' ; 

& Tne- 

1 

Live. 

. . ; 1 , 

j i .5 t t 

I 

■■ 

1 

7f4 

_ <’  ' t i 

K.  qmulus  jette  les 

ioudemens  de  Ro- 

me , & régne  3 8 ans. 

J 

a 

3 

4 

73 1 

Enlèvement  des  Sabi- 

nes. 

i 

3 

4 

î 

73° 

Guerre  entre  les  Ro- 

mains 8c  les  Sabins. 

4 

3 

« 

7 

748 

Tatius,  roi  des  Sabins, 

fe  retire  à Rome  , 8c 

y régne  avec  Romu- 

» 

lus. 

8 

P 

10 

^ 11 

744 

Romulus  fubjugue  les 

Fidenates. 

? 

JO 

1 1 

il 

743 

Tatius  eft  tué. 

14 

M 

7*9 

Romulus  triomphe  des 

Camerins. 

ip 

zo 

ai 

ai 

733 

Romulus  triomphe  des 

Veïentins. 

33 

54 

37 

38 

7>7 

Romulus  difparoît  * 

c’ert-à-dire , qu’il  eft 

tué  fecrctement. 

3« 

37 

38 

39 

714 

Interrègne. 

37 

38 

**3? 

40 

713 

Numa  eft  élu  roi  de 

Rome;  régne  4 3 ans. 

43 

44 

43 

44 

709 

Création  des  prêtres 

nommes  Salicns. 

80 

8l  . 

8x 

83 

£yi 

Tullus  Hoftilius , troi^j 
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S D £ 

, R O 

M Ei  | 

Ayan f. 
J.  C. 

■ ■ 1 

• 1 g t y.  1 

. 1 

Polybe. 

Caton. 

Faftes: 

Selon 

: 

Denys.  , du  Ça- 

Va  [ton. 

i » 

d'Haly- 

caruair. 

pitolc. 

- 

1 ; 

1 

8c  Titc- 

| 

.»*  t 

I.ivc. 

, . i 1 j 

: 

X , 1 

; 

fiime  roi  ?e  Romq 

• . • 

I 1 < 

l ! ; 

: 31  au».  » ? 3 1 

8 J 

» ( .. 

»4 

8* 

U 

6*9 

Combat  entr$  les  Ho-j 

l,  \ 

racejRiles  Curjaccs. 

8* 

86 

8; 

m 

64  7 

Guette  des  Romain? 

1 

i 

l < 

(T 

contre  les^dcnatcsj 
c Fidepases  eft  rava- 

i  ’ 

88 

gée. 

8 6 

87 

8f, 

666 

TullusHoftilips  trionar 

1 

plie  des  Fiicnaces. 

9* 

. > ' %.  . . 

?I 

n 

64 1 

Guerre  conrrie  les  Sa* 

•.  ..! 

1 

t 

11  ■ . 

t bins,  . { : - 1 * 

101 

IOH  » 

!OJ 

104 

6f  I 

Guette  contrit  les  La- 

’ * 1 

* 

; 

1 tins , qui  dure  ç ans. 

1 . Ill 

II* 

114 

Xlï 

64 P 

Abcus  Martius , qua- 

;  ( ' > 

trième  roi  de  Rome» 
24.1ns. 

! 

>1} 

114 

«‘T 

Ittf 

6j? 

Nouvelle  guerre  deji 

Romains  coutro  les; 
Latins. 

IM 

II  « 

117 

II? 

65:7 

La  villo  de  Politorlunï, 

t 

détruite  pat  les  Ro- 

1 

mains.  f 

• 120 

; lit. 

ut 

tU\ 

i 

5 1 ’ 

:Tat<juin  l’andeovieuD 

• 1 1 

de  Corintlje  à Roi 

. i 

me. 

lit 

lit 

HJ 

14 

c:  6*1  1 

Révqltedes  Fidenates, 

& des  Sabine. 

nj 

11$ 

i»7 

ti8 

61^ 

Les  Veïens  fqut  vain- 

cu». 

*}« 

1 

1 

1 

ijt 

*iî 

61?. 

i 

( 

Ancqs  Marti lis  bâtit  la 
vijle  d’Oilie  à i’em- 
bquehure  4u  Tibre. 
Tarqjuin  1’ancjcn , cin- 

•>*î« 

1 57 

ijjf 

614 

. - 

T ' i 

i 

«jtaicme  roi;  de  Ro- 
j me,  38 ans. 

i}S 

- IJ? 

140 

141 

614 

Tarquin  augmente  le 

nombre  des  féna* 
teurt  8c  des  cheva- 
liers. 

| 141 

, *41 

*4* 

144 

611 

.Guêtre  des  Romains- 

V vj 
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contre  les  Latins. 

M4 

n 3 1 1 

>55 

S9i> 

Viftoire  des  Romains 
fur  les  Fidenates. 

1 54 

155 

*5* 

157 

jj>8 

Les  Latins  font  vain- 
cus & leur  camp  pil- 
lé par  les  Romains. 

*5* 

: i 

1 57 

iy8 

>5? 

55* 

Trêve  accordée  aux  Sa» 
bins.  Guerre  contre 
les  Hétrufques  ou 
Tofcans,  qui  dure  9 
ans. 

1 6t 

16} 

1 <4 

x«f 

590 

La  ville  de  Fidenes  re- 
prife. 

i6> 

164 

• T 

1*5 

1 66 

5S9 

Tarquin  fait  conftruire 
à Rome  les  égouts  8c 
conduits  fouterrains. 

164 

* ‘ . 

l'6 

1*7 

OO 

OO 

Les  Hétrufques  fe  don- 
nent aux  PvOmains. 

» *5 

1 66 

| 

167 

: ' ' ; * 

I 68 

587 

Nouvelle  guerre  de  y 
ans  contre  les  Sabins. 

174 

‘ i '*•  v 

176 

177 

578 

Servius  Tullius , lîxic- 
me  roi  de  Rome  , 
44  ans.  ( 

186 

,87, 

188 

' 189 

56S 

Premier  dénombre- 

> fc  5 

;,L  : 

mène  du  peuple  Ro- 
main. 

: 

îoo 

101 

.*  • 

îoz 

553- 

Les  aflemblécs généra- 
les du  peuple  Ro- 
main commencent 
cette  année. 

X18 

Il  2 

110 

121 

534 

Tarquin  le  Superbe, 
feptiéme  roi  de  Ro-4 

me , 14.  Guerre  de 

sr.z  j. 
:r."  : : . 

: : ‘ 

J ^ 

il 

fept  ans  avec  les  Ga- 
biniens. 

X50 

• iji 

ZJi 

*33 

yzi 

Guerre  de  4 ans  contre 
les  Volfques 

154 

136 

137 

5 18 

Autre  guerre  de  7 ans 
avec  les  Gabiniens. 

157 

z, 8 

■139 

240 

5 1 5 

LeCapito'e  elt  bâti. 

*41 

2-Jl 

145 

144 

5U 

Siège  de  Ja  ville  d’Ar- 
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144 

*45 

146 

i47 

fo8 

M3 

-54 

*55 

1 

15 6 

4?? 

1 

156 

if7 

H 

00 

497 

r 

157 

158 

15  9 

zCo 

495 

J ms 

*59 

xCo 

161 

494 

* 1 

\ 


( 


déc,  fur  la  fin  duquel 
Lucrèce  eft  violée. 

Tarquin  chalTé  de  Ro- 
me. Les  premiers 
confuls  établis , qui 
font  L.  Junius  M.  F. 
Brutus  Sc  L.  Collati- 
nus,  Suff.  P.  Vale- 
rius  Volufi  F.  Popli- 
cola.  La  même  an- 
née lesRomains  font 
alliance  avec  les  Car- 
thaginois. 

P.  Valerius  Volufi  F. 
Poplicola  III.  M. 
Horatius  Pulvillus 
II.  Guerre  des  Ro- 
mains avecPorfenna 
qui  veut  rétablir  les 
Tarquius. 

T.  Larcius  Flavus  II. 
Q.  Coelius  Siculus  , 
diâateur  créé  à Ro- 
me pour  la  première 
fois. 

A.  Pofthumius.  P.  F. 
Albus.  T.  Virginius 
Tricoftus  Cœlimon- 
tanus.  Bataille  des 
Romains  contre  les 
Latins,  près  le  lac 
Regille.  . 

A.  Virginius  A.  F.  Tri- 
coftus Coclimont  T. 
Veturius  Geminus 
Cicarinus  fe  peu- 
ple quitte  Rome  ÔC 
fe  re  ire  fur  le  Mont 
Sacré. 

Sp.  Caifius  Vifcellinus 
il,  Pofthuuaus  Co- 
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166 
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1 66 

167 

1«J 

1 66 

167 

168 

167 

168 

16?» 

170 

174 

17  î 

176 

177 

*7S 
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180 

181 

Avant 
J.  C. 


4?i 

4?° 
4 s? 


4S8 

487 

48  j 
478 
-474 


— — 


ininius  AunmcusIT. 
Paix  confirmée  entre 
les  Romains  8c  les 
Latins. 

A.  Sempronius  Atrati- 
nus  II.  M.  Minucius 
Augurinus  II.  Co- 
riolan  exilé  de  Ro- 
me. 

Q.  Sulpitius  Camcri- 
nus  Cornntus,  & Sp. 
Larcius  Flavius  II. 

C.  Julius.  L.  F.  Juins. 
P.  Pinarius  Mamer- 
cinus  Rurus.  Co- 
riola  n afliége  Rome. 

Sp.  Nautius  Rutilus,  8c 
Sex.  Furius  Fufus. 
Coriolan  lève  le  liè- 
ge de  Rome. 

C.  Aquilius  Tufcus , Sc 
F.  Sicinus  Sabinus. 

Sp.  Caflïus  Vifcellinus 
III.  Proculus  Virgi- 
nius  Tricoftus.  L’on, 
publie  la  Loi  Agrai- 
re. 

L.  Aimilius  Mam.  F. 
Mamercus.  K.  Fa- 
bius K.  F.  Vibula- 
nus.  La  Loi  Agraire 
publiée  pour  la  deu- 
xième fois. 

C.  Horatius  M.  F.  Pul- 
villus.  T.  Menenius 
Agrippa , F.  C.  N. 
Lanat.  Trois  cens 
Fabiens  tués  par  les 
Veïentins. 

L.  Aimilius  Mam.  F. 
Mamercus  II'.  Vo- 
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470 
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191 
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| 
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4<i. 
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3‘$7 

z?8 

155 
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300 

4îf 

300 

3«i 

30i 

303 

! 

45* 

301 

30i 

303 

304 

308 

30? 

3 IO 

31X 

44Î 

30S 

310 

J 

444  1 
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pifcuj  Julius  Julttfi 
Emotion  populaire' 
â Rome. 

A.  Virginius.  A.  F.  A 
N.  Coelimont.  T. 
Numicius  Prifcus. 
Guerres  continuelles 
des  Romains  contre 
les  Sabins  , les  Eques 
& les  Volfques. 

P.  Valcrius.  P.  F.  Vo* 
lufi.  N.  Poplicola 
II.  C.  Claudius  M. 
F.  Rcgillens  Sabinus. 
Les  Efclaves  & les 
bannis  s’emparent 
du  Capitole. 

Sp.  Tarpeïus  M.  F.  M. 
N.'  Monta».  Capir. 
A.  Aterius  Fontina- 
lis.  Les  Romains  en- 
voient des  ambaiTa-. 
deurs  à Athènes , 
pour  avoir  les  Loix 
de  Solon. 

Création  des  Décem- 
bre. LJon  publie  dix 
tables  des  Loix  Ro- 
maines. 

Deux  nouvelles  tables 
ajoutées  aux  dix  pre- 
mières. 

T.  Cœlius  Siculus.  L. 
Atilius  Longue  Cré- 
mation des  Tribuns 
militaires. 

L.  Papirius  Suffefti 
Mugillanus,  L.  Scm- 
pronius  A.  F.  Atra- 
rinus. 

M,  GeganiusM.  F.  Ma- 
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Caton.  I Faites 
Denysjdu  Ca- 
d’Hali-  (picole, 
carnaff 
& Tite- 
Live. 


3** 
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377 


384 

383 


3«r 


38î 

J86 


39« 


313 


3*9 


3«3 


378 

I - •' 

I»,  | 
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> j 86 

387 


397 
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33® 
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379 
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387 

388 


598 
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39i 


37« 


Ur 


368 
3 «7 


3Î7 


-^1 


■ tJ 

> J.  I 


43* 


4*  J 


cerin.  II.  T.  Quin- 
ébus  Capitolin.  Bar- 
batus  V.  Création 
des  cenfeuts. 

L.  Papirius  CralTus  II. 
L.  Julius  Vopifci  F. 
Julius.  Guerre  con- 
tre les  Eques  & les 
Volfques. 

Ap.  Claudius  Ap.F.  A. 
N.  Craflus.  L.  Ser- 
gius  C.  F.  C.  N.  Fi- 
denas  II.  Trêve  de 
îo  ans  accordée  aux 
peuples  de  Veïes. 

Sp.  Jslautius  Sp.  F.  Ru- 
cilus.  Sex.  Julius  Ju- 
lus.  Rome  prife  par 
les  Gaulois. 

C.  Licinÿ  C.  F.  P.  N. 
Calvus  in  Tribunar. 
II.  L.  Sextii  Sex.  F. 
N.  N.  Sentin.  Late- 
ran.  in  Trib.  II.  A- 
narchie  qui  dure  y 
ans;  à Rome.  , 
Création  du  Préteur. 

L.  Aimilius  L.  F.  Ma- 
mercidus.  L.  Sex- 
tius  Sex.  F.  N.  N. 
Sextin.  Lateranus 
ptimus  è plebe.  L’un 
des  Confuls  cft  tiré 
du  peuple  pour  la 
première  fois. 

M.  Fabius  N.  F.  M.  N. 
Ambuftus  II.  M.  Po- 
pilius  M.  F.  C.  N. 
Laenas  ! I.  Dictateur 
tiré  du  peuple  pour 
la  première  fois. 
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397 

3P8 

399 

400 
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M.  Fabius  N.  F.  M.  N. 
Ambu/tus  III.  T. 
Quinétius  Batbatus 
Capitolin.  Crifpï- 
nus.  Alliance  entre 
les  Romains  ôc  les 
Samnitcs. 

408 

4=9 

410 

411 

344 

M.  Valcrius  M.  F.  M. 
N.  Corvus  III.  A. 
Cornélius  P.  F.  A. 
N.  Coiïus  Aruina1. 
Guerre  contre  les 
Samnites  qui  duré 
4?  ans. 

41 1 

411 

4*3 

4*4 

? 

341 

i 

. ) .. 

T.  Manlius  L.  F.  A.  N. 
Imperiofus  Torq. 
III.  P.  Dccius.  Q.  F. 
Min.  Guerre  contre 
les  Latins , qui  pré- 
tendent que  l’un  des 
Confuls  fnit  choifi 
parmi  eux:  ( 

L.  Papirius  Sp.  F.  L. 
N.  Curfor  vel  Mu- 
gillanus.  C.  Poeril- 
1 ns  C.  F.  C,  N Libo 
Vifolus.  Guerre  con- 
tre les  Samnites  fc 
renouvelle. 

4M 

4M 

418 

3*7 

43$ 

439 

440 

441 

3 1 4 

L.  Papirius  Sp.  F.  N.- 
Curfor  V.  C.  Juniui 
C.*  F.  C.  N.  Bubul-f 
eus  Brut.  II.  Défaite 
de  30000  Samnites. 

44Î 

\ 

446 

447 

448 

1 

307 

Q MarciusQ.  F.  Q.N.' 

Treinulus.  P.  Corné- 
lius A.  F.  P.  N.  A- 
ruina.  Trente  mille 
Samnites  défaits  en- 
core par  les  Ro- 
mains. L’aUÿanccrej 

» 

1 

x 
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nouvellée  avec  Car* 
thage. 

447 

44» 

449 

4jo 

î°r 

P.  Sempronius  P.  F. 
C.  N.  Sophus  P.  Sul- 
pitius  Ser.  F.  P.  N. 
Saverrio.  La  paix  eft 
accordée  àux  Sam- 
nites. 

4îo 

4fi 

4fi 

41  î 

301 

Didat.  6c  Mag.  Equir. 
Fabius  Maximus  eft 
fait  Didatçur 

4» 

414 

4ÏÏ 

4j<5 

*9? 

Côrnelius  Cn.  F. 
Scipio.  Cn.  Fulvius 
Cn.  F.  Cn.  N.  Max. 
Ceutumalus.  Guerre 
avec  les  Samnices  fe 
renouvelle. 

4«i 

4 61 

4-5} 

4^4 

151 

P-  Cornélius  Rufinus. 
M.  Curius  Dentatus. 
L’alliance  fe  renou- 
velle avec  les  Sam- 
nites. 

4*4 

4*f 

466 

4*7 

18S 

M.  Claudius  Marcef- 
lus.  C.  Nautius 
Rutilus.  Dénombre- 
ment de  Rome,  qui 
monte  à 17300c  ci- 
toyens. 

470 

47  > 

471 

47  J 

181 

L.  Æmilius  Bai  bula.  Q. 
Mancius  PhilippUs. 

Guerre  des  Romains 
contre  Pirrhus. 

47  « 

477 

478 

j 

479 

i7« 

M.  Curius  Dentatus  II. 
L.  Cornélius  Len- 
tulus. Pyrrhus  ayant 
été  battu  par  les 
Romains , abandon- 
ne l’Italie. 

479 

480 

48» 

482. 

‘"j 

L.  Papirius  Curfor  II. 
Sp.  ScarviÜus  Max. 
11.  Les  Tarcatinsfc 
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mains. 

481 

4^3 

4 

84 

48  y 

*70 

Q.  Fabius  Piftor.  Q. 
Ogulnius  Gallus.  On 
commence  à battre  à 
Rome  de  la  moi>- 
noie  d’argent. 

487 

4 S 3 

48g 

4P0 

7 à. 

Ap.  Claudios  Caude*. 
M.  Fulvius  Flaccus. 
Pi  emieie  guerre  pu- 
nique. 

4 P° 

4PI 

4P* 

4?  3 

161 

1 

L.  Valerius  Flaccus.  T. 
Qttaci'ius  Crallus. 
Les  Romain"  no- 
tent pour  la  pre- 
mière fois  une  flotte 
en  mer,  qu’ils  en- 
voient en  Sicile. 

4?» 

49»- 

493 

4P4 

16 1 

Cn.  Cornélius  Scipio 
Aflua.  C.  Duilliuc 
Nepos.  Les  Romains 
triomphenc  pour  la 
première  fois  de^ 
Carthaginois  8c  des 
Siciliens  , par  un 
combat  naval. 

494 

4P  3 

4?s 

497 

Zf8 

Cn.  Cornélius  Blalîn 
II  C.  Atilius  Regu- 
lus  Ser.  Les  Romains 
porteur  la  guerre 
dbns  l’Afrique  mê- 
me courre  les  Car- 
thaginois. 

4?î 

4P6 

4P7 

4P  8 

*17 

V 

L.  Manlius  Volfo  Lon- 
gus.  Q.  Cxdicius. 
M. Atilius  Regul.  II. 
Régulus  cft  fait  pti- 
fonnier  par  les  Car- 
thaginois. 

ÎO® 

: J . 

ÏOI 

.*3-  ’:ü; 
! 

f©X 

1» 

î°3 

1 

*f* 

ï ■ 

L.  Cxcilius  Mctellus. 
P.  M.  L.  Furius  Pa- 
tilus.  Afdi'ubal  e0 
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d’Hali-  picole. 
carnaiT. 
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î°3 


V° 


ru 


pi 


F°4 


505 


J** 


P3 


Selon 

Vairon. 


J°7 


P4 


P4 


py 


pf 


F16 


F>7 


F«7 


î>8 


yir 


y 13 


FM 


-I 


Avanc 
J.  C. 


! 


Mi 


M1 

138 

1 ? ' 

' 

I 

137 

130 

i 


vaincu  fur  mer  par 
Mecellus. 

P.  Claudius  Pulcher. 

L.  JuniusPulIus.  Les 
Romains  battus  fur 
mer  par  les  Cartha- 
ginois proche  de 
Trepani. 

L.  CæciliusMetellusIl. 
P.  M.  N.  Fabius  Bu- 
reo.NaiiTance  d’An- 
nibal. 

C.  Lutatius  Catulus.  À. 
Foiluinius  Albinus. 
Les  Carthaginois 
fpnt  battus  par  les 
Romains , & en  ob- 
tiennent la  pair. 

C.  fclaudius:  Cencho. 

M.  Scmprtnius  Tir. 
djtanus.  La  Coméi- 
die  efl  reprcfcntée  à 
Rome  pour  la  ple- 
in iere  fois. 

L Corne].  Lentulus 
Daudenus.  Q,.  Ful- 
vius  Flaccus.  Guerre 
de  Ligurie  > qui  dure 
long  - temps  à plu- 
fîfcurs  reptiles. 

P.  Cornélius  Lentulus 
Caudinus.  C.  Lici- 
niusVanus.  Les  jeux 
féculaires  reptéfen- 
rés  à Rome  pour  la 
première  fois. 

L.  Poftumins  Albinus 
II.  Cn.  FulviusCcn- 
tumalus.  Guerre 
d’IIlyrie.  Arr.ilcareft 
vaincu  fur* mer,  fc; 
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Polybc.  Caton,  j Fartes  Selon 

Penys  du  Ca-  Varron. 
d’Hali-  pitole. 
carnafT. 

& Tite- 
Livc. 

fis  117  5 18  jzj 

. . î 


53°  I 53i  53*  I 533 


Avant 

J/C. 


5 3*  5 3 3 5 34  5 3 5 


■ 

533  534  ] 5 3 5 | 55<* 


554  535  H 6 Î37 


5 3 5 5 3*5  y 37  1 538 


537  538  539  540 


I 


53S  I 539'  Y 540  1 54f 


meurt  en  Efpagne. 

C.  Atilius  RcgulurlJ 

L. ’  Æmilius  Lapas.  , 

Commencement  de 
la  guerre  de  la  Gaula 
Cifalpine.  , 

P.  Corne!.  Scipio  À(î^ 
na.  M.  Minutiu* 
Rufus.  Les  peuples 
d’Irtrie  vaincus  pac 
les  Romains.  More , 
d’Afdrubal  : Anni- 
bal lui  fuccéde. 

M.  Æmilius  Pullus  1 

M.  LiviusSalinator.  . 
Annibal  prend  Sa- 
gunte  eii  Efpagne.  1 

P.  Cornélius  Scipio.  T«  i 
SemproniusLongus.  < 
Deuxième  guerre  ? 
Punique.  Annibal  j 
parte  les  Alpes. 

Cn.  Serviüù»  Geminus, 
C.  Flaminiug  II.  cui 
Cæfo  fubtogatus. 
M.  Atilius  Rpgul. 
Les  Romains  l'ont 
battus  près  le  lac 
Tralînienc. 

L.  Æmilius  PaulusII.' 
C.  Terentius  Varro. 
Les  Romains  font 
défaits  à la  bataille 
de  Cannes. 

Q. .  Fa  b.  Max.  Verrue. 
IV.  M.  Claudius  ' 
Marcellus  III.  Pre- 
mière guerre  contre 
Philippe  , roi  de  - 
Macedoine. 

Q.  Fab.  MaximusVcr»  ; 
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i 


ANS  DE  ROME.  Avant 

. J.  C. 


Polybc. 

Caton 

| F.illcs  I Scloi 

"J 

Deny 
d’Hali- 
carnafl 
fit  Tue- 
Livc. 

du  Ca 
pitok. 

■|ifarroa 

rucofi  Frater.  T. 
Sempronius  Grac- 
chus  II.  Archimède 
brûle  les  vâifleaur 
des  Romains  à Syra- 
cufe. 

55  9 

54° 

54* 

54* 

**4 

Ap.  Claudius  Pulcher. 
Q.  Fulvius  Flaccus 
III.  Sytacufe  prifc 
par  Marcellus. 

- 

54° 

- 

. 

54* 

54* 

54î 

**l 

Cn.  Fulvius  Centuma- 
lus.  P.  Sulpit  tus  Gal- 
ba Max.  Le  jeune 
Scipion  eft  envoyé 
en  Efpagne 

54* 

545 

544 

545 

XII 

Q.  Fab.  Max.  Verruco- 
fus  V.  Q.  Fulvius 
Flaccus  IV.  Lès  Ro- 
mains commencent 
à fe  fervir  de  mon- 
noie  d’or. 

545 

S 47 

4 

» 

: 

• 

54» 

210 

) 

Q.  Ccrcilius  Mereîius. 
L.  Vcturiua  Philo.*. 
Les  Romains  cbaf- 
fent  d’Efpagnc  les 
Carthaginois  & l’oc- 
cupent toute. 

547 

54» 

549 

* S 

550 

X07 

M.  Cornélius  Céthé- 
gus. P.  Sempronius 
Tuditanus.  Scipion 
parte  cn  Afrique. 

* 

54» 

549 

55® 

55* 

10  J 

Cn.  Servilius  Cccpio. 
C.  Servilius  Ncpos. 
Annibal  retourne  en 
Afrique. 

549 

550 

55* 

55* 

104 

Tib.  Claudius  Nero. 
M.  Servilius  Gémi- 
nus  Pulcx  Scipion 
défair  Annibal  en 
Afrique,  accorde  la 
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ANS  DE  ROME. 


Polybe. 

Caton,  i 
Denys 
d’Hali- 
carnaiT. 
S:  Tite- 
Live. 

Fartes 
du  Ca- 
pitole. 

Selon 

Varron. 

S 5 * 

H* 

HJ 

JJ4 

JJ3 

JJ4 

JSJ 

T J* 

< 

. 

JH 

JS* 

H 7. 

00 

JJ* 

JS7 

H8 

ss? 

f (ÎO 

J*« 

J** 

J*5 

J6i 

J*1 

J*3 

s *4 

. i 

J *4 

ï*f 

• 

5 66 

' . i 

y «7 

t 

>:j  i 

1 ; 

Avant 
J.  C. 


10} 


loi 


1 99 


lÿ6 


IJ)  J. 


1 88 


« 


! 


paix  aux  CarthagW 
nois. 

P.  Sulpitius  Galba 
Max,  C.  Aurelius 
Cotca.  Deuxième 
guerre  contre  Phi- 
lippe roi  de  Macé- 
doine. 

T.Quin&iusFlnminius. 
Sex.  Alliq$  Pœtus 
Citus.  Les  armes 
des  Romains  font 
vi&orieufes  dans  U 
Grc  ce,  fous  la  con- 
duite de  Elami- 
nius. 

L.  Funsss  Purpureo. 
M.  Claudius  Mar- 
cellus.  Les  Romains 
rendent  la  liberté  à 
la  Grèce. 

M.  Poitius  Cato.  L.' 
Valerius  Flaccus. 
Annibal  fc  retire  ea 
Syrie  auprès  d'An- 
tiochus. 

M.  Acilius  Glabrio.  P. 
Cornel  ScipioNafi- 
ca.  Guerre  des  Ro- 
mains contre  An- 
tiochus  le  Grand, 
roi  de  Syrie. 

L.  Cornélius  Scipi» 
Aftaticus.  C.  Lxlius 
Nepos.  Scipion  dé- 
fait Antiochus&luf 
accorde  la  paix. 

M-  Æmilius  Lepidus. 
C.  Flaminius  Ne- 
pos. Les  deux  Sci- 
piuns  font  accufé* 
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A N 

S D E RO 

M E. 

Avant 
J.  C. 

Polybe. 

Caton. 

Denys 
d’Hali- 
carnalh 
8c  Titc- 
Live. 

Fartes 
; du  Ca- 
picole. 

I Selon 
Vairon. 

£06 

607 

6 08 

609 

»4« 

61 1 

«SIX 

«13 

«14 

»4« 

«iS 

i 

«I? 

«zo 

«ZI 

1 34 

610 

67.1 

«ZI 

«13 

/ 

61 1 

«•13 

«Z4 

«z  3 

j i/o 

616 

617 

«z8 

619 

rz  « 

«z8 

619 

6)0 

tfjl 

( 

IZ4 

6)0 

«}t 

«JZ 

6i  3 

1 

Itz 

‘*‘ï 

6)? 

me  r. 

«40 

I 

»*+ 

8c  Corinthe  font  dé- 
truites. 

Q.  Fab.  Max.  Æmiüa- 
nus.  L.  Hoftiiius 
Mancinus.  Guerre 
courre  Viriar  en  Ef- 
pagne. 

Q.  Servilius  Ccrpio. 
C.  Lcrlius  Sapiens. 
Guerre  de  Numance 
en  Efpagne. 

P.  Mutius  Scœvola.  L. 
CalpurniusPifoFru- 
gi.  Numance  prife 
& détruite.  Tib. 
Gracchus  e/l  tué. 

P.  Licinius  CraiTùs 
Mucianus.  L.  Vaie- 
rius  Flaccus.  Guerre 
d’Afic  contre  At/rto- 

nicus. 

C.  Semprotrius  Tudira- 
nus.  M.  Aguilliu*. 
Mort  du  jeune  Sci- 
pion. 

M.  Plautius  Hypfaus. 
M.  Fulvius  Flaccus. 
Guerre  contre  les 
Allobroges. 

Q.  Cœcil.  Metell.  Ba- 
Iearicus.  T,  Quia- 
éli  us  Flanrinius.  Car- 
thage rétablie,  mort- 
de  Polybc. 

Q,.  Fab.  Max.  Allobro- 
gicus.  L.  Opinius 
Nepos,  C.  Grac- 
chus , frere  de  Ti- 
berius  , e/l  rais  à 
morr. 

C.  Ccccilius  Mîtellas 
X 


Digitized  by  Googl 


48i  Canon  Chronologique 


A N 

S D E 

R O 

M E. 

Avant 

J.C. 

Poiyoe., 

Cacou.!  Faites 
Denys ! du  Ca- 

Selon 

Vairon 

- ^ 

d'Ha'i- 
carualT. 
St  Tite- 

picole. 

« 

Live. 

Captarius.  Cn.  Pa- 
pirms  Carbo.  Guep- 

re  des  Cunbres. 

6^  o 

641 

641 

643 

J II 

P.  Corn.  Scipio  Naiî- 
ca.  L.  Calpurnius 

Beitia.  .Guerre  de 
Jugurtha. 

«45 

646 

647 

648 

107 

Q.  Servilius  Ccrpio.  O 

Atilius  Serranur, 

. 

Naiflance  de  Pom- 

péc  6c  de  Cicéron. 
Touloufe  pillée  par 

les  Komains. 

646 

647 

648 

649 

106 

P.  Ruti'.ius  Rufus.  Ci). 

Malliii'.  Jugurtha 
cft  livré  aux  Ro- 
mains. Les  Cimbrcs 
défont  les  Romains. 

647 

648 

649 

6y0 

10) 

C.  Marius  II.  C.  Flar 

T 

viusFinibria.Marius 
cft  envoyé  contre  les 
Cimbres. 

54? 

6yo 

6JI 

6J1 

10) 

C.  Marins  IV.  Q.  Lu- 

tarins  Catulus.  Les 
Cimbres  vaincus  par 

Marius. 

(j\0 

6)1 

6ft 

«5  5 

101 

C.  Marius  V.  M.  A- 

quillius.  Les  Cim- 
bres & Teutons  dé- 
faits par  Marius. 

«57 

638 

«5? 

660 

?5 

C.  Ccclius  Caldus.  L. 

Domitius  Alicnc- 
barbus.  Guerre  de 
Mithridate. 

CCI 

' 661 

66) 

664 

P1 

L.  Julius  Cefar.  P.  Ru- 

tilius  Lupus.  Guerre 
Sôciale  ou  Italique, 

- 

64  J 

664 

66j 

6(6 

89 

L.  Cornélius  SyHa  Fe- 

lix.  Q.  Pompcïus 
Rufus.  Guerre  de 

1 

* 

1 

Marius  & de  Sylla. 

\ 

** 

• \ }/  > L 
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ANS  DI 

l ROME. 

Avant 
J.  C. 

Polybe. 

Caron. 
Dciiys 
d’Hali- 
carnair. 
& Titc- 
Live. 

1 Faftes 
du'  Ca- 
pitole. 

Selon 

Varron. 

ecS 

66  y 

670 

«71 

84 

669 

67  0 

«7» 

6.71 

«I 

«7* 

1 

*73 

674 

«75 

8p 

«73 

674 

«75 

«7<5 

79 

674 

«75 

676 

«77 

78. 

«77 

^78 

«79 

680 

75 

680 

6 8 1 

6$l 

«8j 

71 

681 

«*3 

684 

<>8f 

70 

6Î6 

6S7 

6SS 

689 

\ 

66 

c\ 

00 

CO 

<s8j> 

69O 

691 

«4 

4$$ 


|L.  Corne!.  Scipio  Afîi- 
cicus.  C.  Norbanus. 
Incendie  du  Capi- 
tole à Rome. 

C.  Marins  C.  F.  Cn. 
Papyrius  Carbo  111. 
Sylla  eit  créé  diüa- 
teur. 

P.  Servilius  Vatia  Ifau» 
ricus.  Ap.  Claudius 
Pulcher.  Sylla  quitte 
la  diâature. 

M.  Æmilius  Lepidus. 
Q.Luratius  Catulus. 
Mort  de  Sylla. 

Mam.  Æmil,  Lepid. 
Livianus^D.  Junius 
Btutus.  Guerre  de 
Sertorius  conduise 
par  Pompée. 

L.  Liciiiius  Lucuîlur. 
M.  Aure.Iius  Çotta. 
La  guerre  contre 
Sertorius  fe  renou- 
velle en  Efpagne. 

Ç.  AufîdiusOreftes,  P. 
Cornélius  Lentulus 
Sura.  Sertorius  eft 
tué  en  Efpagne. 

Q.  Coecil.  Metellus 
Creticus.  Q Hor- 
•tenlîus.  Le  Capitole 
eft  rétabli  à P.ome. 

L.  Aurelius  Cctta.  L- 
Manlius  Torquatus* 
Pompée  fait  laguer* 
reà  Mithri  latc,foü 
met  Tigrancs  &:  ré 
duit  la  Syrie  en  pro 
vince. 

M.  Tullius  Cicero.  L. 

X i, 
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ANS  DE  ROME. 


ilybe. 

Caton.  ' 
Denys  ’ 
d’Haii- 
carnaiT.  1 
& Tite-I 
Live.  | 

Faites 
du  Ca- 
pitole, 

Selon 

Vairon. 

691 

e?i 

4?4 

69  j 

6ÿî 

«99 

700 

79» 

701 

7°i 

70} 

704 

701 

70} 

704 

70) 

7°i 

704 

7©î 

70« 

706 

707 

7ftS 

7^9 

707 

708 

7<>9 

710 

708 

709 

710 

7»l 

Avant 
J.  C, 


Î4 


f* 


î° 


49 


4« 


4f 

44 


Antonîus.  Guerre  de 
Catilina.  NaiiTance 
d'Auguftç. 

Caïus  Julius  C*far.  M. 
Calpurnius  Bihulus, 
Premier  Triumvirat 
4e  Casfar. 

C.  DomitiusCalvinus. 
M.  Valcrius  Mdlà- 
la.  CraiTus  eft  bat? 
tu , pris  & tué  par 
les  Parthes. 

L.  Æmiiius  Paulus.  C. 
Ctaudius  Mai  cellus, 
La  Gaule  cil  entiè- 
rement foumife  par 
C*far. 

E.  Cornélius  Lentulus 
Ctus.  L.  Clau.iius 
Marcellus.  Guerre 
civile  entre  Cæfar 
& Pompée. 

C.  Julius  C*far  TI.  P, 
Servilius  Varia  Ifau- 
ricus.  Ppmpée  efl 
vaincu  à Pharfale. 

C.  Julius  Casfar  IV, 
C.  Fabius  Max.  cuni 
C.  Trebonio  fuiFec- 
tus.  Caefar  diétateur 
perpétuel,  & corres? 
lion  du  calendrier. 

C.  Julius  Casfar  V.  An? 
tonius.  Meurtre  de 
Cfffar. 

C.  Vibius  Panfa.  A. 
C*far  O&avius.  A. 
Hirtius.  Q.  Fedius. 
Triumvirat  d'Odia- 
ve , Antoine  5c  Lç- 
pidus. 


I 


Digitized  by  Google 


de  ïHiftoire  Romaine*  4S5 


A N 

S D E 

ROME.  I 

Avant 

. 

J.  C. 

Polybe. 

Caton. 

Denys 

d’riali- 

earnafl. 

ôcTite- 

Live. 

Fartes 
du  Ca- 
pitole. 

Selon 

Vafroa. 

• 

7°  9 

7*o 

, 

7»« 

7«» 

43 

M.  Æmilius  Lepidul 
11.  L.  MuuatiUs 
Plancus.  Brutus  8c 
Cartîus  l'ont  battus  k 
Philippes. 

71* 

7x1 

7»  3 

7»4 

3* 

C.  Cæfar  Oûaviaii  IV. 
M.  Liciniiis  Craflufc. 
Bataille  d'Aiftium. 

7 »î 

7i« 

7 »7 

718 

»7 

C.  Crtfar  OftAviah. 
VIII.  T.  StatiliBS 
Taurus  II.  Le  nom 
d'Auguftc  cft  donné 
â O&avius. 

7x8 

7 »9 

730 

M 

C,  Ca*fat  O&avlan.  3t. 
C Notbi  Flaccut. 
Le  temple  de  Janus 
cft  fermé  à Roula 
pour  la  quatrième 
fois, 

73» 

73» 

73  3 

734 

11 

M.  Apuleiuî.  P.  Silias 
Nerva.  Augufte  Va 
tfn  Aire. 

734 

735 

736 

737 

l8 

C.  Furnius.  C.  Jiiriîus 
Silanus.  leux  f: cil- 
iaires célébrés  à Ro- 
me , & décrits  pàt 
U.ie  OJe  d'Horace. 

7 3 T 

73« 

737 

738 

»7 

C.  Domitius  Ænobaf- 
bus. P. Cornélius  Sci- 
pio.  Augufte  vient 
dans  les  Gaules. 

739 

74» 

.74* 

74» 

»3 

M.Vâl.Mcn  Barbarus. 
Q.  Sulpitius  Quiri- 
nus.  Diufus  fait  la 
guerre  avec  furcès 
dans  la  Germanie. 

743 

744 

745 

74* 

9 

• 

C.  Martius  Cenfori- 
ntis.  C.  Alînius  Câl- 
ins. Mort  de  Mece- 
nas. 

74Î 

745 

747 

748 

7 

D.  Lclim  Ba'bus  C. 
K iij 
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I A N S D E 

ROME. 

Ans  de 

J.  C. 

Polybc. 

1 Caton. 

Fartes'  Scion 

Dcnys  du  Ca- 

Varton 

d'Hali- 

picoic. 

carnalf. 
&c  Tite- 

Live. 

Antirtias  Vems.  Ti- 
bet e fe  retire  en  l’ilc 
de  Rhodes. 

754 

75  P 

756 

757 

3 

Sex.  Ælius  Catus.  C. 

Senti  us  Saturuinus. 

r 

Conjuration  de  Cin- 
na  découverte  & 
pardonné;  par  Au- 
gurte. 

75" 

757 

758 

75? 

5 

M.  Æiniiius-Lepidus. 

L.  Aruncius.  Tibere 

- 

(aie  la  guerre  avec 
fuccès  dans  la  Ger- 

manie. 

760 

761 

761 

7*i 

? 

C • Corn.  Dolabelia.  C. 

Jimim  Silanus.  Ar- 
minius  chef  desChc- 

rufques  de  Germa- 
nie, défait  l’armée 

romaine  commao^ 

dée  par  Quincilius 
Varus. 

7*4 

7*S 

7 C<6 

7*7 

n 

Sexr.  Pompeïus.  Sexr. 
Apuleïus.  Moit  de 
l’empereur  Augufte, 

■ 

‘ 

& avec  lui  touc  le 
bonheur  des  Ro- 

mains.  Tibsrc  lui 

fuccédc. 

Fin  des  Canons  Chronologiques. 
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DES  ma  T IE  RE  S. 


Borigénes  , an- 
, cien  peuple  d Italie , 2 
& fuiv.  , c 

Adranus  j divinité 
adorce  en  Sicile,  77- 
Afrique  j origine  de 
ce  nom , 83. 

Agrippa  (Menenius) 

, rappelle  le  peuple  , qui 
s'étoit  retiré , I7f- 
Alba  Longa  ; fonda- 
tion de  cette  ville»  fj 
& fuiv.  < ■ 

Amulius  , roi  des 
Latins  à la  place  de  fon 
frere  Numitor,  j_6.  ï^6. 

Anas , rivière  d’Ef- 
.pagnc;  113.  i 
Ancus-Martius , roi 
de  Rome , l£A. 

Angleterre  j les  Phé- 
niciens y ont  voyagé, 
I $8  & fuiv. 

Annibal,  général  des 
Carthaginois  contre  les 
Romains  , 1 P.  8 & fuiv . 
Sa  vie  dans  Cornélius 
1 Népos 3 13;. 


Antèe  j hiftoire  de 
ce  géant , io3« 

Antenor  3 colonie 
qu’il  établit  en  Italie, 
43  & fuiv. 

Antiquités  romaines 3 
auteurs  qui  en  ont  trai- 
té, 1 J 3 & fuiv. 

M.  Antoine  3 fon 
triumvirat , 103- 
Appien  d'Alexandrie; 
fes  guerres  de  Syrie  , 
iM- 

Appius  Claudius  , 
s’oppofe  a une  loi  pro- 
pofée  par  Voleron,  1 7 8» 
Apius  Claudius , dé- 
cemvir, occafionne  une 
révolte , iSou 

Arcadie ; différentes 
^olonics  qui  en  fortenc 
pour  peupler  l’Italie,  6 
& fuiv. 

Arganthon  , roi  de 
Carthéïa,  1 11,  . l_ 

AfcaniuSj  roidesLar 

tins , sJli  IAi  > 

* Àfe  5 étymologiç 
X iv 
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du  nom  d'Afie,  lit. 

Augujle , premier  em- 
pereur Romain,  103. 
no  & fuiv.  Auteurs  qui 
ont  fait  fa  vie , m. 

Aurunci  j étymologie 
de  ce  nom,  1 6 & fuiv. 

Aufones  j étymolo- 
gie de  ce  nom , xi  & 
fuiv , 

B 

Baléares } îles  de  la 
Méditerranée , 1 1 6. 

Bétique  j origine  dè 
ce  nom  , 105. 

Boujfo/e  ; les  Phéni- 
ciens n'en  avoient  pas 
l'ufage  $ tu  & fuiv . 

Bretagne 'y  étymolo- 
gie de  fon  nom  , 140. 

Briarie,  pere  de  Sican 
& d’Ethna  , 6 t.  67. 

Brig  ou  Briga  ; ce 
què  fïgnirte  ce  mor,  1 14. 

Brundufium  ; fonda- 
tion de  cette  ville,  $7. 

Btuttie  ; origine  de 
ce  nom , 18. 

BrutuSy  excite  le  peu- 
ple à charter  lés  rois  de 
Rome,  1 «9.  170.  lÿjd 

C 

Cacus  î fort  combat 
ivec  Hercule  , 4*. 

Calabre  3 origine  de 
ce  nom , 18. 


Caligula  , empereur, 
114. 

Calle , ancienne  ville 
d’Efpagne;  114. 

Calpé\  origine  de  ce 
nom,  94.  103. 

Camille  ( Fabius  ) 
célèbre  Romain,  182. 

Camyque  ; ancienne 
ville  de  Sicile , 68. 

Cantil  , ( le  P.  ) 
Refpublica  Romana  3 
ifb 

Carmenta  , furnorfi 
de  Nicoftrata  3 30. 

Cartheia,  ville  d’Éf- 
pagnè } téms  de  fa  fon- 
dation , 9 j & fuiv . Con- 
fondue avec  TartefleSc 
avecGadès,  1O2. 

Carthage  ; époque  dfc 
fa  fondation  , 84  & 
fuiv.  Ses  guerres  avec 
les  Romains,  i&6. 187. 
Ï91.  Auteurs  qui  oat 
traité  én  particulier 
l’hiftoire  de  cette  ré* 
publique,  119. 

Cajfttêride  3 quellfe 
élbit  l’îlfc  connue  des 
anciens  füüs  ce  nom , 
139. 

Càfllus  ( Spurius  ) 
précipité  du  mont  Tat- 
peïefi , 177  & fuiv. 

Catlliha  3 la  Conju- 
ration, loi.  lof. 

Catrou  , (lé  P,  ) 
fon  hiftoire  Romaine  , 
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avec  le  P.  Rouillé,  t yg. 

Celtibériens , 114. 

Cér'es  ,7 ± & fuiv. 

César,  dictateur, 
loi.  Ses  commentaires, 
107. 

Chevreau  ; hiftoire 
du  monde , no. 

Ciêérôn  î fcs  lettres 
à Atticus , 108. 

ClTRY  DE  LA  GUET- 
TÉ 5 Hiftoire  des  deu* 
Triumvirats,  n 

Claude  , empereur , 
£*4» 

~tocàle  , ancien  foi 
en  Sicile , 67  & fuiv. 

Cochtrtl'i  ancien  mo- 
nument trouvé  près  de 
ce  lieu  , 1 3 b Cf  fuiv . 
Idée  qu’on  doit  prendre 
de  cette  antiquité,  133 
& fuiv . 

COETEETEAÛ  , Ton 
hiftoire  romaine,  f 34. 

Colonries^d' Hercule , 
JOi. 

Conjlantin  le  Grand  , 
empereur,  119* 

Coriolati , chafTé  de 
Rome , fr  fuiv. 

Cornélius  NÉtos  j 
fes  vies , 108. 

Corfe  ; premiers  ha- 
bitans  de  cette  île,  1 î f. 

Cîievier  ; fa  conti- 
nuation de  l’Hiftoire 
Romaine  de  M.  Rollin, 

161a  • ' - 


48* 

Cy  dopes ; anciens  Ha- 
bitans  de  la  Sicile;  Hi- 
ftoire de  ces  peuples , 
17  & fuiv. 

D 

Banville  ; Italia  an* 
tiqua  ,13t.  Orbis  Ro- 
manus;  ibid. 

Décemvirs , 180. 

Dédale  ; fa  retraite 
efi  Sicile , i?  & fuiv. 

Dents  d’Halicar- 
hafle  ; Antiquités  ro- 
maines , 1 84. 

Didort  agrandit  la 
ville  de  Cannage,  8f. 

Diomède  ; colonie 
qu’il  établit  en  Italie , 
41  6*  fuiv. 

Dion-CassïuS  ;f*on 
Hiftoire,  io^.  117. 

Domitien  , ' empe- 
reur , 116. 

Drépanum  ; lieu  od 
s’arrêta  Enée,  48  & 
fuiv. 

Dupleïx  ; fon  Hi- 
ftoire Romaine  , 

E 

ÊcttARD  ; fon  Hi- 
ftoire romaine , 136. 
t6i.  i ; x. 

Egejle , ville  de  Si- 
cile ; origine  de  fou 
nom  4 66, 
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Èlim  j origine  de  ce  & fuiv  Ôn  croit  avoir 
nom',  6_f  & fuiv.  découvert  Ton  tora- 


Ertée  ; Ton  voyage  de 
Troyc  en  Italie  j où  il 
établie  une  colonie,  4y 
& fuiv.  Il  époufe  La- 
vinie  & devient  roi  des 
latins  , yi_.  Sa  mort  , 
$ti  Rois  Latins  defeen- 
dus  de  lui  , fj.  & fuiv. 

Efpagie  ; origine  de 
fes  premiers  habitans , 
&8  & fuiv.  Ses  richcires , 
5>i  & fuiv.  Colonies  que 
les  Phéniciens  y onréta- 
blies,  23  & fuiv.  Ori- 
gine du  nom  Efpagne  , 
103  & fuiv. 

Etain  5 en  quelles 
îles  les  Phéniciens  & 

, les  Carthaginois  l’al- 
loient  chercher , yjf 
& fuiv • 

Etkna , fils  de  Bria- 
rée,  61. 

Ethna\  quand  ont 
pu  commencer  fes  éru- 
ptions , 1 3. 

£rrür/e/zj,lesmémes' 
quelesTofcans.  17.  zi» 
Europe  5 étymologie 
du  nom  d Europe,  1 106? 
fuiv.  Colonies  que  les 
Phéniciens  y ont  éta- 
blies ,m,&  fuiv. 

Eusebe  ; fon  Hiftoi- 
re  de  Coaftantin  , zz?. 

Evander  j ce  qu’on 

fait  de  fou  hiiloire , zy 


beau,  ya. 

F , 

Faunus  y eft  le  mémd 
que  le  dieu  Pan  ,31., 
Florüs  , traduit  pâr 
Coeffeteau,  1 f 4. 

Follard  (le  Cheva- 
lier) fes  notes  fur  Po-« 
lybe , 19Z.  . 

Fontaines  ( l’abbé 
des  ) n’efl  que  le  révi- 
feur  de  la  traduélioni 
d’Echard,  1 <7.-  , 

Freinshemius  ; fcS 
fupplémens  à Tite-Li- 
ve , zi  5 & fuiv . 


OadeSj  v.  Gadir^ 
Gadir , ville  d’Efpà* 
gne  fondée  par  les  Phé- 
niciens, 23%  fuiv.  98, 
Célébrité  de  fon  tem- 
ple , 29  & fuiv<  Con- 
fondue avec  Tarrefîc 
& avec  Carthéia,  ioi< 
Galba  j empereur  * 
izj1. 

Gaule  j origine  de 
fes  premiers  habitans  4 
1 z6  & fuiv.  Les  Phéni- 
ciens y ont  établi  des 
colonies  , .13 y.  136  éf 
fuiv*  . . L 
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' Gaulois  ; leurs  éta- 
blîn'eiiiensen  Èfpagne, 
5)0  & fuiv.  Leurs  guef- 
res  avec  les  Romains  , 

1 8z.  185.  1 8 j. 

Gérion  , roi  d’Éri- 
thie  ; Ton  hiftoire  , 
109.  1 1 !_* 

< ■ Go\e  , île  dont  la 
terre  avoir  la  propriété 
de  faire  mourir  les  bê- 
tes vcnimenfes  , ir8. 

Graccus  ( Tiberius  ) 
fon  tribunat  ; 19  f & 
fuiv.  Celui  de  fon  frere  , 
zoo'.  Hift.  de  la  con- 
juration des  Graçques  J 
2 ? 1. 

- Guy  on  (l’abbé)  fa 

Continuation  de  l’Hi- 
ftoire  Romaine  d’£- 
chard,  i j 7. 

H 

Hanno.',  fon  expédi- 
tion le  long  des  côtes 
de  l’Océan  , ii(L 

Hercule  ; fes  expédi- 
tions en  Italie  , jJ  & 
fuiv.  Son  voyage  en  Si- 
cile , yXi  En  Efpagne , 

2 f . Quel  étoit  cet  Her- 
cule , 41.95  & fuiv.  $_£. 

1 09  & fuiv.  Son  temple 
àGadir,  100  & fuiv. 

Hijioire  Romaine  , 
145  & fuiv.  Fondation 
de  Rome , 147. Cartes, 
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i(i.  Antiquités,  1 5 
Auteurs  qui  ont  donc 
des  hiftoires  générales, 
1 54  & fuiv.  Rols  de 
Rome  , 161  & fuiv . 
Rome  fous  les  Confuls, 
171  & fuiv.  Récapitu- 
lation , zi  ? & fuiv. 
Empire  Romain  , 210 
& fuiv . 

Horaces-,  leur  com- 
bat avec  les  Curiaces, 
i<?f. 

Hypfas  , roi  en  Sir» 
cile , 69'  & fuiv. 

I 

Ièerie',  origine  de  cè 
nom;  104. 

Icilius-,  fes  entrepri- 
fes  contre  le  Sénat,  179. 

Ir.digetes  j nom  Cous 
fequel  Enée  a été  ho- 
noré , yv. 

loles , anciens  habi- 
tans  de  la  Sardaigne  , 
11 3.  11 4- 

Irlande  ; fon  nom  an- 
cien ; fes  premiers  haf- 
bftans , 141. 

- Ifraélites  ; révolu- 
tion qu’occalîonne  l'eut 
irruption  dans  la  terre 
de  Chanaan  , iof  <5 
fuiv.  Monument  qui  en 
fubfiftoit  en  Afrique, 
107. 

Italie  j Hiltoirc  de 
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l’anciériné  ttaîic , i & 
fuiv.  Premiers  peuples 
qui  l’ont  habitée , 6 if 
Juiv.  14  & fuiv.  Origine 
du  nom  Italiu  j 17  & 
fuiv. 

J 

Janus , divinité  de$ 
Romains,  3 f & /aiv. 

Jofa  , ville  d’Efpa- 
gne,  ni. 

Jules  Capitoiih  , 
fon  hiftoire,  113. 

Julia  TraduSla.  v. 
Jofa. 

Jugurtha , fes  guerres 
contre  les  Romains , 
aoo.  ioj. 

K 

» 

Krorios  n’eft  point  le 
Saturne  des  Latins,  3} 
ttfuiv. 

t 

Larrey  3 Hiftoire 
d'Augufte , in. 

LarroqUi,  Ta  tradu- 
ction de  l'Hiftoire  Ro- 
maine d’Echard  , 137. 

Lac  inus  t roi  des  La- 
tins , donne  à Enée  fa 
fille  Lavinie  en  maria- 
ge, 51.  Sa  mort,  ji. 
Succdfion  des  rois  La- 
tins defeendus  d’Ence , 
$4  & fuiv. 


L Ë 

mLavinium  } fondât 
tion  de  cette  ville,  5 1* 
Lépidus  j tyran  dé 
Rome,  101. 

Lepidus  ; Ton  trium- 
virat , 103. 

Lejirigons  ; anciens 
habitanS  de  la  Sicile} 
hiftoire  de  ces  peuples  , 

J 9 if  fuiv. 

Ligurie  j Ton  ancien- 
ne étendue,  15  & fuiv » 
44.  Les  Liguriens  ea 
Efpagne,  90  6*  fuiv. 

Limias , ou  le  fleuva 
d’oubli,  124. 

Lisbone  ; fondation 
de  cette  ville  t étymo- 
logie de  fon  ancien 
nom  Ulis-Ypfoy  113, 
Lisle  (de)  fes  car- 
tes fur  l’ancienne  Ita- 
lie, 1 3 1 if  fuiv.  Théa- 
trum  hiftoricum,  iji# 
Loix  d’Athènes  ap- 
portées à Rome,  179. 

Lucrèce  3 fon  hiftoi- 
re, 1 6$  & fuiv.  ■ 
Lupercales  ; fêtes  in- 
ftituées  en  Italie  pat 
Evander,  31. 

Luftanie  j d’od  lui 
vient  ce  nom , 104. 

M 

Macéridc  } divinité 
honorée  en  Sardaigne t 
Ut. 
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Maiingre  ( Claude  ) 
Continuation  de  l’.Hi* 
ftoire  Romaine,  ifj. 

Malte  j île  de  la  Mé- 
diterranée, 117. 

Marius  , tyran  de 
Rome,  100.  iixf 
Marolles  ( l’abbé 
de  ) Continuation  de 
l’Hiftoirc  Romaine  , 

1 ; 5 & fuiv. 

Maures ; ancienne  na- 
tion d’Afrique,  8t.  8 9. 

Minos  II , roi  de 
Crète,  fon  voyage  en 
Italie , 37.  En  Sicile  , 
68»  69* 

Monaco  ; fondation 
de  cette  ville , 39. 

Mongault  ; lettres 
de  Cicéron  à Atticus  , 
£08. 

Montesquieu^ 
eonf.  fur  les  caufes  de 
Ja  grandeur  & de  la  dé- 
cadence des  Romains  , 
1 61,  %i  J. 

N 

Nicoflrata  , furnom- 
mée  Carmenta  3 19  & f. 
Néron  , empereur  , 

5- 

Nora,  première  ville 
conftruite  en  Sardai- 
gne , 1 1 3 & fdiv. 
Numance  détruite  , 


Numa  - Pompilius  , 
roi  de  Rome , 164. 

Numitor,  roi  des  La- 
tins, détrôné  par  fon 
frereAmulius,  56. 145, 

O 

C&notrus,  amène  une 
colonie  en  Italie,  8 & 
fuiv.  1 r 6’  fuiv. 

Othon  , emperçar 

P 

Padoue ; fon  ancien* 
neté  prétendue,  43  Ô 
fuiv. 

Paliques , divinités 
adorées  en  Sicile  ; 77 
Juiv. 

Palladium  , 54. 

Pallantium  , depuis 
le  mont  Palatin  , 3 1. 

Pélasgiens  ,9  & fuiv* 

Pénates , 53. 

Phéniciens  ; leurs  co- 
lonies en  Afrique  , 8 5 
I,'  fuiv.  enEfpagnc  , 88 
& fuiv.  dans  les  îles  de 
la  Méditerranée,  1 1 l & 
fuiv.  dans  les  parties  de 
l'Europe  baignées  par 
l’Océan  , 1 1 8 & fuiv. 

Phocéens  j leur  ori- 
gine, 66. 

Picus , prétendu  roi 
du  Latium , 31.33  & 
fuiv . 
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Plutarquej  fes  vies,  ciens  Tofeans,  ir. 


2.09.  Ordre  dans  lequel 
Jj  faut  les  lire,  zio. 

Polybe  } Ton  hiftoi- 
fre , 191. 

Pompée } Tes  exploits, 

loi. 

Porfennd  fai  t la  guer- 
re aux  Romains , 174. 

Pourpre j temsoù  elle 
fut  découverte  ; 94. 9 6. 

Procas  , roi  des  La- 
tins , 3 6.  146. 

P rojerpine ,7  5 & fuiv. 

Pyrrhus  , roi  d’Epi- 
rc  ; fes  guerres  avec  les 
Romains,  18;.  Sa  vie 
par  Plutarque  ,191. 

Pygmdlion  ; fon  pré- 
fen:  au  temple  de  Ga- 
des  ,101.  ' 

Pyrénées  5 ce  que  les 
anciens  nous  appren- 
nent dé  ces  montagnes , 
nj. 

Q 

Qui  ri  nu  s , nom  fous 
lequel  Romulus  croit 
Jjonoré,  163. 

R 

Remus  Si  Romulus  , 
fondateurs  de  la  ville 
de  Rome  , 36.  147  & f. 
Régne  de  Ronn:lus,i6t. 

Rhafenes; nom  par  le- 
quel on  dcflgne  les  an- 


Rhéa  Sylvia , fille  de 
Numitor,  & mere  de 
Remus  Si  de  Romulus  j 
36.  14  6. 

Rollin  ; fon  Hiftoi- 
re  Romaine,  161. 

Rome } fa  fondation, 
147  & fuiv.  Différence 
dans  la  maniéré  de 
compter  les  années  de 
Rome,  130, 

Rosin  ; Antiquités 
romaines,  133. 

Rouillé;  fon  I-Ji-" 
ftoirc  Romaine,  avec 
le  P.  Catrou  , 1 39. 

S 

Saint  Evremont  ; 
différens  morceaux  fur 
PHiftoirc  Romaine  , 
zi  1. 

Saint  - Real  ; tra- 
duétion  des  Lettres  de 
Cicéroaà  Atticus , 108. 

Salluste;  fes  Hi-* 
toiles , 103. 

Samnites-, leurs  guer- 
res avec  les  Romains, 
183. 

Surdaigne  ; ce  qu’on 
fait  des  premiers  peu- 
ples qui  Pont  habitée, 

X 1 1 6’  fuiv. 

Sardus  f prétendu 
chef  d’une  colonie  en 
Sardaigne,  ut.  u j. 
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• Saturne  5 on  réfute 
l’opinion  qui  le  fait  ré- 
■gneren  Italie  , & qui  le 
confond  avec  le  Kronos 
-des  Grées  , 31  & fuiv. 

Servius  Tullius , roi 
de  Rome,  168, 

Séfojlris-,  fes  conquê- 
tes en  Afrique  , 8 1 & 
fuiv. 

Sicaniens  , ancien 
peuple  de  la  Sicile  ; leur 
hiftoire  3 6 1 & fuiv. 

••  Sicile  , détachée  de 
ITtalie  par  un  tremble- 
ment de  terre,  13.  Hi- 
ftoire  de  fes  premiers 
liabitans,  57  & fuiv. 

- Siculcs  , ancien  peu- 
ple d’Italie,  6.  Challés 
par  les  Aborigènes  , 
partent  en  Sicile,  8 & 
fuiv.  63  & fuiv. 

‘ Spar tien  ; fon  Hi- 
floire,  zi8. 

• Spi.na,  ancienne  vilje 
d Italie,  fondée par(E- 

JlOtL'US  , IX. 

Suétone  ; fes  vies 
des  douze  Céfars,  2.17. 

Sylla  , tyran  de  Ro- 
me, 100  & fuiv. 

T 

Tacite  ; fes  ouvra- 
ges , 117  &>  fuiv. 

Tage  , rivicre  d’Ef- 


TIERES.  ; 49 J- 

Tarquin  l* ancien,  roi* 

de  Rome,  167.  le 

Superbe  , 163.  169, 

Charte  de  Rome  , 170. 

Tartejfe  ; fa  fonda-  - 
tion,  89.  97.  & fuiyf 
Confondue  avec  Car- 
thçia  SC  avec  Gadès, 
101. 

Thulç  ; quel  efl  ce 
pays,  le  plus  éloigné  de 
ceux  où  les  Phéniciens 
onr  pouffé  leur  naviga- 
tion , 1 41  <S*  fuiv. 

Thyfîus  ( Antoine  ) 
Antiquités  romaines  * 

1 1 3 • 

Tibcre  , empereur  t 

il*. 

Tillemont  ; Hi- 
ftoire des  empereurs  , 
13 T- 

Tingis  ou  Tanger  t 
ville  d'Afrique  ; fa  fon- 
dation , 107  £’  fuiv. 

Tite,  empereur,  iztf. 

T ite-Li  ve  ; fon  Hi- 
floire Romaine  j 183. 

Tofcans  ; leur  ori- 
gine, f 7 ü fiiv. 

Tremblemens  de  ter- 
re , 13  & fuiv. 

Tribuns  militaires  } 
leur  établirtement,  1 8 1 . 

Triumvirat  de  Cé- 
far , de  Pompée  & de 
Craiîùs,  *01.  de  M.' 
Antoine , de  Lépidus  Sc 
d’Ü&ave-Céfar,  103, 
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Hift.  des  deux  Trium- 
virats ; il j. 

Tullus  - Hoftilius  , 
roi  de  Rome  , idj. 

TuLtulim , premiers 
habitans  de  l’Elpagne , 
%9  & fuiv, 

Turâitans  ou  Tur- 
dults  , v.  TultuLïm. 

Tyrrhénitns , les  mê- 
mes que  les  Tofcans, 
17. 11. 

U 

U/yJfe  •,  fon  voyage 
en  Sicile  ,716’  Jutv. 

V 

Vénus,  particuliere- 
menr  adorée  en  Sicile, 
66  & fuiv.  70.  79. 

Verdier  (du)  Ton 
Hiftoirc  Romaine  , 
xjr. 

Vertot  (l’abbé de) 
Révolutions  de  la répu- 
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blique  Romaine,  ijy, 
1 61. 

Vefpafien  , empe- 
reur, 116. 

Vefuvt’,  quand  ont 
pu  commencer  fes  éru- 
ptions , ij. 

Virginie  ; fon  hiftoi- 
1 e , 1 8 o & fuiv . 

Vitellius , empereur, 

ixj. 

X 

Xiphilin  j Ton  hi- 
ftoirc,  2.18.  119. 

y 

Ynique  , ancienne 
ville  de  Sicile,  68. 

Z 

ZoNvARï  ; fon  hi- 
floire , 171.  194. 

Zozime  j fou  hi- 
lloire',  3.19. 


Fin  du  Tome  V , 
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